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(V.) 
AUX AMATEURS. 


DES BEAUX ARTS. 


MESSIEURS, 


E prompt debit de 
mon Livre imprime 
ily a cguelques an- 
neces en langue Ita- 
i = lienne, me perfuade 
qu "il Vous ace tout dA da fois 
utile & agreable . Le bon acceuil 
que Vous “lui avez fait me paroit 
devoir engager envers Vous mas 
jufte reconnoiffance . Aufli et ce 
par ce motif que Jai l’honneur de 
°Vous offrir aujourd’hui une nou- 
velle Edition du méme Ouvrage 
augmenté de plufieurs PigchEs 
gravées en cuivre, enrichi de re- 
cherches nouvelles fur les anti- 


i quitez Romaines, & traduit en 
* 3 une 


(VI) I 
une Langue plus etendué , plus 
commune , & plus è la portce 
des Nations etrangeres , que nous 
voyons maintenant cultiver avec 
de fi heuréux fuccez les Sciences, 
& les beaux Arts. C'eft donc à 
Vous, Meffieurs , que je le con- 
facre : Je m° efimerai heureux fi 
. Je puis meriter de votre part de 
nouveaux applaudifemens, & je 


croirai avoir plus utilement em- 


ploye mes veilles & mes travaux 
a mefure qu’ ils contribueront d' 
avantage è fatisfaire vÒOtre curio- 
fite , où à vous inftruire. Daignez 
I’ accepter ; il et l hommage de 
ma fincere gratitude , & le gage 
de la veneration profonde avec la 
quelle j° ai l’ honneur d’étre, 


MESSIEURS, 


D'otre tres-kusmble rréseobeiffani Servitetr 


JosepH Vasi. 
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===] OmME je m°étois d’éterminé 2 
| graver en cuivre un recuell 
complet, divifé en dix Livres, 
des beautéz Antiques , & 
Msdernos de Rome ; c’eft-a-dire des 
Portes de la Ville , des fes Places prin- 
cipales , des fes Bafiliques, de fes plus 
beazux Palais, de fes Ponts fur le Ti- 
bre , de fes Eglifes Parroifliales, Cou- 
vents, Mzifons de Prétres ;, Monafteres, 

& Confervatolres de Jeunes Filles, de 

- fes Colleges, & Hòpitaux ; Enfin des 
Maifonsde Plaifance fituées dans l'ence- 
inte de cette Ville, & hors des fes 
murs. Pour rendre mon Ouvrage plus 
intelligibile; & afin de donner une fa- 

| tisfaCtion entiere aux Amatenrs de Ro- 
me » jy ajoutai une Explication hilto- 
rique tirée des Ecrivains, & des Anti- 
quaires les plus accredités , & les plus 
conformes aux anciens monumens, qui 

| nous reftent; J° y joignis en outre les 
® connoiffances hi plus intereffantes des 
o beate 
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Beautéz modernes de maniere è donner 
“À tous ceux, qui viennent è Rome la fa- 
cilité de trouver par eux mémes, & 
fans le fecours d’aucun guide, toutes les 
parties de cette bonne Ville, qui merit- 
tent leur attention , fans en excepter 
aucune de toutes celles , qui peuvent les 
inftruire è ouleur étre agreables. Je me 
chargeai d°en faire ’Abbregé , & dele 
regler fur la Table du grand Profpeétus, 
‘que j'ai donné de cette Metropole, en y 
zjoutant une relationexadte des Peintu- 
res » & des Sculptures les plus infignes. 
Et pour que mon Ouvrage prefente plus 
de commodité è tout le Monde , je 1’ ai 
arrangé en forme d'Itineraire, divifé en 
huit Journées de chemin, & j'ai mis 
les numero de la Table dans chaques . 
Chapitre ; conformement aux dix Li- |, 
Vres » afin que; lors qu’on le voudra, on ! 
puille y obferver plus diftinétement la 
magnificence des Edifices reprefentés 
par les gravures , en trouver les expli- 
cations, & en prendre des connoiffances 
plus étendues & plus claires . 

Mais avant d’ entrer dans ce vaftes 
Ocean d° obfcuritéz è & de merveilles , 
j° ai cru devoir en premier licu parler | 
de 1° Origine , de la Situation , & de | 
l’Etendue de cette Ville, des Peuplese 

qui. ,| 
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qui la fonderent , & qui en furent les 
premiers Citoiens. Je n° en donnerai 
qu’ une idée legere, & comme en paf- 
fant _& feulement afin que le Le&eur 
puifle admirer comment d° aprèz une 
origine fi baffe ; fi obfcure , elle s° ell é- 
tendue è tel point, qu’aucune Ville du 
Monde ne la emporté fur elle en gran= 

deur & en magnificences. 
Cependant , comme je dois traiter 
d'un melange étonant de chofes fondées 
ert partie fur la tradition de nos Peres + 
& fur des conjedtures, qui fouvent ne 
font point eloignées du vrai; non feule- 
ment je n° al pas voulu m°en écarter, je 
n’ai pas méme cr devoir les contredire 
fans étre appulé fur des documens clairs 
& de nouvelles decouvertes. Il e bien 
.  vral,que j'ai abbandonné la methode u- 
fitée anciennement de retracer les beau- 
téz de Rome en fuivant les quartiers de 
la Ville;mals ce n°a été que pour plus de 
facilité, & afin de fuivre ma routte fans 
interruption. J° alajouté è la fuite de 
mon Itineraire une courte Digreffion_s 
«. qui indique les chofes les plus intereffan- 
| tessqui fe trouvent dans certaines Villes 
« & Chateaux du Vollinage,afin que ceux 
| quile defireront puiffent fatisfaire leur 
1» curiofité en allant admirer ces Chefs 
= d’oeu- 
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d’oeuvre de nos Artiftes modernes, que 
des Amateurs y ont raffemblés . Du 
refte , fi je n°al pas exaGtement repondu 
a l’attente de mon Lecteur, fi mon fty- 
le n’eft point afléz conforme è la deli- 
cateffe de fon gout; j’efpere du moins 
qu’il aura egard au zele avec lequel je 
me fuis empreflé de le fervir.Si enfin,pat 
malheur , je me fuis trompé en quelque 
chofe , comme cela peut aifement ar- 
river à tous ceux; qui traitent des objets, 
que la revolution de plufieurs fiecles;ou 
la varieté des Auteurs modernes, fou- 
vent peu; ou point verfés dans ces ma- 
tieres , ont rendus obfcurs & difficiles ; 
Je le'prie de ne pas oublier, que la foi- 
- blefe & l’ignorance , font infeparables 
de l’humanité,& que l’oracle de !’Efprit 
Saint a prononcé que tout Fiomme eft 
falllible : Omnis Homo Mendax . 


— APPROBATION 
° ai lù par ordre du Reycrendiffime Pere 
Thomas Auguftin Ricchini Maitre du 
Sacré Palais Apoftolique un Manufcrit intia ‘ 
tulé, Zineraire Infiruttif ©c. de Rome, où 
je n° ai rien vu, qui puifiè en empecher 
l'impreffion, Je l’eftime meme digne & très 
utile aux Etrangers. Donné è Rome au 
Couvent des ss.40. MM, Ce 3.Janvier 1773... 
Fr. Anfelme Lorette Procureur Genera 
des Difcalces © RecoMets. AU. 
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AUTRE APPROBATION 
> ai lè le Livre intitulé Irizerazre Im 
firuttif@&c. de Rome, & n°y ayant rien 
trouvé de contraire è la Foy, & aux bon- 
nes moeurs, je penfe qu? il peut étre impri=. 
mé , comme très-utile aux Perfonnes cu- 
rieufes des antiquités & des beautés de Re- 
me. En foi de quoi j'ai figné &c. A Ro- 

me le 1o.Janvier 1773. 
F. André Audras Dofleur de la faculté 
de Theologie de Paris APiîlont Ge- 
neral des Carmes pour la France è 


AUTRE APPROBATION 
° ai lî le Livre, qui porte pour titre; 
Itinerasre inHruBlif Oc. de Rome , & je 
le juge digne d’ étre donné au Public. A’ 
Rome ce 18. Janvier 1773. 
Caminati Pretre Chaplain de 1° Eglife 
de s.Jean des Genois , 


IMPRIMATIUR, 
Si videbitur Reverendiffimo Patri Sa- 

eri Palatit Apoftolici Magiftro . 
D. Fordanus Patriarch. Antioche 

Vicefoerens + 
î 

IMPRIMATOI R. 

Fr. Thomas Auguftinus Ricchinius 


Ordin. Predicat. Sacri Palatii Apo= 
* ftolici Magifter. 
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Uoique plufieurs fcavans aient 
pensé, que les commencemens 
de 1° incomparable Ville de Ro- 
s=->!' me, étoient remplis de fiQions, 
de fauffetés , & de fuperititions; Cependant 
comme j ‘en trouve un detail afsès unifor= 
me chez beaucoup d’auteurs graves, & an 
ciens, qui fe font appliqués è en rechercher. 
la verité , je n’ai pas cru devoir m°eloigner 
de leurs fentimens: & méme pour ne pas 
m'’expofer a de plus grands ecueils , & neu 
point tromper l’attente des fages Le@eurs, 
je m’en rapporte i ceux là mémes. 
Les Siciliens occupoient d’ abord cette, 
artie d’ Italie, & le voifinage , où fc trou= 
ve la Ville de Rome: on ignore fi prece» 
demment elle étoit habitée, ou deferte , Il 
y vint enfuite un certain peuple , af pellé 
Alborigénes, qui étoit forti d’Arcadie, Pro- 
vince de la Grece, fous la conduite d Eno- 
trius, Fils de Licaon: Enfuite vint Evander 
avec une compagnie d° Arcadiens fortis de 
la Ville de Pallante, qui fut regue gracieu- 
fement par Faune pour lors Roi des Alboria 
génes : Ils fe logerent fur une Colline prèg 
du Tibre, où ils bitirent un Chéteau, qu? ils 
A ape 
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appellerent Palais; du nom de la premiere 
Ville d’Arcadie , & que nous appellons Pa 
latin. Après vinrent d’autres Grecs conduits 
par Hercule , qui furent également partici- 
pans de la Ville des Alborigénes, fe confor- 
mant a eux, quant è la maniere de vivre, 
aux loix, & mème aux Sacrifices . 

Sous le regne de Latin , né de la Fille de 
Faune, arriva Enée, & le Roi voulant s’op- 
pofer i ce Troyeh, alla fans delai au devant 
de lui en armes 5 Mais avant d’en venir aux 
mains , Latin voulut reconnoitre Enée: 
Charmé de le voir, & de l’entendre, auffi ge- 
nereux, que coufageux , il le recut , parta 
gea avec lui fon domaine, le fit fon Gendre 
en lui donnant fa Fille Lavinie en mariage. 
Enée de fon còté en reconnoiffance d’ une 
fi grande generofité , ordonna, que les Tro- 
yens à l’ avenir, de mémne que les Albori- 
génes, prendroient du nom de fon Beaupe- 
re, le nomde Latins, & bàtifflant une Vil» 
Je, pour fiire honneur è fon Epoufe, il l'ape 
pélla Lavizium, Lavinée .Son Beaupere ve 
nant è mourir quelque tems après, il relta 
feul Roi: Quatre ans après il mourut lui mé- 
me, & fon Fils Afcanius lui fucceda, le quel 
trente ans après la conftru@ion de Lavi= 
née; batit la Ville d’Albe ; du aprés une 
longue fucceffion de pere en fils regna 
Procas. I | 

Procas eut deux Fils, Numitor, & Amu- 
Iée\: Celui-ci ayant vaincu Numitor fon 
frere ainé, pour s’affurér le Royaume , con- 
facra è Vefta fa niece Rea Silvia. Mais ce) , 

n tut 
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fut en vain ; parce que celle-ci peu de tems 
après accoucha de deux fils, les quels, quoi- 
que exposés , & jettés dans fe Tibre trou= 
verent de la reffource dans une Louve, 
comme difent les Auteurs , & quoiqu'on ne 
puiffe pas fgavoir par les Ecrivains les plus 
anciens, & les plus eclairés, fi c’ eft unè: 
chofe vraie, ou allesorique , s. Auguftin 
dit au chap. 11. du liv. 18., que ce tut par 
une difpofition divine, afin que Rome , qui 
devoit étre la Patrice de tout le Monde, eut 
un commencement miraculeux. Un Berger, 
nommé Fauftole , les ayant'trouvés, les por 
ta a Acca fa femme pour les novurrir : l’un 
fut appellé Remus, & l’ autre Romulus, 
Etant nourris, & elevés parmi les Bergers, 
par la fatigue continuelle , ils devinrent ro» 
buftes, & hardis , de facon qu’ ils en ve- 
noient fouvent aux mains, avec ceux , qui 
vouloient entreprendre fur les troupeaux : 
Il arriva par lì, que Remus ayant été fait 
prifonnier , fut conduit au Roy Amulée , & 
fut accusé d’avoir derobé des brebis a Nue 
mitor, a qu'il fut envoié par ordre du Roy , 
pour en étre chatié , felon qu’ il fe fentoit 
lesé. Numitor , envifageant ce jeune hom- 
me d’un afpe@ finoble, & avec des fi grands 
fentiments, fe fentit tout émî ; fe rappel= 
Jant , que fes perits fils avoient été expo= 
sés, Fauftulus avec Romulus furvenant dans 
le méme tems, entendant l’ origine de ces 
jeunes hommes, il les reconnu d’abord pour 
fes petits fils , les quels s’uniffantà une trou- 
pe de compagnons , pleins de valeur, tué- 

A 2 rent 
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rent Amùlée , & remirent Numitor leur 
Ateul fuf le Tròne, & fous fa conduite ils 
batirent une Ville fur une montagne auprés 
du Tibre, où ils avoient été exposés. Etant 
furvena enfuite une conteftation entre les 
deux treres , à qui appartiendrait le coms 
mendement, Romulus reftant vi&orieux, 
voulut , que de fon nom la nouvelle Ville 
s'appelleroit Rome. Quelqu’ uns penfent, 
qu’ elle avoit été conftruite long tems au- 
peravant par Roma Fille d’ Itale Attlante ; 
mais qu’avant été ruinée , elle avoit été reo 
batie par Romulus. 
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L’année de la Creation du monde 4447 
felon le Martirologe Romain, ou felon d’au» 
tres 3251. l'an. IV, de la fixieme Olimpia- 
de, tous le Regne d’Aczz Roy de Juda 432. 
ans depuis la deftru&ion de Troyes, & 752. 
avant la venîe de Nétre Scigneur Jetus 
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Chrift, commenga la conftruétion de Rome 
le 21, Avril par Romulus fur le Mont Pala- 
tin , où il avoit été élevé. Il commengar 
lui méme à marquer les murs de la Ville de- 
puis le lieu appellé, 4r2 waffiza, qui étoit, 


‘où tut enfuite le marché aux boeuts, & où 


eft è-prefent l’Eglife de S.George in Velebro, 
& celle de Sante Anaftafie; en fuivant enfui- 
te par la valée , où fut après le grand Cir- 
que, jufqu’où font aujourd’hui les moulins. 
De lì en tournant à gauche vers l’Eglife de 
S.Gregoire, fuivant jufqu’où eft aujourd’hui 
le Collosé, & enfuite par les jardins de 
S.Marie la Nuova , allat en ligne droite juf= 
qu’ au mont de Saturne , d-prefent le Capi- 
tole 5 & delàen pliant à gauche retournia , 
où il avoit commencé : de forte qu’ il for- 
ma fa Ville en quarré , rentermant tout les 
mont Palatin , & celui de Saturne, avec le 
ferrain d’alentour ; mais capable de conte- 
nirun,peuple beaucoup plus nombreaux , 
que celui qu'il y avoit pour lors. 

Tous les ans les Romains celebrerent fo 
lemnellement cet heureufe , & joyeufe, 
naiffance de Rome. Enfuite i’ Empereur 
Philippe établit les jeux qui fe celebroient 
de fiecle en fiecle , & pour les rendre plus 
agreables , il voulut lui méme y paroitre en 
triomphe. Encore aujourd’hui le peuple Ro- 


‘ main par une loix inviolable de fes anciens 


ftatuts en celebre tous les ans la memoire 
par la vacance de tous fes Tribunzux . 

De l’Azyle trabli par Romulus . | 

Pour peupler la nouvelle Ville , le méme 
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Romulus ouvrit fur la montagne de Saturne, 
maintenant le Gapitole , un azyle ; c° cit 
-a-dire un Temple , è l’accés du quel il ac- 
goruoit l’Immunité , & la proteGion Roya- 
Te : c’elt pour quoi le nombre des habitans 
s’accrit en peu de tems par le concours des 
exilés, & des libertins : mais enfuite con» 
fiderant , que faute de femmes fa Ville ne 
fubfitteroit pas long tems, n'y ayant pas 
d’ elperance de fucceflion , il propofa aux 
peuples voifins de faire alliance avec cux , 
en doanant leurs filles en mariage id fes cito- 
ienss & comme cela lui tut retlisé avec mé- 
pris, lui repliquant, qu'il fit encore un azy= 
le pour les temmes; Romulus diffimulant 
pour lors fon reffentiment, afin de pouvoir 
ie fervir de rufe, ilimaginat de celebrer cer- 
tains jeux folernnels , appellés Confulaires , 
3 Phoaneur de Neptune , & 5°’ efforga, aus 
sant qu’ il le nouvoit alors, de leurs donner 
toute la fplendeur pour reveiller la curiofi- 
té des Femmes . 

Le bruit d’une pareille nouveauté s’ étant 
repandu dans tout le pais circonvoifin, y ace 
coururent entre autres les Sabins avec leurs 
temmes, & leur filles également curieufes 
sie voir la nouvelle Ville, & Romulus ayant 
donné fecretement le fignal dans la plus 
crande chaleur du jeu, dans un inftant tou» 
tes le Filles Sabines à marier, turent ravies, 
& priles pour femmes. Ce qui occafionna 
une guerre des plus cruelles, qui auroit du- 
ré plus long tems, fi ces mémes filles dans 
le plus grand feu du combat , ne s'y ruffent 

en 


entremélées toutes echevellées, & en lar- 
mes. Par là non-feulement on fit la paix ; 
mais encore une étroite alliance, de tagon 
que les Sabius quittant leurVille vinrent des 
meurer à Rome. Les forces des Romains 
étant ainfi augmentées en peu de tems, & 
leur courage devenant toujours plus fier , & 
plus vaillant, ils commencerent pat les ar- 
mes à fe rendre les maîtres des lieux voifins 
de Rome, & enfuite des elnignés. 


Des Loix faites par Romulus , ©° de fa Mort. 


La nouvelle Ville étant ainfi peuplée , 
pour qu’aucun de fes citoiens ne rettat dans 
l’oifiveté, Romulus vulut, que la jeuneffe.» 
n’ apprit point è refter aflife , mais qu’ elle 
fut.initruite dans l’art militaire , afin qu'el. 
le fut toùjours préte , en cas de guerre , & 
que les vieux euffent foin de la Republique: 
CPelt pourquoi on leur donna le titre de Pe- 
res, ou de Senateurs : & afin que toutes les 
chofes tuffent bien reglées, il prefcrivit les 
loix fuivantes . = Qu’ on entreprenne rien 
fans confulter les augures.= Que les feuls no, 
bles gouvernent les chofes facrées, & exer- 
cent la Maziltrature. = Que le commun du 
peuple s’occupe è cultiver les campagnes.= 
Que le peuple cree les Magiftrats, & qu’ on 
apprenne les loix, = Qu’on ne taffe ni veille, 
ni garde dans le tems de nuit, = Quiconque 
tuéra Pere, ou Mere, qu’ il foit privé de 
la vie = Qu'on ne parle pas deshonnétement 
en prefence du Séxe .= Que chacun porte 
par la Ville un manteau: long jufqu’ aux ta= 

4 lons 
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loas.= Qu’ Il foit perrnis a un chacun de 
tuér les fruits monftrucux. = Que perfoane 
n’entre, 0a ne forte de la Ville, que par les 
portes, = Que les muraiiles de laVille foient 
facrées & inviolables = Que la femme foit 
comme la compagne, & la maltreff: des 
biens de fon mari, = Que la filte foit heris 
tiere du pere, &.du mari. = Qu’ il doitfpere 
mis au mari, & au frere de puair la femme 
tombée en adultere . = Si la fem:ne boit du 
vin, qu'elle foit pinie comme adultére ; & 
d’autres que je laiffa pour abreger. 

Enfin ayant ainfi disposé les affaires de fa 
Ville , un jour que Romulus taifoit une ha- 
rangue au peuple auprès du Marais Capreja, 
il furvint fubitement une turieufe tempete , 
& un brovillard fi epais, qu’ il le deroba aa 
la vue du peuple, & depuis on ne le vit plus. 
Là deffus il courut deux bruits dans Rome ; 
l’un fut repandu par Jules Procul Senateur, 
qui afuroit de l’avoir vi lui mme dans la 
Vallée Quirinale aller parmi les Dieux avec 
un afpe@ plus qu’ humain, & qu’ il l’avoit 
chargé d’annoncer è fon peuple la grande 
Monarchie, dont il devoit jouir, d'une eran- 
de partie du monde, L’autre fut, que les Se. 
nateurs rebutés de la trop grande feverité de 
Romulus, dans cette conjun®ure le tuérent, 
& le cacherent, 


Da Gouvernement des Rois, des Confuls , 
© des Empereurs, 


Six Rois fucceder:ntà Romulus dans l’efs 
pace de 244, ans; Scavoir, Numa Onan, 
U ie 
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Tullius Oftilius, Ancus Marcius, Lucius Tar- 
quinius, Servius Tullius, & Tarquin le {u» 
perbe , la violence du quel fut caufe de la, 
fuppreffion de la dignité Royale , & le gour 
vernement des Confuls tut introduit, qui fe 
creecient tous les ans par le peuple ; & qui 
étendirent tellement les confins de la Re- 
publique Romaine , que 705 ans après la 
conftruttion de Rome, Jules Cefar commen- 
ga celui des Empereurs, & reduifit fous fon 
Empire des valtes Royaumes, & des Pro» 
vinces eloienées, & eleva la puiffance des 
Romains è un tel point, que jamais aucune 
autre Nation n°a eu tant de poffeffions dans 
le Monde, Ce qui a fait croire è Plutarque, 
auteur payen, que c’étoit un miracle de 
Dieu: Reputantes animo Rempublicam £0- 
mana fine divino aliquo avfpicio, © mae 
guo mivaculo mon fuifle ad id potenti pre- 
greffuram .C° eft pourquoi de tems en terms 
la Ville tut étendiie, & occupa outre les 
mont Palatin, & le Capitole, les cinq au» 
tres collines avec leurs: plaines, è feavoir 
le Quirinal, le Cellius , le Viminal, l’Ef- 
quilin, & l’Aventin: ce qui la fit appeller 
par les Ecrivains tant profanes , qu’ Eccle- 
fiaftiques , Civitas Septicollis , la Ville des 
fept monts . Elle s’étendit après jufqu' aux 
confins du Janicule , du Vatican, & méme 
du Pincius avec tout le champ de Mars: de 
maniere qu’ avec fes tauxbourgs , au raport 
deVopifcus, elle contenoit un circuit de 50. 
mille . Ce qui ne doit pas furprendre , puif- 
que Svetonius dit, que Neron vouloit I*éten- 
- OM drs 
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dre jafqu” a Oltie, Ville maritime, D'autres 
difent, qu’elle s’étendoit jufqu'à un endroit 
appellé è Prima Porza > è fept mille de Ro- 
me, où font à-préfent les hotelleries fur la 
voie , appellée F/emizia, où on obferve en- 
«ore les ruines d’ un ancien Arc de Triom- 
phe , comme fi c’eut été l’entrée de Rome, 
& par lì vraifemblement elle a pris le nom 
de premiere porte . Oi y comptoit du tems 
d’Augulte quatre millions , & 173 mille ha» 
bitans; & du tems de Claude fix millions ; 
& 968. mille. Etant ainfi devenie la mai 
trefle , & la Capitale du Monde , toutes les 
Nations lui apportoient ce qu'ils avoient de 
plus preticux , & de plus remarquable ì & 
la magnificence de fes edifices , tant publi- 
ques, que particuliers ont engagé Vitruviuss 
homme versé dans les arts, & belles letres, 
à en parler ainfi dans fon huitiéme livre : = 
Divina mens Civitatem Populi Romani egre- 
gia s temperaraque regione collocavit , uti Or- 
bis terrarum imperio poriretur = & Proper» 
fius dans fon 3.= Qunia Romane cedant mi- 
«racula terra > Natura hic pofuit , quidquid 
sbique fuit. & pour cela le srand Pere de 
l’eloquence Romaine ecrivoit è fon Atticus= 
dn magno prazio ef elle Roma. 


Chute de PP Empire Romain. 


La Ville de Rome s’ étant augmentée de 
elle forte, & fon Empire étendù fi loin, 
qu’ étant elle méme accablée de fa propre 
grandeur , elle {e rendoit difficile ù gouver- 
ner, Le grand Conftantin poyr-veiller qu 
hi i e 
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fte Empire d’Orient , également comme è 
celui d’ Occident, tranfporta le fiege Impe- 
rialà Bifanze, appelée enfuite de fon nom 
Conftantinopole , L* Empire s° étant apsès 
partagé entre fes fils, l’année 364. de Notre 
Seigneur Jefus-Chrift il fut divisé en Empire 
d’orient, & celui d’occident, & par la cet 
te belleVille reftant fans force, fans defenfe, 
& fans appuis, fut fept fois miferablement 
abbatile , opprimée , fubjugpée, & ravagée 
par differentes nations barbares ; de manie- 
re que la magnificence , la gloire, & l’eclat, 
que lui avoitacquis tant de Heros, refterent 
enfevelis fous fes cendres, & obfcurcis par 
l’oubli de tant de fiecles. Neammoins cette 
Ville abbandonnée ne laiffoit pas de montrer 
par fes ràines memes , ce qu'elle avoit été; 
de maniere que Caffiodore obfervant les.an- 
ciens baàtimens, qui fubfiftoient encore a- 
lors, s'ecria=/MVorn fine gratia elle creditur, cuè 
babitatio tanta preffatur. Et nous voions 
encore nous mémes, que Roma, quante fuity 
ipfa ruina docet 3 trouvant prèfque pat tout 
des ftatues merveilleufes, des marbres, des 
colonnes d’un tresegrand prix, de facon qu” 
elle fe retrouve toujours plus belle , & plus 
magnifique , comme un Phenix , qui fe re- 
nouvelle : Et cela par les grands {oins de» 
quelques Souvrains Pontifs , & l’efprit per 
gant de tant d’hommes prudens, & verttta 
cux, qui comme des abeilles indulitrieufes 
vont fuccer jufque dans les debris des an- 
ciens batimens s le miel des beaux arts, qui 
decore agreablement les palais des Rois 3 

A 6 °° des 
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les Royaumes, & les SanQuaires meme. 


De Rome comme elle eft d-prefent . 


Cette illuftreVille contient encore aujour- 
dhui fur fes anciens murs le circuit de quin. 
ze mille, & demi, & l’ancien nombre des 
quatorze quartiers: Mais la plus grande par- 
tie de fa fituation eft fans habitans, & occu- 
pée par des maifons de Campagne , des jara 
dins, & des viggges remplies d’étonantes rui- 
nes de temples, de Bains, de Palais, d’ac= 
queducs , & d’edifices remarquables. Dans 
la partie habitée on y compete prés de 160. 
mille Ames, diftribuées en $2.Paroiffes; 123. 
Maifons & Couvens de Religicux : 55. Mo- . 
nafteres, & Confervatoires de Filles > 43. 
Colleges, Seminaires, & Communautés, 32. 
‘Hopitaux, & Hofpices de pauvres, & de Pea 
: Jerins batis magnifiquement fur le plan des 
anciens batimens. On peut méme dire, que 
la nouvelle Ville s’ eft relevée avee plus de 
diguité , & de valeur, puis qu? en arborant 
majeftueufement le glorieux Etendart de la 
S.Croix, elle a vaincu, & detruit la faufle, 
& execrable fuper/tition des Payens, & avec 
4a iplendeur de I'Evangile elle a étendu fon 
Empire infiniment plus loin, que n’avoient 
fait les anciens Romains avec leurs armes, & 
leur puiffance ; puifqu*'aujourd’hui plus que 
par le pafsé cette Metropole eft admirable , 
& tres-delicieufe . D’ autant plus que le fa- 
fte ancien fe mélant a I’ envie avec le nou 
‘veau, rendent fon fejour, & fa demeure la 
plus agreable, & la plus recherchée par tou» 
tes les Nations. _ seo N» 


PIT EE 


= = 0) 


1 Platea Populi !% 

E; 2 Platea Columne Ant 

zz 3.Platca sMarci . 
3 #3: 4 Capitolium 

cu 5. ampusVaccinus 
Vine 6. Colosrcum 

a -S.foan.in Laterano 

S'Crux tn Terusal& 


cca iti D n © = LU SA | A, a prTa, | li Ad 199 

" GA NE ; (IR ce ta Frei gii si a 

INN LL LR 

VR ADPITEO a Gana asi 

ALIIGUDI b-3 
ft £, 


È alle e 4 S i " FP, L | na (PTLÙO ù 
qui: 7a pe £ RA d ROOTS 
n i 21 PIRAS M 


"i se 1 


ui P ie 
— des sr leg di 


SS a 
p 


LI eu <a E _/alaNt= 9.SI Maria Major. 


2° 11 Platea Terminis 
a 12 Platea Hopanie 


Lr 
Ne", 18.Fartus Rijice majovis. 13 Portus-Ripoe minoris 
2 È 191Î£ Maria in Tranf= 14 Platea. de Rotunda 
ì Cs: SEO tiherîm 15 PlateaINauona 


EN MEZION dì Bark 
ZZZ A Ca 00. È 20Bgilca Vaticana 16 Falatium Famefium i 


è - o "2 ‘— eo) —-_ emi 4 ne; dm -- mass ne Sie DR la 2 inv - & 


ni 
CO - 
Vea p 
ferraro rid | G 
pg) 
> pa 1 


ì 


ITINERAIRE INSTRUCTIE, 


Divise en buit Stations , ou Journtes por trow= 
ver facilement toutes les Magnificences, 
sent Anciennes que Modernes de Rome a 


Reelé felon la table du grand Profpetlus 4 
& de la Defcription des dix Livres 
recemment publiés . 
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Our commencer avec ordre nétre 
chemin, & obferver avec plaifir 
toutes les parties de cette belle 
“ Ville, il eft très-à propos de com» 
anencer par le Tibre; d’autant que cc fleuve 
étant trés - celebre dans l’ hiftoire Romai- 
ne , il nous donnera un grand fecours pour 
trouver, & reconnditre le grand prix des 
magnificences de cette Metropole ; Fleuve , 
que nous, & la plus grande partie des Na- 
ticns, devons paffer avant d’arriver à Rome, 
Dans les premiers tems on l’appelloit 4}- 
bula , è caufe des caux troubles, qu’ il por- 
toit, & porte encore avjourd’hui: Enfuite en 
l’appella Ti5ris, de Tibri Roy , ou Capitai. 
ne des Tufches, qui s’y nova : à-prefent par 
corruption on l’appelle Tevere, en latin 77 
her, Il prend fa fousce plus haut proche /° Ar» 
100 
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se, dans le Moat Appennin; & dansfons - 
cours d’enviroa 150, mille; it recoiti4a. ri- 
viers: ainfi étant g0116 ,'& puffant de/fanc — 
a Rome, il fe rend par {a navigation gino1 


feulement delicieux, mai si Auiffi tess-Tbon- 


dant en toutesfortes dé vivres; & de inar- 
chandifes . Il ya aujourd’hui fur ‘ce ffleuve - 
cinq Ponuts,. tous anciens, le premier des 


quels eit eloizné de la Ville‘d’enviroa:-deux 


, 


mille, & s’appelle vulgairement 
84. Liv.P. 
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« Or pour commencer nòtre eclairé, & a+ 
- greable voiage , il-ne*faut pas; “mor cher 


. LeQeur, fe contenter.-d’evifager fimplement 


| fa itru@ure , mais porter plus haut fa pen. 
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sée , en fe rappellant ces gratids Hetos , qui 
en le paflant, font vemisà Rome eniwain- 


‘queurs des Royaames, & des Provini 


et BICFS, 


la Sanitété de nòtre Religion fe font a 


PER NO E° E. 1 


Lo nieres” “où Pfeibu utaires: “Lroliciéax ; qui le 


ti erent, pout ‘venirtaire. liommage au'See 


I Pe sec au Peuple Romain: Il cut. appellé 
Pom-Emilen. --d’ Emilien: Cenfeur, qui le 


fit ba atip: Enfuite. Aliotus: & sifatitenant 


‘nous Î appellons , Ponte Molle . Il ne lui re= 


ite d’ancienneté , que la Tour batie-par Bee 
lifaire, & les bafes des arches, furdesquele. 
les Nicolas V..tebitit le Pont. Dans les an- 
ciens fiecles les obicenités:du Paganiline fe 
repandoient jufque la: cel) -pourquoi-cette 
pan étolt trequentée par Neron , Empe- 
reur infame, &, «dereglé . Mais 3-prefent de- 
puis ce Pont méme la pieté des Fidelsa. & 
Mr 

cevoir, y agant. ay de (us une image de la: 
S. Viérs e, & à “cote une Statue de S i. Jean 
Nepomucene. “Sur ce Pont pafle 


Ue La Voie Fjaminia , Plan. 66ogat. 
cell - 206 22: liv. IV. 


Ce nem lui. vient. de. Cajus Flaminius " 
vainqueur:-des Licuriens, parce qu'il la pava 


genereufement A “depuis Rome jufqu''è Ri- 


mini, où finiffoit la Gaule Cifulpine ; Elle . 
n'a pas ‘changé de nom ; elle le conferve 
mè e encore comme ‘anciennement jufqu* . 
a la Place Sciarra, où elle fe jointavec cel». 
le dite Via Late; 2 RIE ces.tems la elle étoît. 
come la triomphale ornée d' arcs 7 & del 
ftatués des, hommes'illuftres ; mais è- pre». 


fent il ya ‘des églifes, & de:faintesi Imagess 
on y volt en pl ine * lieu Mir ante 3 à bs 


SA î] 
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3 Stazue de S Andrè. Plan.186. p.16, lig.X. 


- Quelques pas après ce Pont il y a è gau« 
che la ftatue de ice Saint ApOtre elevée dés 
l’an.1462. par Pie H., en memoire de ce 
que fa fainte Téte y repofa une nuit lors qu’ 
on l’apporta du Peloponefe a Rome. Oa y 
eleva un frontifpice avec quatre colonnes . 
Il y a auprès un chapelle de la Contrarrie 
des Pelerins è & un Hermite ; qui ena 
foin. Peu aprèsily a. 


4. L'Eglife de S.Antré Apòtre . Plan. 186. 
pag. 26vliv. X* 


Jules IT. pour une grace regue de cet Ax 
potre lors qu’ il étoit Prelat, & Gouverneur 
de Rome, erigea cette petite Eglife fur les 
deffein de Jacqves Barofius de Vignole , & 
on en volt le plan, & le profpettus impri- 
més feparément pour la commodité des Cu- 
TiCux , | 
s. Delo Moifonde Campagne, & de 
la Vigne du Pape Jules . ibid. 


Le meme Jules III. commenga cette no» 
ble maifon, que l’on voit un peu au delé de 
la dite Eglife , fur le deffein de Balthafar 
Peruzzi de Sienne , qui fut achevée par 
S.Charle Borromée fous le Pontificat de Pie 
IV. fon oncle . Il ya la auprès la tameufe» 
Auberge , qui porte le méme nom que la 
Vigne, & lune, & l’autre appartiennent &- 
prefent è |’ Eccellentiffime Famille de Co- 
lonna : Mais ce qui eft digne ‘de toute at- 
tention , c° cft ‘è 6.Le 
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6. Le Palais de la Keo. Chambre Apolloli» 
que . Ibid, 


Dans la ruelle de la fufdite maifonon_.s 
voit de loin le magnifique Palais, béti par 
le méme JulesIII. fur le deffein de Vigsno» 
le, qui fit au dedans une trés-belle Cour, 
ot HT y a des peintures, & des marbres sn 
ciens. A’ la droite on y voit un are tort-long 

& obfeur , parce qu'on paffe deffus pour al- 
la d’ une vigne è l’ autre, & deffous on y 
conferve une  pieufe i image de la SainteVier- 
ge, dont un herinite a le foin, De là, apres 
un afsès long chemin on arrive è la celebre 
Fontaine de l’ eau aigre , bonne pour mille 
maux, comme il eft rap porté dans la table 
84. Enfuite retournant par la voie Flami- 
nienne , après quelques maifons de campa» 
gne 0 remarquables on arrive à la 


7° Porte du Peuple «BEGLCO I. «div. 
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Aujourd’hui cette Porte eft la principale 
de Rome, non-feulement parce qu’entres 
toutes les autres elle eft la plus magnifique; 
mais encore parce que c’eft par celle-là, que 
la plufpart des Natioas y entrent; que les 
Ambaffadeurs, & les Cardinaux, quand ils 
viennent à Rome ponr la premiere jois , y 
tont leur entrée publique; De méme que les - 
Rois, & les Reines: Entre autres la Reine 
Chriftine de Suede v entra fous Alexandre 
VII. avec une cavalcade eclatante en pom- 
ps publique . Mais la Reine de Naples Ma- 
rie Caroline d’ Autriche y entra privèment 
en 1758., & l’ Empereur Jofeph II, fon fre- 
re en 1759. Elle étoit autre fois plus haut 
vers la Colline. Cette Porte s’appelloit an 
ciennement de méme que la voie Flaminien= 
ne 5 mais aprés qu'on eut bati l’Eglife, qui 
eftà coté , comme nous le dirons en fon 
lieu, elle en pritle nom; cu felon d’autres 
des peupliers du Maufolé d’ Augufte , qui 
s'étendoit jufque-là & qu’ on appelle en la= 
tin Populi . Tout ce vafte terrein, qui d’un 
còte eft enviroané de montagnes, & de l’au- 
tre par le Tibre , s’ appelloit anciennement 
le Champ de Mars; parce que Romulus l’a- 
voit dedié à Mars , afin que la jeuneffe s° y_ 
exerceat dans l’art militaire; & encore pour. 
y tenir les affemblées pour 1° ele@ion des 
Magiftrats . Mais il n° étoit permis à perfon= 
ne d’ y habiter : On y erigea cependant des 
Edifices publiques tres - magnifiques, c’ eft 
- è - dire des Cirques, des Naumachies, des 
Thcatres, des Arcs de Triomphe, des ac 

lio 
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lifques , des Temples, des Portiques , le 
fameux Manfolé d’ Augulte , des Statues des 
hommes illuftres fans nombres. Aurelieno 

our ne pas laifer tant de magnificences ex- 
posfes aux infultes des ennemis, les renter- 
ma dans Rome, en étendant jufque la les 
,murs de la Ville . Cette Porte tut renouvel- 
lée par ordre de Pie IV. par Jacques Barofius 
fur le plan de Buonaroti, & on y plaga les 
deux ftatues de S. Pierre , & de S. Paul tai- 
tes par Mochi pour la Bafilique de S. Pierre, 
L’Archite@ture de la partie interieure de la 
Ville eit du Chevalier Bernini, 


8. Del Eglife de S.Marie du Peuple. 
Plancb. 21. liv. II. 


A’l’entrée de la fufdite Porte s’elargituine 
grande place ornée d’ un merveilleux O5é- 
lifque d’ Egypte , de differens Temples & 
Fontaines . Ala gauche de la mème Porte 
s'appuie l'Eglite de S. Marie du Peuple, eri. 
gée en 1099. par Pafchal II. pour effacer la 
memoire execrable de Neron , dont les cen 
dres turent de la enfevelies dans les jardins 
de fa Famille Domitienne . Avant été ene 
fuite rebatie en 1227. par le Peuple Ro= 
main, elle en prit le nom. Gregoire IX. pour 
exciter la devotion envers la S. Vierge, y 
placa fon Image, qui étoit dans la celebre 
Chapelle, appellée Sazf2 Sarzforzz . Elle 
eft en forme de Bafilique i trois nefs, & fut 
d’abord cedée è une Contrairie, enfuite aux 
Relizieux de S.Augultin d: la Congregation 
de Lombardie, Jules II. l’enrichit de pein: 

tures, 
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tures, & de marbres ; & Alexandre VII, la 
renouvella fur le plan de Bernini . 

Dans cette Eglife, outre le maitre Autel, 
il y a deux chapelles trés = nobles: L’ une è 
droite , du Cardinal Cibo : l’autre è gauche, 
d'Auguitin Chigi. Parmi les peintures il y 
a dans la chapelle è droite la Naiffance du 
Sauveur faite par Pintorecchi: dans la fe- 
conde toute ornée en marbre, & en fculptu. 
re, quieft celle du Cardinal Cibo , ily a 
fur l’Autel la Conception de la S. Vierge,, 
-avec quatre autre Saints, ouvrage de Char- 
Jes de Maratti; ceux de coré font, l’un de 
Monfieur Daniel, & l’autre de Jean M.Mo-» 
randi. Les peintuzes à frefque du dome font 
de Louis Garzi: S.Auguftin avec la S.Vierge 
dans l’ autre chapelle , eft du fufdit Pinto- 
recchi, & la Vifitation de S, Elifabeth dans 
l’autre, eft du fufdit Morandi ; Mais l’Ange 
a droite eft de la facon d’ Hercule Ferrat2, 
& l’autre è gauche, eft de Jean Antoine Ma- 
ri : S. Thomas de Villeneuve dans la petite 
chapelle fuivante , eft de Fabrice Chiari, & 
les pèintures du dome de l’ Eglife, font de 
Vanni. Le noble grand Autel, où fe con- 
ferva 1° Image de la Sainte Vierge , fut fait 
par Urbain VIII. fur le deffein du Chev.Rai- 
naldi, & les deux Sepulchres dans Îe choeur 
font de la Sculpture d’ André Sanfovin : Le 
tableau de 1° Afomption dansla chapelle , 
qui fuit, eft d’Annibal Caracci, & ceux de 
c6té , de Michel Ange de Caravaggio: mais 
Jes peintures de la voute, font d’ Innocent © 


Tacconi, & le refte de Jean Bapt. Monafg 
e 
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Les peintures , & les ftatues del’ autre 
chapelle , font de Jules Mazzoni : L’autre 
tableau dans la Croix , eft de Bernardin_s 
Mei; l’Ange, qui cft à droite, eft de la Scul- 
pture de Raggi, & celui è gauche, de Mari. 
Les peintures de la chapelle , qui fuit, font 
d’un Flamand; ceux de l’autre, font de Jeam 
de S, Jean ; & le tableau de l’Autel, d’Au- 


. guftin Mafucci 5 mais les tombeaux ont été 


taits fur le deflia d’Algardi, 

Vient apres la celebre chapelle faite par 
Augultin Chigi fur le plan de Raphael d’Ur- 
bin; le tableau de l’Autel avec fes contours; 
fut peint parle Religieux Sebaftien de Piom. 
be, de méme que les mofaiques du dome; 
mais les lunettes font de Vanni: La Statue 


d’ Elie, & celle de Jonas ont été taillées 


par Lorenzette fur le deffein, & la direQion 
de Raphael: cependant elles paroiffent an» 
tiques. Les deux autres , de iméme que les 
tombaux , font du Chev. Bernini . Le de- 
vant d’Autel avec les basreliefs, & les chan- 
deliers de metail, font du fufdit Lorenzette. 
Le tableau dans la derniere chapelle , eft de 
Pafchalin de Roffi, & les autres peintures 
& fculptures qui fe trouvent dans differens 


° endroits de cette Eglife font remarquables . 


Le tombeau du Cardinal Albani au dernier 
pilier de la nef droite, eft de la fculpture 


* de, Jean Antoine Perocca. Celui du Trefo- 


rier de Paul III. dans le bras gauche, eft de 


. Jacques de la Porte. Pour abreger ; je laiffe 
les autres, 


9, Pla 


22.  PREMIER.E 


ca Place du Peuple , © ’Obélifgue Egiprien. 
TE Plane 21, liv. IL 


Cette grande Place fe nomme de méme 
que la Porte, & l’ Eglife, dont nous venons 
de parler, au milieu de la quelle on voit ce 
merveilleux Obélifque fur le quel ett placée 


la S. Croix comme le figne de notre fainte: 


Religion , Cette pierre d’ une grandeur de- 
mefurée fut un des plus admirables ouvra= 
ges des Rois d’Egipte, faite de cette tagon 
par Semneferte , qui regnoit 522. ans avans 
la venite du Sauveur. Cet obélifque eft haut 


de 108. palmes, & avec fon pieddeftal 145., 
dans le plus fort de fa largeurila 12. pal. 


mes & demi, & dans les quattre faces il eft 


travaillé avec des notes, & des fimboles ‘ 


Egiptiens, tiré d’un feul morceau de granit ‘ 


pd 


rouge. ‘Augufte le conduifit è Rome depuis 
Eliopolis, & l’éleva dans le grand Cirque; 
eu étant enfuite renversé, il refta feus les 


rui. 


i 


i 


. 
| 


| 
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ruines avec tant d’ autres raretés jufque au 
Pontificat de Sixte V., qui an, 1589. le fit 
tranfporter la, faifant mettre au formmet 
le figne de la S. Croix au deffus de fes ar- 
mes, qui ont une étoile au deffus des trois 
monts , le tout fait de metail,'& de la hau= 
teur de dix-fept palmes & demi; de facon 
que depuis le pleinpied , on compte 162, 
palmes & demi. La Fontaine, qui en orne 
le pied, eftremarquable par fon baffein fu 
pericur 5 parce qu’ il a été fait de la bafe d’ 
une Colonne tronuvée dans le jardin des Co. 
lonunes. Sur la partie droite de cette place 
vers le Tibre, on votoit dans les fiecles pat» 
fés un grand morceau de vieille muraille , 
que l'on croit éure du Sepulchre de Marcel, 
& tut demoli fous le Pontificat de Paul III. 
pour donner de 1° efpace a la Place, & 
OUVrir 
La Rue du Ccurs. 


È 


Trois rues fe prefentent fur cette Place 
divifées par deux Eglifes béties 1’ une, & 
l’ autre avec une Archite@ure magnifique , 
qui rendent majeftueufe & noble la premie- 
re entrée de la Ville. La rue du milieu fui» 


“vie, comme nous l’avons dit, jurqu’à la 


Place Sciarra, avec le nom de Flaminea, 
mais depuis que fous Paul II. Ia Courfe des 
chevaux .y. tut établie dans le tems du car 


naval, elle prit auffi le nom de Cours, A° 


fa droite il y a 


\ 


TO, L’E- 
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ro. L'Eglife de S. Marie du Mont Saint. | 
Plone. s1., Lio. IL. 


Les Religieux Carmes de la Province du. 
Mont Saint en Sicile pofedoient la auprès: 
une petite Eglife, & ayent commence a. 
nouvelle fous Alexandre VII. furle deffein 
ciu Chev: Rainaldi , elle fut continuée par le. 
Cardinal Jerome Gaftaldi , avec la depouil.. 
le des crocheteurs, qui avoient fervi dans: 
le tems de la contagion, fous la direQion. 
du Chev: Bernini, prèfque femblable à l’au-. 
tre : Il y a deschapelles ornées de marbres,, 
de peintures, & de ftucs dorés. Entre les. 
peintures , les plus confiderables font celles. 
de la premiere chapelle & droite du S. Cru», 
cifix, taites par Sauveur de Rofa ; & celles: 
de la troifitme par Nicolas Berrettoni. Le 
S. Albert dans l’autre chapelle eft d’Onutre 
d’ Avellin . Le grand autel eft orné de mar- 
bres, & de Colonnes trés.belles. Sur les 
tombaux de coté, il y a des fculptures, & 
des buftes de métail dirigées par le Chev: 
Lucenti. Le tableau dansia chapelle, qui 
fuit, eft de Charles Maratte, & ceux de co- 
te, l'uneit de.L'ovis Ganzi, & l'eanmtne «de 
Monfieur Daniel: La Sacriftie de cette cha- 
pelle eft remarquable pour les peintures de 
Baciccio , & de Chiari . Enfin la S, Magda- 
laine de Pazzi dans la chapelle , qui fuit, 
eft de Giminiani , & S. Anne dans la dernie» 
re, eft du fufdit Berrettoni. Depuis peu ces. 
Religieux ont tait leur Convent du coté de 
la ride du Cours, & ontunclocher fublime . 
A’ gauche du Cours il y a L’Egli 


ar, L° Eglife de S. Marie des Miracles. 
Plans.a1. Liv. II 


Les Religieux Frangois reformés du Tiersg 
Ordre de s. Frangois avoient une petite_s 
Eglife près du Tibre , avec une Image de la. 
S. Vierge trés-miraculcufe ; & afin qu’elle 
fut tenue avec plus de decence, Alexandre 
VII. ordonna, qu’ on y fit une Eglife fur le 
plan du Chev. Rainaldi: mais ce Pontite ve- 
nant è manquer, elle fut continué par le dit 
Cardinal Gaftaldi Genois, avec les epargnes 
faites dans le tems de la contagion, qui 
avoit regné pen de tems avant dans cette 
Ville, & le Ghev. Bernini en cut la dire- 
&ion, qui fit cette Eglife d'une firure ova- 
le, avecun Dome, & un Portique exte= 
rieur femblable è I’ autre ; ces Religieux 
ayant fait le Couvent fur la rie du Cours , 
ils y ontelevé un Clocher prèfque contre 
l’autre, & femblable. Il y a dans cette Egli- 
fe des Chapelles ornées de pcintures, & de 
rmarbres , & particulierement le grand Au- 
tel, quia de còté, & d’autre des tombaux; 
dont les Statues, & enfans font d’Antoine 
Raggi , & lesbuftes de metail du Chev, 
Lucenti. Les deux tableaux de S. Frangois 
furent peints par le Frere Modelte de Lyon, 
.& celui de S.Antoine par Monfieur Gafcard. 
De là en continuant fon chemin par la rile 
‘du Cours, ori trouve d’abord è droite l'Hof, 


pital, & 


E 12. LES 
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12» ZL'Eglife de S. Jacques des Incurables 


Planc,173. Liv. IX, i 
| Cette Eglife avec l’hopîtal fut fondée pour 
les pauvres malades environ l’an. 1 338. pai 
un legs du Cardinal Jacques Colonne , & or 
en voit encore la porte dans le coin de I: 
rilelle è coté, avec une architeQure fort. 
grofliere, & les armes de la maîfon des Co» 
Jonne . On TP appelloît dans fes premier: 
tems, in Auguffa, pat rapport au celebre 
Maufolé d’Augufte , qui étoît I voifin so 
| prefent on l’appelle des incurables, par rap. 
port ‘aux maladies-de cette efpece, que l’on 
traite dans cet hofpital. Le Cardinal An- 
toine Salviati l’an. 1800. l’asgrandit, en & 
tant Prote@teur, & rebitit 1” Eglife fur le 
plan de Francois de Volterre , qui fut ache 
vée par Charles Maderne de figure ‘ovale , 
“ avecun dome , & deux «clochers. Il y a 
des peintures, & des Sculptures confidera.. 
bles= Le tableau dans 1a premiere Chapel. 
Je à droite, eft de Roncalle 5 Le grand baf=: 
relief en marbre dans la feconde , & les. 
anges avec leurs ornemensde ftuc, font des: 
Ouvrages de M. le Gros; & les deux tableaux: 
de còté, font de Jofeph Pafferi: Le bapté=: 
me du Sauveur dans la troifilme , eft des: 
Paflfignani: La Cene avec les Apotres au defs 
fus du grand autel, -& les pzistures de la: 
voute , font de Jean Baptifte Novarra , le | 
quel a peint auffi Dieu le Pere dans les. 
dome. Melchifedech avec d’ autres figures: 
de l’autre còté , font de Vefpafien sli HE 
eli Pi 


| 
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La manne, & les autres dans fa voute font. 
l’ouvrage de Nappi. La naiffince du Sau= 
veur dans la chapelle, qui fuit, eft d’Anti» 
veduto Grammatica. La itatùe de S. Jacs 
ques dans l’autre, eft une Sculpture en mare 
Bre d’Ippolite Buzi , & le tableau de las 
derniere eft de Zucchi. -- 

HI eft a remarquer que S. Philippe Neri 
vifitant fouvent cet hopital des incurables, 
'avoit. coîtume de dire , que fi la jeuneffe 
idereglée vifitoit ces malades, & obfervat la 
varieté des maux causés par le libertinage, 
elle ne fe plongeroit pas fi aifement dans 
ces ordures. S. Camille de Lellis, Inftitu 
teur des Minittres des infirmes, prit dans 
cet hopital meme les commencemens de fa 
perteCtion . > 


13 De P Eglife deJefus & Marie . Lio. VII. 


| Prè(que contre l’Eglife , dont nous vee 
mons de parler, fe trouve celle, dont je vais 
detailler la decente , & le prix . Les Reli« 
Sieux Retormés de S. Auguftin acheterent 
da un Palais du Cardinal Flavius Orfin, & 
vers l’an. 1640. y batirent le Couvent, & 
1° Eglife è ’honneur de SS. Noms de Jefus 
& Marie, fur fe plan de Charle Milanois ; 
mais après l’Eglife fut achevée magnifique- 
ment par le Chev. Rainaldi par le moien 
des grands fecours de Monfeigneur George 
(Bolognetti Evéque de Rieti, Elle a une nef 
avec fept autels, & elt toute ornée de mar- 
bres, de fculptures, de peintures, de ftucs 
dorés avec differens tombeaux , Le premie® 
| Ba tona”. 
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tombeau i droite de la porte, eft un ouvra 
ge de Dominique Guidi, & celui qui fuit 

avec les buttes des Meffieurs Bolognetti, eli 
de Francois Aprile. S. Nicolas dans la fel 
cende chapelle 2 été peint par Bafile Fran: 
gOis , & le troifiîme tombeau eft du Caval! 
lini. Le couronnement de la fainte Vierge! 
fur le grand, & magnifique Autel, ef d' 
Hiacinthe Brandi , lequel fit encore les 
peintures du haut; mais les deux ftagues col. 
laterales font de Jofeph Mazzali, & lesi 
deux anges , qui foutiennent le globe, fon: 
de Paul Naldini, & les autres du Chevalier: 
fufdit, qui fit encore le tombeau fuivant dui 
dit Monfeigneur Bolognetti. Le tableau de 
la s. Vierge, & des, IJofeph dans la cha=- 
pelle contigue, avec le refte des peintures: 
font du fufdit Brandi, & le tombeau è cdeé: 
eft de Monfieur Michel Maglia. S. Thomas 
de Villeneuve, & les autres peintures dans: 
la derniere Chapelle font de Felix Ottone 3; 
& le dernier tombeau à gauche de la porte,. 
ett d’Hercule Ferrata. Les ftatues, & les: 
Enfans de ftuc, qui font en haut, ont été. 
faits par les mémes fculpteurs, & les pein=. 
tures de la voute font d’ Hiacinthe Brandi .. 


Le Monafiere, & P Eglife ces Urfalines. 
Plone. 155. pag.39g.dib.VIII. 


n» 

En pourfuivant le chemin par la rie du I 
Cours; & entrant dans la troifi&me rilelle. 
depuis 'Eglife, dont nous venons de parlery 

on voit à gauche le Couvent des Oblates Ure. 

fulines, bati l'an. 16%4. par dueltiziaii 

è. “« d& Cc 
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de Modene, Mere d’une Reine d’Angleter- 
re, avec une petite Eglife dediée au Pa- 
triarche S, Jofeph . Benoit XIV. aggrandit 

e Monaftere, & à i’ inftance de ces Relk 
gieufes il les fit Cloitrer. 


14. L’ Eelife des SS.Ambroife, & Charles 
ou Cours Planc.140. Liv. VIII. © 


Cette Eglife eit fur la riie du Cours, & 
pour fa magnificence meriteroit plutòt le 
nom de Temple , ou de Bafilique; ne lui 
manquant autre chofe pour cela, qu’un Cha 
pitre de Chanoines,, au lieu de fa Commu- 
nauté de Prétres. La Nation Milanotfe en a 
le foin, parceque de l’an 1471. ella avoit la 
une petite Eglife , que l’on appelloit S.Ni= 
colas du Toffo : l’avant rebétie i fond eno. 
1612. , ils la dedierent à leur Proteéteur, 
& Evèque S.Ambroife nòble Romain: mais 
enfuite S, Charles Borromfe étant Canoni 
86, avec les abondantes charités de plufieurs 
Cardinaux, & Nationanx, & beaucoup plus 
avec les fecours du Rov Catholique , qui 
occupoit alors le Milanois , on y erigea ce 
grand Temple , fur le plan d’ Honoré Lons: 
gi, executé enfuite par Martin fon fils; mais 
le dome, & tous les oranemens de 1’ Eglife, 
font du deffein de Pierre de Cortone . On 
yoit fur le maître Autel le celebre tableav 
peint par Charles Maratte , & dans la Tri- 
une, dans les angles du dome, & dans la 
route, les peintires d’Hiacinthe Brandi, &. 
autours , des ftucs taits par Cofme, & Jic- 
ques Fancelli, le tout doré; d’autant ques 
Ge Bz pour 


# 
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pour l’accompagnement tout a été peint en 
guiie de pierre ; comme on penfe de la fais 
re è propos dans fon tems . Dans les deux: 
nets collaterales on voit differentes peintu= 
res a frefque parmi lesquelles ily en a du: 
Chev. Benefial, de Jofeph Chiari , & d’ au». 
tres, Les ftatues dans les niches font des; 
Cavallini 5 & le nouveau, & magnifique aus: 
tel de marbres meslés de differentes cou=i 
Jeurs dans la Groix, eft du deffein du Chev..| 
Paul Pofi, Le tableau en mofaique eft une: 
copie de celui de Charle Maratte ; la ftatue. 
de Judith eft de la fculpture de Monfieur: 
Lebrun , & celle de David de Pierre Pacilli 
Romain, L’ Hofpital de la Nation Milanoie: 
fe lui eit uni, Et après un peu de chemin furi] 
la mme rile da Cours 01 voit & gauche 


15. L’ Eglife dela S. Trinité dans la Rice 
Condotti . Plane. 128. Lîv. fusd. 


Cette Eglife fut batie l’an. 1741. fur les 
plan d’ Emmanuel Rodriguez Portugais, &: 
achevée par Dom Jofeph Ermofiglia Efpa» 
gnol, par un legs de Dom Diego Archeve- 
que de Lima , & Vice Roy du Ferou , efin 
d’établirà Rome les Religieux Efpagnols. 
de l’ordre de la Redemption, dont il étoit 
lui- méme. C’eft pourquoi étant finie elle 
fut dediée è la très-fainte Trinité, & pour 
la differentier des autres Eglifes, elle prit 

e nom dela riie , où elle eft appuiée . Elle 
eft de fizure ovale avec fept chapelles, 
maintenant elle eft toute dorée. Dans las 
premiere è droite il y a S, Catherine peinte 


par 


ie te’ nn n i _—__._ vu —_ __ _____cccE 
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par Jofeph Cafale ; dans la feconde Lam 
ert Karhe Flamand peignit le tableau, & 
Dom Francois Perziado Efpagnol peignit 
icelui de la troifigme . Mais le tableau du 
grand Aurel eft de Conrade Giacquinto , & 
iceux de còté font de Dom Antoine Valaf= 
ques Efpagnol , lequel a peint aufi è fref= 
que les peintures du haut. Le-tableau dea 
l’autre chapelle eft de Cajetan Lapis ; Le 
B. Simon eft de Jofeph Trevifani 3 celui de 
la derniere du Chevy. Benefial,, & le bona 
Pafteur, de Pompee Battoni . Les peintures 
à frefque dans la voute , dans le Choeur, & 
dans la Sacrittie font de Gregoire Gugliel- 
mi ; Le petit tableau fur 1° autel de la mé- 
me, eftdufufdit Perziado., & les fculptu- 
res en marbre font de Gafpar Sibille. De 
l’autre cOté du Cours il y a le grand 


116. Palais Rafpoli, autrefois Gaetani . 
Plenc.68. Lio. IV. 


- Surle plan de Barthelemei Ammannati 
fut bati ce magnifique Palais de la très-no« 
ble Famille Gaetani, & eft remarquable, 
par fon efcalier, composè de degrés de mare 
|bre Pario., par fes ftatues , fesbuftes, fes 
\bafreliets antiques, & fes peintures . A’ cò 
té de ce Palaisfuit la place, &l' 


\17.Eglife de S.Laurene in Lucina. Plane. 105 À 


| Oacroit, qu'il peut y avoir deux raifonss 
qui ont donné i cette Eglife paroiffiale le, 
nom , 74 Lucina: La premiere fe prend d’un 
Temple avec un bois 208 bofquet , appellé. 
I 4 r 


pa 
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ai 
par les Latins, Zucus, dedié a Junon ; & 
par là ditte Lacina , que l’on croioit Deéf= 
fe de la lumiere, & è qui aux caleades de. 
chaque mois , les Pontits Mineurs faifoient: 
des Sacrifices; O.1 y celebroit quelques tétes, 
appellées matronales, parceque les femmes, 
de qualité y otroient des fleures , & des 
couronnes à Jano1, fe raccomimandant è, 
elle dans leurs accouchements, afin d’étre 
heureufement delivrées . S.Sixte III pour 
abolir cette fuperftition changea ce temple 
2 une Eglife. L’autre raifon eft, parcegu? 
elle tut batte par une femme Romaine de, 
qualité appellé Leciza . Elle tut enfuite re- 
tablie par Benoit II. , SergiusI., Adrien I., 
& conlacrée par Celeitin III. en 1196. D= 
là ayant été de nouveau reparée par les Car. 
dinaux Ugo Anglois, & Innique Avalos 
Efpasnol TAtulaires de cette Eglite ; & en 
fuite en 1605, par Paul V. elle tut cedée 
aux Clercs Mineurs Reguliers. Dans les on- 
ze chapelles de fa nef, ornées de pcintures, 
&-de feulptures, on remarque fon grand 
Autel fait fur le magnifique plan da Chev. 
Rainaldi, où l’on voit le s. Crucifix peint 
pat Guidon Reni; & dans la chapelle 2u- 
presun tableau du Chev. Benefial ; & dans 
la derniere un de Charle Venitien. Mais 
les peintures dulambris, qui reprefentent 
ia Refure&ion du Sauveur font de Mom- 
mette Greuter Napolitain, & les autres de 
Spadarin, & de Piccione . 
Il eft è obierver qu’en creufant les tonde 
mens pour renouveller la Secriftie de cette: 
. Egli 
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Eglife, oi decouvrit les guides, & les fiones 
d’ua horologe folaire, qui marquoit les heue 
res par le moien de l’ombre de l’obélifque,: 
apporté a Rome par Augulte après avoir 
conquis l’Egipte. Cet admirable trophée de 
la puifance Romaine fut deterré la eno 
1748., & fut placé pour la curiofité publique 
dans la cour voifine da Palais appelli de la 
Virnaccia . 


18, Palais de Fiano . Planc.68. Lio.IV. 


A’ droite de |’ Eglife , dont nous ve- 
moas de parler , on voit une partie du trés- 
ancien Palais des Cardinaux fes Titulai- 
res, qui fut enfuite poffedé par la Famile 
le Perretti, enfuite des Ludovifi, & main» 
tenant par les Ducs de Fiano Ottoboni. O 
dit qu’ il fut béti par un Cardinal Auglois 
l’an.1300, fur le riiines d’ un grand Edifice 
prefumé de Domitien . Un Arc de Triom=. 
phe y étoit appuié , qui par le vulgaire 
tut appellé Tripeli , peut - étre è caufe des 

trophées, dontil étoitorné ; ou pour la 
vi&@orie de troîs villes remportée par cet 
Empereur. Il fut encore appellé de Porzz= 

gal, du Cardinal George Cofta de cette Na- 

tion, qui 1’ habîta. Nardini examinant les 

bafreliets , qui étoient fur cet Arc, cru qu° 

il étoit de Marc Antoine, il fubfifta jafque 

fous le Pontificat d’ Alexandre VII. , qui, 

pour rendre libre la riie du Cours, le fit dee 

,molir 3 mais pour en conferver:la memole 
re, il fit mettre une pierre dans la maifon 

voifine, & fit tranfporter les bafreliets au 

Cas 
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Capitole dans le Palais des Confervateurs, 
Un peu après fuit le Palais Teodoli, & vis 
“a-vis celui des Raggi ; & coté du quelilya 


19. L’Eglife © Monafiere de S.M Magdaw 
leine . Plonca44, pag.13. Liv.VIII. 


Honoré I. erigea cette Eglife fur une au- 
tre dedife è S. Lucie; mais ayant été ens 
1520. cedée par Leon X. è la confrairie de 
la Gharité, Paul V. y ajouta un Conferva- 
toire, pourles pauvres Fernmes penitentes, 
& lor(que l’eglife fut retablie, elle fut de- 
diée è S.M. Magdaleine : mais à-prefent ce 
font des Religieufes de S. Auguftin, qui y 
refident., Dansl’Eglife il ya un Crucifix 
peint par Hiacinthe Brandi, & la S.M.Mage 
deleine par Guercin de Cento. Entrant en. 
fuite dans la petite rile è droite, on volt 
dans la place la celebre 


20. Eglife , dé Monafere de S. Silvefire in 
Capite. P/29.135. Liv.VII. 


O. croit, que cette Eglife a été batie fur 
les ruines des bains de Domitien l’an. 261, 
par le Pape S. Denis , mais avec toute l’ e- 
pargne , &le fecret, dont onavoit befoin 
dans ces tems-là ; mais apres S. Paul I. la 
bitit avec une tres- grande magnificence, 
& elle devint une infigne Collegiale. Quel» 
ques Moînes fugitifs de la Grèce s* y établi- 
rent, lesquels venant è manquer, l’an 
1»56.1’ Eglife, & le Monaftere furent ce. 
dés aux Religieufes de S, Claire . Celles-ci 


a-prefent out renouvellé le Monaftere , & 
meme 
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méme l’Eglife, en l’ornant magnifiquement 
avec des marbres, des ftucs dorés, & diver 
fes peintures. La voute a été peinte à tref- 
que par Hiacinte Brandi , & la Croisée par 
Roncal , avec 1* aide de Jofeph Agellio , & 
de Confolano fes eleves ; mais les peintures 
de la tribune font de Geminiani, S.Antoine 
dans la premiere chapelle ù droite , & les 
peintures des còtés, font de Jofeph Chiari. 
S. Frangois dans la feconde eft de Genti- 
lefchi Pifan, & celles des cotés, de Louis 
Garzi . S.Gregoire dans la troififme, de Jo- 
feph Ghezzi ;5 la S. Vierge , S. Jofeph, & 
les autres Saints font de Tarquin de Vitera 
be ; Le tableau de l’autel de l’autre cots et 
de Terence d’ Urbin, & lesftucs font de 
Rufconi : Les tableaux dans fes deux au 
tres Chapelles fuivantes font du fufdit Ge- 
miniani ; mais ceux de coté dansla premie- 
re, & la feconde font du Chev. Mazzuchel= 
li Lombard, & le Crucifix avec les peintu» 
res a coté dans la derniere, de FrancoisTre= 
vifani. Retournant enfuite fur la rile du 
Cours, oi rencontre le 


Palais Verofpi .Plonc.67. Liv. IV. 


Celui-ci merite une vifite particuliere par 
rapport à fes pretieufes ftatues, fes buftes 
antiques, de méme que par les peintures è 
trefque de Francois Albani, & le merveil» 
leqx Inftrument harmonieux , où dans uns 
méme tems on entend railonner differents 
inftrumens de mufique. A’ còté de celui-ci, 
ily a le 

21, Pas 
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21.  Pelais Ghigi. Planc. 22. liv.IV. 
Quoique la principale entrée de ce ma- 
gnifique Palais foit fur la rie du Cours, ce-. 
pendant fa plus grande vile s° etenid fu la, 
place Colomne. Il tut commencé fur le plan 
de Jacques de la Porte, continué par Charle 
Maderne , & enfuite fini par Felix de la, 
Greca pour la noble habitation des Neveux 
d’Alexandre VIE C’eft pourquoi outre les 
ftatues, & les marbres d’ excellente fenlptu- 
re, ilya des tableaux de Tizian, de Pe- 
rugin, de Tintorette , de Paul de Verone , 
de Caracci, d’Albane, de Dominiquin, de 
Ballan, de Guercin , de Puffin , de Guide, 
Reni, de Pierre de Gortone, de Gharles 
Maratte, & d’autres: Il y a auffi une Biblio- 
téque choifie avec des centaines des manu 
{crits grecs, & latins d’un très-grand prix. 
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"Cette place, de méme que fon quartier 
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prend fon nom de cette merveilleufe Co- 
lomne coclite, que l’on y voit elevée : c’eft 
pourquoi par la méme nous commencerons 
notre tour. Cette étonante maffe fut erigée 
par le Senat, & le Peuple Romain, & l'Em- 
pereur Marc Aurele la dedia è Antonin le 
Pieux fon beaupere ; & parceque celui-ci n° 
avoit fait aucune chofe notable dans la 
guerre , il y fit graver fes propres entrepri= 
fes , faites dans la guerre Marcomanne, & 
fur le fommet il y plaga la ftatue de ce pieu 
Empéèreur. Ce Trophée de la magnificence 
Romaine eft haut de 175. palmes , sily 
a au dedans 190. degrés avec 40. petites few 
nétres, & pat ce moien on va commodé- 
ment jufqu° à fon fommet, environnée d’un 
parapet, d’où l’on jouit de la viie de toute 
la Ville . Se trouvant beaucoup endomma» 
gée par fa vieilleffe, Sixte Ven 1589. la fit 
retablir, & aulieu de la ftatue de cet Empe- 
reur, il y fit mettre celle de l’Apòtre S.Paul 
faite de metail doré haute de 19. palmes. 
Gresoire XIII. orna cette place avec las 

‘fontaine de l’eau vierge, felon le plan de 
Jacques de la Porte ; & le Pape Alexandre 
VII. la mit dans l’ état, où elle eft à-=pre= 
fent. Les Marchands, & les Gens de Robe y 
font leurs O.lices , d’autant plus ques 
.c’ eft la, ou font les offices des Notaires de 
la Rev. Chambre Apoftolique, & la refidena 
ce:de Monfeisnenr Vicegerant du Cardinal 
Vicaire, & dansla place d’auprès il y ala 


23.CGour 
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23. Cour Iunocentienne fur le Mont Citorio 3 
Plane.az. Liv.IL. 


Ce petit Mont a pris le nom de Cizorio è 
Qu Cirerorio de citer les Centuries, qui an- 
ciennement fe convoquoient là dans les 
Champ de Mars, pour entrer dans les affem= 
blées, qui fe tenoient lì proche, afin d’° y 
donner leur fuffrage dansl’ele@ion des Ma= 
giftrats. Or y ayant lù un grand edifice 
commencé fous le Pontificat d’ Innocent X. 
fur le pian du:Chev. Bernini, le Pape Inno- 
cent XII. avec la dire&ion du Chev. Fran- 
gols Fontaine, y erigea la Cour Romaine ; 
& lui donna fon nom. Le Treforier, & PAu- 
diteur de la Rev. Chambre Apoftolique, 
avec les autres Juges , y font leur refiden» 
ce, de méme que les Miniitresy Il y a la 


aufli les offices des Notaires, & le banc des 


Huffiers.. C’elt là que font agitées les caue 
tes les plus importantes , & les plus remar= 
quables., 

Le piedeftal, que 1° on voitelevè devant 
ce palais fut deterré l’an 1705.,°0ù eft à-pre- 
fent la 'maifon des Prétes de la Miffion, 
avec la Colomne de granit Egyptien, qui 


elt a-prefent couchée au coté droit de cette © 


Cour. Le Pape Clement XI. alors regnant 
avoit envie de l’ elever , comme elle étoit 
auperavant 3 mais trouvant cette Colomne 
rompiîe en plufieurs eudroits , il laifat cet 
ouvrage imparfait . Benoit XIV. voulant 
rendre au publîc un monument auffi infigne 
de l’antiquité Romaine » fit feulement ele- 

Ver 
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ver le piedeftal dans le deffein d’ y placer 
deffus une itatue de marbre 5 mais cela n’ a 
as eu foneffet. L’infcription, que l’on 
y voit faite è l’antique , avec des lettres de 
metail , nous apprend, que la Colomne fut 
dediée 1 Aatonin le Pieux, & les basreliefs 
de trois faces nous reprefentent |’ Apoteos 
faite au méme Empereur, Retournant ene 
fuite è la place Colomne , 01 voit à droite 
du Palais de Monfeigneur le Vicegerant 1° 
Eglife de S. Bartbelemi des Bercamafcs è 
Planc.171. pag.30. L.IX. 


Une Compagnie de pieux fideles en 1561, 
erigea là une Eglife fous le titre de S. Ma- 
rie de la pieté , avec un Hopital pour les 
pauvres fous; mais enfuite ceux-ci avant 
été transterés è la riie dela Longare, près 
.de l’Holtpital du S, Etprit , fous le Pontifi- 
cat de Clement XI.l' Eglife, & |’ Hopital 
furent cedés à la Confrairie des Bergamafcs, 
«qui renouyella PEglife, & la dedia è S.Bar- 

=thelemi Apòtre, & 4 S. Alexandre Martir, 
& l’ hopital fut afluré pour fes pauvres na 
tionnaux , avec une College pour fes étu. 
 dians, Le tableau du grand autel eft 1” ou- 
Vrage de Durand du Bourg S. Sepulchre ; 
gelui a main droite eft d’ Antoine Valtelli* 
na, &celui è gauche d’ Aurelien Milani, 


24 Palois Spada au Cours. 


|. Depuis cette Eglife, que nous venons de 
| rapporter, il y-a Jà le Palais Niccolini, Ar- 
| chiteQure de Francois Paparelli, & puis 


DA 
vo de 
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de l’autre cot* du Cours, & vis-d- vis de fa 
grande Colomne on voit ceiui de la Famille 
Spada:, qui eft toujours è la difpofition des 
Nobles Etrangers, qui veulent demeurer 
iong tems è Rome. Entrant enfuite dans 
la petite riie è fa droite, onveitl’ 


25. Eglife, © Couvent de S. Marie in Via, 
Plane.104., Liv.VIl. 


Le Cardinal Capocci erigea d’ abord ici 
une petite Ezlife en 12; 3. fous le Pontificat 
d’ Innocent IV. è l’occafion d’un miracle, 
operé par la S. Vierge , par le moien de fon 
Image peinte fur une tuile : Car étant tom= 
bée dans un puis auprès du palais de ce Car- 
cinal, il y fortit tantd’eau de ce puis, que 
les Domeftiques étant accouras, virent la 
S. Image nager fur l'eau, &le Cardinal en 
étant averti , alla avec toute fa Cour las. 
prendre , & la placa devotement dans la 
chapelle de fon propre Palais : mais enfuite 
faifant une Eglife dans le méme lieu , ily 
renterma encore le puis. Quelque tems ano 
pres Leon X. l’avant cedée aux Religieux 
Servites, ceux - ci en 1594. y firent unes 
Eclife magnifique fur le plan de Martia 
Lunghi, mais la tacade:eft du Chev. Rainal® 
di . Le Cardinal Baronius en étant Titulaire,: 
fitie choeur, & la voute de l’ Eglife l’ an 
1604, Dans la premiere chapelle à droite 
on v conterve l’ image miraculeufe , & le 
puis, qui pour avoir ét6 fur la voie publi- 
que, l’eglife a été dite Zn ig . Dans la fe= 
conde dediée ù S. Philippe Benizi , hi; ds 

ane è 


o 
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dans un còoté un homme nud, è qui le Saint 
donne fon habit, peint par Caravaggio ,. 
mais avec le deffein d’ André Sacchi . Les 
Chev. d’ Arpin a peint daus la rroifiéme ; 
Confblano dans la quatriéeme , & Jofeph 
Montefanti dans la derniere . 

“Dans la petite place è droite , il y a l’E- 
glife de S. Glaude des Bourguignons ; erigée 
depuis peu en l*honneur de S, André A pò 
tre, & de S. Claudefur te plan de Monfieur 
Derisé Frangois. Le tableau fur le grand 
Autel eft de Pierre Barberi ; celui è droite 
de Monfieur de Troy, & l’autre è gauche de 
Placide Coltanzi. Les deux Statues de la ta- 
gade, celle de S. Glaude eft d’ Ant. Granzia. 
quiet ; l’autre de S.André , eft de M, Bret- 
ton Bourguignons. De là retournant fur la 
rile du Cours, depuis la. place Colomue, fuit 


a6. La Place, ®&° le Palois de Sciarra. 
Plenc.67. Liv. IV. 


Cette place prend fon nom du Palais du 
Prince de Carbognano de la très - noble Fa- 
mille Colomne de Sciarra, & eft très-tree 
quentée parla Nobleffe, & par la Bourgeoi- 
die par rapport aux boutiques de Caffé, & 
‘particulterement pour celui du Venitien, 
> Le Palais fut conftruit fur le deffein de, 
Flaminius Ponfius ; mais la grande porte eft 
une arltiteCture magnifique d’Antoine La- 
bacco , & elle eft admizable par les pierreg 
demaefurées , toute de marbre blanc. Ce 
qui eft encore plus remarquable,, c’ eft que 
fous le Pontificat de Pie IV.., en cela 
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fes fondemens , on trouva quelques mor- 
ceaux de bafrelietsavec le portrait de l’Em» 
pereur Claude, & enfuite l'an 1631, en fai 
fant un nouveau creux dans la place a la 
profondeur:de 23. palmes, on trouva l’an- 

eien pavé de la riie Flaminienne, qui s'u. 
nifloit là avec la rie Laze ; on trouva en- 
core quelques colamnes brisées de marbre 
affriquain, vn morceau de chapiteau , & 
une portion bien grande de pierre avec une 
infcription du fufdit Claude, de mémec qu’ 
une medaille d’or du méme Empereur , qui 

avoit d’un còté fon effigie, & fon nom, 

& de l’uutre un arc avec une Statue eque. 

ftre, ce qui fait voir , que ces marbres 

étoient de l’arc, qui, il y a quelques fiecles, 

étoit precifment là, où è- prefent la riie 

de la fontainie de Trevi traverfe le cours 

pour aller a 


27. La Place de Pietra . Plant.24. Lio.IL, 


Dans les derniers fiecles, cette place s’ap- 
elloit, la piace des Frétres, par rapport af 
ì’ hofpice des Prétres invalides, qui étoient 
Jà fous Jales IT, depuis par le vulgaire elle 
fut appellée place de Piera , ce quia fait 
eroire è quelques uns, que ce nom lui ves 
noit de la grande quantité de marbres, &. 
de pierres, qu'on en avoit tirées. Q1 y ob- 
ferve un merveilleux refte d’ un ancien edi» 
fice, & en confiderant ces onze exceflives 
colomnes canellées d’ ordre corinthien ; 
qui le compofent, quelques uns ont cri, 
qu'elles étoient dy Temple de Mars, d'au- 
tres 


I 
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tres de celui de Neptune : Mais ayant trou- 
vé depuis fous le Pontificat de PaulIII. 
quelqu’ unes de ces Provinces fisurées ene 
marbre, qui ornoient le bas de ces colom- 
nes, on a reconnu , qu'elles étoient de las 
Bafilique d’ Antonin, comme en ecrit Vi- 
Qor= Bafilica Antonine , ubi est Provincia- 
rum memoria, On voit maintenant ces mar- 
bres dans la feconde cour du Palais Farnefe 

Le Chev. Frangois Fontana accommoda 
cet edifice è |’ ufage de la Douine de terre 
par ordre d’Innocent XII., qui en affigna la 
ferme è 1* hopital des pauvres invalides de 
S. Michel de Ripa grande . Sans retourner 
à la rile du Cours, & paffant par la petite 
riie è droite de la Douine , on trouve la 
magnifique 


128, Eglife de S. Ignace. Planc.163. liv.lX. 


Le Cardinal Louis Ladovili neveu de 
Gregoire XV. en 1626. erigea ce vafte tem» 
‘ple furle plan du P, Graffi,, tiré cependant 
‘de ceux de Dominiquin , & d’Algardi , qui 
1à donné le deffein de la fagade. Il et à re= 
marquer, qu'en creufant les fondemens, vers 
VEglife de S, Macut , on y trouva la ftatue 
de Minerve, & on y decouvrit encore une 
partie d’an aqueduc, que l’on crut étre des 
Teau Vierge, & comme il étoit incrufté de 
‘marbre, & orné de colomnes & de Statues, 
‘on penfa qu'elle avoit eu là fon principal 
baffin. 

 L’Eglife fut finie en 1685. , & Ornéco 
principalement dans la voute , la tribune , 
L Ga — &le 
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& le grand autel avee des peintures 2 trefi 
que par le P.André Pozzi, qui a peint auffi 
le dome feiat; & leP. Pierre Latri fit les 
tableaux des chapelles, excepté celui de la 
ch:pelle du Patriarche S. Jofeph, peint par 
ag Trevifani, de méme qu'na de co- 
I autre étant de Joieph Chiari, & le 
ha de Louis Garzi; mais S, Joachin dans 
la chapelle fuivante eft d* Etienne Pozzi, 
qui a fait encore le tableau de la premiere 
chapelle è droite, La croisée de cette Egli= 
te et admirable par fes deux autels éaale- 
ment elevés feloa le deflizia du dit P. Poz- 
zi, & ornés de marbres pretieux , de pier» 
res d’azur, & de mestail doré , particulie- 
rement deluse, où l’ on conferve le Corps 
de 5. Louis Gonzague sy ayant la le grand 
balreliets en marbre fait par Monfieur le 
Gros Frangois, & celui de vis - 2 « vis avec 
lA anunciation par Philippe Valle Floren- 
tin, Le tombeau de Gregoire XV. n° eft pas 
moins admirable ; ita été fait fur Ie del 
fein du tufdit ie Gros, de la fculpture du- 
quel eft le portrait du Cardinal Lndovifi ; 
les autres fculptures font de Monf. Monò . 


Eglife de SMacu s 0° le Seminaire Romein . 


A°gauche de la fufdite Eglife il y a celle 
de S. Micut, pofledée autre- “fois par les B=r- 
gamafes , qui fut fort -celebre , non - feule 
ment pour fon anciennèté 3 mais encore, 
pour JES Obélifques Esiptiens, qui y étoient 
aupròs. A’ prefent elle eft unie an Seminai- 
re Romain NE: ng i 
sc _ dj | L’an 
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«Lan 156;, il faterigé par Pie IV., & fut 
le premier , qui fut fondé felon l*intention 
du Concile de Trente , Il cit appellé Ro« 
main , parce que c’eft celui , qui apartient 
au Clergé de Rome, & 01 y recoit des No- 
bles, & d*honnétes Penfionnaires de toutes 
les Nations , qui veulent apprendre les let= 
tres, & les fciences divines, & humaines. 
Enfuite i droite de I’ Eglife de $, Ignace , 
& proche la riie du Gours il y a 


L’ Oratoire de S. Frangois Xavier dit de 
Pere Caravita . 


Cet Oratoire tut erigé en 1611. par Îe 
P. Pierre Caravita Jefuite , pour y exercer 
quelques 'ocuvres fpirituelles , particuliere- 
neent la parole de Dieu tous les foirs, & 
la Communion tous les mois. Il y a dansle 
portique des peintures de Lazare Bardi. & 
fur le srand autel, du Chev. Conca. Repre- 
«‘nant entuite le chemin par la rie du Cours, 
On volt à droite le 


Palais de Carolis. Planc.a4, Lig.HIo 


- Celui-ci fut erizé fur le magnifique deflein 
d’Alexandre Specchi par la Famille de Ga- 
rolis, qui s’ eteignit dès fa naiffance . Au 
devant on voit celui des Mellini , autrefoig 
Cefi, depuis peu il a été remis è la modera 
ne avec l’archite@ure de Thomas de Mara 
chis. Auprès decelui-ci 01 y voitl 


- 


e F. Le 


v.i 29: Elia 


46 PREMIERE 
29.Eglife de S. Marcel Pape Plane, 1334 


Rei 
er) 


— TR LIA monito 


Cette Eglife eft fort- ancienne,& torte ce- 
lebre, puifqu’ elle a été erigée fur le licu 
méme; où ce s. Pontife, parmi tous les mau- 
vais traitemens fouffrit le Martire fous Ma-. 
xence. Elle étoit d’ abord Collegiale, & 
avoit fouselle 17. autres Eglifes: Mais après 
l’an 1269. elle fut cedée par Urbain V. aux 
Freres fervites , qui 1’ ont retablie differen» 
tes fois; mais la derniere è été aux frais de 
Monfeigneur Marc Antoine Boncompagni ; 
qui y fit la noble fagade fur le deffein du 
Chev. Frangois Fontana, Le Peuple Romain 
‘a une trés- grande devotion è l’ image du 
s. Crucifix , qu’on revere dans cette Eglife, 
ar rapport au miracle , qui arriva, lorf- 
que l’Eglife fut incendiée , cette Image re- 
fta feule entiere , mais outre le bois de la 
s. Croix, on conferve encore foys l° ue 
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les Corps des ss. Jean Prétre, Blaife , & De- 
nis, & une bonne partie du Corps de s.Lon- 
gin; qui perga le còoté de Notre Sauveurs & 
dans le grand autel il y a les Corps de s.Mar-= 
cel, & de s.Foca Martits. Qi y voit plufi= 
eurs peintures, entre lefquelles l’Annoncia= 
tion dans la primiere Chapelle à droite 2 
été peinte par Lazare Bardi ; celles de la 
feconde par Paul Baldini, celles de la troie 
fieme par Jean Baptifte Novara, & celles 
de la chapelle du s. Crucifix font en partie 
de Perin de Vaga, & en partie de Daniel de 
Volterre : s. Pellegrin avec les autres pein= 
tures dans la quatriéme eft d’Aurele Milanî, 
& celles qui ornent la Tribune du maître, 
Autel font du dit Novara, qui à peint aufw 
fi les "hiftoires, qui font è l’entour de la 
net de l’ Eglife : s. Philippe Benizi dans la 
Chapelle de l’autre còté eft du Chev. Ga= 
gliardi, & s. Paul dans la fuivante de Fri- 
deric Zuccheri; mais les peintures è treque 
font de Thadée fon frere, quelques unes 
des tétes de marbre font d’° Algardi, & les 
autres font anciennes. On penfe, que le‘ 
Chrift mort eft l’ouvrage de Salviati, & les 
peintures a trefque dans la derniere de Paul 
Naldini, & le tombeau proche la porte è 
droite eft de la fculpture de Frangois de, 
Rofli , & l’ autre a gauche eft de Pellegria 
de Modene . 


 Oratoire du S. Crucifix de S. Marcel. 


Une Confrairie ayant été établie en l’hon. 


neur, & pour la garde du fufdit s, Crucifix, 
»: afin 
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afin que les Contreres puffent officier, & 
faire leurs facrées fon&ions, les Cardinaux 
Alexandre, & Ranucius Farnefe en 1568. 
erigerent un Oratoire peu eloigné de cette 
Eglite, furle deffzin de Jacques Barozius, 
& firent peindre les murailles è droite par 
Nicolas Pomarancio, & èagauche par Ce= 
far Nebbia. De là retournant à la riie du 
Cours, après le Palais de Carolis, fuit 1° 


30. Eglife de S. Marie in Via Lata. 
Fhanc, q4.£4o. JM. 


Cette Eglife porte le nom de l’ ancienne 
rit: appellée 74 Late , très- celebre, & 
très- frequentée dans ces tems là , parcequ° 
cile étoit hors de la Ville, ornée, & ffan= 
quée de maifon magnifiques, & venales, 
pour l’ ufage & la commodité des Etran- 
gers, qui ne jouiffoient point encore du 
droit de Bourgeofie . O.1 croit par une très- 
ancienne tradition, que s. Pierre Apotres 
vint habiter une de ces maifons là, quand 
il arriva pour la primiere fois à Rome avec 
s.Marc, & s. Martial, qui erigea lì un Ora» 
toire , où le Prince des Apòtres pu celebrer 
tes Saints Milteres, & adminiftrer les Sacre 
mens, e’ eft pourquoi il tut appellé long 
tems 1* Oratoire de s. Martial. S. Jean PE-| 
vangelifte., & s. Luc y habiterent auffi, de 
méme que s. Paul, qui y ecrivit fes deten-. 
fes, & une bonne partie de fes Epitres:, 
C’ elt pourquoi cette Eglife a toujours été 
extremement reverse, & on y conferve la 
memoire des; fufdit SS, Apotres, & Evans 
ae gcli- 


L 
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geliftes , reprefentés dans un bafrelief en 
marbre, & une Image de la s, Vierge taite 
par Cofme Fancelli en craie cuite . 

$.Sergius Pape l’an 700. confecra la 
nouvelle Eglife , & enfuite Innocent VIII. 
la rebîtit a fond. Le celebre Monaftere des 
Religicufes de s. Ciriaque y étoit uni; mais. 
enfuite elle devint Collegiale , & fut repa=. 
rée differentes fois , & enfin toute ornée de 
imarbres, de metail doré, & de pcintures, 
parmi lesquelles il y a au deffus du premier © 
autel s. André peint par Hiacinthe Brandi; 
1s. Nicolas fur le fecond eft de Jofeph Ghez- 
i zi. Le deffin du Maitre Autel orné de pre» 
‘tieux marbres, & de metail doré eft de 
Pierre de Cortone , & les peintures de la 
‘tribune font de Camaffei ; mais celles du 
lambris font d’ Hiacinthe Brandi: s. Paul ei 
attitude de baptifer fur l’.autel de |’ autre 
i coté, eft du Chev. Pierre Leon Ghezzi : 
\s. Laurent avec la s. Vierge eft de Pierre de 
Pietri: Les deux premiers ornemens du co« 
té droit, de méme que le fixiéme, font 
d’ Auguftin Maffucci ; le troifiéme, & le 
 cinquiéme, de Pierre de Pietri: Le premier 
de |’ autre coré eft de Piaftrini, & le trol= 
fieme , & le cinquiéme, du fufdit Pierre de 
‘Pietri. La magnifique fagade eft de Pierre 
de Cortone, qui a fait auffi le beau porti- 
que, avec les degrés, qui conduifent au 
fouterrain . Derriere cette Eglife ily a la 
place, qui fe dit du 
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31. College Romain. Plane.163. Liv.IX. 


Ce magnifique College erigé fur le def. 
fein de Barthelemi Ammannato par Gre. 


goire XIII, pour l’utilité publique des jeua. 


nes Etudians, eft uni è l’Eglife de s, Isna-. 
ce. On y enfeigne gratuitemement les lane. 


gues Latine, Hebraique , Grecque, & mé- 
me toutes les fciences, commengant par 


les Humanités, la Rethorique, les Mate-. 


matiques , la Philofophie; & la Theologie, 
Tl y va méme des Etudians des autres Col- 
leges. Outre une Biblioteque copieufe, & 


choifie, il y a encore unca binet de chofes: 


rares, anciennes, & trés- curieufes. 


Eclife & MonaFere de s. Marthe . 
Planc. 143. Liv.IX. 


S.Ignace de Loyola fonda ce Monaftére, 
que l’on voit auprès du dit College, pour y 
mettre les pauvres pechereffes, qui vous 
droient faire penitence , Mais après ayant 
eté transferées ailleurs en 1561, on y intro- 
duifit des filles, & méme des nobles, & 
furent mifes fous la regle de s. Auguftin; 
mais on renouvella , & orna 1’ Eglife avec 
des marbres, des ffucs dorés, & des pein- 
tures, La Transfiguration è l’autel è droite 
a été peinte par Alexandre Grimaldi:s,Fran- 
cis Xavier è l’ autre eft de Paul Alberton, 
& s.Jean Baptifte , qui fuit, eft de Fran- 
coils Cozza . Les trois Maries au Sepulchre, 
& celles de coté au grand Autel font des 
Louis Garzi.L’autre au-devant eft de Fabius 

Cri- 
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Sriftofari, S. Marie Magdeleine, & s. Mar- 
he font de Guillaume Cortefì ; Des autres, 
e premier eft de Louis Garzi, & Hantre; de - 
Fabius Chriftofari . La s. Vierge & l’autel, 
qui fuit, eft de Geminiani, l’ autre avec 
’Entant Jefus, &s.Auguftin, elt de Ja- 
ques du Po; Le s. Ange Cuftode au der 
nier, eft de Francois Rofa, & les peintu- 
res de la voute font de Bacciccio Genois. 
&’ droite de ce monaftere il y a le grand 


32, Palais Pampbile . Plane, 66, Liv. IX. 


Cette partie du palais Pamphile fut ele- 
vée avec la magnifique Archite@ture de Bor= 
romini, & fi oneut executé fur le meme 
deffeia l’autre partie , qui repond fur las 
place de Venife, & encore celle, qui done 
ne fur la rite du Cours, ce feroitun des plus 
fuperbes, & des plus heaux edifices de Ro» 
me, Il y a cependant des tableaux celebres, 
& rares, & comme je ne pourrois les de» 
tailler dans ce petit traité , fur tout dèpuis 
I’ augumentation fi notable qu’ y a faite le 
Prince Doria, prefentement heritier de cet. 
te très- ancienne famille, pour cela je rene 
voie le Le&eur a l’exaQe narration du Con- 
cierge , qui avec une maniere obligeante fe 
fait un plaifir de les montrer . 


| ; i I 
| 23. ZL’ Accademie de France. Planc.17o 


baldi Da 


Sur la rue du Cours, & au devant du fu- 
fdit Palais Pamphili on voit le bel edifice 
erigé par le Duc de Nevers fur le deffein du 

D à Chev. 
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Chev, Rainaldi , où le magnanime Louis le 
Grand Roy de France établit une Acade» 
mie, ou pour mieux dire l’Etude des beaux 
Arts, afin que fes Sujets appriflent la Pein- 
ture, la Sculpture, & l’ Archite@ure s &. 
afin qu° on y trouvat toutes les commodi.| 
tés pour deffigner, & faire toutes les études,. 
il fit former en plitre toutes les meilleures: 
Statues de Rome , & méme de toute l’ Ita. 
lie, avec lefquelles on a orné les efcaliers, 
& les chambres du noble plain, Le premier: 
Dire@eur de cette Accademie tut ie Chev.| 
Bernini Peintre, Sculpteur, &Archite@e tròs.| 
eclebre , avec deux mille ecus d’ appointe=l 
ment par an; mais à- prefent il cft toujours 


de la Nation Frangoife , Un peu plus outre, | 
& prefque contre il ya 


34. Le Palais DARI, Aujourd bui Rinutcini.. 
È Plane. 170, Liv.IX. 


A’ la fin de la riie du Cours, & fur la plaw: 
ce de Venife ce Palais donne un noble af=. 
peck; il a été biti fur le defein de Jean Mas. 
thias de Roffi, excepté la grande porte , | 
qui a été faite, il y a du tems fans AUCUNLs. 
ornement . Sur cette grande place y repond 


35. Le Palais Bolognetzi. Planc.65, Liv.IV.,) 


Ce palais a été biti par Meffieurs Bigane.!. 
zini fur le deffein du Chev. Antoine Canawi. 
vari Romain ; mais depuis le Comte Boa! 
lognetti l’ ayant acheté, ill’a depuis peu | 
augmenté du double & la partie pofterieu=., 
te, du còté de la place des $S, A potres, fur | 
de dellein de Nicolas Gianfemoni, 36,Pa= 
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| 36. Palais de Venife . Plane. 65. Liv. IV. 


—. La fpacieufe place, où fe termine la rue 
du Cours, a pris fon nom du très- grand pa- 
lais de la Screniffime Republique de Veni- 
fe, qu'on y voit. Il fut bati par Paul II. 
fur le defflein moitié gotique de Jules de, 
Majano , & avant que celui du Mont Quiri= 
mal ne fut fait, les Papes l’habitoient l’été. 
Charles VIII. Roy de France l’occupa lors 
‘qu’ il vint èà Rome : Mais Pie IV. le donna 
a cette Republique pour la refidence de fes 
Ambaffladeurs , qui y ont tait des retablit» 
femens , particulierement dans les loges 
du Jardin en y taifant un nouveau, & a- 
‘greable appartement. Dans la journée fui- 
vante nous parlerons de l’Eglife de s. Marc, 
qui eft unie à.ce palais,parcequ'il y repond 
ide l’autre coté. Mais en pourfuivant nòtre 
ichemin , è droite du Pzalzis d’ Afti, nous 


i enA . 
Pobferverons le troifiéme afpe@ du 


37. Palais Pamphili. Plane. 39. Liv. fufdiz. 
« Enl’ an 1743. on bétit cette grande par- 
tie du Palais Pamphili fur le deffzin de Paul 
Amelj, par les foins du penultieme Prin= 
‘ce de cette très- ancienne Famille Rotnai. 
ne, qui eft éteinte à- prefent. L’étendiie de 
fes differens appartemens, le rend très- com 
mode pour loger plufieurs feigneurs . 

° Après celui- ci on voit celui de Gottifre- 
do avec une trèse noble archite@ure . En 
fuite ily a le magnifique 


D 3 38. Pa- 
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38. Palais Altieri. Plane. 19. Lio.IV. 


Celui- ci par fon étendiîte eft un des plus 
grands, & principaux de Rome, bati par 
le Cardinal Jean Baptifte Altieri 5  enfuite 
augmenté & achevé par le Cardinal Paluz= 
ze Altieri, fous le Pontificat de Clement 
X., fur le deffein de Jean Antoine de Rofli. 
Il y a de particulier une chapelle peinte, 
par Boursuignon , & la biblioteque de Cle. 
ment X., riche en manufcrits, en medail.. 
les, & Cornalines confiderables. Parmi les 
ornemens, qui sarniffent les appartements, 
on remarque les peintures de Guide- Reni, 
de Paul de Verone, de Puffin, de Correggio, 
de Maziano, de-Charles Maratta,& les ftucs. 
d’Hercule Ferrata dans le plain pied , 


39. L’ Eglife du Jefus . Plane. 135.Liv.VIL. 


Ce grand Temple eft un’infigne trophée: 
de la pieté du Cardinal Alexandre Farnefe,, 
& la maifon Profeffe des PP. Jefuites, qui 
lui eft unie, eft de la generofité du Cardi- 
nal Odouard Farnefe, qui è 1’ envie l'un. 
après l’ autre favoriferent les entreprifes du 
s. Fondateur . Il y avoit la deux petites E. 
glifes, une où eft la maifon, qui s’ appel... 
joit s. Marie 2 Affalli, & l autre où eft 
l’Eglife, qui étoit dediée è s.André Apòtre., 
S.Isnace les obtint de Paul III. , parce, 
more en rentermant tout ce terrein eni 
1543. il jetta les fondemens de la maifoni| 
Protefflt ; & en 1565. ceux de l’ Eglife, fur! 
le deffein de Jacques Barozius de Vignole ; 

mais | 
| | 


| 


| 
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mis la fagade eft de Jacques de la Porte fon 
eléve . Cette Eglife eft admirable non- feu- 
lement par fa grande étendie; mais plus en- 
core par les ornemens de peintures , de, 
fculptures, de marbres, & de ftucs dorés, 
qui 1’ embelliffent, & particulierement 
par fa grande voute , la tribune, & fon» 
Dome excellemment peints par Bacciccio ; 
de méme que par la très- noble Chapelle de 
s. Ignace , riche en marbres pretieux , en 
argent, & en metails dorés excellemment 
travaillés . Mais comme j'ennuierois , fi je 
voulois detailler toutes fes parties, je rap- 

orterai feulement les principales . S.André 
Apòtre avec les autres peintures dans la_, 
primiere Chapelle à droite , eft de Ciam- 
pelli: s. Frangois Borgia dans la feconde 
eft du P. André Pozzi, & les peintures à 
frefque font du Chev. Celio, Les Sept An. 
ges dans la troifieme font de Frederic Zuc- 
cheri; & s. Frangois Xavier dans la Croi= 
{ée eft du Chev, Maratta ; mais l’ autel eft 
un noble deffein de Pierre de Cortone , & 
les peintures en haut font de Carloni, De- 
dans l’ ovale de metail foutenu par un An- 
ge femblable, on conferve un bras du Saint, 
& ailleurs une partie du corps de s. Fran- 
gois Borgia. La petite Chapelle fuivante , 
ornée de très- belles Colomnes eft da def 
{ein de Jacques de la Porte , qui fit aufli le 
deffein du maitre Autel ; où l’on voit le ta- 
bleau peint par Muziano ; & è droite les 
tombeau du Cardinal Bellarmin ,. fait par 
le fufdit Cardinal Qdouard, fur le deffeln 
D £ du 
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du Chev. Rainaldi ; mais les Statues font 
de Pierre Bernini. La petite Chapelle, qui 
fuit, eft également du deffein de Jacques 
de la Porte, où il y a de belles peintures , 
particulierement les Choeurs des Anges, 
peints par Jean Baptifte Pozzo Milanois, 
& quelques entans trèé>- beaux de Scipion 
Gaetano . 

Le grand Autel de la Croifée, erigé en 
l’honneur de s, Ignace, eftregardé comme 
avant la primauté fur tous les autres Aus 
tels des Eglifes de Rome , non feulement 
pour les quatre colomnes incruftées de pier- 
resd’ Azur, fesftatues, & bafteliets de, 
marbre, & de metail doré, mais encore 
pour la grande ftatue du Saint , toute d’ar- 
gent, & couverte de pierres pretieufes , 
fiite fur le modéle de Monfieur le Gros, & 
pour l'admirable grouppe de ftatues avec 
la toi, & les nations barbares, qui l ado- 
rent, de la feulpture de Jean Teudone, & 
Ì’ autre avec la Religion, qui foudroit con- 
tre les heretiques ; de la Sculpture du dit 
Monfieur le Gros: & la trè-fainte Trinité en 
haut, ouvrage de Leonard Reti ; le tout di- 
risé fur le deffein du P. André Pozzi. Oa 
conferve fous l’ Autel le corps de s. Ignace 
dans une urne pretieufe, & ailleurs une par- 
tie du corps de s. lgnace Eveque & Martir 
d’Antioche , Les Saints Martirs du Jappon 
peiuts dans la Chapelle fuivante font du. 
Chev. d’Arpin . Le Tableau de la ss.Trinité 
dans la Chapelle voifine, eft de Baflano ; 


La creation des Anges, de Salimbeni ; & le 
ba» 


o A 
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bapteme de Notre Seigneur , & la Transfia 
guration fur le Tabor , de Durand Alberti, 
‘Dieu le Pere en difpofition de créer le mone 
de elt du deffein du P. Fiammeri , peint par 
un autre. Les peintures du bas de la Cha= 
pelle de la s. Vierge font de Romanelli ; & 
icetles depuis la corniche jufqu’en haut font 
‘de Nicolas Pomarancio. Les ftatues font 
de Fancelli, de Guidi, & de Jean Lanzo= 
nî. L’hiftoîre de s. Pierre dans la derniere 
Chapelle a été peinte par Francois Mola , 
(& les peintures de la voute, par Pomarancia 
Les deux tableaux far les portes font de dif- 
ferents Jefuites Flamans. Enfin lesftucs, 
(Jes enfans , & les ftatues fur la grande cor- 
‘niche ont été taites fur les defleins de Ba- 
‘ciccio, de Leonard Reti, & d'Antoine Rag- 
\gî. Dansla facriftie il y a des peintures de 
| Ciampelli, mais s.Frangois Xavier fur l’au 
tel elt d’ Annibal Caracci. La il y a encore 
la téte d”un Zcce Homo de Guide Reni, 


4n. Fglife des SS. Venanr, 0° Anfavin. 
Plazc. 116. Liv. VI. 


Au devant de la maifon Profeffe , dont 
nous venons de parler , il y a le Palais Peo 
troni fait fur le deffcin du Chev. Fuga, & è 
gauche celuî d’Aftalli, & de Muti Buflì ; Or 
derriere celui- ci on voit |’ Eglife dediée 
“aux fufdits Saints, anciennement de Saint 
| Jean Baptilte ix Afercatello, par rapport au 
| marché , que l’on y faifoit des chofes come- 
ftibles , avant que la place Navone ne fut 

stablie . En 1542. elle fut cedéc faune Cone 


il = 


58 PREMEIERSE 


gregation de gentils: hommes erigége par 
s. Ignace de Loyola pour inftruire les Neo- 
phites, & les Cathecumenes ; mais ceux» ci 
ayant été transferés proche l’ Eglife de, 
s. Marie aux Monts, en 1635. les Religieux 
de s.Bafile de Grozza Ferrata y fuccederent, 
& enfuite la Contrairie des Aferebigiens . 
Enfin en 1674, elle fut donnée aux Came- 
riniens, qui la renouvellerent, & la dedica 
rent a leurs Saints Patrons, que l’ on voit 
fur le maitre Autel, peints par Louis Gar- 
zi, &y ontla charge des ames. 

La Fontaine , qui eft la fur la petite pla». 
ce , fut taite par le Senat Romain, & larue 
fut ouverte par Paul III., quani 1* Empe- 
reur Charles V..vint è Rome, & s° appelle 
Capitoline , parcequ’ elle conduit au Capi- 
tole. A’ fes pieds il y a entre autres palais; 
un de Rufpoli, & un autre a droite, de Maffi. 
mi, & dans la petite rite au devant, qu’ on 
appelle Peracedia on voit l’Eglife de s.Blai- 
fe Evéque , dont la tagade a été renouvel= 
lée fur le deffein du Chev. Charles Fontai» 
ne. Mais maintenant on l’ appelle de la, 
B. Rita. A’ coté de celle- ci il y a le grand 


41. Efcolier, © Eglife de S. Marie 
d’Ara Cali. Plazc.$0. Liv. IV. 


Cette Eglife, que nous voulons obferver, 
eft très- celebre, & très- remarquable; c’eft 
pourquoi je tacherai de rapporter tout ce 

u'elle a de plus confiderable. Les marbres 
de fon très-haut Efcalier ont été tirés des. 
ruines ‘du magnifique Temple de Quirinus, 
coma 
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icomme nous le dirons en fon lieu. Plu- 
fieurs croient , que l’endroit, où elle eft è 
étoit celui du fameux Temple de Jupiter 
Capitolin : ou felon quelqu? uns de Jupiter 
Feretrius , bati par Romulus pour la vi&tol- 
re, qu’ il avoit remporté fur les Geniniens , 
où ayant tué Acron, leur Commandant ; il 
porta fur un bàton en guife de triomphe les 
riches depouilles, & les ayant accrochées 
a un vieux chéne , il les confacra pour fer= 
vir d’exemple au Public; Où Enfuite il 
fit batir le Temple, & ce futle premier, 
qui eut été confacré è Rome, & il fut ap- 
pelle Férérien, du mot latin, feresrzazo 
que Tite Live emploie ici pour marquer le 
trophée; que porta Romulus dans cette, 
glorieufe ceremonie . Enfuite Ancus Mar- 
tius ' augmenta, & Cefar, pour confervez, 
l’ eternelle memoire de Romulus, | orna 
en bonne partie ; & Auguite fon fucceffeur 
y erisea un autel, dont cette Eglife aujour- 
dhui porte le nom. D*où l*on conclut, 
que de ce Temple viennent les 22. Colom= 
mes, en bonne partie de granit Egiptien, 
qui foutiennent la Net du millicu , parmi 
lefquelles la troifiîÌme è main gauche elt 
. remarquable pour fon infcriptiou en bon ca- 
raCtere, a Cubiculo AuguNoram, que cha- 
cun peut entendre . Qu l’infere encore de 
1’ ancienneté du nom de cette Eglife, d’au- 
tant plus que l’hiftoire le demontre prefqu' 
a l’evidence. Le Sauveur étant né dans le 
tems d’ Oavien Augufte , celui- ci eno 
ayant eu connoiffance ; felon quelques uns, 


par 
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par les livres des Sibilles, crigea dans ce 
Temple un Autelavec ce titre: Ara Primo. 
geniti Dei >: & felon le fentiment de Dion, 
& de Syetonius dans ce tems le Capito- 
le fe trouvant fouvent frappé de la fou- 
dre, Augufte voulut recourir è 1’ oracle» 
d Appollon Delphique, qui par une provi- 
dence divine repondit avec les vers fuivans: 


Me puer hebveus, Divos Dens ipfe 
guoernans, 
Cedere fede jubei, trifemque redire 
fubOrcum + 
Avis ergo debine tacitus abfeedito 
nofiris 
L’Empereur effraié de cette refponfe ele 
va dans ce Temple un Autel avec le titre, 
que nous avons rapporté . O. croie qu’ il 
fut placé là, où nous voyons è&- prefent dans 
la croifée de cette Eglife l’autel ifolé, qu’ 
Anaclet Antipape en 1130. orna avec qua» ‘ 
tre colomnes de porphire, & |’ Evéque de 
Gavaillon en 1603. y fit un Domeavec huit 
colomnes de marbre . Dans 1’ urne de por- 
phire , qui fert de table , on y conferve le 
corps de s. Helene Imperatrice , avec plu- 
fieurs autres Corps- Saints. 
Ce Temple fe conferva jufqu' au tems de 
s. Gregoire le grand , qui le purifiant, & le; 
convertillant en une Eglife, la dedia a la 
s.Vierze,& étant cedée aux PP.BenediQ&ins, 
elle devint une des 20. Abbaye privilegiées 
de Rome. Mais Innocent IV. la donna aux 
Relizieux de s, Francois, qui en 144;. sé 
tant 
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‘tant divifés en Conventuels & Obfervane 
tins, Eugene IV. 1’ accorda aux dérniers 
Le. Cardinal Olivier Caraffa la retablit en 
1464.5 & enfuite le Peuple Romain, par- 
ceque fes Confervateurs ont coutime d° y 
prendre poffeflion de leur charge, y fit un 
trîsenoble lambris doré ; en a@ions de 
graces à la s. Vierge, pour la vi&oire rem- 
portée en 1572. le 20, ORobre par |’ armée 
Chretienne fur les Tures". Il y a dans cette 
Eslife differens tombeanx , & monumens 
antiques, & un grand nombre de chapelles 
ornées de marbres, de fculptures, & deb 
peintures anciennes, & modernes, Mais 
comme je ferois trop long , fi je voulois 
parler de toutes, je ne rapporterai, que 
les principales. Les peintures de la chapel- 
le è droite, dediée è s. Bernardin de Sien- 
ne, font toutes de Bernardin Pinturecchi 
danscestemslà tres-eftimées.Le Chrift mort 
fur le fein de fa Mcere, dansla chapelle fui» 
vante eft de Marc de Sienne ; & les autres 
peintures font de Roncalli . S. Jerome, & 
les autres peintures dans'la Chapelle aprés 
celle de la s.Vierge de Loréte , font de Jean 
de Vecchi. Après avoir paffé la chapelle du 
s. Crucifix , où eft à gauche le tombeau du 
P.Marcellin, & fon portrait trait par Scipion 
Gaetan , vient celle, qui eft dediée è s.Ma- 
thieu, mife a la moderne , on y voit fur 
dl’ autel s. Jean l’Evangelifte peint par Muze» 
| ziani, mais retouché par Bonaventure Gio- 
vanelli, de forte qu’ il paroit moderne : 
S. Pierre d’Alcantara dans la chapelle fui= 
vaj 
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vante fut fait en marbre par Michel Ma 
glia Bourguignon, qui a fait auffi les autres 
{culptures , mais les ftucs font de Cavallini, 
& les peintures, de Marc Antoine Napoli. 
tain : S.Didace dans l’autre Chapelle eft de 
Jean de Vecchi, ceux de coté, de Serada , 
& la téte de marbre fur le tombeau du Mare 
quis de Saluzze , eft une fculpture de Jean 
Baptifte Dorio. S. Pafchal Baylon après la 
petite porte , eft de Dom Vincent Vi@oria 
noble de Valence, les autres peintures font 
de Daniel Soiter, & les figures en fitucs, de 
Cavallini, maisles ornemens font du def» 
fein de Stanshellini . 

On voit è droite de la croilée la Chapel. 
le des Princes Savelli, très- ancienne, come 
mme on le reconnoit par les deux tombeaux: 
mais avant été remife % la moderne, on à 
mis fur 1’ autel le tableau de s. Frangois 
peint par Trevifani, Les peintures dans la 
chapelle de s. Frangois Solan, qui eft voifis 
ne, font d’ Antoine Geraldi, qui a fait auf 
fi le deffein des ornemens . Les peintures 
dans la chapelle interieure de s.Rofe, font 
de Pafchalia de Roffi, excepté le tableau 
de la Sainte, qui a été changé. La s, Vier=. 
ge, & les quatre ronds dans la premiere 
voute , font de Jofeph Ghezzi. Ga tient, 
que l’Image de la s. Vierge , qui eft fur le 
maître Autel, a ét6 peinte pars. Luc; & le 
tableau , qui y repond dars le choeur, par 
Raphael d’Urbin . Les Anges peints fur les 
pilaftres font de Jean de Vecchi ; & les au- 
tres peintures de la voute, de ARE Pe 

cla- 


J OU RN EE. 63 


efaro . Le tableau de s.Jacques de la Mar- 
he eft d’Qduard Vicinelli, & celui de s.Je- 
an de Prado, de Frangois Bertofi ; & dans 
la chapelle è coté , s. Gregoire, & s.Frana 
gois avec l’ Immaculée Gonception font de 
,emenza , Sur le pillier au devant oa y voit 
n monument de la Reine de Bofnie. Dans 
la chapelle d’après la Sacriftie dediée è No 
tre Dame de Lorete, le tableau de l’ autel 
été peint par Martius Ganaflini, & les 
peintures è còté par Martius Colantonio , 
& fon pere fit les peintures grotefques des 
pilaftres. S. Marguerite de Cortone dans 
‘autre chapelle , eft de Pierre Barbieri, & 
celles è coté, de Marc Benefial , S.Jacques, 
gs. Etienne, & s. Laurent dans la chapelle 
voifine , font de Jean Baptifte Boncoeur, & 
le bufte avec les deux entans de marbre fur 
le tombeau, font de Frangois Bolonois, de 
méme que les petits anges de celui, qui et 
au devant : Mais la tete de mort eft an- 
cienne. L’Afcenfion du Sauveur, avec quel« 
ues peintures dans la chapelle , qui fuit , 
font de Muziani, & les autres font de Ni- 
colas de Pefaro, mais le deffein des tom- 
beaux , & desftucs, eft d’Honoré Lungi . 
. Paul dans la chapelle voisine eft du fuf= 
dit Muziani, & les peintures des còtés, & 
celles de la voute, font de Roncalli . Le taw 
bleau de l’ autre chapelle renouvellée de- 
puis peu; eft de Vincent Lupi; & les pein» 
tures de la chapelle de s. Antoine de Pae 
ove, font de Nicolas de Pefaro , mais une 
des lunettes eft de Myziano , le reite eit E 
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fes ecoliers, La Transfiguration dans i’ 2 
vant derniere chapelle eft de Sermoneta, de 
meme que Dieu le Pere dansla voute. Les 
peintures de la derniere font toutes de Ni-. 
colas de Pefaro , & le Chrift furl? autel de 
la s. Vierge eft de Jofeph d’ Arpin ; lesene! 
fans de metail font de Jerome Laurenzetti $ 
les peintures au deffas de la corniche fonti 
du P. Honoré de Rome, Religieux du mè. 
me Couvent, & les ovales fur les arcs pa-- 


roiflent étre d’ un autre ; maisles peintures: 
du Cloitre font de Cetar Rofetti . 


_ Nousavons deja dit, que cette Colline! 
fut appellée Sarzrziz de Saturne , qui Phat. 
Dita dés le commencement,Du tems de Ros: 
mulus elle tut dite Rocca, ou Fortereffe; I 
eft bien vrai pourtant, que, comme nous: 
le dirons dans la fuite, cette forterefle ètoit | 
la partie, qui regarde le Tibre, Qn la nomi 

ma 
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ma encore Capitole par rapport è une tete - 
‘un corp humain, qu’ on y trouva , en fat- 
ant les tondemens du Temple de Jupiter , 
dont nous avons parlé . A-prefent par cor- 
uption on i'appelle Campidole, & quoqu” 
elle n° eut dabord d’accés, que du còté du 
midi s ceperdant depuis que les Romains 
commencerent & habiter lechamp de Mars, 
elle tut encore ouverte du còté du Septen- 
trion . Ce fut le grand Pontif Paul IH., qui 
après. avoir ouvert la rue de devant, fit en- 
core fur le deffein de Buonaroti le magni- 
fique efcalier cordoné , & flanqué de balu- 
ftres.. Les deux Lionnes. de marbre egip= 
tien , qui jettent l’cau dans les fontaines s 
qui font au commencement de I” efcalier , 
vienuent du Temple d’ His ;: & le Tronc de 
Ja ftatue ,. que l’onvoit faite de porphire 5 
eft pris pour une fignre de Rome, Les deux 
srands Coloffes ,. que l’ on voit dl’ extre= 
mité de l’efcalier:, reprefentent Caftor, & 
Pollux avec.leurs chevaux, qui furent trou 
vés., en. creufant dans la place de l’ ecole 
des Juifs ; & les deux grands trophées, l’un 
è droite, & l’autre è gauche , font ceux de 
Marius; Les deux Statues font des Fils de 
Conftantin le Grand, trouvées dans fcs 
bains, & les deux Colomnes, Ll’une eft la 
Millenaire , setaite par l’Empereur Velpa- 
fien, & quant à l’autre on dit, que dans fa 
boule elle renterinoit les cendres de Trajan. 
Au: milieu. de la place on. voit la ftatue 
equeftre de metail Corinthien, reprefentant 
Marc Aurele; qui fut:tronyée dans.les vignes 
E. pro« 
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proche 1’ Efcalier Saint, dans le tems de | 
Pie IV., & elle refta quelque tems elevée | 
fur la place de la Bafilique de S. Jean de La | 
tran, mais enfuite Paul III. la fit placer icì 
fur un grand piedeftal , fait par Buonaroti . 
Les antiquaires penfent, que c° étoit là au 
près le licu de l’ azile , ou refuge , bati pat 
Remulus pour peupler fa Ville. ! 
Les trois Palais , qui enivironnent cette 

place , appartiennent au Magiftrat Romain, 
& les deux de còté ont été ornes avee des 
portiques interieurs , & exterieurs felon le 
deffzin de Buonaroti.. Celui è gauche fut de= 
ftiné par Clement XII. pour une Gallerie de. 
Statues, de buftes, de bafreliefs, & autres 
choles antiques , de facon qu’ il eft aujourd° 
hui fi rempli de monumens rares, & mere 
veilleux , qu? il feroit trop difficile de les 
rapporter ici. Avant d’ entrer dans le grand 
treillis de fer, on voit dans le fond de la, 
cour la Statue de Marforius couchée pour 
fervird’ ornament è la fontaine , & dans les 
niches de coté, & d’autre, deux Satirs anti 
ques ; fous les portiques il y a deux ftatues 
de la premiere maniere d’ Egipte , d’ autres 
en marbre blanc travaillées merveilleufe» 
ment, Aux pieds des efcaliers il y a Pirrus, 
& une Colomne d’ Alabaftre diaphane ; fur 
les mu:s des Efcaliers on y voit detaillé le 
plan de l’ ancienne Rome tracé en marbre , 
don pretieux du Roy des deux Siciles mon 
Souvrain , Charles IH, , aujourd’hui Monar- 
que invincible de toutes les Efpagnes. Ayant_ 
monté les efcaliers, on voit d’ autres fta=/ 

iues, | 
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tues, bafreliefs, & buftes infignes ; mais dans 
les appartements il s° y. trouve tant de cho- 
(fes merveillenfes $ qui font contenues dans 

es trois volumes ## folio , donnés avec beau= 
coup d’ erudition au public, où il eft plus 
aisé è un chacun de les lire , qu’ à moi de les: 
ecrire, que je renvoie au Gardien, qui le de- 
taillera fuffifamment . 

Le palais du milieu, où refide le Senateur 
de Rome, eft de Jacques du Duc Sicilien , 
éleve de Buonaroti . C° elt lui , qui a tai 
aufli le deffein de l’efcalier è. deux bran- 
ches, & la fentaine avec la Statue de Ro- 
ine aflife , faite de porphire, & les Fleuves 
du Nil, & du Danube è coté. Dans la 
‘grande Sale on y voit la Statue de Charles 
d’ Aujou Roi de Naples, & Senateur des 
Rome ; Celles de Paul III, & de Gregole 
re XIII., qui fit elever fur ce Palais la nou- 
velle Touravec deux grofles cloches, dont 
1’ une fert pour annonces les avis publiques,. 
& l’autre pour l'audiance du Tribunal Ca- 
pitolin: Et au bas ily a les prifons.. 

Dans le fecond Palais à droite les Cons 
fervateurs du Peuple Romain s’ y affem» 
blent, & y tiennent leur tribunal : Mais 
les appartemens, qui font fous les portiques. 
font deftinés pour raffembler les Confuls 
des arts. En entrant dans la cour de celui= 
ci, on voit d’”abord a droite la Statue de 
Jules Cefar, & 4 gauche celle d’ O&avien 
Auguite. Dans le fond de la meme cous, 
S {ous les portiques faits par Buonaroti , 
on voit la Statue de Rome affife , & fue 

E 2 | fon 
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fon piedeftal on y obferve la Dacie fubiu, 


guée par les Romains; è droite, & è gaue. 


che deux Rois prifonniers, travaillés admi. 
rablement en marbre noir, plus grands que 
le naturel ; & autour de la cour il y a une 
téte de marbre, une autre de metail, avec 
des mains, & des pieds beaucoup au dela 
fus du naturel, & differentes autres antiquis 
tés. Au commencement de |’ efcalier il 


y 2 la très- belle colomne roftrale erisées 
pour trophée a C. Duillius , pour avoir 


triomphé le premier dans la guerre navale 


contre les Cartaginois . Oa y voit encore | 


wn bafreliet , reprefentant Curfius, qui fe 
precipite dans le gouffre 3 enfuite un Lion 
en marbre, & une ftatae de Mufe, avec 
deux autres dans le premier repos . On voit 
encore dans la couren l’air quatre bafre- 
iiefs, qui étcient, comme nous l’ avons dit, 
dans l’ Are de Trajan , Dans |’ apparte- 
ment enfuite il y a des peintures,& des Sta= 
tues de marbre, & de metail , antiques , 
& modernes : Dans la premiere fale il y a 
trois Souvrains Pontits, dans les chambres 
diff:rens Heros, dansles autres la celebre 
Louve de bronze , avec plufieurs autres ra- 


retés, qui il eft plus aifé de voir, que de de- 


crire. Il y a auprès une gallerie de tableaux 
celcbres, & l’étude, oul”accademie du 
deffein , l’ua & l’autre établies par Be- 
noit XIV. &la commoadité des Curieux . 


43. Le Palais Caffarellifurla Roche Tarpea. 
Auprès du Palais, dont nous venons de 
par- 
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parler., vers le couchant il yacelui de la 
très-noble Famillie GCaffarelli.,. & autant 
qu on peut conje@urer, il eft placé fur a 
Roche Tarpea, puifqu’ on ne voit point de 
Roche ailleurs » que dans ce lieu ,, qui re= 

| guarde le Theatre de. Marcel, précifément 
| comme le difent Livius, Plutarque , Theo- 
| dore Sicilten, & tant d° autres. Oa l’ap= 
| pella Tarpeja, parceque la Veftale L'arpeja 
 y fut tiée par les Soldats de Tite Tatius s 
pour avoirfait entrerde ce coté la les en» 
nemis dans la Roche : On l’appelle a-pré- 
fent Mont Caprino , parcequ’ ayant été abe 
bandonné dans les fiecles passés , les chea. 
vres y broutoient ;il eft bien vrai pourtant,, 
que cela s’ entend. de la partie, qui eft vers 
le midi, odès le Pontificav d'Innocent 
VIII en. 1484. la Juftice y faifoit fes exe- 
eutions fur ceux , qui meritoient la mort .. 
Or en voulant pourfuivre notre volage vers. 
la fituation de |’ aricienne Rome , il cons 
viendra très-bien avant de partir de cette 
colline fi celebre, de detailler fes autres 
prerogatives , Cette colline dans l° aggran- 
difement de Rome demeurant comme le 
milieu de la Ville, Tarquin.l’ ancien la 
batit , & l’arrangea pour y conferver les 
chofes facrées, & l’ayant environnée de 
murs tout è. l’ entour, il 1’ orna des plus 
beaux ouvrages, & mieux entendùs ; afin 
qu’ elle ne pardt pas indigne de la refiden- 
ce des Dieux ,. de la grandeur:, & de la 
pompe des triomphes ;, comme fi c”eut été 
un prefage, que la plus grande partie du 
mon= 
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monde devoit y aborder . Tarquin fe Su- 


erbe ne l’ orna pas peu aufîi , y ayant ema | 


ploié tout le Trefor dela depoville des ene 


nemis, & de Pomezia ville des Sabins fac- | 


cagée par fes foldats. Il batit le Temple de 
Jupiter Opt. Max. , qui fut enfuite appellé 
Capitolin , felon quelques uns fur la Roche 
Tarpeja, & confacré par M. Orazius, & 
Valerius Pub. Confuls , dans le tems que, 
Farquin fut chassé par les Romzins à caufe 
de la violence, qu’ il avoit faite è Lucrece. 
Neamoins les plus illuftres Edifices du Cas 


| 
| 


\ 


pitole ont été ruinés, ou par les guerres, ou | 


par les incendies; mais ils ont toujours été 
renouvellés ou par un Prince , ou par uts 
autre , qui fe trouvoit avoir plus d’autorie 
té dans la Ville, Eten effet Marius, & Sil» 
la combattant enfemble , prèfque tout le, 


Capitole fut brulé : mais Silla le retablit. | 


De méme fous le regne de Vitellius il fut 
brulé , & Vefpaften par devotion le renou- 
vella, ne dedeignant pas de fournir de fes 
propres mains les pierres , qui devoient fer- 
vir pour commencer l’ ouvrage , afin d’ ene 
gager le peuple Romain è concourir avec 
plus d’ ardeur à cette eutreprife. Neamoins 


on lit, qu’après qu’ il fut achevé ,, Domi= 


tien @ caufe d’ un autre incendie le reftaura, | 


& |’ embellit de tous ces edifices , qui con- 
venocient à leur Religion, & que les affaires 
publiques pouvoient exiger , les ayant gara. 
ni de tous les ornemens, qui convenoiert 


j 


fices . Parmi lefquels, fi 1° on peut en croi- 
re 


a la grandeur,& a la dignité des mémes edf. | 
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re cequ’onenlit, les Statues d’or très-fin 
étoient reguardées comme peu de chofe , 
en comparaifon de la grande richeffe, des 
Colomnes,, des murs couverts de pierres 
très- pretieufes, des pavés d’emaille, & de 
mofaiques, avec des portes de bronze d'un 
artifice admirable, partie de quels orne= 
mens avoit été ammenée d’Egipte, & d’au- 
tres pais eloignés du Monde ; on compte 
parmi ces ornements ces belles tuiles des 
bronze dorées, avec lefquelles le Pape Flo- 
ride recouvrit la Bafilique de s. Pierre . Il 
eft è croire , que Rome dans ces teras là n° 
avoit aucun ouvrage ; qui par l’art, ou les 
richeffes, furpaffa la beauté de ceux du Ca- 
pitole ; de facon que les genies humains 
étoient epris de voir la magnificence de tant 
d’ ornemens, qui avoient été apportés de 
toutes les parties de ce vatt Empire , conas 
me une marque certaine de fes glorieufes 
vi&oires, & de fa puiffance abfoliie fur tant 
de Nations, Or voulant defcendre de cette 
Colline, il faut paffer par une des deux 
voies derriere le Palais du Senateue pour 
entrer dansle 


44. Campo Vaccino Plane. 3*. Liv. IL 


Ce fpacieux & celebre lieu à pris ce nona 
du marché aux boeufs, & autres bétes de 
boucherie , que l’on y tient à- préfent, è la 
reffemblance de l’ ancien Foro Boarie : C° 
étoit cependant l’ endroit ie plus magnifi« 
que, & le plus fplendide du tems des Tri» 
omphes de Rome, & on s’en appercoit en- 

core 
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core par les copieufes, & merveilleufes ruia 
nes, qui y font reftées., C° eft pourquoi. 
pour obferver tout, & reconnoitre avec 
plaifir les ancieas monumens, nous coma 
mencerons par le fufdit Palais du Senaa | 
teur , mais du còté qui reguarde le champ, 

L’' on croit, que ces Arcs clos, que l’ on 
voit dans fes murailles , étoient de 1’ ane 
cien Tubolgrio, où l’ on confervoit les ta= 
bles, ou regittres de la loi ; Les trois Com. 
tomnes prè{qu* enfevelies dans la colline , 
avec des chapiteaux , & des corniches è la 
corinthienne , étoient du Temple de Jupi=. 
ter Tonant, tait par QAavien Augulfte , 
pour la deffenfe du Capitole, & les huit 
colomnes de granit Egiptien, avec les cha- 
piteaux, & les corniches doriques, font 
du Temple de la Concorde. L’Arc, que l'on. 
voit moitié enfeveli, travaillé tout en mara. 
bre falin, avec des bafreliefs , & des colo». 
imnes cannellées fut erigé è Settimius Sevca. 
re parle Senat, & le Peuple Romain, & la! 
grande Colomne ilolée, que l’on voit un 
peu ecartée, avec fon chapiteau corinthien, 
perfonne n’ a pà deviner, d’ où elle étoit. 
Auprès de l’Arc on voit l’ | 


Eslife de $. Pierre in Carcere. Planc, 42. 
Liv. III: 


Le fentiment des antiquaires les plus ac= 
eredités, eft, que le fouterrain de cette s 
egliie, eftoit la prifon Mamertine,.talte par 
Ancus Martius IV. Roi des Romains , n° y. 
ayant pas ed pregedemment d'autres Pene | 

a Ro- 


simon» a "i PEA a 
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‘Ruines du Forum ou Place Romaine, dise 
smufourdhui, Campo Vaccino. | |. 


ei 


n SPA re = 
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d Are de SettimiusSe uere-2.Temple GA 
la Concorde Temple de Fmifcine:4.de Ro:, 
‘matlus er Remus »5.de Paix. 6ArcdeTit.7. Colon: 


nedes Comices | ©» 
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A Rome pour les criminels à mort. Celle- ci 
fut enfuite augmentée par Servius Tullius 
VI. Roi avec de groffes pierres grifes, d’où 
on l’ appella encore Tulliane, comme on 
le voit chez Florus, & Plutarque . Or on 
revere ici le iicu, où s. Pierre, & si Paul 


| o. 23 CL] o. 
| ont été emprifonnés neut mois, & on y con 
ferve encore la tontaine miraculeufe , tou- 


jours fubfiftante , avec 1° eau de laquelle le 
Prince des Apotres baptifa Proceflè, & Mar. 
tinian Cuftodes de la méme prifon, avec 
47. autres payens convertis à la foi , qui fu= 
rent enfuite tous martiris és; C’eft pourquoi 
ce lieu elt en grande veneration, & com» 
me on peut y defcendre commodement en 


| touttems, les Fidels vont le vifiter . 
| L’ Eglife de S.Jofepb des Menuifiers. PI Sufà. 


Le dit San&uaire étoit sardé par l° Egli 


| fe voifine de s. Martine autrefois Paroifle ; 


mais ayant été cedi è la Contrairie des 


| Menusfiers , ceux- ci en 1596. batirent av 
deffus une Eglife fur le deffein de Jacques 


de la Porte, & la dedierent è leur protc- 


| eur s.Jofeph . Ilya des beaux tableaux, 
| s. Pierre fur le premier autel a droite eft de 


Frangois Parefe, les petites figures fur le pe. 


| tit choeur font de Speranza: S.Jofeph à l’au- 
| tel voMin eft de Barthelemi Palombo, & 
| PAnnonciation dans l’Arc eft de Jean Bap. 
| Novara. Les Epoufailles fur le muître autel 
| fontl’ouvrage d’Orace Bianchi, les anges 


au deffus, de Viviano, & Jean Bap: de Siena 
. A 

ne a peint la voute. Le tableau de la cré- * 

| che 


74 PREMIERE 


che dans la chapelle è droite merite une atei 
tention particuliere,pour étre le premier ou- 
vrage donné au public par Charles Maratta.| 
Les petites figures dans l’autre petit choeuri 
font de Jofeph Puglia, & le tableau de lai 
derniere chapelle eft d* un éleve de Baldi.| 
Les peintures dans l’ Oratoire font desi 
Marc-Tullius, & le tableau du tres- noblej 
autel eftdu Chevy, Ghezzi, Au devant il y ad 


L’Esglife de S.Luc, © de S. Martine . 


Dans les anciens tèms celle» ci s° appel-| 
loit l’Eglife ix rribus Foris: c’eft- è- dire pari 
le Forum, ou Place Romaine , qui étoit auj 
devant, par la Place de Cefar, qui étoit è cò. 
té, & par celle d’Augufte, qui étoit derriere.| 
Ilyaeula un Temple erigé par Augufte ai 
Mars, dans lequel il voulut, que le Senati 
s’affembla, quand il devoit traiter de guer-| 
re,& pour cela il tut appellé la Secretairerie: 
du Senat. Mais l’ Idolatrie étant abolie 34 
il fut confacré au vrai Dieu, en 1’ honneurit 
de s. Martine. Alexandre IV. 1’ ayant resi 
nouvellée , la confacra en 1256., en lui affi=| 
gnant deux Cardinaux , le Tufculan, & le: 
Preneftin. Mais en 1538. Sixte V. 1’ ayanti 
accordée è la Confrairie des Peintres , fouss 
le Pontificat d’ Urbain VIII, la dedierenti 
encore a s. Luc leur Prote@eur, & 1’ Egli-J 
fe tut rebatie fur le deffein de Pierre desi 
Cortone , qui fit è fes frais le très» noble] 
‘Souterrain , où l’on garde ce s. Corps. Oa. l 
voit fur le grand Autel de l’ Eglife s. Luci 
‘Evangelitte | ouvrage celebre de ai | 

rbls 
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Urbin, & la ftatue de s; Martine couchée, 
| gravée par Nicolas Menghini ;. Le tableau 
de s. Lazare moine dans la chapelle è coté 
| a été peint par Lazare Baldi, & l’ Affom= 
i ption de la s. Vierge avec s. Sebaftien au 
| devant, eft du Chev, Conca. Les ftatues de 
| peperin dansle fouterrain, & les deux bas= 
| reliefs d’albatre font de Cofme Fancelli 
fur le deffein de Pierre de Cortona , les 
peintures è droite,de Baldi, & & gauche, de 
| Guillaume Cortefe . Dans les chambres d° 
i enhauf', où les Peintres, & les Sculpteurs 
tiennent leurs afflemblées, oi y voit des ta- 
: bleaux, des modeles, & des deffeins en 
| quantité, & méme des portraits d’un grand 
| nombre de Peintres. A”droite de cette Egli 
fe il y avoit autrefois la ftatue de Marfo= 
rius, dontla riiè porte encore fenom, A* 
gauche il y a 


! L’Eglife de S. Adrien. Plane.42. Liv.III. 


—. Où nous voions cette Eglife , il y avoit, 
felon quelques uns, avant la naiffance de 
Romulus, un autel dedié è Saturne , qui fut 
enfuite par le Roi Tullius O/tilius entouré 
"de Colomnes formant un Temple, où les 
Romains confervoient leurs trefors, les y 
‘croiant en fureté, ils y tenoient encore un 
Archive pour y regiftrer les noms de tous 
les Ambaffadeurs, qui venoient è Rome . 
Au devant de ce Temple fut placée par Aue 
gufte la Colomne Millenaire, par la queile 
on comptoit les milles, qu’ il y avoit de 
puis la è toutes les Villes du domaine Ro« 
cel F 2 main 
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main, & pour cela il yavoit fur la cimes 
une boule, pour defigner tout le Monde, 
dont Rome étoit, pour ainfi dire, la Capita» 
le, & parcequ’ elle étoit dorée, on l’ ap- 


pelloit le mil d’ or. Ce morceau, que nous 


avons vi fur la montée du Capitole , eft 
une partie de cette colomne . Enfuite ces 
Temple tut changé en Eglife en l'honneur 
de s. Adrien, & des l’an 600. de nòtre fa- 
lut, elle étoit titre de Cardinal Diacre. 


Sixte V.l’ayant-cedée aux Religieux de la . 


Redemption , ils la renouvellerent fur le 
deffein de Martin Lunghi le jeune. Dans le 
dernier Siecle on:y trouva les ‘Corps des 
SS. Papie, Maur, Domitille, Nerée, & 
Achillée Martirs ., qui furent ttanfportés 
dans d’autres Eglifes: il y demeura cepen- 
dant la entre autres reliques celles de trois 
Entans de Babilone . Il y avoit ici la gran- 
de porte de metail, qui eft à- prefent è la 
Bafilique de Latran , Parmi les tableaux , 
celui du grand autel eft de Torelli de Sar- 
zane, celui:de I’ autre a droite eft de Bas 
glioni, &-celui, qui fuit, de Charles de 
Venife . A° 1’ autel proche la Sacriftie on y 
voit un Saint de l’orde, que l’ on croit de» 
Guercino , Enfuite vient 


45. L’ Eglife de S. Laurent in Miranda. 
Plone. za. Liu. Il 


Des merveilleufes Colomnes du Temple 


«d’Antonin, & de Fauftine fa femme, cette | 
Eglife tut appellée ia Mirarzda, & après 


avoir été Collegiale, elle tut cedéc en 1430. 


par 


TOU RN E E 77 


par Martin V. au College des Apoticaires, 
qui y joignirent dans la fuite l’hopital pour 
leurs Ouvriers, & on y admire fur le grand 
\Autel le Saint Levite peint par Pierre de 
| Cortone, & fur le dernier, |’ ouvrage des 
Vanni. 

| Au devant de cette Eglife étoit Arc de 
| Fabien Cenfeur, d’où commencoit la ce 
‘bebre voie facrée , qui fuivoit en ligne droi» 
de jufques au Colofiée . Elle fut ainfi nom- 
mée, parceque ce tut la, que Romulus, & 
Tatius Roi des Sabins firent reciproque> 
ment amitié, & alliance après leur fanglane 
te guerre , Auprès ily a 


46.,L’Esglife des SS.Cofue,© Damien.P1.Syfd, 


Cette Eglite eft egalement celebre , & 
ancienne , puifque l’on croit, qu? elle a été 
bitie par Felix IV. fur le Temple de Ro. 
mulus, & de Remus vers l’an.528., & après 
elle fut recouverte de lames de Bronze par 
Sergius T.: & Adrien I. 1’ ayant rebitie en 
780., il yajouta une porte de metail. Le 
Cardinal Odouard Farnete , lor(qu' il en 
étoit Diacre, obfervant, que fur les mar- 
bres du pavé, le plan de I” ancienne Rome 
y étoit tracé , il fit refaire tout le pavé , & 
tranfporta ces tragmens dans fon Palais 
Royal Farnefe, où ils fe font confervés 
jufques è nos jours , mais enfuite la grande 
generofité du Roi des deux Siciles, aujourd 
hui-l' invincible Roi d’ Efpagne, en à fait 
prefent au Pape Benoit XIV., qui les 2 fait 
placer, comme nous l’ avorts dit, fur les 
VE 1 i: IO efca= 
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efcaliers du cabinet des chofes rares, qui. 


font au Capitole. 

Les deux colomnes antiques, que !’ on 
voit à coté de la dite Eglife, & appuiées 
au nouvel oratoire des Confraires de la Via 
Crucis, lune avec fon chapiteau , & I’ aus 
tre n’ en ayant pas, toutes les deux enfe» 
velles au moins à moitié , nous font col 
noitre cormbien la riie étoit baffe, de mèéme 
que I’ Eglife, dans laquelle on trouva en 
25523. les Corps des Ss. Martirs Marc, Mar= 
sellin, & Felix II. Papes, qu’ on y confer- 
ve avec ceux des Saints Titulaires, & ceux 
de leurs coufins Antimius , Leontius, & 
Eutropius, & furle maitre autel on y con- 
ferve l’image de la s.Vierge, qui étoit dans 
l’ Eglife fouterraine . Elle eft occupée par 
les Religicux du tiers Ordre de s Fran» 
gois. Dans la premiere chapelle à droite 
Jean Bap. Speranza y a peint plufieurs faits 
de Jefus. Chriff 3 Dansla feconde le Chev. 
Baglioni y a peint s, Jean l’Evangelifte , & 
dans les cotés. J, G., & las. Vierge : S.An- 
toine dans l’autre chapelle eft une copie de 
Charles Venitien 5 & le refte eft d’Allegri- 
n dla a peint aufli les deux chapelles à 
coté 
chapelie il y a une copie du Chev. d’Arpin. 
Les mofaiques autour de la Tribune font 


anciens, & memorables, étant faits par | 


le fufdit Felix IV., & les pcintures a P’en= 


tour de l’Eglite font de Marc Tullius . Les | 
merveilleules ruines, que l’ on voit auprès 


de cette Eglife font du 


47. Tema 


u grand autel, & dans la dernierey . 
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47. Temple de le Paix . Planc. 3». Liv. IL, 
Il ne refte fur pied que trois feuls grands 
arcs denués de tout ornement du celebre , 
& magnifique Temple de la Paix, qui tut 
un des plus grands batimens de Rome. L° 
Empereur Claude le commenga , & Velpa« 
fien l’acheva , après avoir fubjugé la Judée, 
& pour lui donner cette grande étendie de 
terrain , qui lui convenoit , il abtit la 
maifon de Jules Cefar, & d’autres bîtimens, 
qui empéchoient la fuperbe idée de ces 
Temple. Il y depofa tous les vafes, & les 
ornemens pretieux , qu’ il avoit remporté 
dans fon Triomphe du Temple de Jerufa- 
lem, on y portoit méme celles de Rome 
pour les y conferver, & il y avoitlà des fta- 
tues, & des peiatures faites par les plusex= 
cellens ouvriers de ces tems. La toudre brula 
enfuite tout ce trefor dans le tems de Com- 
mode au grand dommage des Romains: auffi 
n°a-t-il jamais été retabli: Une feule Colon» 
ne refté fur pied des huit, qui (outenoient 
la Net du milieu, fut drefsée fur la place de 
s.Marie Majeure par Paul V., qui y plaga.au 
deflus la ftatue de la s.Vierge de metail do- 
ré,& d’un tronc des autres on en fit la mer- 
veilleufe ftatue d'Alexandre Farnefe, que 1’ 
on voit dans la grande fale da Palais Farnefe. 


48. Ezglife de S. Marie la Neuve, © de 
S. Francoife Romaine » PI. Sufd. 


Après le fufdit Temple fuit la celebre , 
& ancienne Eglife erigée près du vettibule 
de la Cafe aurea , 01 maifon d’or de Ne- 
F4 ron, 


= 
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ron, en memoire des Apotres s. Pierre, & 
s. Paul, qui priant Dieu là è genoux, pen- 
dant que Simon le magicien , par un arti» 
fice infame s’ elevoit en l’air, comme pour 
monter au Ciel en prefence du Peuple, & de 
Neron méme, obtinrent qu? il fe precipita, 
& tomba moitié mort. C'eft pourquoi 
elle fut d’abord dediée aux mémes A pòtres, 
snais enfulte ayant été rebatie par s. Leon 
IV., cile fut dediée a la s. Vierge, & pritle 
nom de s.Marie la Neuve . Il y a dans cet- 
te Eglife les corps des Ss. Nemefius, Lu- 
silla, Sinphronius , Olimpius, Exuperia, 
& Theodulus fon fils, & devantie grand 
Autel il y a le corps de s.Frangoife Roinai. 
ne dansuntrés- noble tombeau, orné de 
mairbres, & de metail doré fait fur Ie def. 
fein du Chev. Bernini . A’ còté du maître 
autei , il y a le tombeau de Gregoire XI., 
qui en 13 77. retablità Rome le s.Siege, qui 
avoit été environ 70. ans à Avignon, & il 
a été tait par Pierre Paul Olivieri. Parmi 
les peintures,la Pitié eft d’Hiacinthe Bran. 
di ; la s. Francoife Romaine eft une copie 
de Guercin , & les còtés a frefque dans ia 
Tribune font de Canuti Bolonois. La Fa= 
gade a été taite fousle Pontificat de Paul V. 
par les Religieux Olivetains, qui ia defler= 
vent. La grande niche double, que i’ on 
voit dans le jardin de ce Monaftére, quele 
ques. ins penfent ,. qu?elie eft.du Temple 
du Soleil, & dela Lune: D’autres, de celui 
de Venus, & de Rome, & d’ autres, de ce. 


iui d’Ilis, & de Serapis, mgis fans aucune si 


preuve. On voit de près 36,L° 
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49... L’ Arc de Tute. Planc.3», Liv.Ilg - 


— Cet Arc celebre fe trouve beaucoup de», 
gatni, mais l’ infcription , qui fubfifte en- 

core ducoté, qui reguarde le Coloffé, & les 
bafreliefs avec le chandelier du Temple de. 
Jerufalem., porté en triomphe par Tite,-& 

Vefpafien, montrent, qu'il tut dreffé è l’hon. 

neur de Tite : Il y. avoit une autre infcri- 
ption de ce coté-ci, mais elle a été emevée. 

de mfme que les autres ornemens par les 

ennemis dela verité , & des beaux monu= 

mens. De lè: , pour ne rien laiffer du Ca 

po Vaccino fans obfervation, il convient de 

faire le tour de l’'autre coté, laiffant pour 

le retour à monter la petite rie aupres 


20. Des Jardins Farnefes..Planc,198. wi 


Sur le très- celebre Mont Palatin, ou 
pour mieux dire, fur les ruines du, Palais 
Imperial turent établis ces très- delicieux 
jardins par Paul III. furle defflein de Buo= 
naroti, & pourfuivis par Jacques Barozio , 
qui y fit la très. noble grand.Porte, qui eft 
imprimée pour la commodité des jeunes 
étudians, & enfuite.ils turent achevés par. 
Jacques de la Porte. Parmi les fontaines , 
la plus magnifique eft celle de la pluie, & 
parmi les ftatues ,. la plus eftimée étoit cel- 
le d’Agrippine Mere de Neron, travaillée 
avec tantd’art, qu'on y connoit la furprife, 
& la trifteffe d’avoir à mourir ; mais elle a 
été tranfportée è la Cour de Naples. A” 
gauche de ces delices., il ya. | 
De sl. L’ 


a 
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SI. L Eglife de S. Marie Liberatrice . 
Plane. s4. Liv. MII. 


Il y avoit ici anciennement une Eglife, 
appellée s, Sauveur i7 Lacy peut-étre è cau- 
fe du Lac Curfius, que I’ on croit avoir été 
auprées de ces trois srandes Colomnes, Cet- 
te Eglife enfuite ayant été rebatie , elle 
fut dediée a la s. Vierge, & y refiderent 
quelques Religieufes Benedi@ines, qui a= 
yarnt été transterges ailleurs, Jules III. en 
1550. la ceda aux Religieufes de Tordifpec- 
chi, qui en ont foin, en y entretenant des 
Chapellains. Ily alà des tableaux moder- 
nes, parmi lefquels la s. Vierge , & s.Fran- 
goife Romaine font de Monfieur Parufel , 
celui du còté droit eff de Gramiccia , & 
l’ autre de Cefcarini , qui a fait aufli les 
collateraux de la chapelle de s. Michel Ar- 
change. Le tableau de s, Silveftre tait con 
noitre, qu’ila tué lì un Dragon. 

Les trois grandes Colomnes, que I° on 
voit devant cette Eglife, ont été vainement 
eftim$es étre du Temple de Jupiter Stator, 
mais bien plutòt, comme le dit Nardini , 
elles font de celles, qui couvroient les Co- 
miccs. On croit, que c’ eft ici près, où 
étoient le colomnes, que l’ on conferve, 
maintenant dans |’ Eglife Tranfpontine, 
auxquelles les.ApOtres s. Pierre $ & s.Paul 
furent flagellés. O. croit que ces groffes 
murailles appulées ì la dite Eglife, redui- 
tes à l’ufage des greniers,étoient de la Cour 
Oltila, où le Sent traitoit des‘affalres du 

public 
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public , qui fut derruîte par le feu , quand 
on brula le cadavre de Publius Claude Tri- 
bun du Penple » où après on fit la Cour Ju- 
lia. Ici ont été auffi les anciens Roffra , & 
entre ceux-ci , les Comices, le Lupercal, & 
le Figuièr Ruzizale , fous le quel on croit 
que turent trouvési Romulus, & Remus al» 
laités par laLouve ; & pour cela. on y eri« 
gea un Temple, qui è- prefent ett dedié è 
s. Theodore Martir, comme nous le dirons 
en fon lieu. Depuis cette Eglife , jufqu' è 
celle de s, Laurent ix Miranda ,, & depuis 
l’Arc de Settimius jufqu' a 1* Eglife de la 
Confolation fut le celebre Forzz, ou Place 
Romaine, & auprès le Lac Curfius , 0ù Cur- 
fius Chevalier Romain fe jetta , comme on 
le lit, pour l’amour de la Patrie, dans un 
gouffre, qui s’ ouvrit la tout- a- coup . 

Il y auroit beaucoup d'autres connoiffane 
ces è- propos de ce lieu celebre ; mais vous 
lant pourfuivre promptement. notre che» 
miîn ; nous les laifferons pour les jours fui- 


vants. Je ne veux cependant pas pour cela, 


avant de paffer I'Are de Tite , negliger de 
monter è l’Eglife de s. Sebaitien, dite ir 


| Pallera, que l’on voit fur la montée è drot. 


te, erisée pour conferver la memoire des 


fon martire, arrivé la , comme il eft peint 
par Camafei ; & un peu plus loin la vigne 
Spada avec les merveilleufes ruines du 
Palais Imperial, & enfuite le Couvent, & 
l’Eglife de s, Bonaventure . Le tableau de 
la premiere chapelle è droite eft du Chev. 
Benafchi; 1’ autre, d’Hiacinthe de Mefline ; 
celui 


+ 
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celui du grand Autel, de Philippe Micheli, 
& les deux derniers, du fufdit Benafchi. De 
là retournant è l’Arc de Tite, è peine l’a-t-. 
on paffé, qu’ on voit 


sa. L’Amphiteatre Flavieù, Vulzairement 
Appellé le Coliffée. Planc.33. Liv. HI. 


Flavius Vefpafien commenga ce merveil,.. 
leux edifice pour y folemnifer les fpeQa=. 
4les, & les fétes publiques, & enfuite Tite 
fon fils l’acheva, & le dedîa enl'honneur 
de fun Pere, Il pouvoit tenir fept-cent fept 
mille fpe@atecrs , fans que l'un géna l’au- 
tre, & on le couvroit avec une grande ten- 
te, foutente par des poutres de metail , 
comme on le voit encore par les trous avec 
les modillons #u deffous tout-au tour de la 
corniche fuperieure 5 on y faifoit des fetes | 
merveilleufes, & fplendides, & des fpée@a- | 
cles très- cruels par le combat des Gladia» | 
teurs avec lesbétes les plusferoces, & quel- | 
que fois:aux depens des Chretiens, qui en | 
grand nombre y ont fouffert le martire. On 
l’appella Coloffée d'un Coloffe, qu'il y avoit | 
la, haut de 120. pieds, reprefentant Ne- i 
ron. Aujourd’hui les fuperititions, & les» 
eruautés des Gentils étant évanouies, & une 
bonne partie de ce grand edifice ritinée, on 
entend fouvent retentir au milieu de ces 
merveilleufes riiines les Iouanges du Sei- 
gneur , & de fa s. Croix & Paffion, puifque | 
pour honnorer les SS. Martirs, ony a etigé | 
une petite Eglife aux foins d’un hermite , 
‘& è l’entours 13. petites chapelles, où font 
o repre- 


Use exterieure de l'Amphiteatre F lavien vul 


| gatrement dle C. dog l'Arc de Confiantini: 


‘Ue intereure du mme Amphiteatre. 5 
“avec une petite Eolife et ley chapelles de. 
ila Via Crucis fatte, nouwvelleament 
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eprefentés les mifteres de la Paflion de n6- 
tre Seigneur , renouvellées dernierement 
par Benoit XIV., & enrichies des indulgen= 
‘ces de la Zia Crucis. 


L’ Arc de Conftantin, © la Meta Sudante 7 


© Sur cette place il y avoit anciennement 
‘une pierre , qu'on appelloit Scelerate , 
parceque c’ étoit là auprès , que les Gentils 
Harinifoient, & flagelloient les Chretiens , 
\A’- prefent on y voit un mur ruiné, & rond 
fait de fimples briques , miferable refte de 
la Meta fudante tant vanté ; & auprès on y 
admire le magnifique Arc erigé è Conftan= 
tin le Grand par le Senat, & le Peuple Row 
main, en memoire de l’infigne vi&oire , 
remportée par la vertà de la s. Croix fur le 
Tyran Maxence, comme nous l’ avons dit 
avpres du Pont Molle, Il eft tont conftruit 
de marbre avec des colomnes, & des hafre= 
liefs très. pretieux , excepté ceux du bas, 
qu’ on dit avoir été de l’Arc de Trajan, & 
les autres fait du tems de Conftantin, terms, 
où lesbeaux arts étoient en grande deca- 
dence . Les Ares, que l’on voît de loin, 
font de l’aqueduc , qui portoit 1’ eau fur le 
Mont Palatin, & l’ Eglife en delà eft celle 
de s. Gregeire le grand, comme nous le 
dirons après, erigée dans fa prope maifon. 
De là reprenant nòtre chemin vers le Co- 
loffée , on volt, qu’ il n° en refte fur pied, 
que la partie, qui reguarde le levant, & 
qui a fervi une fois d’ hopital , fi je ne dis 
pas, de boulevard aux plus puiffans dans le 

tems 
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tems de suerres civiles . Il s'ouvre ici une. 
très. belle rit: ornée de plufieurs maifons. 
de plaifance , & de jardins ; & aprésl’ ho- 

fpice erigé par le P. Ange pour les pauvres 

convalefcens, il y a 


$3.  L' Eglife de S. Clement Pape, 
Plenc.s 1. Liv. LIL, 


Celle-ci eft une des plus anciennes Egli- 
fes de Rome, puifqu’ on lit, qu’ elle a été | 
érigée dans la maifon méme de ce Saint, & 
que s.Barnabé Apotre y a logé , quand ileft 
vent è Rome; c’eft pourquoi elle a tou». 
jours été entretenue avec decence , comme | 
on le voit par |’ ancien presbitere avec les 
ambons, c’ eft- à-dire, pulpitres de marbre, 
où on lifoit au peuple l’Epitre, & l’Evane 
gile dans le tems de la Meffe, Clement XI. 
{ans rien oter de fa venerable antiquité, re. 
tablit, & orna cette Eglife de peintures, & 
de lambris doré . La peinture dans la gran. 
de net, qui reprefente s. Flavie , & s.Do= + 
mitille eft du Chev. Conca ; Le Saint Titu- 
Iaire avec le miracle de l’eau eft d'Antoine®| 
Gregorini ; le méme Saint avec l’ancre , eft 
de Jean Odazzi : la translation du méme‘ 
Saint, & la mort de Saint Servulus, eft de. 
Thomas Chiari ; s. Ignace Martir eft de 
Piaftrini; le méme dans l'Amphiteatre, du 
Chev. Ghezzi, & s. Clement dans le lam- È 
bris eft de Jofeph Chiari. La très- Sainte 
Vierge, & s. Servulus font de Rofini, & les 
peintures dans la chapelle de la paffion fai- 
tes par Mallaccio, font très= eftimées, com. 

me 
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me faites avant Raphael. Il y a danscctte 
Fglife les Corps de s. Ignace Evéque , & 
Martir, du B.Cirille, & du B. Servulus pa- 
ralitique, de qui on lit au bas de la porte 
les eloges faits par s.Gregoire le Grand. On 
y voit encore l’ancien petit portique exte= 
rieur, & le Couvent autrefois des Religieux 
de s. Ambroife ed nemus, maintenant des 
s. Dominique. Avant de paffer outre, il eft 
à- propos de monter fur le mont Celius, 
pour obferver les antiquités, & les monu- 
mens prophanes, que l’ on y conferve , as 
prefent confacrées au culte du vrai Dieu» 


$4. L’ Eglife des SS. Quatre Couronnis è 
È Plane. so. Lio. III: 


Vis- è vis de la fufdite Eglife, & fur les 
haut de la Colline, on voit celle des $S.Qua. 
tre Couronnés batie par Honorius I.en 630. 
dans le licu, où ces Saints Freres foutrirent 
le martire. Leon IV. plaga dans cette Egli» 
fe les corps de ces Saints, avec ceux de cinq 
autres martirs 5 & Pafchal II. y joignit un 

grand Palais, qui a été habité pendant quel 
que tems par les Souvrains Pontifes ; mais 
‘enfuite Pie IV. en fitun Confervatoire pour 
les pauvres filles Orphelines, & elles y font 
entretenîes feus la conduite de quelques 
Religieufes Auguftiniennes, jufqu’ è ce qu' 
elles prennent un etat. Dans le portique 
il y a une petite chapelle dediée è s. Silve- 
ftre Pape, qui paroit fort- vieille par les 
peintures, & lesmonumens, qu’ on y ob= 
ferve , L'Eglife fut enfuite raccommodée s 
È & or- 
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& ornée de peintures par le Cardinal Mel. |, 
lino Vicaire d’ Urbain VIII. Avantd’ ene) 
trer dans l’Eglife il y a là quelques peintu- | 
res à frefque, que l'on creit étre de Ra=. 
phacl de Reggio; fur le premier autel a. 
droite, on voit la naiffance de Notre Sei= 
gneur , eftimée de Nuldini, & les peintu= 
res de I’ autel du Crucifix font d'une per» 
fonne inconnie ; mais celles de la Tribu». 
ne avec differens ss. Martirs font les beaux 
ouvrages -de Jean de s. Jean. S, Sebaftien 
de 1’ antre -coré eft du Chev., Baglioni, & 
l’Annenciations du fufdit Jean. Après cel- 
le- ci fuit la petite Eglife de s. Marie Impe» 
ratrice 3 mais tournant A droite, & mar- 
chant toujours près de 1’ Aquednc de Eau 
Claudia,appellé encore Neronienson trouve 
a gauche une grande porte gsroffierement 
faite dans les murs de l’aqueduc méme, y 
étant entré on voit 


ss. L’ Eglife de S.Etiennele Rond, 
Plan. 27 Liv. III: 


Cette Esglife a pris ce nom de la rondeur 
du Temple, que quelques uns ont crî de 
Claude. Simplicius I. en 467. le confecra 
au vrai Dieu en l’honneur du s. Titulaire, 
& étoit fuperbement erné de marbres, & 
de mofaiques j mais fe trouvant enfuites 
prefque ruiné , Nicolas V. le retablit» & 
Gregotre XIII. l’unit au College Germani- 
que. proche s. Appollinaire. Il eft appuié 
fur deux ordres de Colomnes Corinthien- 
nes. difpofées en deux circuits, l’un exte- 

I rieut 
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reur de 32., & l’autre interieur de 20. Les 

peintures , que l'on voit autour, reprefen= 
tans differens martirs des Saints de la pri- 
mitive Eglife, ont été faites par Nicolas 
Pomarancio.,,& celles du grand Autel, pat 

Antoine Tempelta; mais ayant fouffert pat 

l’humidité » elles ont été retouchées depuis 
peu. De là tournant è gauche on voit utt: 
pre s & au milieu une petite barque de mar-. 
bre ,, & au devant 


56. L’ Eglife de S. Marie in Domnica, g9* 
jourd’ bui appelléc de la Navicella, PI.Sufd. 


— Sur le plus haut du Mont Celius, où 
étoit le logement des foldats etrangers, efi 
placée cette Eglife, qui parles Ecrivains 
Ecclefiaftiques eft appellée in Domnica, qui 
repond à.la voix greque Cyriaca, nom qu' 
avoit cette Dame Romaine, qui donna la 
fepulture è s. Laurent ; elle avoit là une 
maifon , qui tut confacrée en une Eglifè , 
& qui felon quelquesuns a:été le Titre Dias 
conal du s. Martir. Elle a été rebatie par 
Pafchal I., & enfuite par Leon X, fur le def 
fein de Raphael d’ Urbin. Les ornemens 
furent peints par Jules Romain, & Perin 
‘de- Vaga , mais 2- prefent tout y eftgàté ;. 
& parrapport è cette petite barque de, 
marbre, qui eft devant cette Eglife, on. 
lappelle encore de la Navicelle . 

‘A gauche de celle-ci, précifement au de- 
vant du chemin, qui va vers le Coloffée ; 
on voit la très» belle porte de la très- an» 
cienne Eglife de s, Thomas in. Formis, faite 


ha) 
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de marbres, & de mofaiques par s. Jean de 


Matha, Fondateur de l’Orde de la Redem-. 


ption des Captits, dans la quelle il mourùt, 
& où fon Gorps a repolé long tems: mais 


enfuite ayant été abandonnée par fes Reli- | 


gicux , elle fiît reduite en commende, & 


‘apres unie au Chapitre de s. Pierre par Bo- 


nitace IX. en 139;.. On conferve cepene 
«lane la memoire de cette Eglife {ous l’Arc, 


que l’on paffe, dans une petite chapelle , 
où le jour de la tète de ce s.Apoòtre, le Cha- . 
pitre y vient taire 1’ office. On l’ appelloit. 
sn Formis , par les tormes, ouarches de l'a». 
queduc de l’ eau C/azdia , que I° on voit fe 


riner. Avangant plus loin par la mémea 
petite rile, on voit vis-à- vis la magnifique, 
& ancienne 


37» = Eclife des SS.Jean, & Poul. 
Plane. s1. Liv. III 


Ces deux très- nobles Freres ont été mar- 


tirités dans leut propre. maifon fous Julien 


i’Apoitat, la quelle fut enfuite changée en 
Eglife, & a la quelle s. Pammachius Moine' 
y reunit un Monaftere , qui a éte un Semi. 


naire de Saints, Nicolas V. la ceda aux Je-. 
fuites 5 Clement X. aux Dominicains Hi.. 


bernois: & enfin Clement XI, la donna aux 
Prétres de la Miffion , qui y ont établi leur 
Noviciat. Le Cardinal Fabrice Paolucci , 


en étant Titulaire , L’ a revablie fur le dele. 


fein du Chev. Antoine Canevari, en laif= 
fant en vie, autant qu’ il étoit pofible, les 


pr 
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irès- nobles, & antiques Colomnes, & fe | 


pavé | 
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pavé marqueté , où l’on voit un marbre. 
i ceint de ter , fur lequel, on dit, que ces. 
\Saints ont été decapités, dont les Corps, 
‘avec celui de s.Saturnin Martir , & de dou« 
ze autres Saints martirs fe confervent fous 
le maître Autel. Les trois premiers tableaux 
des autels è droite , font d’ Aurelten Mila» 
ni; le quatriéme, du Chev. Benefiali $ Les 
tableau du milieu au grand Autel , eft de 
Jacques Triga, celui è droite de Pierre Bar- 
‘bieri, a gauche de Piaftrini, & les peintu= 
res de la Tribune, font de Pomarancio . 
S. Vincent de Paule de l’autre coté , elt de 
Simon Pollacco, Ie fecond de Torelli, & 
les deux derniers du fufdit Milani . A” gau» 
‘che de cette Eglife on voit deffous le grand 
‘clocher les reftes de la Cour Oftilia , la fe- 
conde 3 & à droite quelques arcs, & murs 
ruinés, le tout de briques, que 1° on dit 
etre de l’ancienne poiffonnerie, Ici aprés eft 


58. La Villa Mattei ou Maifon de Plaifance, 
Plane. 296. Liv, X. d 


‘ La principale entrée de ce lîeu celebre , 
& delicieux eft 2 droite de la fufdite Egli- 
fe de s. Marie ix Domzica , & tut erigé avec 
magnificence par le Duc Ciriaque Mattei eno 
1572, oWily a des Colomnses, des Statiîes, 
des buftes , & des tétes d’un très- grand 
prix, & des tontaines delicieufes, de plus 
un Obélifque Egiptien dreflé au milieu d? 
une agreable prairie difpofée en forme deg 
anciens Cirques, oiril ya entre lesautres 
antiquités, une urne remarquable avec‘les 
dI Gaz neuf 


s$ PREMIERE 


neuf Mufes, le tout:travaillé en reltef } & 
parmi les divertifemens, qu’ on y folemni» 
{s, ilyenaun, qui s’ y fait tous les ansle 
ieudi gras avec grand applaudiffement, & 
un concours de cing-mille perfonnes & au 
de lè , en faifant la vifite des fept Eglifes,. 
& c’eftici, que les Peres de la Gongregation. 
de l’Oratoire prennent, & donnent la refe» 
‘&ion avec des chants, & des inftrumens de 
ufique è 1’ imitation de s, Philippe Neri. 
ieur Fundateur a 
Or avant de fortir de cette colline, qui 
a pris fon nom de Celius Capitaine des To- 
fcans, lors qu'il vint lòger là pour donner 
du fecours a Romulus, il convient de de« 
tromper le LeCieur, de ce que tant d’ Egli-: 
{es celebres, & venerables foient demeu». 
:6es dans ces lieux champétres, & abandon- 
nés, prefque fans garde, & fans offices: 
Paifque fi 1’ on confidere les frequentes, & 
inhumaines defolations, que cette Sainte 
Ville a fouffertes ,, & particulierement en: 
1084. , lorique i’armée de Robert Guichard 
voulant delivrer Gresoire VII,, qui étoit 
afliegé dans la Afele Adriane , c* eft- a- dim | 
re dans le chateau s. Ange par |* Empereur 
Henri, oa comprende bien, que ce gene 
reux Guerrier entrant de ce cOté lè dans la 
Ville, & attaquant les Imperiaux , il bru- 
la, & detruifit tout ce qu’ il y avoit d* ha- 
bitation entre le Latran , & le Capitole: C* 
eft pourquoi les Romains abandonnant ces: 
anciennes, & fameufes contrées, ils alle=' 
rent habiter le Champ de Mars, & les a 
113- 
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finages du Vatican ; & alors, dit Nardini, 
ils abandonirerent !*ancienne contrée de la 
Suburra, & en porterent le nom è la nou- 
velle, qui.eit a- prelent,, comme nous: le 
idirons dans fon lieu , près de 1’ Eglife de 

+ Marie aux Monts.. C eft pourquoi ft cen” 
cut eté la piete, & le zele des Fideles, qui. 
les ont genereufement confervées ; ces. 
faints monumens auroient egalement pes. 
‘ris. Mais en-reprenant nòtre chemin, nous 
iobferverons 


o 59. Les Aqueduss de D Eau Claudia, 
PI. 49.@ s1. Liv. II: 


| Hyena, qui pretendent, que ces vieux,: 
& croulans: aqueducs, que 1° on voit ici ,, 
ont: été faits. par Neron ;: & que ,. par les. 
léttres formées de briques proche l’Arc vers 
la fufdite Eglife de s. Ehomas iz Formis 3. 
ils ont été reparés par Antoine Caracalla, 

mais cela n’eft pas vrai , parceque ce fut. 
Claude, qui fit conduire par l& les eaux., 

pour rendre le Palatin delicieux , & fa Mi 
ea Aurea o eit- a- dire un petit, mais riche. 
licu de delice ,, qu’ ilavoit là, où nous vi» 
mes la Villa Mattei . Retournant è- prefent. 
a la petite Eglife de s. Marie Emperatrice ,. 
nous n’ y fairons mention,.que de la devo» 
tion , que s. Gresoire le Grand portoit è, 
tette fainte Image , y faifant fouvent orai- 
fon, de méme qu’ è la chapelle de s. Silven® 
ftre in Portico ; & puis fuivant nétre che< 
min, il nous vient è droite. 


Pa si: ae E i » 
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50, L’Eglife de S.André, © P Hopita] pour 
les Hommes . Plane. 172. Liv.IX. 


Deux grands Hopitaux 3 P un pour les: 


hommes, & l’autre pour les femmes , font 
unis è cette petite Eglife, où, pour plus 
grande commodité des malades, on confer- 
ve le très- Saint Sacrement, Celui des hom= 
mes fiît bati l’an 1216, parle Cardinal Jean 
Colonna ; & celui pour les femmes fit aus- 


menté en batimens par Alexandre VI., &' 


lan, & l’ autre font fous la conduite de 
PArchiconfrairie du s. Sauveur. 


61. Ozélifque Egiptien (ur la Place des. Jean 
de Latran . Plane. 34. Liv. IL 


Le grand Obélifque , que l’on voit elevé 
au milieu de cette très- valte place, eft tort- 
celebre, & très- merveilleux , puifque Ras 
mife Roi d’Egipte y emploia autant d’or, 
qu’ il en auroit falli pour batir une Ville, & 
I’ eleva è Thebes dans un très- vafte Tem- 
ple en l’honneur du foleil, & enfuite Came 
bife le retira avec beaucoun d’ induftrie des 
riîines de cette Ville, pour conferver cet= 
te Maffe , qui, comme le demontre Am» 
mianus, étoit bien plus grande, qu’ elle n° 


Pe 


eft aujourd’hui ; C’elt pourquoi Augufte en. | 


voyant fon exceffive grandeur, n’eut pas 
le courage de la remuer : Mais Conftantin 
Je Grand n’epargnant ni depenfes, ni fati» 
gues » le fit lever-de fa place , & le fit pore 
ter par le Nil a Alexandrie, & pendant qu’ 
il preparoit un vailleau de 500, rames cora 
e 
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le conduire è Rome , il mourut avant d’ ef 
feQuer fon entreprife , que Coftance fons 
fils accomplit heureufement ; De là étant 
porté fur le Tibre, il fit introduit dans Ro- 
me par la porte d’Oltie , & fiît élevé dans 
le milieu du grand Cirque . Il eft tout de 
granit rouge orné de fignes Egipticns, & de 
(l’ hauteur de 115. pieds, ou environ,, fans 
la bafe, & le piedeftal , dans fon bas d’ un 
\coté il eftlarge de neuf pieds, & demi, & 
de l’autre coté de huit pieds, Le Pape Sixte 
V. en 1588. le fit deterrer des ruines du 
Cirque fupreme , où: il étoit enterré de 24. 
palmes avec celui, que le méme Pape, coma 
me nous l’avons dit, fit elever dans la pla» 
ce du Peuple. Et comme il étoit caffé en 
trois morceaux , il le fit raccommoder,, & 
là au devant du portique de la benedi&ion, 
& du palais, qu*il avoit fait faire fur le def 
{ein du Chev. Dominique Fontaine ,. Ie 10. 
d’Avît ille fitelever en l’honneur de Jefus 
Chrift , vrai foleil de juftice , y placant au 
deffus. le figne. de. la s. Croix de metail, 
haute de 9. palmes & demi, de tagon: que 
depuis le plain de la place jufqu*au fommet 
de la Croix il y a 204.palmes de hauteur.Au 
pied de cette merveilleufe pierre le très-re. 
werend Chapitre de s. Jean de Latran y as 
fait taire une fontaine d”eau perpetuelle. 

. Avant d’'examiner les raretés de la Bafi- 
lique de Latran, le Le@teur complaifant 
voudra bien marché un peu dans la grande 
rue, qui eft devant cet Obélifque, & nous 
verronsen premierlieu a gauche l’ancienne: 
6.. Egli= 
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6., Eclife des SS. Moarcellin, & Pierre. 


Cette Eglife a été erigee dès les primiers 
fiecles; elle fut après rebitie par Gregel- 
re III., de méme que par Alexandre IV., 
enfuite elle fut cedée par Clement XI. aux 
Moines Siriaques de s.Antoine. Benoit XIV. 
enfin la rebàtit depuis fes tundemens fur le 
deffein du Marquis Teodoli, & puis l’accor- 
da aux Religieufes de s, Therefe, qui én 
toientauprès de s.Luce aux boutiques obfcu- 
res, appeillées les Ginzasies, qui y ont tait 
un ample Monaftere, & ont orné l’ Eglife 
de tableaux modernes. En avangant outre, 
on trouve è droite l’ encienne 


Eglife de SM atbiezin Merulana . PI. Sufd. 


Cette Eglife eft tort- celebre, puifque 
Pon lit, que le Pape s. Clet, ayant reduit 
le nombre des Fitres des Cardinaux 2 25., 
y mit celui- ci, uilavoit fa maifon, & 
auprés il y batit un hopital pour les Pele- 
rins, qui venoient a Rome. Pafchal II, 
l’ ayant retablie, la confacra de nouveau, 
v mettant beaucoup de reliques; & Sixte 
IV. l’accorda aux hermites de s. Auguftin , 
qui la deffervent aujourd*hui . Il n”"y a autre 
chofe, que deux t:bleaux peints par Jean 
Ant. Lelli, & la s. Vierge fur le grand au- 
tel. Puis retournant fur nos pas, nous ob- 
xerverons en premier lieu 


53. Le 
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| Cette très- fainte Bafilique 2 été appellée 
Conflantinienne, S& Aurea , parceque l'Em» 
pereur Conftantin l'erigea avec magnificene 
ce conjointement è l’ habitation pour le 
Souvrain Pontif ; Elle eft appellée Lazere- 
nenfe, parcequ'elle fut bîtie fur le palais 
de Plautius Lateranus» qui fous pretexte de 
trahifon fut condamné è mort par Neron , 
afin de s’emparer de fes richéfles, & de fes 
bienss & enfuite les Empereurs l’ayant pofs 
fedé, il pala è Conftantin. S, Silveftre» 
confacra cette Eglife folemnellement le 9. 
Novembre environ l’an 320. de nòtre falut, 
en l’honneur du Sauveur è & par un Decret 
Papal, & Imperial elle tut declarée Chet 
«de toutesles Eglifes du Monde Catholique, 
comme en font preuve les vers fuivants gra- 
\vés ì l’entour de la méme Bafilique : C4e8 


Paro. Sept. Ecc, pi 1 37; 


‘fule 


| 
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Aula Dei hec fimilis Synai fecra julle 
ferenti, 


Vi lex demonfirat , bic qua fuit edite 
quordam 4 

Lex hinc exivit, mentes que ducit ab imis 

Et vulgata dedit lumen per climata Sacli . 


Flavius Conflantinus , Felix, Vittor, Mogi= 
fer utriufque militia , Patricius , © Con 
ful Ordinarius , © Padufa IMuîtris 
Famina ejusuxor veti compotes 
de proprio Fecerunt . 


64. Fonts Baptifmaux . Pl. 101. Liv. VI. 


Puifque nous voulons obferver brieve« 
ment, & foigneufement toutes les chofes 
anciennes , & modernes , qui regardent 
cette Bafilique, il faut commencer par le 
Baptiftére , c’ ett-a-dire par les Fonts Ba» 
ptifmaux. Comme les anciens Peres eurent 
grand foin d’ adminiftrer les Sacremens , 
ainfi s, Silveftre veiant la paix donnée & 
l’ Eglife, penfa de batir auprès de la Bafi- 
Jique Conftantinienne un magnifique Bapti» 
ftere , qui par la liberalité de Conftantin fut 
tout orné de porphire, & fut couvert de 
tout còté de trois mille, & huit livres d’arte 
gent: Aumilieu du Baptiftere s’ elevoit un 
vafe de 50. livres d’or, & dans une lampe, 
dont la méche étoit d’ Amianthe bruloit du 
beaume 5 il y avoit un agneau de 30. livres 
d’ or, qui donnoit de l’eau, è la droite du 
quel il y avoitune ftatue de 170. livres d’ar- 
gent, qui reprefentoit le Sauveur, haute 
de cinq pieds, & une autre femblable cea 

s. Jean 


i 


| 
| 


| 
| 
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s.Jean Baptifte portant en main cette infcri. 
| ption: Ecce Agnus Dei, Ecce qui tollit pecca 
sa mundi: Il y avoit encore fept Cerfs,chacun 
| de 80. livres d’argent,qui verfoient de l’eau; 
‘& unvafe a parfums de dix livres d’or, & 
i garni d’environ 42. tant emeraudes, que 
 faphirs. Le méme Conftantin avoit fait con- 
 duire è Rome plufieurs merveilleufes Colo« 


| mnes de porphire pour orner ce Font, mais 


| n’ ayant pas été mifes en oéuvre, & étant 


reftées pendant un fi long cours de fieclee 


 defolées,& abbandonnées,Sixte IV.en dref= 


fa huit , & ce fontcelles , qui foutiennent 
a- prefent le petit dome o@angulaire , dans 
lequel on voit ces beaux tableaux , peints 
par André Sacchi. On y conferve deux pe« 
tites chapelles, l’une de s. Jean l’Evange- 
tifte, & l’ autre de s, Jean Baptifte en mes 
moire de l’Oratoite , que s. Hilaire Pape y 
avoit fait, & qui ont été renouvellées par 
Clement VIII., & ornées de mofaiques , & 
de ftatues de metail ; s. Jean Baptifte eft 
l’ouvrage de Donatello, & s. Jean l’Evan- 
geliftes de Jean de la Porte. Dans le circuit 
d’a.l’entour il y a des peinturesà frefque, # 
1’ apparition de la s. Croix eff d’ Hiacinthe 
Giminiani ; la bataille, & le triomphe font 


de Camaffei 5 & celle, où fe detruifent les 


Idoies, eit le premier ouvrage à frefque de 


Charles Maratta. Viennent enfuite deux. > 


d 


chapelles celebres, 1’ une erigée cen 1253» 


par Anaftafe IV. , dediée aux Saintes Rufi= 
ne, & Seconde, dans la quelle font les 
corps des Saintes Titulaires, & d’ autres 

H 2 Mar. 
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Martirs, & on voit è l’exterieur quatre 
grofies colomnes de porphire avec quelques 
antiquailles: L’autre fut erigée en 640. par 
Jean IV. pour y piacer le corps de s. Ve- 
nant avec d’ autres ss. Martirs, quel’ on 
voit reprefentés en mofaique dans la tribu» 
ne ; aujourd’hui on y volt un trés- noble, 
zutel dedié a la s. Vierge, orné de tom- 
beaux de marbres, & de fculptures felon le 
deffein du Chev. Algardi . 

Maintenant paffant à la trés- Sainte Bafili 
que, nous obferverons le très- noble por« 
tique , nor deja le principal, mais le, 
lateral, orné de ftucs dorés , de peintures, 
& d'une magnifique ftatie de metail taite 
par le Rme Ghapitre en memoire de Henri 
IV. Roi de France, bientaiteur de cette 
Bafilique. Elle fouffrit un grand incendie 


en 1308., du tems que Clement V. refidoit | 


= Avignon, & reftant brulée I° Eglife, le 
palais, & ia demeure des-Chanoines 3 les 
meme Pontif ordonna, qu'on rebatit l’Egli- 
fe , le Palais, & la demeure des Chancines 
en une forme plus grande , & plus belle . 
Gregoire XI. , ayant rapporté le s. Siege è 
Rome, ouvrit cette grande porte a còté , 
& enfuite Martin V. fitle grand pavé mar- 
queté de pierres dures, & fit peindere les 
murs par Pierre Pilano, Pie IV. eleva les 
deux Clochers, & Sixte V. fit le portique 
{fufdit pour donner la benedi&@ion au Peu- 
ple les tétes principales, & fit.encore Ie ma. 
gnifique palais a coté , orné de peintures, 
& de ftucs dorés, qui ferve aujourd’hui de 

Cons 
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Gonfervatoire pour les pauvres filles Ot- 
phelines . 
Eutrant donc de ce còté, o voit d’abord 
l’autel Papal ifolé , fait par Urbain VIII. 
avez des marbres è la gotique; au-deffus du- 
quel, parmi les autres reliques , il y placa 
les Tétes des Apòtres s. Pierre, & s. Paul, 
que l’ on montre en differens tems de lan» 
née, & fous l’autelil y pofa celui, furie 
quel s. Pierre celebrat, & les autres pre 
| miers Ss. Pontits jufqu” è s. Silveltre . Dans 
Ja tribune on voit des mofaiques faits par 
| Nicolas IV. ouvrages de Jacques Turogat4;. 
| & de Gaddo Gaddi ;. & le grand lambris 
doré a été fait par Pie IV.. Les peinatures 
è frefque , &lesouvrages en marbre dans 
la croifée ont été fait par Clement VIII., 
Jean Bapt. Nogara y ayant peint s. Silve» 
' ftre avec Conitantin ; le Chev. Pomaranci, 
| Je baptéme de Conftantin; Nogara, le re- 
tour du Mont Soratte; & Ciampelli, les qua= 
tre Evangeliftes. De autre cdté l”appari» 
‘tion du Sauveur eft de Paris Nogari x Con 
ftantin, qui offre les.vafes d’ or,.du.Chev. 
‘Buglioni ;. Conftantin fur le char , de Ber- 
\mard Gefari, & l’autre ,.de Nabù. Le méa 
me Pape fit l’autel du très. Saint Sacrement, 
‘orné de metail doré , & de pierres pretieu» 
fes, & un grand bafrelief d’argent maffit re. 
| prefentant la Cene «du Seigneur , oeuvre de 
Silla de Vegiù, & les deux anges de metail 
font d’ Oratius. Cenfore ; les quatre Iner- 
veilleufes colomnes de metail doré, turent 
faites, felon quelques uns des 7offres, cu 
|” H 3 proîes 
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proties des Vaiffeaux Cartaginois vaincus 
par les Romains, & placés dans le Temple 


de Jupiter Capitolin ; d’autres difent, qu’ | 
elles ont été apportées par Vefpafien avec 


d’ autres depouilles dans fon triomphe de 


ja Judée ; maintenant elles {ont remplies | 


de terre Sainte apportée de Jerufalem. L’ 


Afcenfion du Scigneur eft du Chev, d’ Are | 


pin 3 Dieu le Fere dans le grand Fronton. 
de metail, eft <» Chev. Pomaranci, & les 
autres peintures font taites par d’ autres, 


Les ftatues de marbre dans les quatre niches | 


) 
} 
i 


font , l’Elie, de Mariani, Moife, de Vacca, | 


Aaron, de Silla, & Melchiiedech, d’ Egide 
Flamand . | 
La chapelle contigue, de la maifon Co 


| 


Jonna , qui ferve de choeur en hyver, eft | 


très- ornée de peintures, de marbres, & de 


metails dorés; Le tableau fur }’autel ef du | 
Chev. d’Arpin, & les peintures de la voute, | 
de Jacques de la Croix. Dans le d:micer- | 
cle derriere la Tribune, orné de marbres, { 
& de fculptures, entre autres monurens | 
facrés, on y conferve la table, fur laquel» | 


le le Sauveur fit ia derniere Cene avec les 


Apotres, & d’autres de l’ancien teltament, | 


Ici repond la Sacriftie ornée de differentes 
peintures; L’ Annonciation eft du defflein 
de Buonaroti peinte par Marcel Venulti ; 
s. Jean eft du Chev. d’Arpin, & les Apòtres 
font 4’ une main inconniie. La trés» Saine 
te Trinité eft de Ciampelli, & le Tableau 
fur l’autel, de Scipion Gaetano; & les deux 
buftes de metail, 1’ un de Clement VIIL, 

& lau. 
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& l” autre de Paul V., font de Corrieti. Rea 
tournant enfuite à l'Eglife, on voit dans la: 
chapelle de l’autre cOté la naiffance du Sei- 
gneur avec d’autres peintures faites par Ni- 
colas de Pefaro; & auprès fur la porte, par 
laquelle nous fommes entrés , la merveile 
leufe Orgue faite parle fufdit Clement VIII, 
ouvrage de Jean Bap.Montani; & lesAnges 
avec les armoiries font d’Antoine Valfelino;. 
mais le refte eft d’ Ambroife Malvicino . 
Innocent X. fit reparer,.& orner les cinq- 
nets du Temple fur le deffein du Chev.Bor- 
romini, qui ,. en couvrant les anciennes Co. 


 lomnes; qui le foutenoient, avec des grane 


des pilaftres, & des.niches ornées de mar- 
bres, & des colomnes de verd antique, for=. 
ma une gallerie facree ;. dans la partie fu= 
perieure il y a differents mifteres de la paf 
fion du Seigneur, reprelentés en bafreliets, 


: *& dans les niches, les douze ApOtres, hauts 


de 21. palmes, faits par ordre de Clement 
XI, S. Pierre , & s. Paul font d’ Etienne, 


| Monot Bourguignon; s Andrè , & s. Jean, 
| s. Jacques le majeur, & s. Mathieu, de Ca« 
. mille Rufconi ; s. Thomas, & s. Barthe. 


lemi de Pierre le Gros Parifien ; s. Jacques 
le Mineur eft d’Ange de Rofli Genois, s, Phi« 
lippe, de Jofeph Mazzoli de Sienne ; s, Si- 
mon, de Frangois Moratti de Padoue ; & 
s. Thadée, de Laurent Ottone . Le méme 
Pontite fit faire dans lesovales des tableaux 
par les meilleurs peintres de ce tems- là , 
& plufieurs des anciens Prophétes y font 
reprefentes.Dans les Chapelles collaterales, 


H 4 s. Jean 
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S. Jean PEvangelifte eft de Lazare Baldi; 
3.Auguftin, de Guillaume Bourguisnon; & 
s. Jean Nepomucene, du Chev. Conca. Le 
8. Crucifix dans celle , qui fuit , cft de Ser. 
moneta , & le tombeau eft de Jacques de la 
Porte ; Les tombeaux fuivants font anti» 
ques, mais ornés avec un tres-bon gout par 
Borromini, & parmi ceux-ci il y a celui 
du Cardinal Rafponi, & de Madame Vaini 
nuvrage de Philippe Romain; & dans l’aux 
tre net il-y a differents tombeaux , méme 
celui de Boniface VIII. peint par Giotto; il 
v a aufli le tombeau du Cardinal Ranuce 
Farnefe fait par Vignola 3 eelui du Chev. 
Cafanova avec la fitatiie faite par M., le 
Gros. Le tombeau d’ Helene Savelli eft 
emarquable , ouvrage de Jacques du Duc 
Sicilien, eleve de Bonarroti., où le juge= 
ment univerfel eft exprimé en bronze; & 
au milieu de la srande nef Il y a le tombeau 
2n metail de Martin V. 


Au còté droit da Temple on voit l'an- 


cien cloitre, & le Monaftere des Chanoi- 
nes Reguliers de s.Auguftin , tait par Gela» 
te I, environ l’an 493. & on y conferve, 
quelques memoires des lienx Saints de Je- 
rufalem, avec des infcriptions hebraiques, 
greques , &-latines ; parmi, lefquelles il y 
a une colomne du palais de Pilate, & deux 
chaifes de porphire, tirés des anciens Ther- 
mes Clement XII. a fait ici près un Cous 
vent pour les Religieux reformés de s.Fran 
gois, Penitentiers de la méme Bafilique. 
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Clement XII, acheva ce grand Temple, 
en y faifant cette magnifique facade vers 
le levant, & la très-noble chapelle ornée 
de ftatues, de marbres, de ftucs, & de me- 
tails dorés faits fur le deffein d’ Alexandre 
Galilei. La Statué du Pape faite en metail, 
eft de Jean Bap. Maini, & la merneilleufe 
urne de porphire étoit dans le portique, 
du Pantheon, La ftatué de marbre » qui cft 
au-devant, eft du Cardinal Corfini Frére du 
dit Pape, taite par le fufdit Maini Sculpteur; 
+ &s. André Corfini fait en mofaique, eft 
tiré de l’Original de Guido Reni; .les autres 
ftatues dans les niches , & les bafreliegfs 
font de differeits fculptenrs modernes, & le 
grillage eft un ouvrage fuperbe fait en gra» 
de partie de metail doré . 

En fortant de cette principale porte, 
dont les jambages font d’ une pierre pre- 

tieufe 
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tieufe, on voit à droite dans le nouveau 
portique la Statué de 1’ EmpereurConftantin 
tondateur de la Bafilique , trouvée dans fes 
bains au mont Quirinal ; les bafreliefs, qui 
font fur les portes, le premier ett de Ber. 
nardin Ludovifi, le fecond, de Maini »& le 
troiliîme, de Pierre Bracci, La grande por- 
te de 5ronze, qui eft au milieu Me ton, 
comme nous l’avons dit, è l’Eglife de s.A- 
drien , tranfportée ici par Alexandre VII., 
& la porte fermée è gauche, ef celle , que 
l’ oa ouvre 1’ année du Jubilé, A” c8tg de 
cette porte il y a celle du 


Paleis de Latran . Plone. 34. Liv. IL 


Le grand Conftantin , ayant, comme, 
nous l’avoas dit, béti la Bafilique, qui de 
fon nom fut aufii appellée Conftantinien- 
ne, donna au Pape s, Silveftre le palais , 
qui étoît là auprès, afin qu'il lui fervit de 
refidence, & qui tut enfuite pendant le, 
cours de bien mille ans habités par les Pa. 
pes fes fucceffeurs, qui les uns après les uo 
tres y ajouterent des chofes rares, & pre- 
tieufes, tant pour les exercices de Religion, 
que pour la dîcence d’un fi haut miniltere, 
Mais vers l’ an 1307. les feditions civiles 
ayant engagé Clement V. de tranfporter le 
s. Siege en France, par un accident le tout 
tut incendié , & quoiqu? il eut été retabli, 
quand Gregoire XI. le rapporta a Rome, 
il le trouva dans un état, pour ainfi dire de 
riline, & pendant qu? il meditoit de le re- 
tablir , il mourut. Bonitace IX., qui lui 

fucs 
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| fucceda, pour s’exempter de la grande de 
penfe, & pour jouir commodement de la 
Mole Adriane, qu’il avoit reduite en tfor= 
tereffe inexpugnable,. alla fixer fon habita= 
tion auprés de la Bafilique Vaticane,y étant* 
| fur tout attisé par la beatités des apparte 
mens , que Urbain V. y avoit fait ; ainfi le- 
Palais de Latran étant abandonné, il fe re- 
duifit è un état pire qu*auparavant, de fore 
| te que pour eviter une riiine impourviîe, il 
fut entierement demolifous Paul & Jules IIF. 
Sixte V. cependant confiderant la conve= 
mance d’ un: palais auprès de la Bafilique de 
Latran, fous fon Pontificat de peu de durées, 
le fit rebàtir de neut fur le deffein de Domi. 
nique Fontana, & l’orna de peintures & de 
ftucs dorés., Cependant comme il reftoit 
incommode, étant eloigné des habita» 
tions de la Ville , Gregoire XIII. afin que 
ce grand bétiment ne demeura pas inutil ,. 
en fit un Coufervatoire, & y placa, comme 
nous avons -dit,, deux cent pauvres filles 
fous la dire@ion de !Hofpice de s. Michel 
de Ripa grande, laifant feulement quelques 
chambres pour la commodité du Souvrain 
Pontite, quand il va faire les fonétions dans 
cette Bafilique.. | 
Il y avoit differens autres Edifices auprès 
de Latran; où on voit les riiines de l’aque= 
duc,c’étoit le palais duCardinal Cemerarizs; 
enfuite celui du Vice-Chancellier, du Da 
taire, & d’autres Miniftres Pontificaux . 
Mais a- prefent il n° y a rien d'antique , ni 
de particulier, A’ droit de ce Palais il y a 
6;, È 
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65. L’Ef/calter Saint. Plan. 34. Lio.Il. 


Cet Efcalier s’ appelle Saint, parcequ' 
ayant été du palais de Pilate , le Seigneur 
dans le tenas de fa Paffion le monta plu» 
fieurs fois. Quand on l’apporta à Rome, il 
fut placé dans le Palais Papal proche la Ba- 
filique de Latran 3 mais enfuite parceque 
Sixte V. batit dans Je méme lieu le nouveau 
palais, il erigea tn grand portique bien. 
peu.eloigné avec cinq efcaliers, & au mi. 
lieu il y plaga le Saint, afin qu'on pèt y 
monter devotement, & à genoux, pour 
defcendre enfuite par les quatre autres de 
coté. Il a 23. marches de marbre grec, qui 
font tous creufés par le grand concours des 
Fideles, qui vont le monter continuelle- 
ment, & c*eft pour cela, qu’ on les a cou- 
verts de groffes planches. Au haut de cet 
Efcalier elit la celebre chapelle fecrète du 
Pape, appellée Sezfe Serforuza pour la 
quantité de relignes infignes, & particulie» 
rement l’ immage du Sauveur très- ancien- 
ne, appellée Acsiropera, c'eft-a-dire 20% 
manu fata , non faite par aucune main; & 
il n’eft pas permis & perfonne d° y entrer. 
L’ on voit dans la porte è gauche des jama 
bages de marbre, & l’on croit, que ce font 
ceux dela chambre du fufdit pulais de Pi- 
lite. Novara y a peint l’hiftoire de la 
paffion fur les murs des efcaliers ; Jacques 
Stella a fait celle d’ Adam; André d’ An. 
cone , celle de Moife, & diferens autres 
peintres ont fait le relte, 

FTrin 
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Triclinium de S. Leon. Plan. 45. Liv, IL 


‘ Benoit XIV. erigea ce monument auprès 
du fufdit San@uaire , pour conferver lan 
‘i memoire du Triclizizzz: oa Cenacle de s.Lceon 
TV., & il le fit dans la mèéme torme en mo- 
| faique , comme on le voitencore de nos 
‘jours, mais il fut r&iné pour donner du 
terrain è la grande place., où Glement XII. 
vouloit elever l’obélifque , qui eft couché 
ila auprès, & qui a été trouvé dans la mai- 
| fon de plaifance Ludovifi, & que l’on croit 
| étre des jardins de Saluftius, On penfe, que 
la maifon de Marc-Aurele étolt ici près, 
parceque dans les vignes voifines on trouva 
| fa ftatîe equeftre de bronze, qui eft au- 
jourd’hui fur la place du Capitole . 


| Porte de S.Jcean. Planc.8. Liv.[. 


On voit è droite les anciens murs de Ros 
me, &laPorte de la Ville nouvellement 
retaite par Gregoire XIII. en 15 74, qui de 
| la Bafilique voifine prend le nom de s, Jew 

an, & là fort la vole Camparia , qui a-pre- 

| fent conduit è Naples. On voit de loin 
beaucoup des ruines des anciens aqueducs , 
en partie retablis, & en partie abandon= 
anés; & aude là des Vignes è droite il y a 
la tontaine de l'eau Sainte , avec la com- 
| modité des bains tort-falutaires. Retour- 
i nant enfuite dans la Ville, & marchant par 
| le grand chemin doublement flanqué d’ al- 
lés , ouvert par le fufdit Benoit XIV., on. 
voit près de la fufdite Porte une petite Gha- 
Re 
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pelle en i’honneur de s.Marguarite,crevfée 
dans les murs mémes ; & après ilya 


L’ Amphitbhéatre du Camp Cafirerfe . 


Les troupes du Prétoire avoient dans leur 
camp un Amphithéatre , où elles s’ occu- 
poient & differens jeux, qui confiftoient 
dans des combats contre les bétes, & en 
differens exercices convenables a leur pro« 
feffion, Svetone rapporte de |’ Empereur 
Tibére; qu’étaut a Circée ou les troupes 
celebroient ces fortes de jeux, non feule= 
‘ment il y afiQa, mais encore afia d° eloi= 
‘ygner de lui tout foupgon de roibleffe, il tua 
lui méme A coup d: ficche un fanglier qui 
‘tut laché fur l’arène. O.1 trouve un rette de 
l'Amphithéatre dont nous pirlens, qui s’ap- 
pelloit en latin Cafireaje, tormé d’un ordre 
de colonnes faites de pures briques qui re- 
pond dansle jardin des Moines de Citeaux. 

A” peu de diftance de cet Amphitheatre , 
& proche I° aqueduc , qui portoit les trois 
eaux, feavoir,Ja Julia» la Tepula, & lu Mar 
cia, il y avoit un Cirque tait par l’Empereur 
Aurelien, dont on volt quelques veftiges 
des coins, ou degrez., où le fpe&ateurs fe 
mettoient pour voir les jeux, & quelques 
morceaux d’un Obélifque erné de cara&e= 
res , ou de fignes Egiptiens . 


65. Bofilique de S.Croix de Jerufalem. 
Plane. 47. Lio. IIL 


Cette Eglife fut erigée par 1’ Empereur 
«Conftantin è I’ inftance de s.Hélene fa Me- 
re 
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re dans fon palais Sefforien, pour y placet 
le bois de la s. Croix , qu’ elle avoit appot- 
té de Jerufalem. Et la tradition porte, que 
cette Sainte Imperattice bftit ici une cha 
pelle, dans l’ autel de laquelle elle depofa 
quantité de reliques, & beaucoup de tere 
re apportée des Saints lieux de Jerufalem , 
d’ où cette Eglife a pris le titre , & Ienom 
de Jerufzlem , & cette chapelle eft dans le 
fouterrain. Enfuite après beaucoup de ré= 
tablifemens , elle a été enfin renouvellée 
par Benoit XIV. fur le deffein du Chev.Paf- 
falacqua de Meffine, & ornée de peinturess 
& de ftucs dorés ; Celles de la voute dans 
Ja croifée, & les deux lateraux è frefques 
faits dans la tribune , font de Conrade Gia 
quinto ; mais le tableau de la premiere, 
chapelle è droite eft de Jean Bonatti; celui 
de la feconde de Charles Maratti , celui de 
la troifi&me du Chev, Vanni. L’ invention 
de la s. Croix peinte au haut de la tribune; 
paroit étre de Pierre Perufien . Par la pet» 
te porte & droite on defcend dans la fufdite 


Chapelle divifée en deux , la premiere dee 


diée & la divine pieté, & l’autre è la Sainw 
te Imperatrice, dans la quelle elle avoit 
fait mettre de la terre fanctifite par le con» 
ta@ des pieds de Jefus-Crift; pour cette rais 
fon on ne permet pas aux femmes d° y en= 
trer, exceptés quelques jours de l’année, & 
alors les hommesn’y entrent pas. Elle eft 


‘ornée de mofaiques du deffein de Balthaflar 


Peruzzi. Lestableaux fur les trois autels 
font de Pierre Paul Rubens; & les peintue 
È res 
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res & frefque font de Pomaranci . Le bafre- 
liet de la Pieté eft d’uninconnî, & le 
tombeau du Cardinal Befozzi eft d’ Inno- 
cent Spinazzi, & toutes les peintures a fre- 
{que , qui font dans cette chapelle , font 
de Francois Nappi, & de Jerome Nanni 
Romain . Retournant enfuite è 1° Egli- 
fe, le tableau du premier autel eft des 
Louis Garzi.; & s. Thomas dans la dernie- 
re eft.de Jofeph Pafferi. Elle eft riche en in- 
duigences, & eft une des fept Bafiliques; el 
le eft defervie par des Moines de Citeaux . 
Le grand chemin au-devant, qui conduit 2 
la Bafilique de s. Marie Majeure , a été 0u- 
vert par Sixte V. ; mais laiffant cela , nous 
verrons dans la vigne è droite des raines » 
que l’on croit étre du 


Temple de Venus, © Cupidor . 


On voit dans le jardin des Religieux,qui 
deflervent 1’ Eglife de s. Croix de Jerufa= 
lem, lesreftes d’ un edifice confidérable , 
qu’ on croit communement avoir été un_s 
Temple dedié a Venus & Cupidon, où a 
été trouvée la ftatue «de Venus ayant un 
Cupidon è fes pieds , qu’ on voit dans la 
cour de Belvedere au Vatican. De la mar- 
chant par la rue vers ces riines, on arrive & 
la Porte Majeure, où nous prendrons nò= 
tre premier repos . 


ITI= 
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E m’ appercois deja, que Jai” 
‘ pouffé un peu trop loin le che- 
G EST min de la journée precedente, & 
Ze 31 & que j'ai en quelque tagon fur- 
‘ chargé mon gentil Letteur, en lui ta sant 


| obferver un fi grand nombre de chofes dit- 
| 


ferentes, qu’ a peine deux mois fuffiroient 
i pour les bien confiderer. Or pour lui don- 
i ner quelque foulagement, je yeux le con- 
‘ duire un peu de temas hors des murs de la 
| Ville,& par les vignes de ces contours jouir 
‘de 1’ agrement de la campagne , & y ob- 
‘ferver encore les anciens monumens ,. qui 
is’ y trouvent ; nous COmmeneerons donc 
parla voifine. 

I 67. Porte Majeure. Plane. 7. Liv. L 


dl 


| Celle-ci étoit plutot le chateau de l’ eau 
Claudia , que la Porte de la Ville, puilqu’ 
‘on voir encore aujourd’hui les canaux y 
pafler par deffus . ‘On l’appella Majeure, 
‘| fans doute par rapport à fon magnifique or- 
‘nement , formé de groffes pierres blanches, 
fur lefquelles il ya trois longues infcrip- 
(tions ;.l’ une de Vefpafien , l’autre de Ti- 
te, &la troififÌme d*Honorius, montrant 
les reparations faites è l’aqueduc de la mé- 
ame eau Clazdia , que l’on voit encore à une 
longue diftance hors de cette Porte, A”Jenz 
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mille eloigné d’ici, on trouve les nîines.de 
l'Eglife des ss. Marcellin, & Pierre , erisée 

eut-étre fur le Temple du Repos par le, 
pieux Conftantin, cn l’honneur des fufdits 
Saints, & pour fervir de fepulture è s. He« 
léne fa mere, & on I’ appelloit irzer duos. 
Lauros: mais aujourd’hui è caufe d: fa for= 
me, & de fardine, onl’appelle Torpignaze | 
rara; & afin de conferver la memoire des | 
dits Saints, & du celebre Gimetiere de Ni- 
coltrate, & d’autres rapportés par les Ecri. 
vains Ecclefiaftiques , fous le Pontificat d° 
Urbain VIII. on y crigea une petite cha- 
pelle, dorit le Chapitre de Latran a le foin, 
& y tient un Prétre Curé . } 

D’ici rfetournant A la dite Porte Majeu- 
re, & laiffant pour un autre temsle che-. 
min, qui conduit è la Bafilique de s, Lau». 
rent, nous reprendrons nòtre route par la. 
rue droite dans la méme Porte, & en pre=. 
mier lieu nous verrons dans les vignes a. 
droite le celebre i 


68, Temple de Afinerve furnommée Medica Ò 
o Planc.49. Liv. III, 


Celui-ci eft de figure ronde , fait de bri-. 
ques, & nitiné feulement vers le levant :4 
mais quelques uns le croient d’Hercule Cal-: 
daic ; erigé par Junius Brutus, pour avoiri 
fubjugué les Callaiques peuples d’Efpagne. 
On y voitencore beaucoup de ruines des a. 
queducs , qui alloiene au chiteau, dont on 
voit encore des reftes fur la fin de cette rous 
te au milieu de deux chemins, qu’on ap- 
pellent vulgairement 69. Lei 
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69. Les Trophées de Marius . PI. Sufd. 


+ Perfonne ne nie,que ce n’ait été Ie chateau 
de l’eau Afarcia:; mais ce n’elt pas fans dif= 
ficulté , que quelques uns croient, que c’eft 
ici, où ontéte erigés les Trophées à Ma= 
rius pour la vi@oire remportée fur les Cim- 
bres, & les Teutoniens, & encore fur Ju= 
gurta. Ceux-ci furent ruinés, & jettés è ter- 
re par Silla; mais après ils furent retablis 
par Cefar, & placés dans le méme lieu; aus 
jourd’hui on les voit fur les baluftres du Ca= 
pitole. Derrière les dits Trophées 1" Empe= 
reur Gordien avoit un beau palais, qui de 
tout còté étoit orné de deux-cent colon= 
nes. A”droite on voit lì 


L’ Eglife de S. Eufebe. Plan. Sufd. 


| C*etoit ici la maifon de ce noble Saint 
‘ Romain dans une chambre de laquelle, 
‘ étant enfermé fous l’Empereur Conftance, 
i y mourut de pure milere . Elle a été reta- 
| blie par differens Souverains Pontifs, & l’an 
| 1238. elle fut dediée par Gregoire IX. aux 
| ss. Eufebe, & Vincent Martirs, dont les 
| corps fe confervent fous le maitre autel 
| avec ceux de s, Orofius, & de s. Paulin» 
| Martirs. Dernierement elle a été renous 

vellée è fond par les Religieux Celeftins ; 
‘qui la gardent par un legs du Cardinal 
| Henriquès. Le tableau du premier autel eft 
| d'un Religieux Celeftin Flamand; celui 
i du grand autel elt de Balthaffar Croce ; le 
\ s, Crucifix eft de Cefar Nebbia, & les pein- 
Ù- I 3 tures 


| 


Ù 
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tures è trefque de Ia voute font de Mone 
fieur Mens Saxon, maintenant au fervice 
de fa Majefté Catholique . Dans le Mona» 
ftere on voit les ràines du Palais de Gor- 
dien 5 & dans le fond de la petite rie de co- 
té couverte d’arbreseft Ia devote, & l’infigne 


Eglife de S.Bibiane. Planc.49. Liv.II. 


Cette Eglife futerigée par la Sainte Dame 
Olimpia fa Parente, proche le palais Lici- 
nien,où demeuroit s.Bibiane,& où elle avoit. 
enfevelie s. Datrofe fa mére , & s. Deme= 
trie fa foeur martires; & enfuite l'an 362. 
Jean Prétre y porta encore fon corps, 
tiré du lieu appellé Forum Tasri. Elle fut 
confacrée par le Pape Simplicius, & rebé- 
tie par Honorius III. avec le Monaftere des 
Religieufes de s. Dominique , & fut appel» 
lée ad Urfum pilcarum. Elle tut dernicre- 
ment renouvellée par Urbain VHI. tur le 
deffein du Gav. Bernini , qui fit 'admirable 
Îtatàe de la Sainte, dont te Corps avec celui 
de fa mére, & de fa Socur, eft conferve feus 
Je grand Autel dans une pretieufe urne d’Al- 
baftre Oriental. Au pied del’ Eglife on |. 
voit la colomne, à la quelle s. Bibiane fut 
liée , & flagellée ; & fous cette Eglife il y 
a le Cimetiere de s.Anaftafe Pape , dans le 
quel on compte 33656. martirs enfevelis, 
fans y comprendre les femmes , & les ene. 
tans. Les peintures è frefque fur la corni». 
che à dreite font d’Auguftin Ciampelli ; & 
celies è gauche de Pierre de Cortone , qui. 
retoucha le tableau d’une s, Martire ; & ce- 

3 lui 
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| Jui de la petite chapelle au- devant eft de, 
Jacques Verona Flamand. Retournant en» 
fuite fur la rîe , on voit a gauche des Tro- 
phées , la petite Eglife dediée a s.Julien, & 
c’eft la premiere, que les Religieux Carmes 
ont eu è Rome par Honorius II, l'an 1219., 
‘dorfque s. Ange vint à Rome pour l'appro- 
i bation de fon Ordr=, Allant enfuite parle 
| grand chemin, qui conduit a la Bafilique, 
| de s.Croix de Jerufalem, ontrouve è droite. 


g0. La Maifon de Plaifance Altieri. 
PI. 195. Liv. X. 


Elle fut erigée fous le Pontificat de Cle. 
ment X., où il y a entre autres raretés des 
deffeins de peintures trouvés dans le fepul- 
chre des Nafoni, & des allées delicieufes . 
Dans ces cantous on a trouvé une grande 
quantité de marbres pretieux. De là retour- 
nant en arriere , & pourfuivant la route 
vers la Bafilique de s. Marie Majeure , on 
voit après l’Eglife de s.Julien l’Arc de Gal- 
lien appuié à 


L’ Eglife des SS. Vite, & Modelle. 
Plane, 126. Liv. VII. 


, Cette Eglife eft fort-ancienne ,, & d’ une 
grande Veneration , parceque, comme on 
le lit, c’ étoit là la fameufe boucherie Lie 
viane , où on vendoit toutes les chofes ne- 
ceflaijes è lavie , &elle fut ainfi nom» 
mée da nom d'un fcelerat, & voleur, qui 
pour donner de la terreur aux autres fut 
condamné è mort, & fa maifon, quoique 

iort. 
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fort-grande , abbatîe . Et comme en l’hon- 
neur de l’Imperatrice Livie on y avoit eri= 
gé des portiques, & des commodités pout 
les marchands, & Acheteurs , on l’appela 
la Livianum , où il veutenfuite un trèse 
grand nombre de Chretiens martirifés. C° 
eft pourquoi il y a dans cette Eglife beau= 
coup de Corps de ss. Martirs, & meme la 
pierre, fur laquelle ils ont été tués comme 
des pétes de boucherie 3 & c’eft pour cela, 
que ce lieu fut appellé cd Macellum Mar. 
1y*u12 . Les Religieux de Citeau confervent 
cette Eglife, & lieurProcureur General y 
refide. 
L’ ancien Arc, que l’on voit appuié fur 
la dite Eglife, fut erigé par Marc Aurele 
n l’honneur de l’Empereur Gallien, & de 
la méme Eglife il s°appelle maintenant de 
s. Vite. Un peu après en marchant a gau- 
che , on voit iz fur la hauteur de la Colli- 
ne Efquiline 


L’ Eglife, & Hòpiral de S. Antoine Abbè . 
Plane. 274. pog. 35. Lio. IX. 


L’ an 1259. cette Eglife fut erigée avec 
i’ h6pital par un Legs du Cardinal Pierre, 
Capocci pour les pauvres brilés par le feu; 


Les Chanoines de s. Antoine de la Nation 


Frangoife en ont le foin. La chapelle du 
Saint Titulaire, & l’autre à gauche du grand 


autel ont été peintes par Pomarancio: & la 


vie du Saint peinte 2 l’entour de lt'Eglife 
eit de Jean Bap, Lombardelli de la Marche, 
Le s, Crucifig , qui eft fur le grand aute?, 


cit | 


—— 
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eft de Jean Odazzi, & les deux lateraux 
font de M. Parofel Avignonois , qui a peint 
‘auffi les deux petites chapelles laterales. La 
croix de pierre que l’on voit au-devant de 
I’ Eglife , y a été pofée en 1745. au lieu du 
ciboire , qui étoit la auparavant, & qui cl 
tombé par fon antiquité , & vieilleffe. 

Il yavoit là aux environs les fameux » 
& delicieux jardins de Mecenate beaufrere 
d’Augufte , avec la celebre Tour, fur la 
quelle Neron jouoit de la guitarre , tandis 
que Rome s” en alloit è teu, & è flammes, 
Ceux ci étoient d’une fi grande magnifie 
cence , & d’une grandeur ft noble, que fes 
eagreables promenades, remplies de deli- 
cieufes tontaines , fes très- nobles bains, or= 
nés des chofes les plus rares, & les plus de 
leQables, & fur tout la fuperbe maifon de 
plaifance taite en forme d’une noble Tour,. 
ou du moins qui fe terminoit de la forte , 
avec des appartemens trés- amples, & très- 
riches, fatfoient l’ objet le plus admirable,, 
& le plus agreable, non feulement des Ci- 
tovens, mais encore de la nobleffe, & le 
genereux Mecenate voulant, que l’ entrée 
en tut libre è un chacun, ouvrit dans ce no» 
ble fejour une publique Accademie litterai 
re, de facon que ces jardins devinrent un. 
nouveau Parnaffe pour les feavans, & un 
azile pour lesvertueux inconnus, & meri- 
terent d° étre trequent“s par le plus grand 
Prince gu’ il y eut au monde ponr lors, qui 
étoit Ottavien Ausgufte , & particuliere- 
ment pour fe remétre en fanté , quand il 


étoit malade, & derangé . Me. 
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Mecenate donc, quoique par fon ifsîic, 
des Reis de Tuchie , & par les belles quali 
tés de fa grande, & noble ame , de méme 

que par fes grandes cia ffesauroit più acque- 
ca des honneurs , & de grandes dignités de 
Iz Republigue, cnnemi du fafte , & des ti- 
tres pompeux , il fe contentoit de la feule 
qualité de Chevalier, & s’entretenoit avec 
plaifir dans ces jardins en compagnie des 
hommes de vertu; & de bien; cherchant 
I occafion de les proteger, de Lex 40 2nNCer, 
& encore de les fecourir , de forte que fon 
nom devint plus glorieux , que celui de Ce 


fac, & a Augufte méme ; en honorant en“ 


core aujourd 'hui les Princes, les Souvrainss® 
& les plus grands Seioneurs da nom de Me- 


cenate, toutes les tois qu*ils deignent ta»0 


vorifer des Seavans, & des Vertugux. A’ 
cette fin les fales de cette celebre maifon 
de plaifance étoient fpatientes , & magni- 
fiquesi pour fervir de lieux d’affemblées très- 
amples aux Accademiciens, & en particu- 
lier aux Poétes, pour qui Mecenate aroit 
plus de gout ; entenndant avec beaucoup de 
fatista@ion iS compofitions, & les Satv- 
1) qui s'affichoient au Temple de Pan, ou 


en de Priap:, que les gentils crotoient | 


sE ie Diey Confervateur des jardins, afiti 
qu’elles puffent étre les, en y entrant, mt. 
me par Augulte, qui les ecoutoit volontier, 
pour lui {ervir de regle dans fon vafte gou- 
vernement . 

Gioi case fur les ruines de.ce Teme 
ple, que l’ Eglift de s. André Apòtre a eté 


batie 
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| bîtie avec un hòpital pour les viellards dans” 
le tems de s. Simplicius Pape, quien 46;. 
l’orna de Mofaiques, & s’eft confervée, 
jufques aux dierniers fiecles : mais enfuite 
étant tombée , on en Ora les fondemens 
pour donner lieu è la maifon de pialfance 
Negroni. Or laiffant les chofes, qui ne fub- 
fiftent plus, nous irons obferver les magni» 

| ficences de la 


1. Eaflique de S. Marie Mojeure. 
Liv, III, 


—=Tara- 


i 


La grande Colomne, qui eit dans la place 
de cette Bafilique,cft l’unique, comme nous. 
1’ avons remarqué, qui foit reftée entiere de 
«celles, qui foutenoient le celebre Temple 
dela Paix, dont nous avons vîù les rîines 
| dansle Campo Vaccino , d’ où elle tut tran- 
 fportée ici par Paul V. , qui voulantla cone 
facrer auvrai,& facré Temple de la Paix, fit 
| métre zu-deffus la ftatile de la s,Vierge, taite 


| K 
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de metail doré, & au pied, la fontaine d’eau 
erpetuelle . . 9 

Cette Rafilique prit ce nom de ce qu’elle 
étoit la plus grande de toutes les autres de- 
diées a la s. Vierge : On l’appella 24 Nives 
& encore LiZeriane ; parcequ' elle tut éri= 
gée, & confacrée par le Pape Liberius, è 

i’ inftance, & aux trais de Jean Patrice Ro- 
main pour le miracle notoire de la neige : 
Ou l’appella de méme ed Prefepe, parcequ’ 
on y conferve la creche, & leberceau, où | 
nacquit Notre Seigneur . 

Elle a été retablie plufieurs fois, mais la. 
derniere reftauration a été faite en 17450. 
par Benoit XIV. fur le deflein du Chev. Fu 
ga, qui fit la principale fagade avec la lo» 
ge dela benedi&@ion, & le portique. Les 
Mofaiques font anciens., faits par Philippe 
Roffetti, aidé par Gaddo Gaddi. du tems 
d’Eugéne III, & la ftatite de Philippe IV.. 
Roi d’Efpagne, faite de metail, qui étoit. 
avparavant dans la Sacriftie, comme Prote-. 
&teur ,-& Bienfaiteur de cette Bafilique , eft;| 
l’ ouvrage du Chev. Lucenti. En entrant 
dans l’Eglife , on voit lescolomnes de mar- 
bre grec, toutes luftrées , & reduites en» | 
eguale proportion, tandis qu’ auparavant. 
elles étoientgroffieres, & ineguales. A°droim 
te-on voit le tombeau de Clement IX, & 
gauche celui de Nicolas IV. Le tableau de 
la premiere chapelle è droite, qui repre» 
fente la s. Vierge avec Jean Patrice eft de 
Jofeph Baftardo; Dans la Sacriftie , entre) 
sutre chofes on voitla ftatte de Paul V, fai 

ie 


all 
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te en metail, & quelques tombeaux, entre 
lesquels un de l’Ambaffadeur du Roi de Con. 
go, fait par Bernini; Là eft le Choeur pour 
été, & ilya des peintures de Paffignani , 
& laSculpture fur l’ autel eft du pere du 
fufdit Bernini. Continuant enfuite le tour 
des chapelles, le tableau’ de la Sainte Fa- 
mille eft d’ Auguftin Mafucci, & l’ autre, 
fuivant d’ Etienne Pozzi ; la chapelle du 
s. Crucifix eft ornée de marbres preticux, 
& on yconferve les reliques, parmi les 
‘i quelles le berceau du Sauveur. Suit après la 
chapelle de l’Annonciation peinte par Pome 
pée Battoni, & enfuite celle du s. Sacre= 
iment, èerisée avec une Sainte magnificen» 
ce par Sixte V. fur le deffein de Dominique 
Fontana, & ornée de marbres, fculptures , 
‘peintures, & de metail doré . Les quatre 
Anges, qui fur l’ autel du milieu foutien. 
inent le rabernacle de metail doré , font 
\auffi de la méme matiere; & l’autel, que, 
l’on voit fous celui-ci, s'appelle de la Cré- 
che » parcequ’ on y conferve les pierres, & 
le foin, fur lequel le Sauveur fut posé, 
‘quand il vint au Mond=z ; & la ftatiie de, 
s. Cajetan avec le Saint Enfant entre fes 
‘bras, quel’ on voit dans la niche fous |’ e- 
fcalier , tut mife là en memoire de 1’ appa- 
\ rition, qu’ il eut dans ce méme lieu la nuit 
de Noel en meditant ce miftére . La peti» 
| te chapelle è droite dediée & s. Luce, a le 
| tableau peint à frefque par Paris Nogari ; 


DI 
£ 


i celle è gauche dediée è s. Jerome, dont le 


ill 


| Corps eit dans cette Bafilique , a ie tableau 
i K 2 peint 


| 


— 
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peint par Sauveur Fontana . La ftatùe de 
Sixte V. è droite a été faite par Valfondin 
Lombard. de meme que le couronnement 
du Pape, & l’hiftoire de la charité en baf- 
relier : La juftice eft de Nicolas Flamand ; 
le bafrelief du.:milieu eft de Jean Antoine 
Valfaldo,:& les.deux lateraux font d’Egide: 
Flamand.5 Le s. Francois eft de Flaminius 
Vacca, & s. Antoine de Padoue d’Olivieri. 
La ftatie de s. Pie V. eft de Laurent de Sar- 
zane , qui fit auffi s. Pierre, & s.Paul ; lhi. 
ftoire à main droite , & l’autre è gauche , 
iont.de Gordieri 3 le couronnement du Pa-: 
pe en bafreliet.eft-de Silla Milanois, & les 
deux lateraux., d’.Egide Flamand. Dans 
urne de metail doré, qui eft fous la fta- 
tie du Saint, on y conferve fon Corps.. La 
itatîe de s. Pierre Martir eft de Valfoldo , 
& celle de s. Dominique, de Jean Bap. des 
la Porte. Les peintures, qui font furla cor- 
niche, celles du dome, & ailleurs, ent 
éte bien conduites par Jean Bap. Pozzo, 
André d’Ancone, Jacques Brefcian, & Sau-- 
veur Fontana 5 Jeffle, & le Roi David par 
Paris Nogari, & le Roi Achaz, Ezechias, | 
& les autres par Cefar Nebia. Cette cha» | 
pelle a fa facriftie en propre, ornée eza- 
lement de peintures, & de ftucs dorés. 
Après fuit le ciboire, ou Autel Papal, qui | 
eft vis-à- vis de la tribune , retait è la mo- 
derne par Benoit XIV., & orné avec quatre 
pretieufes colomnes de porphire, qui aupa= 
ravant foutenolent Ì’ ancien portique, &: 
avec differens ouvrages de metail dore : st 
table 
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table de l’autel'elt une urne de porphire ad. 
mirablement bien travailléee dans les qua 
tre parties, elle a été ésalemens ornée de 
bronfe doré . Sous cet autel oi voit une pe- 
tite tenéftre , qui repond aufouterrain , où 
il ya plufieurs infignes reliques, qui étoient 
dans l’ancien fouterrain . Le tableau de la 
naifance du Sauveur fur l’autel de la tribune 
eft de Mancini,& les mofaiques, qui font en 
haut , font de Jacques Turrisa, ordonnés 
par Nicolas IV. en 1286., mais le grand arc 
tut fait par Sixte EI. en.1473, avec tous 
les mofaigues , que l’‘on:y voit, de mîme 
que tous les autres, qui font à |’ entour de 
la plus grande-nef,. lesquels ont étSaprès 
reparés par le Cardinal Pinelli Genois , qui 
| fit encore les peintures entre les fenétres 
| avec les ornemens de ftac doré. Le grand 
i lambris fut doré par Alexandre VI. avec le 
premier or venu ces Lides, envoyé è cette 
Bafilique par le Roi Catholique . 

. Depuisl’autre porte laterale, & vis-à-vis 
la chapelle du s. Sacrement, il y a celle dc 


# 


| la s. Vierge erizée par Paul V. avec bean 
| coup de fplendeur, & de magnificeuce , L’ 
| autel principal eft orné de merveilleux jaf 
‘ pes durs , de pierres d’azur, d’agathe, & 
d’ autres pierres pretieufes fur le deflein de 
« Jerome Rainaldi ; Ies bafes des colomnes, 
| les chapiteaux , les corniches , le frontifpi- 
ce , les genies, & autres ornemens font 
tous de metail doré, de méme que le grand 
bafrelief, où eitreprefenté le miracle de ia 
neige; & les anges, & les:autres ornemens, 


: K 3 qui 


| 
| 
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qui foutiennent la Sainte Image, ont été 
tirés des models de Camille Mariani; & 
jettés è moule par Dominique Ferretti . 
Les peintures fur leslunettes, & srands 
arcs devoient fe faire par Guide Reni; mais 
comme il arrive encore aujourd’hui , par 
les engagemens, & les recommendations, | 
elles furent faites par le Chev. d’Arpin, & | 
celles du dome par Louis Cigoli. La ftatiie 
de Paul V. pofée fur fon tombeau, eft de 
Silla, le bafrelief è droite eft d’ Etienne, 
Maderne, & celui è gauche de Bonvoifin ; 
le couronnement eft d’ Hyppolite Buzio , 
le bafreliet à droite eft de Valfoldo, & l’au- 
tre-à gauche de Frangois Stati, & les ter- 
mes, du dit Buzio ; la ftatie de s. Bafile, 
& celle de David font de Nicolas Cordieri, 
& les peintures des cotés de la fenétre fur 
Ja corniche, avec celles, qui font au-deffus 
du grand arc, font de Guide Reni, La fta- 
vîc de Clement VIII. fur le tombeau au-de- 
vant eft de Silla, le bafreliet è droite eft de 
Bonvoifin, celui è gauche, de Mariani, 25. 
chevés par Mochi ; le couronnement eft def 
Pierre Bernini, & les termes è droite, dul. 
Sufdit Buzio, & ceux è gauche, de Valfol=: 
do. Les peintures des cotés de la tenétre bg 
& celles au-deffus du grand arc, font de. 
Guide Reni, hormis la s. Vierge taite par: 
Lanfranco 5 quelques Saints Grecs, & au! 
devant les Saintes Imperatrices font enco-. 
re de Guide ; mais les ftatites d'Aaron, & 
de s. Bernard font de Cordieri Lorrain. La! 
petite chapelle de s. Charles Borromé a 
été 


| 
I 
| 
| 
| 
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été peinte par Balthaffar Croce, & celle de 
s. Frangoife Romaine par Baglioni . Cette 
magnifique chapelle a fa facrittie en. pro- 

re egalement ornée de ftucs dorés, & des 
peintures du Chev, Paffignani , le tout du 
deffein de Flaminius Ponzio . 

Enfuite vient la chapelle Sforza erigée 
fur l’architeG@ure de Buonaroti 3. & on volt 
le tableau de l’ autel peint par Jerome de 
Sermoneta, & les. peintures è frefque, de 
Nebbia. Or dans cette chapelle on y a fait 
le choeur pour l’hiver . Les peiltures è tre= 
{que dans la chapelle fuivante font de Bal= 
thaffir Croce, & le tableau de l*autel 
eft de Placide Coftanzi. H y a là auprès 
une chapelle de la Famille Cefi, dont le 
tableau eft du fufdit Sermoneta ; mais celui 
de s. Pierre ,, & s. Paul eft de Novara, l’au- 
tre de s. Catherine eft de Louis Gentile, 
& celui visea-vis eft de Charles Cefi ; mais 
la Sainte , qui difpute avec les Do&curs, 
paroit étre de Cannini. Les tombeaux de 
marbre avec des urnes de pierre de touche, 
& les ftatites de metail font de Guillaume 
de la Porte, & ceux de Monfeigneur San- 
tarelli, & de Conftance Patrice , qui font 
dans l’Eglife , font d’ Algarde , 

Celle-ci eft une des fept Eglifes, & mé& 
me une des quattre Bafilignes , que l’on vi- 
fite dans l"année duJubilé ,, & il ya dans 
le portique une Porte Sainte, comme dans 
les trois autres Bafiliques de s. Pierre , de 
s. Paul, & de s. Jean de Létran. 
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72. Tribune de S. Marie Majeure, 
Plane. 122. Liv. VII, 


Au lieu de fortir par la porte aupréès de 
ia tribune de cette Bafilique, & continuer 
notre route de ce còté-là, il fera plus a-pro» 
pos de referver cela pour un autre tems, & 
fortir par la méme porte , par laquelle 
nous fommes entrés, & vifiter le refte des 
San@uaires, qui font fur cette partie de 
LPEtquilin, qui regarde le mont Palatin 4 
le premier defquels eft è "= 


73. L’Eglife de S. Praxede. Pl.48. Liv.VIl. 


Cette très-ancienne Eglife repond 2 la, 
méme place de s. Marie Majeure ; Elle fut 
erigée par Pie I.vers Pan 160.dans les Ther. 
mes de Novatus dans la petite rile appel- 
lée Laterizio, a l’ inftance de la Sainte Ti- 
tulaire , qui dans le tems des perfecutions, 
tant refpeQée par fa nobleffle, & parenté 
avec l’ Empereur, y cachoit là dans fas 
maifon, & y nouriffoit autant de Chretiens, 
qu'il s’y en prefentoit,maiscela n’empechoit 
pass qu’ on ne les maffacrat; c'elt pour- 
quoi accabiée de douleur, & d’affii@ion de 
voir maltraiter tant de Chretiens, dans ce 

eme lieu, elle en mourut, & on voit au 
milieu de cette Eglife un puis, dans lequel, 
on dit, qu'elle mettoit le fang, & les corps 
des ss. Martirs , qui reftoient fans fepultu- 
re fur cette colline; & 2 gauche de la gran» 
de porte il y a une grande pierre furlan 
quelle cette s, Vierge dormoit , & affligott 

fon 
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fon Corps. Ilya aufli dans cette Eglifela 
celebre Chapelle de s.Zenon , dite d’abord 
Oratoire , enfuite jardin du Paradis, & en= 
core S. Marie deliurés nous des peines des 
VEnfer 3 & il y a la.les corps de 230. Mar. 
tirs, & fousl’autel celui du méme s. Zie- 
non avec celui de s. Valentin, & dans la, 
petite chapelle on conferve la colonne, è 
la quelle le Sauveur fut lié dans le temas de 


la flagellation ; c’eft pourquoi il n’eft point 
| permis aux femmes d’ y entrer. Pafchal PF. 
| erigea de nouveau cette Eglife, & l’orna 


de mofaiques vers |’ an 822., & enfuite Ni. 


 colas V. la reftaùra. De là s. Charles Bor- 


romé en étant Titulaire la renouvella, & 


| y fitle tabernacle orné de quattre colon= 


nes de porphire, qui auparavant étoit tout 
d’ argent-maffif, & d’an còoté , & d’autre y 
pofa tes ftatites des s-Praxede, & s. Puden- 
tiane , dont les corps font fous le méme aus 
tel. Le Cardinal Alexandre Medici, qui 
fut enfuite Pape du nom Leon XI., fit pein- 
dre dans la net du milieu les miitéres de la 
paffion du Sauveur 5 La priére au Jardin, & 


la croix fur lesepsules, les anges, & les 


huit Apòtres fur:les piliers, font de Jeans 
Frangois Cofti Florentin; Jefus conduit 
chez Caiphas ell de Jerome Maffei ; le cous 
ronnement d’epines eft de Balthaflar Cro- 
ce; Jefus conduit chez Pilate, la Flagella» 
tion, & l’ Ecce Homo font de Giampelli 5 
Dans l’autre,Paris Nogari y a travaillé avec 
d’autres, & les clairs obfcurs en teinte jau- 
ne font de Cefar Rofetti . L° “italo 

ur 
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fur la porte avec les ApÒtres, & les genies 
font d’Etienne Pieri ; & les peintures a la 
porte de còte font de Ciampelli. S. Bernard 
dans la chapelle è droite eft de Philippe 
Luzzi ; Le Chrift mort dans la fuivante elt 
de Jean de Vecchi; la voute eft de Guillan. 


me Bourguignon, & les deux lunettes font — 


de Ciro Ferri, faites par lui du tems de fa 
jeuneffe ; Le tableau avec Jefus Chrift è la 
Colomne dans la Sainte chapelle eft de Ju 
les Romain, & le bufte de marbre de Mon» 
| feisneur Santori placé fur le piliers au de- 
vant eft do Chev, Bernini, Le Cardinal Pi- 
co: de la Mirandole Titulaire fit. faire le ta- 
bleau du maitre autel par Dominique Mu- 
ratori , les peintures de la voute font d’An- 
toine Becherati, & les Anges fur le ciboi» 
re font de Jofeph Rufconi. Le tableau, qu’ 


on voit dans la Sacriftie avec le Saint Cru- . 


cifix, & deux Saints à senoux, eft de Ciam. 

eili; le tableau dans la chapelle, qui fuit, 
eft de Guillaume Cortefe ; celui de l’autre 
eft de Frederic Zuccheri, & la voute’, du 


Chev. d* Arpin. Les Moines de Vallomes. 


breufe gardent cette Eglife ,, & jouiffent 
des appartemens du Cardinal Titulaire, où 


s. Charles Borromé logoit , lors qu’ il étoit . 


à Rome. 

Cette Eglife eft toumée non pas vers la 
piace de s. Marie Majeure » mais vers la 
nouvelle rite de la Suburre, qui eft peut« 
etre l’ancienne riîe Laterizienne, & on y 


voit le portique foutenu par deux colomnes | 


groflieres . 


JOUR N E E. 17% 


74. Eglife de S. Martina aux Monts 
Plane.z4. Liv, VIL 


En fortant par la grande porte de la fuf- 
dite Eglife, & marchant è droite, on trou= 
ve a gauche une grille de fer, qui repond 
derriere la tribune de cette très-ancienne 
Eglife. On croit communement, qu’ elle 
a été erigée par Conftantin le Grand furles 
Thermes de Trajan, è l’inftanee de s.Silve= 
ftre Pape, qui y ayant demeuré méme avant 
d’étre reconnu, y celebra un Concile de 
286. Evéques, & onvoit encore dansle 
fouterrain une partie de l’ancien fiege Pon» 
tifical, fait de marbre, & une image de la 
s. Vierge taite en mofaique dans ces tems 
grofliers ; & fur-tes murs, & les voutes on 
y appercoit, quoique mal reduites, des 
images Saintes avec la croix . Après diffe» 
rentes reftaurations en 15.5.8. elle fut cedée 
aux Religieux Carmes, S.Charles Borromè 
en Étant Fitulaire v fit le lambris doré;,en» 
fuite le Cardinal Gabriel Paleotti le Choeur; 
Paul Santacroce le maître Autel, & en» 
fin le P. Philippini General de cet Ordre 
polit les colomnes de ia nef, & y fit des 
ftucs , & des peintures. Toutes les ftaties, 
qui font fur la corniche , font de Paul Nal- 
dino, excepté celles de s.Antoine, & de 
s. Jean Baptifte, qui font d’un Flamand; & 
le tableau de s. Etienne proche de la petite 
porte, par iaquelle nous fommes entrés, 
eft de Jean Ange Canini 3; s. Martin eft de 
Fabrice Chiari, celui de s. Therefe eft de 

Grep- 
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Greppi, & s. Marie Magdelaine de Pazzis 
eft de Barthelemi Palombo . Le tableau du 
baptéme de Jefus-Chriit de l’autre còté eft 
du fufdit Chiari ; le baptéme de s. Cyrille 
eft de Jean Miclle Flamand; s.Ange Carme 
ett de Pierre Telta, & s. Albert, de Muzia- 
no. Après la porte de la Sacriltie le tableau 
du maitre autel avec s. Barthelemi eft de 
Canini, & le tableau dans la derniere cha- 
pelle elt de Jerome Maffci . S. Silveftre, & 
s. Martin Evéque pofés aux cotés du maî. 
tre autel font de Baglioni; La tribune, com» 
me aufli le Concile peint proche la Sacri- 
ftie font de Galeazzo , mais les paifages 
font de Gafpar Puffin celebre peintre Fran. 
cois, excepté les deux grands, qui font à 
coté de l’ autel de s. Marie Magdelaine de 
Pazzis, qui ont été faits par Jean Frangois 
de Bologne , 

Defcendant enfuite per le noble efcalier 
fous le maître autel, on voit un autre au» 
tel fouterrain, où font rentermés les corps 
des Saints Silveftre , & Martin Papes, avec 
d’ autres Saints, & où l’on obferve la ma» 
enifique architeQure de ce lieu orné de, 
quantité de colomnes, & de belles fepa- 
rations ; d’ où |’ on reconnoit le vafte ta- 
Jent de Pierre de Cortone, qui dans un 
petit efpace a fait voir la fublimité de fon 
genie, en rendant majeftuenfe l’entrée me 
me du dit fouterrain. L’on voit dans le mé. 
me fouterrain le tombeau du Ven, Cardinal 
Tommafi de Palerme couvert d’ une feule' 
brique , l’ayant ainfi ordonné lui-méme par 
fon teftament. Egli 
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Eglife , & Monafére de S. Luce in Selci, 
Plane. 143. Liv. VIII 


Defcendant un peu plus bas depuis la_s 
fufdite Eglife , on voit celle de s. Luce, qu’ 
on appelloit anciennement iz Orpbea, & 
aujourd’hui ig Selci, è laquelle ett uni un 
magnifique, & très-ancien monaftére , au» 
trefois des Benedi&ins, enfuite des Char= 
treux , & &A-prefent des Religicufes Augu- 
ftines. L’Eglife fut retablie cn 1604, & or= 
née de peintures; fur le premier autel è 
droite la s. Titulaire a été peinte par Lan- 
franchi ; s. Auguftin eft de Speranza, qui 
a tait auffi les tableaux, qui y font vis-à- 
vis, & furle dernier il y a s. Monique du 
Chev. d’Arpin , qui a fait auffi Dieu le pere 
au-deflus de la porte de l’Eglife.Après fuit 1° 


75 Eglife,® le MonaMère de la Purificarion, 
| Plane. 155. Liv. VIII. 


On croit,que les thermes de Trajan s’eten- 
doient depuis l’ Eglite de s. Martin aux 
| Monts, dont nous venons de patler, jufqu'è 
i cetendroit, où nous voions cette Eglife 4 
| c’eft à-dire ces batimens, que Trajan avoit 
ajoutés zux thermes de Tite, dont on voit 
| les rîines dans les vignes è gauche, Les Reli= 
| gieufes de s. Claire occupent le Monaftere, 
«&l’on voit unbeautableau dans l’Eglife , 
© mais on ne feait pas, qui en eft l’autheur, 
| 76.  Eglife de S. Pierre in Vinculis. 
Plaxc. 45. Liv, III. 


Cette Eglife, qui fuit auprès des fufdites 
rùi= 
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rainess eft fort-celebre, non feulement pat 
ceon’on y conferve les Chaines avec lefquel 
les ie Prince des A pòtrestut liedans la prifon 
de Jernfalem, & les autres avec lesquelles il 
fut lié a Rome, qui fe font unies enfemble 
miraculeniement du tems de s.Leonle grand; 
snais encore parcequ’ il y a une tradition 
trés-ancienne, que le méme s. Pierre avoit 
bati ici une Eglife , & y avoit celebré les 
faints Mifteres, non pas avec la méme ma 
gnificence, ni la méme folemnité, que l’on 
a vi depuis que l’ Eglife jouit de la paix; 
mais avec cette epargne , & cette mode- 
ftie, que ces premiers tems permettoient 
à la devotion des Fideles : c’elt pourquoi 
Adrien I, la renouvella, & l’orna avec d’an. 
ciennes colonnes cannellées,tirées peut-étre 
des fufdits thermes, ou des Temples voi. 
fins. Jules IT. dans letems, qu’ilenétoit 
Cardinal Titulaire,y mit des Chanoines Re= 
guliers de s, Sauveur, & enfuite étant Pa- 
pe il renouvella l'Eglife, & ordonna a Buo- 
narroti d’ y faire fon tombeau ; mais par 
malheur pour nous , il n° y fit autre chofe, 
que la feule ftathe de Moife, mais fi fu» 
prenante , qu'on la regarderavec admira- 
tion beaucoup au-deflus de tous les autres 
ouvrages tant anciens, que modernes ; le 
refte fut fait par Raphael de Montelupo. Il 
y a là auffi des peintures de remarque: s.Aù» 
guftin fur Ie premier autel à droite eft de 
Guercin de Cento ; le tombeau avec le por- 
trait du Cardinal Margotti eft de Domini 
quin, qui fit encore s, Pierre ei fur 

dUa 
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I’ autel fuivant; & l’ autre tombeau avec 


Je portrait, & la demi figure de s. Margue= 


rite de Cortone dans la derniere chapelle 
eft du fufdit Guercin. Les peintures de la 
tribune ont été faitesà frefque par Jacques 
Coppi Florentin, & le tableau de I° autel 
fuivant eft de Jofeph Santi ; celui du Chrit 
mort avec la s. Vierge dans la chapelle & 
droite de la tribune on ne fgait pas qui 
l’aye fait: l’emprifonnement de s. Pierre 
fur l’autel fuivant eft de Nogari, & le tom- 
beau du Cardinal Vecchiarelli a été tait par 
deux Napolitains, Suit après un autel avec 
une très-ancienne Image de la s.Vierge, & 
un Saint fait en mofaique du feptiéme Siecle,. 
Sur le dernier autel il y a la Pitié, & dA la 
voute le miracle des chaines a été peint par 
Jean Baptifte Parodi Genois. Les peintures, 


&les deux tombeaux proche de la porte 


font d’'Antoine Pollajolo , & de fon trere, 
pour eux mémes . Le Monaftére fut fait fur 
Je deflein de Jules de Sangallo , & lesrii= 
nes, que l’on voit auprés font des dits 
Thermes de Tite;mais celles,qu’ on appelle 
les fept fales, on croit, que c’ étoient des 
refervoirs d’cau , peut-etre pour la Naumas 
chie de Neron , qui étoit , où nous vorons 
le Coloffé . 


77.Eglife de S.Froneois de Paule aux Monts, 


Plane. 132. Liv, VIII. 


A’ droite de celle, dont nous venons de 

parler, eft cette Eglife, mais tournée de 
AG A,° . 

l'autre cote , & batie par la Princeffe Pam» 

phi- 
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phili de Roffano fur le deffein de Jean Pier- 
re Morandi, Elle eft unie au Couvent, ou 
College des Religieux Calabrefiens du mé- 
me ordre du Saint Titulaire, & ornée de 
diverles peintures modernes. $S. Anne dans 
la premiere chapelle à droite eft de Philip» 
pe Luzi, celles & trefque de la voute font 
d’Onuphre Avellin ; les lateraux dans la, 
feconde font de Jeieph Chiari, & toutes 
celles de la troififme font d’Antoine Creco- 


Big s Michel Archange s PI Francois 


de Paule font d’Etienne Perufien, & les la- 
teraux de Jacques Triga ; Toutes les pein- 
tures de l’ autel fuivant font d’ Etienne, 
Pozzi, qui a fait auffi les lateraux de la 
«derniere, mais le tableau de l’autel ef du 
fufdit Qnuphre . Dans la Sacriftie il ya des 
peintures de Saffoterrato, & dans les fept 
iunettes, Mafucci, Cozza, & d’autres y ont 
peint la vie du s. Fondateur. D'’ ici retour- 
nant par la méme nîe au devant du Mona» 
tere de s. Luce #8 Sele, on voit le 


78. AMonaMHere des Philippines. 
Plazc.157, Liv. PUI. 
Celui-ci avoit été bati aillcurs fous Ur 
bain VIII, pour y garder des pauvres Fil- 


les fous la prote@&ion de s. Philippe Neri ; | 
mais y ayant été fait en 1740. un nouveau: 


Monaftere , au lieu de ceile-la , il y a à-pre» 
fent des Religieufes fous laregle de s. Au» 
suftin, qui n’ent pas encore d’ Eglife publi= 
que, A° coté il y & le 


Mena 
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MonaBHere des Turquines, PI. 157. Liv. Sufd 


Ce Monaftére fut erigé vers lan 167;. 
par la Princeffe Camille Orfini, Ges Reli- 
gieufes a caufe de la couleur de l’habit, qu’ 
elles portent, s'appellent Turquines ; Leur 
Eglife eft dediée è la s. Vierge fous le titre 
de l’Annociation ; les tableaux , qui y font, 
ont été peints par Jofeph Ghezzi. Oren 
tournant è gauche , on appergoit la partie 
polterieure de la 


Tribune de S. Marie Mojeure è 
Plancozoa Liv VII." 


Alexandre VII. fit ce profpe& fur le, 
| deffein du Chev. Rainaldi ; mais l’exte- 
i rieur de lz chapelle Borghefe eft de l’archi- 
| te@ure de Flaminius Pontius ; & les ftitiîcs 
font de differents autheurs 3 celles de, 
is. Luc, & de s. Jerome font de Valfoldo ; 
s. Mathieu eft de Mochi; s.Mathias, de Son- 
i zino; & s.Ephrem cft d’Etienne Mad.rao. 

L’extericur de la chapelle de Sixte V. elt 
auf orné de méme archite@ure . Le petit 
| Obelifque , que l’on voit ici élevé, étoit du 
‘Maufolé d’ Augufte, & tranfporté ici par 
‘ordre du fufdit Sixte V., pour orner cette 
Bafilique, & vy plaga fur fes armoiries Ie 
figne de tas. Croix, le tout de metail, 
Defcendant enfuite par le chemin couvert 
d’arbres, on arrive a la celebre rie Patri. 
ce, ainfi nommée des Patrices Romzins, 
qui habitoient la par ordre d’ Ancus IMar- 


tius, & on voit è cauche la celebre 


L (da is 


*- 
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Eglife de S. Pudentiane . PI. 127. Liw.WIII. 


S. Pie I. erigea cette Eglife dans la mai- 
fon de s. Pudent Senateur Romain Pere de 
ia Sainte Titulaire, a caufe que le Prince 
des Apòtres y avoit été recu, & traité long 
tems, la tradition portant, qu? il I y avoît. 
méme celebré les Saints Miftéres è & onen | 
conterve la memoire dans une chapelle de» 
diée au méme Saint. Cette Eglile a été reù 
tablie pluficurs fois par les Souvrains Pone 
tites, & les Cardinaux Titulaires; mais le 
dernier retablifement a 6t6 fait vers l° an 
3598. par le Cardinal Henri Gaetani , qui 
orna auffi noblement la chapelle de s. Pa» 
iteur fur le deffein de Frangois de Volter- 
re. Le bafrelief fur 1’ autel eft un ouvrage 
de Pierre Paul Olivieri, mais achevé par 
Mariani de Vicence ; la premiere ftatùe è. 
droite eft d’ un eleve de Guidi ; celle, qui | 
fuit, eft d° Adam Lorrain; & l’autre , de, 
Francois Mari; & la derniere eft de Char-. | 
les Malvafia; Les Anges font des mémes; I 
autheurs, les mofaiques de la voute font |: 
de Paul Rofetti, tirés des deffcins de Fride.. 
rique Zuccheri ; Le tableau de s. Pudentia-: 
ne, & de s. Praxede , qui enfev cliffent les 
Saints Martirs eft crî de Ciampelli, & on: 
croit, que le puis, quieftici, cft celui ,, 
dans lequel la Sainte Titulaire mit le fang: 
de trois-mille Martirs, qu’ elle recueilloit 
avec une eponge fur le mont voifin. Lasd, 
ftatiie de Jefus-Chrift, qui donne les cletsÌ: 
2 5, Pierre dans la chapelle contigue , elt], 
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un ouvrage fait en marbre parle Chev:Jean 
Bap: de la Porte; & les peintures de la vou- 
te font du Chev. Baglioni; mais celles du 
grand autel font de .Nicolas Pomaranci, qui 
fit encore les peintures des chapelles fui- 
vantes ,. à l’exception de quelques petites 
hiftoires a frefque dans la chapelle de s.Pu- 
dent, qui font de Nucci. Sixte V, la don= 
na aux Moines de s. Bernard , qui demeu= 
rent dans le Monaftère contigu. 


Eglife , © MonaSière de l'Enfant Jefuss 
Plane. Suflite . 


Au devant de l’Eglife, dont nous venons 
de parler, fe trouve ce Monaftére , avec 
une Eglife erigée par Clement XII. fur le 
deffein du Chev. Fuga, dans laquelle on 
voit fur le grand’ autel la naifflance du Sau- 


“veur, ouvrage de Philippe Evangelifte.,. 


| 


s. Auguftin eft de Dominique Muratori, & 
s. André Corfini de-Jacgues Zoboli. Les 
Religieufes on commencé en 1661.,. & leur 
inftitut particulier eft d’inftruire les jeunes 
Filles À bien faire leur premiere Commu-= 
nion, & de fournir- aux femmes honnétes, 
& civiles les motens dè faire les exercices 
fpirituels. | 


79. Jardin ® Maifon de Plaifonce Negroni ». 


jadis Peretti . Plane. 194. Liv. X. 


En retournant fur la premiere nie, on. 
voit à droite une des grandes Portes du Jar, 
din Negroni, jadis Peretti, & la maifone 
de plaifance oi Sixte V. demeuroit étant 

L è: Care 
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Cardinal, qui eft ornée de Statdes, de bultes 
antiques » & de veintures de ce tems là. 
Entre les tontaines delicieufes , que l’ 0a y 
voit, la plus admirable eft celle du Tritoa, 
ouvrage du Chev, Bernini s & parmi les al- 


iées, la plus belle è eft celle des Cyprés 
Eglife de S. Marie du Salut . 


Dici en fuivant la route par la nîe droi« 
te, ouverte par le fufdit Sixte V., appellée 
rie Felice, du nom, qu'il portoit avant 
d’ étra Pape, on trouve à gauche en pre- 
mier lieu l'Eglife de s. Marie du Salut, avec 
PHofpice des Evéques Orientaux, aujourd’ 
hui College des Cordeliers; & après 


L’ Eglife , & Holpice de S. Paul Premier 
Hermite. Plane, 122. Lio.VII. 

ueiques Religieux venus d’Hongrie, & 
de Pologne , refident ici fous l’ invocation 
de ce Saint , ils ont rebîti de nouveau l E 
glife , & l’Hofpice. Retournant enfuite en 
arrire, au devant de 1° Eglife de s. Marie 
du Salut, on voit le College des Chanoi- 
nes Prémontrés ; & entrant dans ia petite 
rie è còté, on voità gauche le jardin, & 
1a très-noble maifon de plaifance Strozzi , 
où il y a de belles ftatùes anciennes, & MO- 
dernés, avec d’autres raretés dignes d’étre 
vfes. De là en reprenant le chemin dans la 
rîe Felice, è droite il y a le Maifon de plai- 
fance du Cardinal Duc d’Yorch, && gaue 
che celle du Cardinal Jean Frangois Alba- 


ni. Depuis celle-ci s° ouyre un autre che- 
min 


J TOMURER Wo PE, t4r 
min flanqué de vignes, & de jardins que 
| '’on croit étre la celebre vallée de Qui- 

rinus, où Proculus teignit d’ avoir vi Ro- 

mulus aller parmi les Dicux , & où Numa 

Pompilius lui erigea fur le haut un Temple, 

comme nous le dirons dans peu; & au 
| bas il y avoit un portique en fon honneur, 
| ou ontraitoit des affaires .. 


Eslife de S. Vitol. Plane.135. Lio. VIII: 


Qa voit cette Eglife 4 droite, qui tuteris 
| gée en 416. par Innocent Fi , & dediée aux 
| ss. Freres Gervais , & Prothais Martirs Fils. 
i de s. Vital, qui tut enterré vit'en hains de 
la foi. Apres differents retablifemens y' 
| ayant été reunie en 1595. acelle de s. Ana 
dre à Alonte Cavallo , elle fut prefque. en 
tierement renouvellée par Ifabelle dela, 
Rovere Princeffe de Bifisnano, & ornée 
de beaucoup de peintures è trefque ; celleg 
i de la tribune, & les deux martires de ceg. 
| Saints, qui font au bas, font d*André Co- 
i mode; & celles des cotés auprès de la tria 
bune font de Ciampelli; Le relte fur les 
murs de l’ Eglife eft fait par d’ autres, & 
les inftrumens, dont les payens fe fervoient 
| pour tourmenter les Chretiens peints dans 
‘Je portique, font du P. Jean Baptilte Fiame 
mieri, qui a peint aufli les deux tableaux, 
qui font aux cotés du maître autel. 
D' ici retournant fur la ràe Felice, il y 
a a gauche l’Eglife de s. Denis l’Areopagi- 
te , erigée l'an 1619. par les Religieux 
Trinitaires Frangois ; Dans ia chapelle è. 
droite 
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droite ily a la s. Vierge peinte par Monw 
fieur Danfi; La Conception fur le maître 
autel eft 1’ ouvrage de Charles Cefi , & les 
Ss. Fondateurs font de Monfieur David: 
Au devant il y a le 


80. Palais Albani. Plonc.2:6. Liv. IL 


Ce vafte Palais repond è la riie Felice, 
& fur la riie Pie du Aorte Cavallo; taifant 
un tresenoble profpe@® fur la place appellée 
des quattre fontaines . H eft orné de ta» 
bleaux, de ftatiîtes , & de monumens anti» 
ques avec une Bibliotéque abondante , de ; 
forte que le LeQeur curieux trouvera une 
grande fatisfa@ion , s*il s’ adreffe au Guare 
dien pour les voir. i 


_S:Charles aux Quattre Fontaines. PI, Sufd. 


INTRITTI 


A’ Pangle de l’autre c6t6 de la fafdite, 
Place on voit l’ Eglife , & le Couvent des, 


Religieux reformés Trinitaires Efpagnols, 
inge. 
te) 
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ingenieufement tirée, & avec magnificen» 
ce, quoique dans un petit terrein par les 
Chev. Borromini . Dans la premiere cha- 
pelle è main droite ily ale s. Crucifix 
peint par Jofeph Milanois 5 le tableau de 
la chapelle fuivante eft de Jean Domini. 
que Perufien, & celui du maître autel eft 
de Mignard Francois, qui a peint auf? 
l’annonciation fur la porte ; celui de la pe- 
| tite chapelle contigue eft de Romanelli, & 
‘ l’autre dans la chapelle fuivante eft du fu» 
| {dit Jean Dominique Perufien . 
A’ gauche de celle»ci il y a I*Eglife de 
s. Anne avec l’Hofpice des Religieux The« 
refiens Efpagnols, & Portuguais. De là 
‘marchant plus outre vers la place du Monte 
Cavallo, on trouve è gauche la très-belle 


Eslife de S. André Apotre au Noviciat 
des PP. Jefuites. Pl.136. Liv.VIIL 


Le Prince Camille Pamphile erigea ceto 
te Eglife en 1678. fur le deffein du Chev. 
. Bernini, qui dans un ft petit lieu montra 

fon talent. Elle eft de figure Ovale, toute 
ornée de marbres pretieux , de ftucs dorés, 
& d’infignes peintures. Le tableau de 
s. Ffanigois Xavier dans la premiere chapel- 
le à droite , eft Itouvrage de Baciccio Ge- 
i nois ; Le Chrift mort, & les lateraux dans 
la fuivante , font d° Hiacinthe Brandi, les 
peintures du haut de toutes les deux font de 
Philippe Bracci; Le tableau du maître au- 
tel eft de Guillaume Bourguignon, & las 
ftatue de s, André, quieften haut, eft d° 
An 
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Autoine Raggi; La chapelle, qui fuit, me- 
rite une attention particuliere pour lesmar. 
bres , & les autres ornemens, qui la com- 
pofent. S. Stanislas avec la s. Vierge et 
une infigne peinture de Charles Maratta , 
les lateraux font du Chev. Mazzanti, & les 
peintures de la voute font de Jean Odaz= 
zi; fous l’ autel on conferve le corps du 
Saint Novice dans une pretieufe urne des 
pierre d’Azur, & de metails dorés; s.Igna. 
ce dans la derniere chapelle eft du fufdit 
Chev. Mazzanti, les lateraux font de Mon= 
fieur David ,° & les peintures de la voute 
font de Jofeph Chiari. 

Dans les chambres fuperieures de la mai- 
fon des Jefuites il y a la chapelle, où mou- 
rut le fufdit S. Stanislas , qui merite d’ étre 
vie pour les très-bonnes peintures, & fur. 
tout pour la ftatîe du Saint en attitude de | 
mourif» taite de differens marbres par Mons | 
ficur le Gros. D’ ici retournant è la place 
des quattres fontaines, après le Palais Al 
bani , fuit le Monaftére de S. Therefè, & 
a coté leo ] - 


Monaftre de P Incarnation, dit les. 
Barberines . Pl.tn4. Liv. VIII, 

Celui-ci eft appellé des Barderizes, parce- 
qu’ il tut erigé fous Urbain VIH., & qu? il 
eft gouverné par un Cardinal de la mémey 
Famille. Ces Religieufes proteffent la regle 
mitigée de s. Therefe. Dans l'Eglife ily a 
des tableaux d’ Hiacinthe Brandi, & rien 

autre, Marchant un peu plus loin , ity a 
) L’ Eeli» 
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L° Eglife de S. Cajus. Pl1oz. Liv. VI. 


Cette Eslife futerigge daris fa maifon mé- 
me de ce faint Pontif, & on l'appelloit, jx= 
der duas domos , parcequ’ il y avoit encore là 
la maifon de S. Gabiniusfon frere. Urbain 
VIII. ia refit à fond , & Alexandre VII, l2 
donna aux fufdites Relisieufes Barberines . 
Le tableau de S, Cajus fur le grand autel ef 
de Jean Bap: Speranza; celui de S. Bernard 
eft de Camafici , & celui de la Magdelaine 
eft de Marius Balaffi . A” gauche on voit 


» 


| L'Eglife , & Monafere de S, Safunne. 
Ì PI. 148, Lio. VIII. 


Cette Eglife a été erigée fur cette place 
voifine dansla fufdite maifon de S.Gabinius 
Pere de la fainte Titulaire , & Frere du fuf- 
‘dit S. Cajus Pape , qui la confacra environ 
l’an 290. Les perfecutions des Payens étant 
finies , elle fut refaite, & retablie plufieurs 
fois avec une magnificence publique ; mais 
le Cardinal Rufticucci en étant Titulaire, 
y fit une noble fagade fur le deffein de Char- 
les Maderne , le lambris doré, & plufieurs © 
peintures a trefque . L’ hiftoire de Sufanne 
de l’ancien Teftament eft de Balthafar Cro. 
ce ; les profpegtives font du P. Zoccolino 
Thcatin, & les ftatues de ftuc font de Val. 
folino , La mort de S. Sufanne peinte fur le 
maitre autel elt de Thomas Laureti Sici. 
lien, & les peintures de la tribune font de 
Cefar Nebbia ; le martyre de la Sainte fur 
l’autela droite avec les autres peintures, 

I M font 
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font de Nogari; & la peinture au devantefî 
de Balthafar Croce; S. Laurent dans l’autre 
chapelle eft de Nebbia, & les autres peintus 
res font de Jean Baptifte Pozzo . A? l’autel 
du milieu il y a une partie des corps de s.Fe- 
licité , & de fes F"!s, & dans le Monaftére 
il y a des Religieufes de s. Bernard , qui y 
ont été placées du tems de Sixte V.; elles 
jouiffent du lieu, où étoit la celebre Pla- 
ce de Saluftius . Vis.à-vis ily a 


L’ Eglife de s. Bernard aux Thermes è 
Pli12g. Lio UL 


Cet admirable refte des Thermes de Dio- 
cletien n'a pas été-converti en Eglife avant 
l’an 159$.,lorfque Catherine Sforze Comtel- 
fe de s. Flore eu forma une Eglife en l’hon= | 
neur de s. Bernard , & à còté elle y erigea | 
un Monaftére pour les Religieux du méme 
Saint, mais tires de la reforme du Venera- 
ble Dom Jean Barriere Abbé Feuillant de. 
Touloufe, dont le-corps repofe è gauche du, 
maître autel, Elle eft d’une belle figure cir-. 
culaire , & on y a placé des niches, & des 
autels è l’entour, ornés de ftucs, & de pein-. 
tures. Le Chev, Odazzi ya fait les deux. 
grands tableaux, & Camille Mariani de Vi». 
cence y a fait les huit ffaties de ftuc pla-; 
cées dans les niches ; mais la ftattie deu. 
s. Frangois, & autre chofe dans la chapel 
le laterale font des ouvrages en marbre taits|i 
par Jacques Antoine Fancelli, Dans le jar- 
din de ce Monaitére on voit des ruines de 
ces mémes thermes en forme de theatre, &| 

onl 


JOURKNE' E, ida 
n ya accommodì une chapelle dedige è <, 
atherineVierge, & Martyre, & repoad è le 


Place des Thermes ‘ Pl.3;. Lio, IL 


Cette vafte place, ou prairie , pour par- 
ler plus jufte , a pris fon nom des fufdits 
thermes de Diocletien,& à la confiderer en 
elle méme demontre la prodigieufe étendîe 
ide ces bains. Il ya autour de trèsevattes 
greniers, erigés par les Pourvoieurs des vi- 
wres fur les reftes des mèémes bains ; D'un 
coté il y a la feconde maifon de plaifanee 
Negroni » jadis Peretti, & de l’autres les 


81. Ruimes des Thermes de Dioclettew. 


Les Thermes de Diocletien par leur ma. 
gnificence n’occafionnent pas peu d’étonne- 
ment meme encore aujourd’hui , puifqu’en 
obfervant la grandeur merveilleufe de cet 
Edifice, quoiqu’ en grande partie ruiné & 
depouillé des ornemens, qui le rendoient 
illuftre, & incomparable , on pourroit l’e- 
galer è ces ouvrages immortels d’ Egypte, 
que l’on compte parmi les fept merveilles 
du monde , Car les heurenx fuccés des Ro- 
mains leur ayant donné occafion d’appren- 
dre des Grecs l’afage de fe baigner dans des 
étuves, ou des bains pour la propreté, & la 
confervation de la fanté, ils faifoient dans le 
commencemens leur bains tels, que les cir- 
conîtances le permettoient. Mais après au 
temps de Sergius Orata , au rapport de Va- 
lerius Maximus, qui pour gagner du credit 
parmi fes Concitoyens, ajouta un plus ren 

2 uxe 
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luxe è fes bains 3 par la les nobles ne tu» 
rent pas feulementinvités:, mais pouffés è 
furpafler la magnificence d’ un fimple ci- 
toyen. Ils commencerent donc par lc, 
moien de leurs richeffes, & la grandeur de 
leur ame, qui ne leur permettoit pas de fe 
laifler furpaffer, pas méme egaler par au- 
cune autre nation, a tare è l’envie des cho- 
fes merveilleufes, & fuperbes dans leurs 
bains. Les Empereurs enfuite fe livrant è 
ce gout, poufferent le luxe jufqu' è y ajou» 
ter des edifices fuperbes, avec des loges 
magnifiques, foutenîes de differents ordres 
de colomnes, & pour en augmenter les de 
liees, ils y joignirent de charmans bofquets, 
& des lacs delicieux , emploiant toute la 
puiffance de leur Empire pour raffembler 
Jes marbres les plus pretieux, les porphi- 
res les plus rares , les albaftres les plus 
choifis, & autres pierres de prix, les fta= 


ties, & les peintures, que l'on pouvoit | 


trouver par tout, & toutes ces chofes fc, 
portoient à Rome . 


Ces Thermes donc commencés par l'’Em- | 
pereur Maximien, mais non pas finis,après | 


fa mort ils furent achevés par Diocletien 
avec le travail de plus de 40, mille Chre- 


tiens ; enfuite Conftantin, & Maximien.. 
fes fils les ornerent d'excellentesftatîes, & 

peintures , qui reprefentoient les entrepri- | 
{es des Empereurs precedents. Mais avec 
tout cela quoiqu’ ilsayent emploié toute. 


l’ induftrie poffible pour la confervation de 
ces grandes magnificences, dansla fuite des 
fiecles 
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fiecles, par le tems , ou pourmieux dire, 
par la cruauté des ennemis du nom Ko- 
anain , elles ont été defolées, & abandon» 
nées è la merci des faifons: mais elles n° y 
ont rien perdu, étant aujourd’ hui conver- 
ties en un magnifique Temple appellé 1° 


Eglife de s. Marie des (Anges + 


Un Pretre Sicilien propofa, quelèsràines 
des thermes. de Diocletien tuffent confa» 
erées à Dieu; & cela avec raifon, puifqu'ils 
avoient été bities,comme nous l"avons dit, 
par tant de tervens Chretiens, qui enfuite 
en punition , & en haine du faint nom de 
J.C., & pour recompenfe de leurs travanx, 
furent martyrifés aupres des trois fontaines, 
comme nous le dirons è la cinquiéme jour= 
née. La vafte magnificence de ces Fhermes 
paroit fort-bien par la merveilleufe étendie 
des riîines , qui font dans les jardins autour 
de cette place j mais beaucoup mieux par 

elles, que nous voions aujourd'hui chan» 
gées en Eglife, & auffi par les huit furpre- 
nantes colonnes de sranit Egyptien toutes 
enticres. Les chartreux y on fait un grand 
Monaitére avec les revenus laiffés eu 12; =. 
par les Comtes Nicolas, & Napolion de la 
Famille Orfini ; & Buonarroti forma dans 
ces riines ce très-vafte Temple en torme de 
Croix greque; & Pie IV. pour la vifion, que 
le fufdit Prétre avoit eu, le confacra eis 
2561. en l’honneur de la Reine desAnges, 
Monfeigneùr Francois Bianchini obfervant 
l'etendue, & la torce de ce grand edifice deja 
I _eùi 3 after. 
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affermi par fon grand poid, qui a foutenu 
le cours de tant de fiecles, il traga fur le pa- 
vé la ligne meridionale avec tous les fisnes 
du Zodiaque , faifant entrer par le haut un 
petit ravoin de foleil pour reconnoitre fon 
cours. Mais aujourd’hui elle ne repon4 plus 
aux fignes. Benoit XIV. orna ce grand Tem. 
ple fous la dire@ion du Chev. Louis Vanvi- | 
telli, & y placa quelques tableaux origi-. 
naux de la Bafilique Vaticane, qui depuis: 
peu ont été faits en mofaique , & pour 
cela elle reffemble è une riche, & merveil-. 
leufe gallerie. Le tombeau è l’entrée è droi-. 
te eft de Charles Maratta; celuî è gauche eft. 
de Sauvcur Rofa , tous deux Peintres cele-. 
bres . Le Crucifix avec s. Jerome eft d’ un. 
‘eléve de Daniel de Volterre , & le refte des: 
‘peintures eft de Jacques Rocca Romain. 
La Magdelaine avec J. C. vis- è -vis eft d°| 
Henri Flamand . Après les deux tombeaux,. 
fuit la chapelle de s.Bruno, & vis-à-vis J.C.. 
qui donne les clets è s.Pierre eft de Muzia-; 
ni. Enfuite vient la grande nef avec les fa=: 
meux tableaux 5 le premier è droite , qui: 
reprefente le crucifiement de s.Pierre eft de 
Niccolas Ricciolini ; & le fecond, la chute: 
de Simon ls Magicien eft une copie de Van. 
ni; celui dans la chapelle eft d’ Hercule Gra- 
tiani » & les lateraux font de Frangois Tre-| 
vifani. Le troifiéme tableau , qui fuit, avec 
s. Pierre , qui refufcite Trabita, eit une co. | 
pie de Jean Baglioni ; & le quatrieme aveci 
s. Jeròme eft de Muziani . La s. Vierge dans! 
Ja petite chapelle auprès, & les autres peinf 
tures 


| 


| 


| 


I 
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tnres font du fufdit Baglioni . La prefenta- 
tion de la s. Vierge au Templeelt de Fran- 
gois Romanelli 5 & le martyre: de s. Seba- 
itien eftl’original de Dominiquin, quolque 
peint fur le mur. Les fculptures en marbre, 
qui environent l”image de la s, Vierge fur 
le maître autel font de Bernardin Ludovifi. 
Le tableau de l’autre coté avec le-bapréme 
de J"C. elit de Charles Maratta. Le tableau, 
que l’on voit par la grille de ter dans la 
chapelle Gibo:,. eft de Michel Ange Riccio- 
lini : S. Pierre avec Ananias mort eft de» 
Roncale de Pomarancie ; & 1’ Entant Jefus 
avec les Anges dans la petite chaipelle fuiw 
vante eft de Dominique de Moriane ; mais 
le s. Michel Archange eft de Fules de Plai» 
fance , & les autres peintures font d” Henri 
Flamand. Le tableau de la Conception dans 
la grande Nef eft de Pierre Bianchi ; celui 
fur l’autel elt du Chev. Odazzi, & les late- 
raux font de Fransois Trevitani. La chte 
de Simon le magicien eft de Pompée Batto- 
ni; & la mefl= sreque eit de Monfieur Sus 
bleras. Les peintures en haut font.d'André 
Procaccini , & de Nicolas Ricciolini. Dans 
le Monaftére il y a un cloître avec 100. co 
lomnes, & dans les corridors il y a des. 
eftampes des plus fameufes. 

Auprès des greniers à droite il yavoit au- 
trerois une chapelle en l’ honneur de -s, If 
dore proteîteur de È agriculture , faite fur 
le deffein de Jofeph Pannini, Enfuite re- 
tournant vers la fufdite Eglife de s, Sufan= 
na, vient a droite la magnifique 

4 l01= 
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Fontaine de PD EauXYelice gux Thermes . | 
PI, 148, Liv, VI IL 


4 
Sixte V. fit conduire a Rome l’ ancienne 
cau Marzie,qui de fon nom s*appelle A-pre- 


fent Felice, & auprès des fufdits thermes il, 
fit fous la direGion de Dominique Fontana ‘ 


cette magnifique , & très-noble Fontaine , 
ornée de marbres, de colomnes de granit, 
& de fculptutes anciennes, & modernes . 
Moife dans l’arc du milieu, ftatîie gigantef- 
fe, dans l':@itude de rrapper le roché avee 
la verge, pour en faire fortir de |’ eau, eft 
l'ouvrage de Profper Brefciano ; & dans les 
deux arcs lateraux il y a en bafrelief Aaron 
avec le Peuple hebreusouvrage de Jean Bap. 
de la Porte ; & Gedeon , & l’armée, qui 
etanchent la foit avec l’eau miraculeufe, eft 
de Flaminius Vacca . Les quattre Lions fur 
le bord du grand baflin, font des ouvages 


d’ Egypte , deux travaillés en porphires | 


blanc, 


% 


» 


| 


| 


rr 
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blame , & deux en granit noir, qui aupara= 
vant étoient dans le portique du Pzz2be0x. 

Eglife de s. Marie de la Vittoire . PI. fufd. 

A'droite de la fufdite fontaine il y a une 
Eglife magnifique, erigée en 165. fur le 
deffein de Charles Maderne en 1" honneur 
de la s.Vierge fous le titre de la ViQoire ; 
mais la facade eft de Jean Bap. Doria. Cet- 
te Eglife eft toute incruftée de marbres, & < 
ornée de ftucs dorés, avec des peintures, & 
des fculptures excellentes. Le tableau de 
se Marie Magdelaine dans la premiere cha 
pelle a droite eft de Jean Bap: Metcati; la 
ss. Vierge, & s. Francois avec les deux late» 
raux font de Dominiquin. Le bafreliet dans 
la chapelle fuivante elt de Pompe Ferruc= 
cis les deux autels uniformes dans la Croix 
font du deffein du Chev. Bernini, de qui 
eft i’admirable fculpture de s. Therefe avec 
lPAnge, qui la bleffe ; mais s, Jofeph au de+ 
vant avec l’Ange,qui l’avertit, eft une fcul. 
pture de Dominique Guidi, & les bafreliets 
dans les lateraux font de Monf.Monot;& les 
peintures de la voute font deVenture Lam» 
berti . Sur fe maitre autel orné de pretieux 
marbres , ily a une image de la s. Vierge 
apportée d’allemagne en 1621. par un Re- 
ligieux des Carmes Dechauffés , qui en ont 
le foin, Dans le choeurii y a deux tableaux, 
celui de l’Annonciation eft de Baroccio , & 
l* autre avec s, Paul eft de Gerard Hollan» 
dois. Dans la premiere chapelle depuis la 
Croix ily a un tableaux peint par Giiercin 


da 
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da Cento : les deux lateraux font de Guide 
Reni ; rmais les peintures è frefque font de 
Jean Bap: Bolonois . La chapelle fuivante 
a éré peinte par Nicolas Lorrain; & le Chrift 
mort dans la derniére chapelle eft du Chev. 
d'Arpin . Les peintures du dome fon de, 
Dominique Perufien, & celles de la grande 
voute font des Orazj . 

En pourfuivant enfhite Ia route par la 
fpaticufe rie Pie, environnée de nobles, & 
delicieux jardins, & maifons de plaifance, 
parmi lefquelles celui du Cardinal Valen- 
ti, a-prefent de Sciarra, tient le premier 
lieu & en fuivant droit, on arrive è la 


Zola Porte Pie è PLa4. Liv, Le 


Anciennement cette Porte s” appelloit, 
Nomentana » enfuit de s.Agnès , è caufe du 
voifinage de l’Eglife de cette Sainte ; mais 
à prefent nous Pappellons Forze Pie , par- 
ceque Pie IV. la fit orner fur le deffzin du 
celebre Buonarroti ; mais étant reftée im- 
partaite,elle fut continuée par le Chev.Ber. 
nini,qui pourtant ne l’acheva pas . L’ancien 
Caftro Pretorio, c’eft a-dire le logis des Sol- 
dats Pretoriens étoit à gauche de cette Por- 
te, & oiren voit encore a droite les murs, 
qui s’etendent en dehors: & è quattre mil. 
les loin de la Ville étoit la fameufe maifon 
de plaifance de Faonte affranchi de Neron, 
& où ce perfide Empereur fe tîa foi-méme, 
Par ici étoit aufli le jardin de Seneque, 
d’ Ovide, de Quintius, & de Martial, dont 
il loîe lui-méme les vins pretieux , A peine 
forti de cette porte on voitle Jar 


KO U K NE E. - iss 


Jerdin, © Maifon # Plaifance Patrice. 
Pl. 191. Liv.X.. 


Parmi les avantages eftimables de cette 
tres-noble maifon de Campagne ; elle fe 
lode beaucoup d’avoirrecî, & logé la nuit 
du 3. novembre 1744. le Roi des deux Sici. 
les, aujourd*hui invincible Monarque d’E- 
. fpagne ; & de fervir è-prefent de lieux de 
recreation a Notre Saint Pere le Pape Cle- 
ment XIV. Suivent après les Jardins Lane 
cellotti, Bolognetti, & d’autres, enfuite 


L’ Eglife de S. Acnìs hors des Murs. 
Planc. 103. Liv. VI. 


On croit, que cette Eglife a été aufli batie 
par Conftantin le Grand è l’inftance de Con- 
itance fa focur,ou felon quelques uns, fa Fil 
le, pour faire honneurau fepulchre de cette 
Sainte. Par la durée des fiecles cette Egli- 
fe a eu befoin de differentes reparations ; 
avec tout cela elle relte aujourd’hui moitié 
enfevelie , & retournée de l* autre cotè op- 
pofé è la route moderne ; de forte que par 
la porte laterale 01 defcend 36. degrés, 
fur lesquels on voit plufieurs monumens 
autiques, & facrés. L’Eglife a deux rangs 
de Colomnes l’un fur l’autre , qui foutien- 
nent la nef du miliea. Honorius I. , qui 
vecit en 630., y fit le mofaique de la tribu» 
ne, & le ciboire de léton doré, que Paul V. 
fitenfuite en marbre , avec quattre colon- 
nes de porphire , auffi renouvella-t-il le 
pretieux autel,, où repole le corps de cette 

Nz Salina 
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Sainte Vierge, & fit faire la ftatàe d’ alba- 
tre, & d’asathe avec du metail doré par 
Nicolas Cordieri . Il y a quelques colon» 
nes de la net, qui font admirables, étant 
cannellées, & d’ un marbre très-rare; mais 
beaucoup plus admirable encore eft 1" urne 
de porphire, ot a été long tems ce gage fa- 
cré,que l’on voit maintenant dans le Tem- 
ple voifin fait en forme ronde, converti è 
prefent en 


Eglife de S. Coffance. Plane. Sufd. 


A’caufe des figures, qui reprefentent des 
Entans jouants avec des grappes de raifins, 
gravées fur la merveilleufe urne de por- 
phire, que l’ on voit ici dans la principale 
niche, on l’a appellée par erreur [e fepul- 
chre de Bacchus, & le Temple de Bacchus, 
& méme parceque dans fa voute on y voit 
des Enfans pareillement avec. des raifins, 
& des inftrumens & les ceuillir, le tout mis 
en mofaique groffier . Le Temple eft d'une 
fisure fpherique avec un dome au milieu 
foutenî par 24. colomnes de granit, qui 
pour étre inegales entre elles , ont donné 
licu de penfer, qu'il avoit été erigé fur un 
autre plus ancien pour fervir de fepulchre, 
ou bien de baptiftaire aux denx Conftances, 
l’ une Soeur, & l’autre Fille du grand Con- 
ftantin. Ce qu'il yadecertain, c’eftqu' 
Alexandre IV. vers l’ an 1256. le dedia en 
I’ honneur de s. Couftance . Il y avoit en- 
core là deux grands chandeliers de marbre 
blanc taillés d'un excellent gout faits BE 
È 
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le fufdit Alexandre IV., & placés à-prefent 
dans Ie cabinet des chofes rares 2u Vati- 
can, Celui-ci, & l' Eglife de-s. Agnès font 
fous la conduite des Chanoines reguliers du 
s.Sauveur. Au-bas de la vallée on voit des 
riines, que l’ on croit étre de l’Ippodrome, 
ou manege de Conftantin, & après un mille 
de chemin , le Pont Mammolus , De là re= 
tournant promptement è la place des quate 
tre tontalnes, on voit a droite ie 


&3. Palais Barberini. Planc.36. Liv. Il. 


Urbain VIII. fit ce magnifique palais fut 
le deffein du Chev, Bernini, qui donna des 
preuves de fon grand talent dans la diftri- 
bution des differents efcaliers, & des ap- 
partemens ornés de fuperbes Statùes anciene 
nes, & modernes, & de peintures infignes, 
pete lesquelles on admire le lointain de 

a grande fale peinte par Pierre de Cortone,, 
dont on voit des eftampes . Au devant de 
celui-ci il y a un petit Obelifque Egyptien 
couché par terre, qui devoit étre élevé dans 
le jardin pour fervir d’ ornement è la faga- 
de pofterieure du méme Palais, bari felon 
quelques uns fur les rîines du Palais Roval 
de Numa Pompilius, & où ont été les trois 
chapelles appellées le vieux Capitole . 


Eglife de S. André Apdtre des Ecoffois.Liv.AX, 


Sur la rile Felice, & au-devant du fufdit 
Palais, Urbain VIII. erizea cette Eglile» 
avec le College, & la dedia è ce s. Apotre , 
comme protetteur de cet infortuné Royau. 

Me. 
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me, Dans la chapelle è droite un Polonois 
va peintle tableau, & Nicolas Lorrain. 
dans celle à gauche 3 mais le martyre du 
Saint furle grand autel eft de l’ecole du 
Bourguignon . A près quelques pas vient la 
très-vafte 


Place Barberine , ou Pale fivine, P1.36. Saf@, 


La delicieufe fontaine , qui orne cette, 
place, fut une idée du Chev. Bernini, mais 
executée par d’ autres. Sur cette place, 
repond 


84. L’ Eglife, & Couvent des Capacias . 
Plonc. 132, Lio, VIL 


Le Cardinal Frangois Barberini Capucin ; 
& trere d’Urbain VIII erigea ce Couvent, 
& cette Eglite fur le deffein de Felix Cafo- 
ni de concert avec le P. Michel Capucin . 
Dans la premiere chapelle è droite il y a le 
tableau de s. Michel Archange, de Guide, 
Reni. Dans la feconde s. Fraagois eft de 
Muziano. Dans la troififme la transfigura= 
tion eft de Marius Balafli ; dans la quatrie- 
me la priere au jardin eft de Baccius Ciare 
pi; & s.Antoine dans la derniere eft d’ An- 
eré Sacchi. Sur le grand autel il y a las 
Conception peinte par le Chev. Lantranc, 
& fous l’autel on conferve le corps du grand 
Philofophe s. Juftin Martir. A’ coté de cet- 
te méme grande chapelle on voit un tableau 
avec s. Frangois peint par Dominiquin. 
I)ans la premiere chapelle de l’ autre coté 
ily alas, Vierge avec un s, Evéque, ou- 

vrage 


) 
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| viage du fufdit André Sacchi. La naiffan- 
ce duSeigneur dans l’ autre eft du fufdit 
| Lanfranc ; Le Chrift mort eit de Camafici, 
s. Felix eft d’Alexandre de Verone; & dans 
la derniere il y a la converfion de s. Paul, 
de Pierre de Cortone. Au-deffus de la por- 
te on voit en carton la copie de la celebre 
petite barque de s. Pierre peinte par Giot. 
to, & faite en mofaique dans le portique 
de la Bafilique Vaticane . D’ici tournant 
fur la riie è main gauche du Couvent, on 
voit à droite l’Eglife de s. Bafile avec l'Hos 
fpice des Moines de Grottaferrata è & un 

peu après il y al’ 


Ss Lglife de S.icolas de Tolentin. Liv.Sufa. 


Celle-ci fut batie par le Prince Pamphili 

l’ an 1614, fur le deffein de Jean Bap. Ba- 
ratta, eleve d’ Algardi, & eftornée des 
marbres , de ftucs dorés , de peintures, & 
de bafreliets. S. Nicolas de Bary dans la, 
premiere chapelle è droite eft de Philippe 
Zanneri , & les lateraux font de Jean Vene 
ture Borghefi ; le tableau de la chapelle 
fuivante eft de Lazare Baldi ; les peintures 
de la troifiéme font de Pierre Paul Baldini, 
mais le tableau de l’ autel eft de Guercin , 
s.Jean Baptitte fur I’ autel de la Croix et de 
Baciccio, & les ftucs font d’Hercule Ferrata, 
qui a fait en marbre Dieu le Pere, & s. Ni- 
colas au maître autel 3 la Sainte Vierge a 
été faite par Dominique Guidi , & les An- 
ges par le fufd. Baratta, le tout fur le def= 
fein d’ Algardi. Le dome a été ROME 
oli 
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Coli conjointement avec Giraldi, l'un, €& 
l’autre de Luques, & les angles font de 


Baldini 5 mais le tableau fur l’ autel eft de 


Guercin, & toute la petite chapelle du.coté 
droit a été peinte par Romanelli..S. Agnes 
dans la Croix eft la copie d’ une autre de 
Guercin, & les ftucs font de Ferrata, La 
trés-noble chapelle, qui fuit, eflf un ma» 
gnifique deffein de Pierre de Cortone, qui 
a peint la petite voute & qui a été fon-der- 
nier ouvrage a frefque , n’ayant pas méine 


| pi la finir, Cirus Ferri fon eléve l’acheva. 


s 


e bafreliet de l’ autel qui reprefente las 


très-Sainte Vierge de Savone , que l’on ho= 
nore avec le titre de Mere de Mifericorde, 
eft de-Cofme Fancelli , la ftatue -de s. Jean 
Bapt. eft'Ìde Raggi, & celle de s. Jofeph, 
d'Hercule Ferrata, :«& les bafreliefs fous l’ 
orgue font de Baratta . Dans le Couvent il 
y a des Religicux Reformés de s. Augultin . 

On affure, que le Cirque de Flora était 
dans cette vallée, .& on en voitencore la 
torme, & les.ruines d’un Temple dans la 
Vigne Mandolfi pas loin de la 


Porte Salarae . Planc. 3. Liv. I. 


Cette Porte a.changé plufieurs fois de 
nom, elle conferve cependant le plus ufité; 
il y avoit auprès le champ fcelerat, ainfi 
appellé, parcequ’ on y enterroit vivantes 


les Vierges Veftales, qui avoient profané | 
leur virginité, tant les Gentils avoient cela. 


en horreur , quoique d’ ailleurs affez difflo- 


duts ; & infames par tous les vices ; & puife 


“que 


ai 
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que la fon&ion, avec laquelle ils enfeve. 
lifoient ces miferables, n’eft pas moins ci» 
rieufe , qu’ exemplaire , je ne veux pas ne» 
gliger d’ en donner un petit detail . 
Premierement ils degradoient, & de-. 
pouilloient des-habits de Veftale celle , qui 


| fe-trouvoit en faute, & enfuite on la liolt 


| n) PIVAS 5 
| £ar une bierre, le vifage couvert de fagon 


quelle ne pouvoit ni voir, ni OUIr, On la 


il 
] 


conduifoit par le milien de la Ville 5. le 
Peuple |’ accompagnoit avec un filence, & 
une trifteffe fi grande qu’ il n° eft pas pofli- 
ble de penfer, ni de fe reprefenter une cho= 
fe plus lugubre, & il n'y avoit dans ces 
tems=là aucun fpe@acle, qui tint toute la 
Ville dans une fi grande afflii@ion, que ce 
jour-la . On la conduifoit de la forte au 
fufdit champ fcelerat, où. l’on avoit deja 
creufé un tombeau fouterrain, tait en gui- 
fe d"une petite chambre, avec deux creux , 
ou petites fenetres ; dans l’ une il y avost 


| ame petite lampe allumée, dans |’ autre un 


vafe de terr: avec un peu d’eau, dulait, & 
du miel mélés enferable , & par terre uns 
pauvre petit lit. Lù les Miniftres delioient 
la coupable , le premier Prétre enfuite reci. 


toit quelques paroles fecretes, tenant tou- 


jours les mains elevées vers le Ciel, puis 
it la conduifoit par une echelle de bois les 
yeux bandés, & le peuple par compafficn 
tournant le vifage enarriere , il la pouffoit 
dans le tombeau, où elle reftoit vivante . 
Enfuite le méme Prétre retirant è foi |’ e- 
chelle, couvroit la bouche de la fepultuze 
N avec 


è 
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avec une groffe pierre; & tous ceux, qui 


ètoient prefents, y jettoient de la terre, & 


rangoient tellement le champ, qu’ on n°en 


voioit aucune marque . La plus grande pare, 


tie du Peuple paffoit ce jour la dans la tri- 
fteffe , & dans des pleurscontinueles. C’eft 
ce qui arriva è Porphirie, è Minucie, & Se- 
itile , à Emiliane avec deux compagnes, & 
a plufieurs autres Vierses peu prudentes. 
C’ eft avec cet horrible chatiment, que les 


Gentils puniffoient la Virginité vendue :. 


peine rigoureufe è la verité , mais jufte , 
comme en parle fort au long Plutarque, 
dans la vie de Camille. | 


Outre cela on puniffoit encore quelque. 
fois ceux , qui les feduiffoient: Tite-Live. 


rapportant , que Lucius Canifius Chancel- | 


lier du Pontife, du nombre de ceux, qu'ils 
appelloient moindres, dans lesComices , 
où le Pcuple fe raffembloit, tut condamné 
par le fupreme Pontite è pafflèr par les ver- 
ges > de maniere qu’ il tomba. mort parmi 
les coups . 

Et quoique le deshonneur de Pauline n’ 
alt pas lieu ici, puifque c’étoit un Femme 
noble, & chafte ,, toujours eft-il, que les 


feduQeurs , quoique Prétres ,, comme nous . 


Je dirons au nombre 148., turent mis z 
mort, & leur Temple abbatà ; Tant étoit 
grand le zele de l’honneteté dans ces tems, 
quoique affez ‘peu eclairés, & feulement 
reglés par une decence naturelle. Deux 
mille au de la de cette porte il y a le fa- 
meux Pont du méme nom de la Porte, avec 


les 
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les celebres infcriptions taites par Narfetes 
Capitaine «le I° Empereur Juftinien, & un 
demi mille le. 


Jardin & Maifoa de Plaifance Albani. 
Planc. 190. Liv. X.. 

Cette maifon de plaifance eft très-noble,. 
& d’ un prix ineftimable ,. & fait beaucoup 
d’ honneur au Cardinal Alexandre Alba 
ni, qui l’a conftraite avec une generofi. 
té, & une induftrie au-deffus de toute ex. 
preffion . Elle contient ua grand: nombre 
de monumens antiques , de ftatues, de bu- 
{tes, de bafreliets, d’infcriptions, de co- 
lomnes, & tant d'autres choles rares, & 

al fe 

pretieufes, difpofées avec un fi bel ordre;. 
qu'il caute un agreable étonnement d'en 
voir feulement le nombre, d: méme que 
la difpofition, & la beauté de cette maifov 
de Campagne. C° et pourquoi je paffe fous 
filence tout le refte , quelle Led@eur pour= 
ra mieux voir par lui-méme . De là retour-. 
nant de nouveau dans la Ville parla méme 
route, on voit à droite le. 


86. Jardin ® Maifon de Plaifance Ludoviff è. 
Pl. 159. Liv. Sufdiz. 

Le Cardinal Ludovifi neve de Gregoi= 
re XIV. erigea cette delicicufe- maifon iur 
Je deflzin de Dominiquin, laquelle dans 
fes très.agreables allées eft tort-ornée de 
ftatues, de buftes, de bafreliefs, & de, 
marbres antiques d’ un grand prix , de mé- 
me que les deux petites. maifons 5° mais il 
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fera plus aif$ de s’en rapporter è la rela» 
tion du Gardien , que de tracer ici toutes 
ces raretés, Il y avoit ici couché par terre 
un Obélifqué, que nous avons vi couché 
proche la Sainte Echelle, & que l’on eroit 
avoir été des jardins de Saluftius , qui 
etoient ici, & qui étoient d’ une fi grande 
maguificence , qu’ ils fervoient de lieu de 
recreation , & d’ amufemens très-gratieux 
aux Empereurs mémes. De là retournant 
a la Place Barberine on voit dans la petite 
rile a cote de I' horologe des Capucins 


37. L' Eelife de S. Ifaore . Plaza, Liv. VI, 


Cette Eglife tut erizée versl’an 1622. 
par des Religieux retormés de s. Francois 
de la Nation Efpagnole fur le deffein de, 
Charles Bizzoccheri : mais enfuite on y a 
étabii un College de Religieux Obfervan- 
tins pour la Nation Hibernoife. Dans|’E- 
glife il v a des tableaux tort-remarquables; 
les cpoufailles de la s. Vierge avec les late- 
raux de la premiere chapelle è droite font 
Je premier ouvrage de Charles Maratta; les 
peintures dans la feconde font de Pierre, 
Paul Baldini; La Conception avec l’Entant 
Jefis dans la petite chapelle eft ui trés-bel 
ouvrege du fufdit Charles Maratta, & les 
fculptures font du fils du Chev, Bernini . 
S.Ifidore fur le grand autel eft d’ André 
Sacchi. S. Auguttin, & s. Francois dans la 
petite chapeile laterale font d’un Efpagnol. 
S. Antoine de Padoue avec les lateraux eft 
de Jean Dominique Pervfien, mais les lue 
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nettes font d* Egide Alé Liegeois; & le ss: 
Crucifix avec leslateraux dans la derniere 
chapelle font de Charles Maratta . Or re- 
tournant à la riie Felice, 01 voit a gauche 


L’ Eglife de S. Daephonfe . Pl123. Liv.VIL 


Les Ausuftins dechauffés Efpagnols bàti= 
rent cette B@life cn 1619., enfuite elle as 
été renouvellée fur le deffein de Louis Pae 
glia Sicilien, dans laquelle il y a la naifw 
fance du Seigneur en bafrelief, faite par 
Frangois farnommé le Sicilien ; aux còtés 
di srand autel il y a des peintures très-bien 
executées. Eu fuivant fur la méme rile Fe 
dite, ‘vient avdnome 


L’ Ezlife de S. Frongoîfe Romaine . 
PI. 125. Liv. VII. 

Un peu après on trouve cette petite Ex 
elife renouvellée en 1614. par les Trinitaî. 
res Italien, qui y ont fait un hofpice avec 
la refidence du Procureur de Cour. Ce qu'il 
y ade particul ier dans cette Eglife, c'ett la 
s.Vierge avec les Anges pente par Francois 
Cozza. Un peu plus loin ii y a ie 


sv. Palais dela Reine de Pologne. 


A? | extremité de la rie Felice è gauche 
s'eleve ce Palais, erigé par les celebres pein. 
tres Thadée, & Federic Zucchari pour leur 
propre habitation, où ils firent des belles 
peintnres è trefque, & quoique è l’extericur 
it n° y ait rien de partait , que le petit por. 
tique & l’entrée, ila cependant fervi d’haa 

bitze 
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bitation à Marie Catherine Reine de Polo« 
gne . De l’autre còté de la rie iuit 


59. L’ Eglife de la tres Sainte Trinité fur 
le Mont Pincius . PI.128. Liv.VII. 


Dans la plus belle fituation de ce Mont 
tres-celebre Charles VIII. Roi_de France e- 
rigea cette Eglife l’an. 1494. PI inftances 
de s. Francois de Paule, pour y établir de 
fes Religieux de cette Nation, & enfuite 
elle tut achevée par d’autres Souvrains, & 
particulierement par Louis XII. , qui fit la 
grande voute de pierres legeres, qu'il avoit 
fait venir de Narbonne, & embellit les cha- 
pelles de differentes peintures. Les hiitoi- 
res de s. Jean Bap: dans la premiere chapel» 
le è droite font toutes de Baptilte Naldini ; 
s, Francois de Sales dans la feconde eft de 
Fabrice Chiari; & celles de la troifiéime cat 
été defisnées par Daniel de Volterr:, & 
peintes par fes eleves. Les hiftoires, qui 
font dans les.arcs du deffus, & les prophe- 
tes fur lespilaftres, font,comme ca le croit, 
du méme Daniel; & celles de la voute font 
de Marc de Sienne, & de Pelerin de Boulo- 
gue. La Nativité de la s.Vierge eft de Biz- 
zerra E{pagnol, & le maffacre des Ianocents 
a été peint par Michel Alberti.S.Michel Ar. 
change dans la chapelle fuivante cit de Do- 
minique Corvi, & les peintures de la voute 
font de Paris Nosari. Suivent deux autres 
chapelles, entuite il y a la naiffance du 
Siuveur avec d'autres peintures autour, qui, 


pour étre anciennes, font d’ un bon gout. 
Dans 


. 
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Dans la croix il y a la chapelle de s. Fran». 
gOIS, & au maître autel la très-fainte Tri- 
nité accommodége avec une architectnre, 
proportionnée , taite de ftuc par Moafieur 
Jean Champagne , & aux cotés deux Sta- 
tues , l’une de s. Francois de Paule, l’autre 
de s. Louis Roy de France ; dans la petite 
chapelle è gauche ily a las.Vierge avec fon. 
Fils, & s.Jofeph peints par Piccione, & 
dans l’autre è droite il y a la Conception.e 
peinte par Frideric Zuccheri . Dans cet. 


autre còté de la Croix on voit en haut dif= 


terentes hiftoires de la s.Vierge toutes pein- 
tes par Perin de Vaga ; mais 1” Afomption. 
avec les Anges, & les ApOtres fut commen= 
cée par Thadée Zuccheri, & enfirite ache= 
vée par Frederique fon frere ,. qui fit les 
Prophetes & ce qui eit autour . S. Marie. 
Magdelaine avec les peintures dans les lu=. 
nettes, & 2 la voute de la chapelle de ce. 
coté là ,., font de Jules Romain, aidé par 
Jean Frangois fon beau-frere; mais la pifci+ 


ne probatique , & la refure@ion da Lazare 


font de Perin de Vaga .. La depofition de la 
Croix dans la chapelle fuivante: eftun cu 
vrage renommé de Daniel de Volterre, & 
eft eftimé pour le premier après celui de 
Raplracl, qui eft & s. Pierre Mossorio. ; les 
autres peintures font'aufli du méme; y avant 
travaillé pendant fept aus. L’Annonciatio:n, 
& la creation du Monde, Adam, & Eves 
peints dans la chapelle , qui fuit, font de 
Cefar Piemontois; & au-devant la naiffance 
du Seigneur, & les peintures de la voute , 

& des, 
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& des piliers font de Paul Cedafpe Efpa= 
guol. Le Crucifix dans la derniere chapelle 
avec les autres peintures eft de Cefar Nee 
bia, & le tombeau de Perin avec deux en- 
fans eft un ouvrage de Lorenzetto . 

Il ya d’ autres peintures dans le Cloitre 
du Coavent. La Canonization de s. Fran 
gois eft un des premiers ouvrages du Chev, 
d’Arpin. Quelques hiitoires de ce còté-1à , 
& a l’entrée de la porte font de Jerome 
Maffei ; & le Saint, qui guerit un malade, 
peint fur la porte, qui conduit è |’ Eglife, 
eft da Cher. Roncalli ; differents autres 
faits duSaint font de Paris Nogari; & quand 
il fut reqù par le Roi de France , & autres 
peintures aupres font de Jacques Speranza. 
La vie du Saint à maia gauche tut peinte 
par Marc de Faenza, & les portraits des 
Rois de France foat d’Avancin Nucci. 

Dans tes dortoirs d’ ea haut il y a quel- 
ques peinturesfaites a point de viiz, qui de 
pres femblent des paylages, & de loin re= 
prefentent des figures , faites par le P.Jean 
Francois Niceroa relizieux de cet ordre . 
Or laifint ce Covent nous pafferons au 


9o0,Jardin, © Aaifen de Plaifance Medici 
fur le Mont Pincius. P1188.liv.X. 


Aprèsavoir fiivi le fort-beau, & grand 
chemin, en partie couvert d’arbres ON | 
voit ce magnifique jardin avec une fonta!Ne 
d’eau perpetuelle, qui pour étre fur le haut 
du jardin, au pied d’un Obelifque EgyptieN, | 
ci eft beaucoup plus admirable, Ge Pe na 
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delices fut conftruit par le Card. Ferdinand 
Medici, enfuite Pape du nom de Leon XLI, 


| qui avec une très-grande magnificence l’ora 


| na de ftatues, & bafreliets antiques. 


Dans la fagade de la maifon il y a des 
ftatues de marbre, & de Porphire avec plu- 
fieurs bafreliets, & dans le Portique on voit 


| dans des niches fix ftatues, que l’ on croit 
| étre des Prétreffes de Romulus . Le lion è 
| droite eft ancien , & l’autre eft un ouvrage 
| moderne de Flaminius Vacca. Dans les ap- 
| partemens enfuite il ya des excellentes 
| peintures,& dans la gallerie, & dans les por- 


tiques d’ auprès differentes ftatues de mar. 


| bre,& de metail avec d’autres raretés; & fi 


vous vous adreffez au Concierge de ces mer- 
veilles, il vous montrera, où logea ’Em- 
pereur Joteph II. & Leopold Grand Duc 

e T'ofcane fon frere , venus à Rome ene 
mars de l'année 1759., du tems que le faint 
fiege étoit vacant, & que les Cardinaux é« 
toient au Conclave . Et il vous montrera 
encore où habita s. Cajetan, & où on de- 
fcend a 1’ aqueduc de l’ eau Vierge. D’ ici 


“fi oa veut fortir par la grande porte latera- 
le, & marcher fur la rîe è gauche, on ars 


bi 


. LI 
riveadla 
Porre Pinciane . Pl.2. Lio. I i 


- Le masnifique Palais, que Pincius Sena- 
. LI o °» A 
teur Romain avoit ici près, donna peut-étre 


le nomà la Colline, & à la Porte méme. 
Les commodités , & les magnificences de 


ce Palais, étoient fl grandes, que Bellifaires 
: O Ca. 
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Gapitaine de l’Empereur Juftinien le chofit 
pous fa demeure , & c’eft ici qu'il commis 
ce crime enorme contre s. Silvera Pape . 
Ses ornemens étoient fi pretieux, que Theo 
derie Roy des Goths, en ayant enlevé les 
marbres, les tranfporta è Ravenne pour or- 
ner le Palais de cette Ville. Avangant hors 
de cette Porte, è gauche on voit le celebre 


91. Jardin, © Maifon de Plaifance Borghefe. 
a Pl. 189. Liv, X. 


Scipion Borghefe nevcu de Paul V. eri- 
gea cette vafte campagne , & fa très-noble 
maifon toute ornée de bafreliefs , & d’auti. 
quailles en dehors, & au-sdedans d’une infi- 
nité de ftatues , & ‘de buftes antiques, & 
modernes d’un très-grand prix , avec d’ au 
tres raretés , des tableaux, & des peintures 
infignes, qu’ 4 peine une demie journée 
fuffiroit pour les obferver, & un volume, 
pour les defcrire, c’eft pourquoi il faut s’en 
remettre au fcavant, & complaifant Con- 
cierge.Et fi on vouloit jouir des charmes des 
allées, & des fontaines, des delices des jar- 
dins, & bofquets avec des lacs, & des dife | 
terentes efpeces d’animaux, on y pafferoit — 
bicn du tems. Or pour ne pas nous y arréter 
d’avantage , nous fuivrons nòtre route vers 
l’autre grande Porte, qui repond aux murs 
de la Ville, & nous obferverons le celebre 


0%. Mur Toru. Planc.1. Liv. I. 


Celui-ci clt une groffe partie des anciens 
murs de Rome, taits par Aurelien, qui pa- 
roit 
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toit prét a tomber par terre; & cependant 
il étoit deja dans cet état du tems de Belli- 
faire, qui voulant le remettre en meilleur 
&tat de defence contre les ennemis, qui 
‘alors menagoient Rome, tut affurt par les 
Romairs, que l’Apotre s. Pierre avoit pris 
la detence de cette partie de la Ville; c’eft 
pourquoi il la laiffa fans detence , & fans 
garnifon ; mais les ennemis firent quelque 
tentative de ce coté-la, comme le rapporte 
| Procope en parlant de la guerre Gothique . 

Avant de fortir de cette contrée, & de 
finir la feconde journée, il ne fera pas hors 
de propos de montrer'les avantages de la 
fameufe maifon de campagne, que le Grand 
Pompé acheta après avoir detait les Armee 
niens, lesParthes, les Affiriens; & méme 
Mitridate vers l’ an 692, de Rome, puifque 
plufieurs fages antiquaires la placent dans 
cette contrée , Elle étoit d’ une fi grande 
etandue , qu'elle Étoit divifée en fuperieu- 
re, & inferieure, contenant des jardins fu= 
perbes, & delicieux, des fontaines, & des 
petites maifons ornées de chofes de très 
grande valeur: de forte que, peut-étre, 
pour cacher fon nomd'’acquereur, il la fit 
acheter par Demetrius fon affranchi, & fon 
favori, qu’il aimoit beaucoup è caufe de 
fon induitrie , quoique fouvent par une in. 
folence outrée , il abufoit de fa fortune, de- 
taut affés ordinaire des ames viles, quand 
elles fe voient emploiées avec preference 
par des prands Perfonages ; en forte qu'elle 
s'appelloit communement Maifon de De- 
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metrius au:raport de Plutarque. Il y avoit 
là des Colleges; c’eft-à-dire, des lieux de 
divertifemens , & d’exercices, & des jar= 
dins très-etendiîs, qui méme felon qu’ ens | 
parle AfcaniusScoliaftes, étoient divifés en. 
fuperieurs, & en interieurs, Cè qui a occa= 
fionné pluficurs conteftations parmi les an. | 
tiquaires , qui étendoient les inferieurs juf- 
qu’au Champ de Flore , où Pompé avoit eu 
fa pauvre maifon avant fa fortune ; & cela: 
parcequ’ils.n’ ont pas bien obfervé la fitua- 
tion, qui de ce coòté-là depuis la Porte Pin- »| 
ciane eft baffe , & le mont Pincius jufqu’ è » | 
1’ Eglife des Minimes, & méme la maifon 
de plaifance Medici occupe le lieu le plus 
haut, où pour la bonté de l’air, Pompl? a- - | 
voit une magnifique malfon, comme en 
conviennent plufieurs antiquaires des plus 
exalts ; c’ eft pourquoi les delices ;: qui 
étoient unies è celle-ci, s'appelloient fupe- 
ricures, & celles du bas, fe nommoient in- 
feriures:, 


» 
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E ne fera pas peu abreger notre 
® A 

route, fi ayant fini nòtre fecone 
e L f 

de journée affez près de la Por- 

«ES te du Peuple, nous rentrons par 
(A 

Ja méme pour commencer notre troifiéme 

® so LI i; 
*. jourriée depuis cette Place par la rie è la 
® 7 i) ® 

* droite du Cours, qu'on appelle a-prefent 


; 93 Re du Babovin . 


, © Une laide ftatue, qui eft couchée fur une 
*fontaine, a donné ce nom à cette fpaticufe, 
«& noble riie , qui va droit fous le bas du 
— Mont Pincius, qu’on appelloit autretois les 
jardins de Naples, mais qui aujourd’ hui 
font tousoccupes de nobles , & grandes 
.maifons, de Palais, d’ Eglifes, & de Cou= 
vents. En premierlieu on trouve è droite 


94. L° Eglife de s. Atbanafe, © le College 
1 des Grecs . Pl.162. Liv.9. 


Gregoire XIII. crigea cette Eglife, & le 

| College pourTa jeuneffe de la Nation Grec- 
que » afin de ne pas laiffer perdre |’ ancien 
rit, & le ceremonial grec, & pour leur ap« 
| prendre les fciences . Jacques de la Porte en 
fit le deflein, mais la fagade de l’Eglife eht 
|: de Martina Longhi, &les peintures font de 
|» Francois Tibaldi, Le college a été renou= 
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vellé depuis peu, Dansla derniere petite 
site è gauche il y a le magnifique 


os. Theatre d’Aliberti , dis des Dames 


Il a pris ce nom de foù Auteur, qui avec 
une tr*s-grande fpiendeur, & une propor= 
tion magnifique le diftingua de tous les au- 
tres, qui foat prefcntement è Rome delti= 
nes pour les Draimmes en mufique . 

Dans cette contrée, que l’ on appelloit 
anciennement ies jardins de Naples, étoit, 


comme on le croit, Ila Naumachie de Dos 


mitien, qui étoit fi ample, qu'elle avoit 
plus de quattre mille palmes de circonte- 
rence, & où fe reuniffoit une fi grand@®> 
quantité d’eau, que comme dans une 
on y taifoit des combats navals pour le di- 
vertiffement du Peuple Romain, & en 
me tems pour exercer la jeuneffe Romailte 
a taire la guerre par mer. A’ peine le com- 
bat étoit-il fini, & les valffeaux retirés, que 
toute l'eau dans un inftant difparoiffoit au 
grand, & agréable etonnement des fpea- 
teurs ; & afin que la terre tut d’abord defe< 
chée , elle étoit toute couverte de fable , 


pour v reprefenter enfuite les jeux des gla=-| 


diateurs: Cette quantité d’eau venoit peut-. 
étre du Mont Pincius, qui @ ici proche è. 
puifque l’on voit dans la vigne des Augus. 


ftins de s. Mazie du Peuple deux admirables 
refervoirs, dont l’un eft long de 18; .palmes, 
large de 45.,& haut de 18.,& l’autre eft long: 
de 50. palmes, & large de zo., qui fe rem» 
pliffoient d’ can è propos paruntrès-long. 

cont 
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conduit fouterrain, qu’on ne fgavoit pas » 
où il avoit foa embouchure. Oncroit donc, 
que cette Naumachie étoit dans le lieu, 0ù 
cit à-prefent la 
96. Place d° Efpagne , Pl.40, Liv. IL 
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(i. Aprèslafufdite rie’ du Babouin, on voit 
| s'elargircette magnifique Place , qui pour 
\_eétre la plus fpatiecule, & la plus commode, 
eft auffi la plus trequentée , & la plus ha- 
|» bitse par les étrangers, & les Illuftres voia- 
| geurs aufli ya-t-il de nobles logemens, des 
| Traiteurs, & des guides pour les antiquités 


97. Elcalier © Fontaine de la Barcaccia. 


| De cette méme Place on monte le grand 
|  Efcalicr fait par un legs d'un National Frane 

gois fous les aufpices du Roy très.Chretien 
i LouisXV.,fur le deffein de Frangoisde Sane 
| ti,afin derendre plus aisé , & plus maje- 
(1 Mtuenx l’accés de l’Eglile de la tres-fainte 
O 4 Tri- 
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Trinité des Peres Minimes Francois, que 
nous avons deja vù fur le Mont Pincius.Aux 
pieds on voit une. fontaine faite par Berni. 
ni par ordre d° Urbain VIII., & parce qu’ 
elle elt aste en forme de barque, elle eft 
appellee Barcaccia . [ 

Cette charmante rile, qui commence ici, 
£ fuit droite jufqu' au College Clementin, 
elt appellée des Conduits, par rapport aux 
anciens conduits de l’eau Vierge , que l’on 
a cru vainement pafler ici; & enfuite jufqu' — 
au Chateau s.Ange, elle s’appelle de /Ours.® 
Au commencement de celle-ci il y a è droi- 
te le Palais de Vl’ Ambaffadeur de Malths j 
& au-devant celui de Nunez , qui eft trés- 
magnifique , Retournant enfuite fur laffinès 
me Place , on voit a droite le è 
93. Palais d’ Elpazne. Plane. 40, Liv. IR 

Ce grand, & magnifique Palais étant de. 
ftiné pour la refidence des Ambaffadeurs , 
& Miniftres du Roy Catholique, ilya là. 
de nobles appartemens, méme pour toute. 
la famille. Le Cardinal Trajan Aquaviva 
du tems de fon Miniftere y fit un noble, 
theatre, pour y chanter des compofitions 
en mufique les jours des Fétes Royales, & 
orna la chambre d’audliance avec des ftucs 
dorés , & des peintures a frefque faites par 
le Chev. Marc Benefial. 


99. College d: Propaganda Fide, 
Plonc. 164. Lio. DA 


Ce grand College repond egalement fur 
la 
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la dite Place, & il a été commenseé en 16522+ 
par Gregoire XV., pour pourvoir aux 
befoins, & aux acroiff:mens de la toi Ca- 
tholique 5. & fous Urbain VII. il fut eri- 
gé icifur le deffein de Bernini. Qua y pla» 
ca desecoliers. de differentes Nations. O- 
rientales , afin d’y apprendre les fcien- 
ces, pour porter enfuite., & repandre dans 
ces paîs-l4: la foi Catholique . Borromino 
acheva eniuite cet edifice, & fit dans las 
rile è gauche cette capricieufe fagade avec 


"I Eglife, qui repond dans. le College & .il 


y a de bonnes peintures . La converfion 
de s. Paul dans la premiere chapelle è droi- 
te eft de Charles Pellegrini, mais fur les 
déffcin de Bernini. S, Charles, & s. Philips 
p: Neri dans la feconde font de Charle Ce- 
fi; & les Rois Mages fur le grand autel 
font de Geminiani ; les peintures au-deffus 
font de Lazare Baldi. Les. Crucifix de l° 
autre coté eft du fufdit Geminiani ; Les 
ss. Apotres avec les Filets font des Copies 
de Vafari, & les peintures de la chapelle 
fuperieure du College font de Jean Venture 
Borghefe . Outre une riche Bibliotheque , 
ilya une Imprimerie avec toute forte de 
Cara&eres pour les langues Orientales. En- 
tre celuisci, & l’Eglife de s. André dalle 
Fratte on voit au haut de la riie l° 


100. Eglife, © MonaNere de S.Jofepb 
a Capo le Cafe, PI. 145. Liv. III 
Cette Eglife s'appelle 4 Capode Cafe, c’ett- 
a-dire aux confins des maifons,parteque dans 
Sa les 
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les ficcles paffés les habitations de Rome n° 
alloicat pas jufques-là , Elle fut erigie en 
1550. avec le Monaftere par un Prétre Efpa- 
gnol de la Congresation de l’ Oratoire de 
Rome, pour les Carmelites dechauffées. Au 
bout de 38. anselle tut renouvellée, & aug- 
mentée par le Cardinal Marcel Landi, & tut 
ornee de fameux tableaux . Celui d1 pre» 
mier autel è droite eft de Lautranchi ; ce- 
lui du grand autel eft d’André Sacchi; celui 
du troifieme autel eft d’ une Religieufe du 
meme Monaftere . S. Therefe peinte è tre- 
fque fur la porte du Monaftere eft du dit 
André Sacchi,retouchée eufuite par Charles 


Maratta, è caufe qu'elle avoit un peu fou? 


fert; mais s. Jofeph fur la porte de l’Eglife 
eft de Thomas Luini. 


101.  Eglife de S. André alle Fratte. 
Plago. (iaia 


Cette Eglife a pris le nom des haies, & 
clotures des jardins , qu’ il y avoit ici dans 
les fiecles paff8s; elle tut poffedée quelque 
tems par la Nation Ecoffoife 3 mais enfui. 
te ce Royaume ayant abandonné la Foi Ga- 
tholique, en 1555. elle fut cedée aux Re= 
ligieux de s. Frangois de Paule . Mais O- 
&avius du Butalo a refait cette Eglife avec 
les revenîs, que la fufdite Nation avoit 
laiffés, fur le deffein de Jean Guerra ; mais 
chacun peut s’appercevoir, que le dome, 


& le clocher font l'ouvrage de Borromini, . 


qui par malheur font rettés impartaits . L' 
architetture de la très-noble chapelle de, 
s. Frane 
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s. Francois de Paule eft de Barigioni, & les 
deux Anges avec les fimboles de la paflion 
du Sauveur font un ouvrage , & un don de 
Bernini. Le tableau de s. André Apòtre fur 
le grand autel eft de Lazare Baldi, & le 
lateral è droite eft de Francois Trevifani, 
& celui è gauche eft de Jean Baptifte Leo= 
nardi. Les peintures è frefque dans la tri» 
bune , & le d6me font de Pafchalin Mari- 
ni. S, Anne fur l’autel dé la Croix en ova- 
le et de Jofeph Bottani. La premiere cha. 
pelle è droite,où font les fonts baptilmaux, 
a été peinte par Giminiani, & les lateraux 
‘l’un eft de Marc-Ant. Bellaria, & l’autre 
de Tacovacci ; le tableau de la fecande 
chapelle eft de Cozza, qui a tait auffi ce« 
lui de lachapellc au.devant ; Les peintu- 
res 2 trefque dans la derniere font, comme 
on le croit, d’Avancin Nucci. A” còté de 
la petite perte laterale il y a le tombean de 
Nicolas Simon des Ducs de Baviera, mort 
à Rome en 1734, & danscelle qui eft de 
I’ autre c6té, il y a celui du Roi de Maroc, 
converti è la Foi Catholique en 1733.,enful- 
te mort ù Rome en 1733.; au pied de las 
grande porte il y a deux tombeanx avec 
des fculptures ; celui de la droite en en- 
trant eft du Chev, Queiroli , & celui de la 
gauche, de Pierre Bracci; La peinture dans 
la voute de la Sacriftie eft de Jaques Tri 
ga : & dans le cloitre il y a fa vie du Saint 
peinte par Cozza , par Giraldi, & autres 5 
mais s. André è genoux el de Jean Lane 
franchi 


Egli= 
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Eglife de S. Jean in Campo Mertio . 
Plane. 128, Liv.VII. 


Dans la riie au-devant de la dite Eglife, 
avant d’arriver au Monaftere de s. Silveftre 
in Capite, ilyal’ Eglife de s. Jean, dite 
in Campo Aalartio è dediée ùa-prefent è la 
s. Vierge par les Religieux dechauffés de la 
Merci, qui la pofedent, Il y a là des pein- 
tures de Paris Nogari, de Jacques Stella, 
& d’autres modernes, que nous laifferons 
pour fuivre promptement nòtre voiage: En 
reprenant donc le chemin auprès de la dite 
Eglife de s, André, fuit le 


10%. Collese MNasareen , Pl.168. Liv.IX. 

Ce college a pris ce nom du Cardinal Mi- 
chel Ange Tonti, qui le tonda , étant Ar- 
cheveque de Nazarette, & auffi parcequ’il 
avoit dedié la chapelle è la s. Vierge fous 
le titre de Nazarette. Il étoit auparavant 
fur la montée de s. Oauphre , mais des no- 
bles penfionaires s' y raffemblant, & en 
‘grand noinbre , il fut tranfportè ici, & bi» 
iti dans le palais meme du Fondateur. Dans 
la cour de ce College, & du Palais au de- 
vant onvoit les anciens aqueducs de l’eau 
Vierge, après ilya | 


L’ Eglife des SS. Anges Gardiens . 


Cette Eglife, fut erigée par une Contrai. 
. rie de pieux Fideles fur le deffein de Felix 
de la Greca; mais l’Archite@ure de la Cha- 
pelle du maitre autel et du Cav, sila ; 

dle 
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& le tableau elt d’Hiacinthe Brandi , le fa-. 
bleau de la chapelle a main droite eft d’ un 
eleve de Charle Maratta & s.Antoine de Pa- 
doue dans l’autre chapelle eft de Luc Gior- 
dani. A maia droite de cette Eglife il ya 
le Palais Alberoni, où il y a une gallerie 
peinte par le Cav. Jean Paul Pannini. D' 
ici en avangant vers la Place Barberiney, , 
on trouve a gauche 


L’ Esglife de S. Marie de Conflantinople . 
Pldne. 175. Liv, IX. 


La Nation Sicilienne avec les fecours du 
Roy Catholique Philippe II. , & du Cardi- 
nal Simon Tagliavia, vers l’an 1515. erigea 
cette Eglife en l' honneur de la s. Vierge 
fous le titre d’ Idria, comme nous l’avons 
dit ailleurs , Titre, qui étoit très-celebre, 
& ancien dans la Ville de Conftantineple ; 
mais aujourd’hui par ignorance le Peuple 
lui à donné celui de Conftantinople. Il y 
a là des chapelles ornées de marbres, & de 
peintures. Le tableau de s. Frangois Xavier 
dans la premiere chapelle à droite elt de. 
Jean Qualiata . S.Rofalie dans l’autre eft de 
Jean Valere de Bologne ; $. Conrade dans 
celle au devant eft d’ Alexandre Vitale ; 
S..Leon Pape dans la derniere eft de Pierre 
du Po. S.Agathe, & s.Luce dans les late- 
raux », font de Francois Ragufa. Il y a la un 
hofpice , qui lui eftuni, pour les Pelerins, 
& un Oratoire pour les Confreres affociés . 
De: là entrant dans la petite rie au dévant 
de celle-ci, on trouve à gauche |’ 

; 103. Egli- 
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103. Eglife de S. Nicolas in Arcione. 
Planc. 104. Liv. VI. 


On croit, que cette Eglife a pris ce nom 
de l’anciene Place A4rcbizzonio , changée 
enfuite par corruption en celui i2 Arciore . 
Elle eft une paroiffe ancienne fous la con. 
duite des Religicux Servites, qui |’ cat re- 
nouvellée, & orn“e de diverfes peiatures . 
S. Antoine de Padoue fur le premier autel 
a gauche, & s. Frangois fur le fecond, font 
d° un eleve d’ André Sacchi. S. Nicolas, & 
s.Philippe Benizi fur le grand autel font de 
Pierre Sigifmend de Lucque.S.Laurent dans 
ia chapelle de Î’autre coté eft de Louis Gen. 
. tile; celui de l’autre eft du Chev., d’Arpin; 
le dernier ell deMaratti; & les peintures de 
la voute font de Jofcph Pafferi, qui a peint 
auffi les entans du grand autel. 

A’gauche de cette Eglife, & fur la rie ap. 
pellé Rofella ily a uncautre Eglife dediée è 
s. Marie des Neiges, avec un hofpice des 
Feuillans de Ia Congregation de France; & 
retournant è drcite, on trouve dans la fe- 
conde petite riie le College, & l’Eglife de 
s. Jean des Maronites, De la reprenant le 
chemin par la rie a gauche du s.Ange Gar= 
dien, on voit le Palais Pamphili jadis Cor- 
naro, & un peu après è droite, le Palais 
Colligola, où il y a de particulier un Efca- 
lier fait en limagon fur le deflein de Borro- 
mini, & enfuite il y ala 


104, Fon» 
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104, Fontaine de Trevi. Planc.104, Liv.VI. 


EEE ===> eZ ZZZ == \ 


IIZA.LILI 


TETTO 


La fource de cette magnifique Fontaine . 
eft très-celebre, d’autant plus qu’une jeune 
Fille l’ayant indiquée aux foldats Romains, 
| qui en cherchoient, ils lui donnerent le 
i nom d'eau Vierge, qui enfuite pour fes 
| très-bonnes qualités fut conduite è Rome 
avec beaucoup de magnificence par Marc 
| Agrippa, beaufrere d’ OQavien Augufte . 
Elle prend fa fource dans la ferme de Solo» 

i neà huit mille de Rome, Sa Fontaine, ou 

| pour mieux dire, fon baffin n° a pas tou- 

| jours été, où nous le voions à-prefent, mais 

| auprès des thermes de ce grand Citoien Ro- 

i main, Mais enfuite fes conduits s’ étant 

i ruinés parle tems, Nicolas V. futle pre- 

| mier, qui la reftituat è Rome, & qui eno 

| fit ici la Fontaine; & enfin Clement XII. 

| avec des trais immenfes ayant fait raccom- 

| moder les conduits, a fait faire cette sini 
: e 
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Bap. de Bologne . s. Carmille eft de Gafpar 
Serenarj Sicilien ; les peintures de l’ autre 
autel font de Palma ; le tableau du maître 
\autel elt duP. Barthelemi Morelli du mé- 
me Ordre ; celui d’auprès eft d’ un ecolier 
de Palma ; & le dernier eft de Louis Sca= 
‘isamuccia . Il y a de belles peintures dans 
la voute , ouvrages de Gheraldi, & de né 
i me dans la Sacriftie , 


105. Eglife de S. Vincente ,,& S. Analafe 
I deliezi Piane, zo. Lio, VII. 


Au devant de la fufdite grande Fontaine 
18° éleve cette Eglife, qui elt la patoifie Pa- 
pale, deffervie par les Clercs Mineurs Res 
\guliers, Sa magnifique fagade tut faite fur 
le deffein de Martin Lunghi le jeune par or- 
dre du Cardinal Jules Mazzarin , qui vou- 
loit faire également I’ Eglife, fi le temsne 
lui eut pas manqué . Le Saint Crucifix dans 
la premiere chapelle eft l’ouvrage de Pier- 
re de Pictri; & l’autre de Proccacia; & le 
troifiéme eft de Francois Rofa, quia tait 
auffi le tableau du grand autel, & celui du 
dernier ; mais le fecond eft de Jofeph de, 
Pelaro . De là marchant par la riie à gaue 
‘che, on pafle vite a la montée du Mont 
Cavallo, è droite du quel il y a l’anciea 
Couvent des Capucins, l’ habitation de la: 
famille Pontificale , & au devant la 


| 
| 


Pl 


106. Datterie Apofiolique. PL61, Liv.II - 


Urbain VIII. ayant rendue commoden. 
cette rie vers la Colline, y batit l’ habita-. 
È tion 


4 
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tion du Dataire Apoftolique avec les of | 
fices des Regiltres de toutes les-ex pedi. 
tions des benefices, & dignîtés Ecelefiaiti=. 
ques , & les habitations de quelques Mini-. 
ftres, & Officîers. De JA avancant par la. 
montée de la colline, anciennement appel-. 
lée , Clivo Salutare, c’elt-a-dire la defcen. 
te falutaire, on trouve le 


107. Palais Pontifical fur le Quirinal . 
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Cette Colline a pris ce nom du Temple. 
de Quirinus, dont nous montrerons bien: 
tot la fituation; è-prefent on l’ appelles: 
Monte Cavallo des merveilleufes ftatues Co.. 
loffales , que 1 on voit dans la place , en 
aftitnde de vouloir tenir en bride deux. 
grands chevaux, que le Grand Conttantin 
fit venir de la Grece è Rome, & placer 
dans fes thermes, qui étoient là voifines, | 
d'où Sixte V. les fit tranfporter pour orner 

| cet- 
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cette placc. Ceux-ci par l’infeription, que 
l’on voit au-bas, font croire, que ce font 
les ouvrages de Fidia, & de Praflitele , faits 
par émulation pour reprefenter Alexandre 
' Je Grand domtant fon Bucephale:mais com. 
‘me ces {culpteurs ont vecù long-tems avant 

Alexandre , on croit, que, ou ils ne repre- 

i fentent pas Alexandre , ou ils ont été taits 
par d’ autres auteurs plus moderies, que 
«ceux-là, dont ils fe font approprié le» 
nom, & le credit. | 
Le Palais Pontifical , que l’on voit ici, 

fut commencé par le grand Pontif Paul II., 
pour jouir de l’agrément de ce lieu, & de 
la bonté de |’ air; Gregoire XIII. le con- 
tinua avec magnificence fous la direQion 
de Flaminius Pontius Lombard, & enfuite 
QQavius Mafcherin fit le très-noble efca- 
lier en limagon , orné de colomnes, com» 
“me celui du celebre Palais, qui elit à Ca- 
prarola, fait par Jacques de Vignole. Le . 
portique , la gallerie , où eft l’horlose, & 
le noble appartement ont été faits par Do- 
minique Fontana fous Sixte V., & Clement 
VIII.; maisenfuite le tout fut achevé avec 
Ia grande fale, la chapelle, le double efca- 
lier , & la grande Cour par Charles Mader- 
ne fous Paul V.; Urbain VITI. le rendit ifo- 
lé , & Alexandre VII. y ajouta les appar- 
itemens pour la famille fur la rile Pie avec 
le deffein du Chev. Bernini, qui enfuite ont 
été portés jufqu' aux quattre fontaines par 
Clement XII. Ce magnifique Palais con 
tient une grande Cour entourrée de porti» 
Pa ques, 


da 
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ques, lo1gue de 150. pas, & large de 7;.A” 
droite il y a l’efcalier Royal à deux rampes, 
l’une conduit a la fale, & aux appartemens 
@1 Souverain Poatir, & l’autre è la Sale de 
la Chapelle Pontificale, où fe font toutes 
les ton&ions publiques par le Pape, & les 
Cardinaux, Dans le fond il y a l’efealier à 
limacon, & le grande horloge avec l'image 
de la s. Vierge, & l’ Entfant Jefus en atti 
tude de doaner la benediQion, bel ouvra- 
ge de Chzrles Maratti mis en mofaique , 
Dans les tales, & les galleries, dans les 
appartemens, & les chapelles fecretes, & 
encore dans la Sale royale devant la gran» 
de chapelle, ily a des peintures des plus 
excellens ouvriers de ces derniers tems, & 
en fi grande quantité , qu’ il feroit difficile 
de les rapporter dans ce petit traité ; c’eft 
pourquoi il iera plus aifé de s’en rapporter 
a l’expofition du Concierge, & a l’obferva» 
tion oculaire du Le@&eur. Enfuite parla 
grande grille d: ter, qui eft aux pieds de |° 
efcalier royab, on paffe au 


208. Jardin Pontifical . Planc.192. Liv.X. 


Urbain VIII, joiznit au Palais Quirinal 
se delicieux jardin, & applaniffant les col- 
lines, & rempliffuatles vallées , il y fit des 
eharimantes allées, & des tontaines, 1° en- 
vironanant d: fortes marailles en guife del 
baitioas. D’ autres Papes y ont fait des 
fontames merveilleufes, & des jets d’ eau 
artificicufement difpotés , pour baigner les 
fpeGuteurs inattentifs; & enfin Benoit XIV. 

n sl 
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y batit une petite maifon de repos fur les 
i deffein du Chev. Fuga , ornée de peintures 
modernes de Malucci, de Battoni, de Pan 
nini, & de M.Orizonte ; & de plufieurs au» 
tres chofes bien rares. Il eftà fcavoir, que 
| le fufdit Pape en 1744. le 3, Novembre re- 
cut dans cette très-noble maifon le Roi des 
| deux Siciles, aujourd’hui très-invincible» 
| Monarque des Eipagnes Charles HI. D° icì 
| retournant fur la place, on voit à gauche le 


109. Polais de la Corfulte . PI61. Liv AV. 


Clement XII. avec le deffein du Chevy. 
Fuga erigea fur la grande place du A/ozze 
Cavallo, ov Quirinaf le palais pour le Tri 
bunal de la Confulte, avec des appartemens 
pour le Secretaire, & fous Secretaire , & 
auffi pour le Secretaire des Brefs, & dans 
le rez de chauffée il y a fait faire des quare 
tiers pour la Compagnie des chevaux le- 
sers, & les Cuirafliers . 


110. Eelife, & Mcnaftre de S. Marie 
Magdelaine. Planc.192. Liv.VHII. 


A? droite du palais de la Confulte il ya 
le Monaftere des Religieufes de s. Domini: 
que , & 1’ Eglife de s. Marie Magdelaine , 
où il y a des peintures è trefque de Louis 
Garzi. Un peu plus loin il ya celui des 
Religicufes Capucines 53 dans I° Eglife des 
quelles Jacques de Conte a. peint les ta. 
bleaux des deux chapelleslaterales, Marcel 
‘Venufti celui du maître autel, & le Chew, 
‘Roncalli les peintures è frefque. . .. 
pi: En 
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Entre l'un, & l’ autre Monaftére il y 
avoit dans les fiecles paffés un ancien Tem- 
ple, qui tut depouillé de fes ornemens de 
marbre, & on en fit le grand efcalier d' A- 
raceli . Oa a cru, que c’etoit celui de Qui» 
rinas, erigé par ordre de Numa en l’hoi- 
neur de Romulus, qui voulut, que comme 
vainqueur des depouilles humaines, parmi 
les Dicux on l’appellat Quirinus , 


Rue Pie fur le Quirinal. Plano, 61. Liv. IV. 


Selon le fentiment commun des Antiquai- 
res, cette celebre Colline tira fon nom du 
fufdit Temple ; quoique quelques uns pen» 
feat, qu’ il l’avoit tiré des Quiriniens, qui 
étoient venus a Rome de Quire , Ville des 
Sabins, avec T'ite T'atius , qui y prit fes lo- 
gemerns l'an cinquiéme du Regne de Ro- 
mulus, quand pour fe vanger du rapt des 
Filles Sabines , il prit par trahiton la Ro- 
che, par ie moien de la Vierge Tarpeja ; 
quoique enfuite dans la plus grande chaleur 
du Combat ox fit la paix par le moien des 
mémes filles Sabines , deja devenues fem- 
mes desRomains . Et c’ eft pourquoi cet- 
te Colline fut la premiere » qui tut jointe 
a Rome , où les Sabins habiterent, & où 
Numa Sueceffzur de Romulas établit fa 
Cour, & y erigea auprès un Temple, avec 
trois cellules, ou pour mieux dire ; chapel- 
les, dont |’ une étoit dediée & Jupiter, l’ 
autre è Junon, & la troifiéme & Minerve , 
qu'on appella après, le vieux Capitole, pour 
les diftinguer de celles, que J'on fit enfui» 

te 
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te dans la méme forme, & de la méme mae 
niere dans le Temple de Jupiter Capitolin : 

Nous devons è la memoître du Grand 


| Pontif Pie IV. la magnifique rîe , que l’on 
i woit fur cette colline, droite, unie , & lon- 
i gue de plus d’un mille, & c’eft avec raie 
fon qu'elle en porte le nom. Ancienne“ 


ment on l’appelloit alre ferita, & ily 
avoit desedifices très-furprenants, comme 
nous avons deja vù par les materiaux , qui 


| en reitent, & nous pouvons encore en juger 


par ceux, qui étoient, particulicrement 
où eft à-prefent 


tir. L’Ecurie Papale. Plane.61. Liv. IV. 


Innocent XIII. fit demanteler quelques 
gros murs pour y conftruire la grande E- 
curie, qui tut achevée par Clement XIT, 
fur le deffzin du Chev. Fuga. Elle.ett divi. 
fée en deux Étages,. & peut contenit 128, 
chevanx,. & l’habitationx de tous les offi- 
ciers , Il y a auffi au rez-de chauffe le Quare 
tier Royal tout couvert de nobles porti». 
ques , & de grilliages de fer. Le jardin de 
la maifon Cologne eft tout auprès ; mais 
comme nous en parlerons, lorfque nous 
en ferons à ce palais, nous pafferons a.pree. 


fent & obferver le 
112. Palais Rofpigliofi. Planc.6.. Liv.IV. 


Celui-ci fut commence par le Cardinal 
Scipion Barberini fur le deffein de Flami= 
nius Pontius; enfuite il fut continue par 
le Cardinal Jules Mazzarini, & après ache- 

vÈ 
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vé fous d'autres, le Prince Rofpigliofi le 
poffede aujourd’hui . Il occupe une partie 
des thermes du Grande Conitantin, où ont 
été trouvées ces merveilleufes ftatnes avec 
destehevamx ; que nous avons vi fur la pla» 
ce voifine, & trois ftatues habillées è la, 
‘guerriere, que l’ on croit étre des Fils du 
‘pieux Empereur , deux qui font fur la pla» 
ce du Capitole , & l’autre dans le nouveau 
portique ‘de s. Jean de Latran È groffiere= 
ment faltes dans ces fems, ou. lestbea@& 
arts étoient en grande decadence . O voit 
dans ce palais d'excellents tableaux , par- 
mi lefquels dans le premier appartement il 
y 4 les douze Apòtre, de Rubens, l’ Enfant 
Jefus, d’Albani, Sani , de Dominiquin, 
les baccanales , pra Puffin, l’Aurore, deu 
Guide, & d’autres de Lanfranc, de Cortone, 
& de Maratti. Au devant de celui-ci ily a 


112,L'Eglife de S. Silvefire è Monte Cavallo 
Planc. 134. Liv. VIII. 


Cette Eglife étoit une ancienne paroifie; 
mais Paul IV. en 1555. l’ayant donnée aux 
Clercs Reguliers Theatins, ceux-ci par le 
fecours des bientaiteurs la renoavellerent, 
& l’ornerent avec des marbres, & diffe- 
rentes pelntures. Celles de ta premierco 
chapelle dediée à s. Silvettre Pape font d’ 
Avanzin Nucchi, de méme que celles de 
ia feconde; mais le tableau de l’autel eft de 
Jacques Palma Venitienj le tableau, qui 
fert d’ornement è l'image de la s. Vierge, 


dans la chapelle fuiv ante , eft d’Hiacinthe 
, Gee 
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‘Geminiani, & les peintures a frefque font 
de Cefar Nebbia. S. Cajetan dans la Croix 
eft d’ Antoine Barbelongue de Meffine ele» 
‘ve de Dominiquin j mais les ornemens fur 
des murs font du P. Zoccolino Theatin . 
“Les deux tableaux, qu'on voit a coté du 
grand autel ont été peints par le Frere Bar- 
thelemi de Savigliano Dominicain ; mais 
ayant laiffé s. Pierre imparfait, il a été a- 
chevé par Raphael d’ Urbin. Les peintu- 
‘res de la premiere voute font de Jean Alb 
berti, exceptés lss Anges, qui foutiennent 
les Armoiries hors de l’ arc, qui font de, 
€Cherubin Alberti; & les peintures de la 
“voute du choeur font du fufdit P. Zoccoli. 
no; mais les figures font de Joteph Agellio 
de Sorrente, & il y a encore d’autres pein 
tures de remarque . Le tableau de l’Affom. 
piion dansl’autre chapelle de la Croix elt 
un ouvrage de Scipion Gaetani, fait fur 
l’ardoife; Les quattres ronds dans les an= 
gles du dome font de Dominiquin, & les 
itatties de s. Jean, & de s. Marie Magdelai- 
ne font d’ Algardi ; mais le bufte en mar 
bre eft de Julien Fancelli . La Naiffance du 
Sauveur dans la chapelle fuivante eft des 
Marcel Venufti , & les peintures è frefque 
font de Raphaellin de Reggio ; S. Domini 
que, & s. Catherine de Sienne avec la 
s. Vierge dans l’autre chapelle font de Ma= 
riotte Albertinelli ; mais l’hiftoire de s.Ma- 
rie Magdelaine , & les peintures de la vou= 
‘te font' ducélébre Chev, d’ Arpin, & les 
payfages font de Palidore, & de Maturin 


Q de 
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de Caravaggio . Les psiatures de la dernie- 
re chapelle foat de Novari, & celles furla 
.grande porte, du Pere Calelli, exceptés les 


Anges au-deffous, taits par le P. Philippe: 


Galletti, tous deux Theatins. D'ici faivant. 


le chemin a droite, on trouve A gauche du 
carrefour le 


114, Jardin & Moifon de Plaifance 
Aldobrandini . 

Cette derniere partie du Mont Quirinal, 
que l’ on croit étre la celebre Colline Mu- 
ziale, fur laquelle étoit conftruit le Tem- 
ple du Dieu Fidio adoré par les Sabins, et 
appellée vulgairament IMozremagnanapoli , 
au lieu de dire Balnea Pauli, c’elteà-dire 
les bains de Paul, dont on voitici, com- 
me on le croit, les ruines auprès du jardin 
-du palais Ceva, toutes conftruites de bri» 


I 
I 
| 
| 
| 


ques en torme de theatre vouté. La Mai- | 
fon de ce jardin eft ornéx de bafrelieîs, de 


buftes, & de ftatues antiques, & mème de 


tableaux de Raphael , de Titian, de Leo» | 
nard de Vinci, de Correggio , de Jules Ro- | 


main, & de Caracci; il y a auffi une pein- 
ture fort-particuliere , ancienne , tajte è 
trefque , trouvée dans les thermes de Tite. 
Derc'ere celle-ci il y a l’ 

Eclife de S. Agatbe des Goths . Liv. III. 

Cette Eglife eft fort-ancienne , & étoit 
deja très-celebre des le tems de s. Gregoi- 
re le Grand, & étoit appellée in Subburra: 
imzis ayant été prophanée par les Goths, 
ce s. Pontif la reffaura, & la confacra de 


JloL- | 
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i nouveau. S.Leon III.la ceda aux Moines Be- 
i nedi@ins, & Gregoire XIII.a ceux da Mont 
Vierge, & elle tut renouveliée par le Cardi- 
nal Barberini, Les peintures de laTribune , 
& de la net du milieu font de Paul Perufien; 
les deux Saints avec l'image de Nòtre Da: 
i me de Mont Vierge portée par les Anges 
| font d’ Alexandre Francefi Napolitain , 
Au-devant de celle-ci, il y a celle de, 
s.Bernardin avec le Monaftére des Reli- 
gieufes de s. Francois, Le petit dome de 
IEglife a été peint par Bernardin Gagliar. 
di, le-tableau furla porte laterale elt du 
Chev, Baglioni, & les autres peintures des 
cotés , & de la vonte font de Clement Ma. 
joli; mais s.Heléne eft de Jean Vecchi . Re- 
tournant fur le haut, on voit à gauche 


115. L’Eclife, © Monaftere de S. Domini= 
que , © S.Sixte, Planc.149. Liv.VIl, 


arte: SU 


S. Pie V. erigea ce Monaftére pour les 
Religieufes de s. Dominique ; qui aupara» 
= vant 
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want ètoient proche l’Eglife de s. Sixtc aux 
Antonianes ; mais enfuite par rapport au 
grand concours des filles de Rome, méme 
de la premiere nobleffe , ce Monaftére tut 
augmenté, & l’Eglife bitie de nouveau fous 
Urbain VISI, fur le defein de Vincent de 
la Greca . La premiere chapelle & droite tut 
taite fur le deffcin de Bernini, & les ftatues 
de Jefus Chrift, & de la Magdelaine font 
une fculpture de Raggi. Dans la chapelle 
fuivante il y a s. Pierre Martir, peint a |” 
imitation de celui, gni eit è Venife, fait 
par Tizian. L’image de s. Dominiquè dans 
}’ autre chapelle eit de Mola. Les peintu- 
res de la voute de la tribune font de Canu. 
ti Bolonois ; la bataille, qui eft d’ un coté 
eft de Pierre Paul Baldini, & l’hiftoire au- 
devant eft de Louis Gentil, qui a fait aufli 
les autres peintures, Le Chrift dans la cha- 
pelle a gauche eft, comme onle croit, de 
Lantranchi ; le tableau de la chapelle vois 
fine eft d’° Allegrini. La s. Vierge dans la 
derniere eft de Romanelli, & la grande 
voute eft du fufdit Canuti, Il y a enfuite 


116, L’Eglife , © Monafiere de S. Catbe- 
rine de Sienne . Plane. Sufdite . 


Vers l’ an 1563. ce Monaftére fut ba- 
ti pour les Religieufes de s. Dominique , 
qui auparavant étoient dans le petit Mona- 
itére proche l’eglife de la Minerve, dans le 
quel s. Catherine de Sienne vecut, & mou- 
rut, c’eft pourquoi |’ Eglife fut dediée a la 
Sainte méme. Elle a été enfuite do 
ce 


Pai 
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Iée fur le Jeffzin de Jean Baptiflte Soria, & 


i ornée de marbres, de ftics dorés, & de 
differentes peintures : celles & frefque, qui 
font à la voute , font de Louis Garzi, & 
celles du deffous font de Jean Paul Tede- 
fco..Le tableau de s. Marie Magdelaine eft 
du Chev. Luti, & celui d’après eft du ftif- 
dit Garzi. Les trois Anges font de Jofeph 
Pafferi ; Le tableau d’après eflt de Blaife 
Puccini, & la peinture à ftrefque, de Vafco. 
nio. Le maître auteleft du defflein de Mel- 
chior Catà Maltois, qui a fait auffi s. Ca- 
thevine en marbre , & les bafreliefs des cò- 
tés font de Pierre Bracci, Les peintures la- 
terales , & celles du petit dòme font de 
Frangois Rofa; les deux ronds font de Gar- 
zi: La s. Vierz= du Rofaire, de Pafferi ; la 
voute delachapelle fuivante eft de Jeans 
Baptilte Speranza è & les peintures fous 
l’are font de Ruggieri, & les autres font 
de differents Auteurs. La-Fagade eft du 
«deffein de Jean Baptifte Roffi, & les ftatues 
dans le portique font de FrangoisRofii. 


117. La Tour des Milices. Pl.15 0. Liv.VUIII. 


Dans le Monaftere, dont nous venons 
de parler, on voit une grande Tour, batie 
felon quelques uns par Innocent III. de la, 
Famille Conti, pour la deffenfe du palais 
de fa Famille , qui étoit là : & feilon d’ au- 
tres par Gregoire IX. O1 la dit des Milices 
feloa lesuns, A caufe de celles de Trajan, 
qui étoient proche la place de cet Empe- 
reur; mais ce tut plutòt, comme nous le 


Q 3 di- 
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dirons dans peu. De la defcendant de ce 
A_.2 . 5 . . 

eoté, on voit dans le jardin du Palais Ceva 

les ruines des thermes du fufdit Paul Emi- 

Jius, dont nous avors deya parlé, & un peu 

après i incomparabie 


Le Senat, & Peupie Romain eleva cette 
grande Colonne au milieu de la place de 
Trajan en l’honneur du méme Empereur, 
& 01 y grava d’ une maniere admirable les 
taits de la guerre Dacique contre Dacabat. 
Elle avoit aufommet, felon quelques-uns, 
la ftatiie de métail doré du méme Em- 
pereur, & felon d'autres, fes cendres dans 
une boule de méme metail. Elle eft com- 
pofée de 34. pieces merveilleufes de mar- 
bre; c’eft-a-dire que le piedeftal en coa- 
tient huit, Ia bafe une » & le tuft de la Co- 
lonne 23., & le chapiteau une, en tout elle 
eft haute de 126. pieds, & on y monte 

jufqu° 
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jufqu'a fa cime par tto. degrés creufés dans 
le méme marbre , & regoitlalumiere par 
43. petites fenétres, Sixte V.l’ayant reftau- 
irée , & decouverte jufqu' à fon plan , y po- 
fa deffus la ftatue de s. Pierre Apòtre de, 
metail. La magnificence de la dite place , 
| étoit fi farprenante , quApollodor, qui en 
fut l’Archite@e, s’acquit tant d’ honneur, 
qu? il s’attira ia jaloufie, la haine 5& Pene 
vie d’Adrien fucceffeur è Empire , qui le 
| bannit indisnement, & enfuite le fit ty- 
i ranniquement mourir. Il eft certain, que. 
| c’étoitun ouyrage fi merveilleux parla 
i grandeur des colonnes, qui ornoient le 
portique, qu’ en resardant feulement la 
compofition d’une fi fuperbe fabrique , les 
etprits des fpedtateurs en reftolent tous 
interdits, y ayant des ftatiîes, qui repre- 
fentoient des hommes illuftres, des che= 
vaux de metail dorés, avec des boucliers, 
& des trophées militaires 5 tellement que 
Conftanze Fils de Conttantin venant a Ro- 
me, & allant voir cette place, refta fi éton= 
né de fa magnifique ftruQure , que parlant 
feulement du cheval de metail, fur lequel 
la ftatue de Trajan étoit affife, il dit, qu’ 
il avoit le courage d’en faire un femblable; 
mais Hormifdas lui repondit avec franchi- 
fe, qu’il talloit commencer par faire une 
ecurie digne d’ un parcil cheval.. 

Mais comme toutes les chofes materielles 
de ce Monde paffent aifement, celle.ci 
etant ruinée , le Pape Simmaque , & Boni- 
face III. en batirent trois Eglifes, trois 


Q 4 Tours 
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Tours, qui furent tondées fur les mîmes 
ruiaes, & parceque les foldats y lozoient, 
ni lesappella, des Afilices. 


119. Eglife du S. Nom de Marie . PI. 38, 
Liv.II., © P1.149. Liv.VIII. 


Sur la fufdite place il y avoit d’abord une 
petite Eglife erisée en 1312. par un Prétre 
dans fa propre maifon en I’ honneur dela 
s. Vierge, & de s. Bernard, & une Società 
de Fideles en avoit foin, lefquels ayant 
repandu la devotion au faint nom de Marie, 
en 170. erigerent une nouvelle Eglife fur 


le deffzin de M.Alifé Frangois, qui y fit- 


le double Dime, qui conviendroit bien è 
un grand Temple. Parmi les tableaux, il 
yenaunavec s. Anne peint par Auguftin 
Mafucci, & un autre avec s. Bernard de. 
Nicolas Ricciolini ; S. Jofeph eît d’ Etien- 
ne Pozzi, & les ss. Pierre, & Paul, de Lau- 
rent Mafucci. Au devant de celle-ci il y a 
le Confervatoire de s. Euphemie, pour les 
pauvres filles Orphelines, dont nous par- 
Jerons dans peu. 


120. Eglife de'S. Marie d©Aoresr, 
Plane. 38. Liv. Il. 


Cette Eglife tut erigée dans cette mîme 
Place fur une autre tort-ancienne en 1507. 
par une focieté de Boulengers Italiens fur 
le deffein d’Antoine de Sangallo ; mais le 
petit dome fut fait fur celui de Jacques du 
Duc Sicilien elére de Buonarroti. La pre. 
miere chapelle a droite travaillée en mo- 

falique 
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faique eltun ouvrage de Paul Rofetti, & 
l’ autre des Rois Mages peinte a trefque eft 
de Frideric Zuccheri, ou felon autres de 
Pomarancio . Aux deux cotés du grand au» 
tel il y a deux tableaux peints par le Chev. 
| Cefari, & deux Anges de marbre,. qui font 
d’Etienne Maderno ; mais s. Sufanne dans 
ila niche eft un infigne ouvrage de Fran- 
'gois Flamand, & s. Cecile eit de Julien 
Finelli, les deux. autres ftatues ont été faie 
tes par d’ autres maîtres. Le Crucifix dans 
la chapelle fuivante eft de Baldini; | An- 
| nonciation, & la Prefentation au Temple 
| peintes dans le dome font de Philippe Mi- 
| cheli, & la s. Vierge fur la porte cit, come 
i me onle croit ,. de Jofeph Chiari, A’ coté 
de cette Eglife ily al’ hopital pour les 
pauvres Boulangers, & puis è droite fuit le 


Palais Borelit. Plane. 64, Liv. IV. 


La facade de ce magnifique Palais resar. 
de fur la place des douze ApOtres, & fut 
erisée fur le deflcin du P. Paganelli Relia 
gieux Dominiquain ; mais étant reltè Im- 
parfait dès lors, on n° a pas achevée lana 
magnifique Cour 5 Aujourd’ hui de l’herita- 
ge Imperiali il a paff! au Cardinal Rezzo- 
nico ; & il y a là la Biblioteque publique, 
Imperiali, ‘ 


121. Polais Colonna . Plane. 63. Liv. IV. 


| Parmi les Palzis, qui repondent fur la 
Too des douze Apotre lut da C 
place des douze Apotres, celui du Conne» 
tabic Colonna tient le premier rang, non 
feno 
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feulement par la vafte étendue de fa tabri- | 
que, qui contient grand nombre de magni- 
fiquzs, & noòles appartemeus ; mais en= | 


core par les pretieux orn.mzns, qui le ren» 
dent admirable, & particulierement par 
l’incomparable gallerie vieiile »  & par la 
neuye, fi elle étoit achevée. Il ett très 
ancien, puifque il tut commencé par Mar. 
tin V., & fini par S'xte IV. Savonois, qui 
y donia ua fuperbe logement à André Pa- 


leologu» Empereur des Grecs. Jules IT. 


eveu de Sixte IV. y habita , & enfuite, 
s. Charles Borromé. Les appartemeans du 
bas font oraés de peintures de Tempefta, 
de Puffin, & d’autres ; & encore de ftatues, 
de buftes, & de bafreliers antiques . Les 
‘appartemens d’en haut ne foat pas feule» 
ment riches de tableaux, & meubles pre. 
tieux ; mais étaut depuis peu mis 2 la mo- 
derne, & notablement augmentés par le 
Cardinal Jerome Colonna, Qacle du Cen- 
nétable, on y voit des magnificences au- 
defflus de toute expreffion. C’elt pourquoi 
je renvoie mon cher Le&eur au Concierge 
qui lui rendra compte de tout avec beau- 
coup de complaifance . Mais qu'il n’oublie 
pas d’obferver le 


122, Jardin Cologna. Plane. 193. Liv. X. 


Ce très-echarmant Jardin eft fitué fur le 
declin-du Mont Quirinal, & du fufdit Pa- 
lais on y paffe fur quattre  ponts jettés fur 
la rie de la Pilotta. Il eft trés-remarqua- 


ble, non feulement pour l’ agrément des 
fon- 


e 


e 
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fontaines , des allées, & des ftatues; mais 
beaucoup plus pour le merveitleux marbre, 

qui eit par terre dans fa partie fùhperieure.; 
i ce marbreceft un morceau de trontifpice 
o excellemmenttravaillé, & parla grandeur 
i de fa mafle, il denote, que c’eft un refte 
‘a’ un Edifice tort-fuprenant. Quelques-uns 
i ont dit faufflement, qu’ il étoit dela Tour 
| de Mecenas, d’ où Neron regardoit bruler 
' Rome en jouant de la guitarre : D” autres 
.l’ont dit étre du petit Senat des femmes, 
| où elles s° afembloient pour confulter des 
i chofes de leur fexe, & du gouvernement 
' des filles; Mais le commun croit , qu’ il 
| étoit du Temple du falut, & les anciens 
| murs, qu’ on y voit, étoient, commelc, 
‘ demontre Serlius , une partie du méme edie 
| fice , qui commengoit du bas avec des ma. 

gnifiques efcaliers, & portiques, par lef- 

quels on montoit fur la Colline , peut-étre 
i pour aller aux thermes de Conftantin le 
Grand : C° eft pourquoi plufieurs ont cru; 
que tous ces ouvrages étoient du mme 
 Conftantin, comme aufli |” 


123. Eglife des SS.Apdtres. PI. 63. Lio.IV- 


Cette Eglife eft è droite du Palais Colon- 
na, que des Auteurs difent avoir été erigée 
par le Grand Conftantin auprés d’un de 
fes Palais. Ayant été retablie plufieurs fois 
| par les Papes, & les Gardinaux Titulaires, 
| Pie IT. la ceda aux Religieux Conventuels 
de s. Frangois, & le Cardinal Beflarion y 

batit le Couyent , & enfuite fous le Ponti- 
ficat 


| 
i 
| 
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ficat de Clement XI. l'Eglife fut rebatie fur 


e deffein de Frangois Fontana , y laifilanti 


.cependant de viaux le portique , & la faga- 
de avec les ftatues faites par le Cardinal! 


Brancato Relicieux du mme Ordre. Dans: 
. D & . . 
la premiere chapelle è droite il yaune 


. grand tableau avec la Conceptioa, & uni 
Saint en dilpofition d° ecrire , peint pari 


Igimace Sterna : Dans la feconde il y a la. 
Conception peinte par Conrade Giacquinto:: 


| 
[ 


Dans la troifieme toute orage. de mardr:s) 
preticux , ilyas.Antoine de Padone peint: 
A be] at : x e 1 Po PI I d dì fa 
par Benoit Luti, & les peintures du dome; 
10nt de Nafini de Sienne ; les deux ftatues; 


a l'entrée de la chapelle du Crucifix, une: 


elt d’Etienne Peroni, & l’ autre de Domi.! 
nique Guidi.Le tableau de l’autel du nalieu 


eft de Dominique Muratori, & celui è main 


droite eft de Pierre Lucatelli. Le tableau 


du grand autel eft du dit Muratori. S.Fran- 


n 


cois à l’autre chapelle è gauche eft de Jo- | 


f{eph Chiari; & les deux tombeaux font ;.) 
celui è droite de Jean Groffi, & l’autre a. 
ganche, de Barthelemi Ludovifi. Le tableau 

de la chapelle Inivante elt de Bermardin Pas: 
roufel, & celui de la derniere elt de Ser-li 
moneta. La verl(pe@&ive de la Sacriftie cit. 


de Sebaftien Ricci, & le tableau de la pe 


tite chapelle eft du P. Jofeph fils d’ André | 
Sacchi. Les peintures a trefque dans la | 
tribune, & la voute font les derniers o! 
vrages de Bacciccio Genois, & le deffein,; 
de la porte interieure eft de Philippe Jax! | 


varra de Meffine. Dans le petit cloître du 


Cond 


JOUR N EE. 2; 


Couvent on voit un grand vafe de marbre, 
qui fervoit d’ornement è l’ancien portique 
iait par Conftantia, & dans les corridors, 
differentes pierres , qui étoient dans las 
vieille Eglile. n 


124. Palais Muti . Plaùce.68. Liv. IV. 


A” droite du dit Couvent on voit le Pa- 
lais Muti, & un autre refte dans la petit riie 
contiglie , qui repond avec une nòble faca» 
de fur la place voifine , erigé fur le deflein 
de Mathias RoMlî . Le College des Couven. 
tuels repond fur cette place, & le jardin 
avec un autre Palais des Colonna , où en 
creufant les fondemens on a trouvé des fta- 
tues, & des mofaiques d’une valeur im- 
menfe . Les Antiquaires placent ici |’ an- 
cienne Place Szario , qui a donné fon nom a 


° L Eglife de la S. Croix des Lucquois . 
Ales, . LivoIX.. 


Dans la rile è droite du fufdit Palais on 
voit cette Eglife, qui d’ abord s’appelloit 
s. Nicolas ix porcizus, peut-étre par rapport 
aux portiques des fufdits efcaliers . par les 
quels on montoit ‘au haut de la Colline ; 
on l’appella enfuite s. Bonaventure des Ca- 
pucins, parcequ’ ils y avoient un Couvent: 
a-prefeat la Nation de Lusque l’ayant ob» 
tenue en 1631., on l’appelle de s. Croix des 
Lucquois. Le tableau de la B. Rita dans 
«la premiere chapelle è droite eft de Lazare 
Baldi ; La Conception , qui eft anprès, cit 
de Blaife Puccini 5 S. Fredian eft de Frans 

c018. 
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go's Tiutore ; S. Laurent Jultinien eft de I 
Dominique Muratori ; La s, Vierge avec | 
s-Jerome, &ic Francois dans la chapelle 
de l’autre c0t4, cit de 1’ ecole de Domini» 
quin;& les peintures du lambris de l’ Eglife 
font de Jean Coli, & de Philippe Gherardi, 

D' ici en pourlùivant le chemin è droi- 
te, 01 trouve d'abord la riiz, qui conduit 
a Monze Cavallo, & pliantà main gauche, 
quelques pas après, on voit en premier lieu 


L'Eglife, © Monafere de S.Marie de PHy= 
milite . PI. 144, Liv. VIII, 


Les Religicufes de s. Dominique habi- | 
tent ce Monaltére, & deffervent cette Egli- 
fe; qui eitorage de marbres, de ftucs do- 
rés , de fculptures, & de differentes pei» 
tures felon le defftin de Paul Mazucelli . 
Le bafrelier, que l’on voit fur la porte ex- 
teriture , eltun ouvrage de Vincent Felici 
clîve de Guidi, & lesffatues s qui font 
dans PPEglife , font d’Antoine Raggi. Les 
peintures de la chapelle è droite font de 
‘ ecole d’Allegrini, & le tableau du grand 
autel, & les autres peintures font de Nap- 
pi. S. Michel eft d’Allegrini , & les fcul- 
ptures de la derniere chapelle font de Ca- 
vallini. Après fuit 


125. L' Eglife, & Monaftere de S. Marie 
des Vierges. PI. Sufdite . 

Les Religieufes de s. Auguftin eurent dés 
l'an 1604. cette petite Eglife avec le Mo- 
naftere par le moien d’un Prétre de l’Ora- 

tol- 
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toire de s. Philippe, & l’ ayant rebatie en 
16.7. elles la de edierent à la Reine des 
Vierges. Elle eftornée de fuor 3 dies 
ftucs dorés, de fculptures, & de differen- 
tes peintures . Le tableau da grand autel 
elt de Geminiani, qui fit auffi les peiatures 
de la voute ; Celui de s. Marie Magdelaine 
cit de Mercati; les deux ftatues dans les ni 
ches font de Philippe Carcani, & les baf- 
reliefs, de Francois Cavallini, D’ici p. flant 
outre jufques è l’Oratoire de s. Marcel, & 

entrant enfuite dans la petite rile au- 
vant, on voit a gauche une image de EA 
sVierge > & un peu après arrivés a la place 
des douze Apotres, on voit le 


126. Palais Odefcalebi . Plane. 64. Liv.IV. 


Au devant de la fufdite Eglife des douze 
ss. Apòtres il y a ce magnifique Palais, au- 
trefois du Cardinal Fabius Chigi, erigé fur 

le deffein du Chev. Bernini; mais àa-prefent 
î ila paffé aux Ducs de Dicci g & ila 
| été augmenté de plus du double avec la, 
mme *relsicchure de Bernini, & il eft or- 
né de ftatues , de bultes antiques , & d’au- 
tres raretés. Mais le Cabinet des medail- 
| les, & cornalines de grand prix eft admi. 
, i rable, De là VERI pallé le palais Caraffa, 
| & entrant dans la rie è droite , avant d’ar- 
| river au Cours, ca trouve, 


|  L’ Eglife de S. Romuald , © l'Elofpice 
0 des Camuldules . 


| Le tableau de ce Saint , qui eft dans cet- 
\l (È 
ter 
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te petite Eglife, eftcelebre, puifqu’ il eft 
un des meilleurs vuvrages d’ André Sacchi, 
«uffi merite-t’-il une Oobfervation particu- 
liere. Il y a auffi la tuite en'Esypte peinte 
par Alexandre Turchi, & le tableau au de- 
vant eft l’ouvrage de Francois Parone Mila- 
nois, Retournant enfuite a la place des dou- 
ze ss. Apotres, & reprenant le chemin vers 
PEslife dee. Marie de Lorete, doat nous 
avons parlé, on voit dans la riie à droite 


327. L’ Arc du Palais de Venife . 
Pl.tis. Livi. 


Cet Arc eft apruié fur le Palais de la Se- 
renillime Republique de Venife , & -paffe 


{ur la rile de trois Rois vers la Perecchie .. 
Il rut erigé par Paul IT. pour la commodité 


des Soaverains Pontites , quand ils habi- 
toient ce Palais, afin que dins un tems de 


befoin ils puffent paffer au Caritole, mani. 


alors d’une grande Tour, que i’on voit en» 
core dans le Couvent des Oblfervantins. 
Depuis l’arc s° elarsit la gtande piace, & 
prend le nom de 


128. LD’ Eslife de S. Mare. Piane. Sufdite. 


Ln Eglife, que nous voîons unie au palais: 


de la Serenifime Republique de Venife, 


elt trés-ancienne , puifque les Hiftoriens , | 


rapportent, que s. Marc y fut ordonné 
Pré:re, lequel tut enfuite Pape du tems du 
grand Conftantin 5; c’ eft pourquoi 1’ ayant, 
lui-méme rebétie, elle Jui tut enfuite de- 
diée conjoinetement a s. Marc l’ Evangeli- 

He » 


| 
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fte . Gregoire IV. la refit entierement, & 
à trois nets, & avec des mofaiques dans la 
Tribune, Enfuite après diferentes repara- 
tions faites par les Souverains Pontites , & 
les Cardinaux Titulaires, Paul II, y joi- 
guit le magnifique Palais, dont nous avons 
parlé ailleurs, & enfin le Cardinal Ange 
Quirini Venitien i’ a ornée tours de mare 


\bres, en particulier le maitre Autel, où, 


l’on conferve le corps de ce Saint Pontite 
Titulaire , avec ceux de s. Abdo1, & Sen- 
ner Martirs Perlans, & les reliques du 
‘s. Evangelifte. Dans cette Eglife il y. a des 
peintures de beaucoup de confideratione . 
Celles à frefque dans la net du milieu font 
en partie de Frangois Mola, de Frangois 
Allegrini, & en partie de Jean Anse Ca- 
‘nini 3 mais les modernes font de Biccheraa 
rj, & les batailles font du P. Colme Jefui- 
te. Le tableau du premier autel eft de Pal- 
ma , & Tintoretto a peint les còt6s 53 Le 
fecond eft de Louis Gentile , & le troifieme 
de Charles Maratti , & le quatrieme du 
Chev. Gagliardi, S.Murc dans la chapelle 
du s.Sacrement eft de Pierre Perugien,& les 


‘autres peintures font de Boarguignon , qui 


-a tait auffi les lateraux de la tribune ; mais 
‘Te s. Evangelifte , qui eft au milieu, ett de 
Romanelli. Les tableaux des deux autels 
d’ après la Sacriftie ont été.peints par Mo- 
la; le troiiéme tableau eft de Cirus Ferri ; 
:S.Jean, & s- Marc dans la derniere font 
du fufdit Perugien ; les peintures laterales 
font de Maratti, & les fculptures des fepu!e 
ET. K chres 
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chres font de Raggi, de Fancelli, & de, 
Carca fi, & les ftatues de ftuc fur les colon- 
nes font de Pacilli, de Monaldi , de Brea». 
ri, & d’autres modernes . | 

A’ coté de cette Eglife il y a la chapelle 
de la s. Vierge erigée par un Ambafladeur, 
& ornée de marbres, & de ftucs dorés. L° 
image fur l’autel a été peinte par le Chev, 
Gagliardi de Caftel ; lesAnges, & les en= 
tans avec d’autres fculptures font de Phi- 
lippe Carcani; le tableau de la Nativité | 
de la s. Vierge cit de Jean Francois Bolo- | 
nois, l’Annonciation, de Jofeph Alberti ; | 
la tuite en Egypte , & I’ Affomption font 
d’ Alexandre Bolonois. Enfuite reprenant 
le chemin vers la rie au devant de la fufdi- 
te Ezlife de s. Marc , on voit è gauche l'O- 
ratoire de s, Gregoire le Thaumaturse, & | 
un peu après la facade de la 


—-————— 


129. Maifon de Pierre de Cortone . 


Qu' il ne paroiffe pas etrange, fl je tais 
mention ici de la maifon d’un Peintre d’ail- | 
leurs très-celebre, & méme très-excellent'| 
en Archite@Qure ; d’autant plus qu’on y 
voit encore à-prefent quelques pieces de | 
bonne architecture 3 Pour cela il ne fera | 
pas defagreable au feavant Lec&eur de con- a 
fiderer la grande tenétre , la grande porte, 
Je petit portique , & la cour, que l’ on 
voit reglés d’ordre dorique . Elle eft pla- 
cée dans la petite riic appellée Peracehia, 
’ où en tournant è gauche , on arrive è la” 


Bou- 
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Boucherie des Corvi. Planc.38. Liv. IL. 


Quoiqgu’ il n° y ait ici qu’ une très-petiv 
te place, il y a cependantun marché abon- 
i dant en toutes fortes de vivres . Il y a dif- 
i terentes opinions fur le nom de cette play 
ce, & quoiqu?il ne femble pas vraifemblae 
ble, qu’ il vienne de la maifon Corvine, 
qui ne devoit pas en étre eloignée , plu- 
| fieurs autres opinions , que l’ on rapporte, 
ne meritent pas plus de foi. Mais ce qui eft 
remarquable , c’ elt le fepulchre de Cajus 
Publicius Bibulus Edile du commun du 
Peuple , que 1 on voit dans l angle de la 
montée , que 1’ on appelle de Martorius , 
“avecune ancienne infcription, qui elt pref- 
que perdue , mais quia été rapportée par 

differents Ecrivains.. Enfuite marchant 
| par l’autre riielle d’auprès on arrive è lE 
glife, qui confervant fon ancienne peti» 
tefle, s’appelle de s. Lorenzole, où ilya 
| des peintures de Jean Alberti; & puis tour- 
inant a gauche, ily al | 
o) 
| Eslife, © Monaflere de SE Tprio, 

| Planc. 142. Liv. VIII. 


| En 1432. cette Eglife fut erigée avec le 
aMonaftére par une Dame Romaine de la. 
maifon Capranica pour les Chanoinefles de 
Latran, qui ont orngè |’ Eglife en 1582, 
avec des ftucs dorés, & des peintures. Cel 
"G de la chapelle de la s., Vierge font de 
"Balthafar Croce, les autres dans la chapel.=, 
‘le du s, Crucifix font de Jean de Vecchi; 

R 2 celles 


la 
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celles de la voute font de Marius Arconio, 
& le tableau du grand autel elt de Louis 
Garzi . 

Depuis celle-ci fuit lFEglife de s. Euphe- 
mie avec le Conf camini pour les pau- 
vres filles Orphelines , qui repoud au de- 
vana °Eglile du très-Saint nom de Ma- 
rie enfuite tournant à droite il yal 


Eelile de S. Marie in garupa Carleo, 
i Celle de S. Vibain Pl.102. Liv. VI. 


* Aux còtés de cette petite, & ancienne 
Eglite Paro:!ffiale s° ouvrent deux riles, une 
a droite, qui s'appelle des Conti, & Vl’ au- 
tie a n nommée Alexandrine , Or 
echi par la riie Alexandrine, on voit 
I* Eglite, & le Monaftére de s. Urbain. , 
crigée en 1264. pour les Religienfes de 
s. Claire, & enfuite fous le Pontificat de 
Clement VII, le Ven, Cardinal Baronius 
v introduifit des pauvfes filles du fufdit 


Confervatoire de s. Euphemfè , qui Vou- | 
laurent vivre religieufe ement fous la méme | 

{| 
regle de S. Claire. Le tableau de l’ Annoan- 


ciation a inain droite , elit, comme on. 
eroit de Maziani ; celui de s. Urbain, & 


d= s. Claire au oraad autel eft.de l' begla | 
du Chev. d’ Arpin, & s. Francois avec lesqh 


autres Saints cett d Oaavius de Padoue . 
O. appelle cette riie Alexandrine % Uri 
Curdinal de ce nom , quil’ ouvrit, & y bî- 
tit des maifous 5 Or vers le milieu on voi 
une belle ‘grande "porte avec deux colonnes 
su deffzia so & de la maifon de Flaminius 
Pon- 


| 
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Pontius; & au bout de la méme rise on voit 
vers le Temple de la Paix 


L’ Ezlife de S. Agarhe des Tifferands » 
Planc. s3. Liv. HI. | 


Cette Eglife s* appelloit anciennement 
jin Macello Murtyrwie y parceque lù auprès 
il y avoitle Temple de Tellure, où dans 
le tems des peefecutions contre les Chre- 
tiens on en faifoit une boucherie; & la tra. 
dition porte, que dans le puis, qui fe com. 
ferve dans cettegEglite , ci y a mis beau- 
coup de corps des ss. Martirs . Enfuite il 
fut confacré en Eglife en |’ honneur des 
s. Marie des Anses; mais après ayant été 
cedie en 1517. è la Confrairie des Tiflew 
rands, ils Ini doanerent le titre de s. Aga» 
the leur Prote@rice . Prefque contre celle» 
ci oa voit un trés-noble refte , quel’ ons 
croit &tre da Temple de Pallas orné admi- 
rablement : mais par malheur beaucoup 
ruiné, & enfeveli preflque è moitié , En= 
{uite pliant & gauche, on. volt 


L? Eglife des SS. Quirice © Julitte, 
Planc. 102. Liv. VI. 


|. Cette Eglife fut dedife aux deux Saints, 
} Merc, & Fils, Martirs; on nefgait rien 
de fon antiquité, fi non qu’ étant Collegia» 
le, & préte è tomber., Sixte IV. la renou- 
— vella, & lui donna un titre de Cardinal'; 
+ mais eniiite les Chanoines étant redaits è 
È un petit. nombre , Benoit XI. la donna 
” «aux Religieux de s, Dominique, Il yaau 
: grand 


% 
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grand autel un tableau de bonne main; 
s. Marie Jacobi avec s.Jean eft de Speran- 
za. Un peu plusloin è droite 01 voit 


L’ Arc des Pantani y © le Monaflere 
de DP Anmonciation. Pl.15 0: Liv.VIII 


On l’appelloit autre tois l’ arc Traafiroi- 


‘ve pour le paffaze qui yetaifoit le Peuple: 


Les admirabies colonnes de marbre can- 
nellées font, comme on le croit, de la ta. 


.meufe place, & de la Bafilique de |’ Em- 


pereur Nerva, non pas erigés parlui, puif- 
qu’ il n'a pas vecu plus d’un an Empereur,, 
mais par le Senat, qui les dedia & fon 
nom, pour conferver la memoire de fa 
bonté. Sur leurs ruines on erigea une Egii- 
fe, qui tut .l’abord dediée è s. Bafile, par. 
cequ’elle etoit defervie par les Moines de 
ce Saint, & enfuite par les Templiers; mais 
a-prefent elle eft unie è un Moaaftere pour 
les Neophites, qui veulent vivre fousia 
regle de s. Dominique; & l’Ezlife tut de- 
dite è la s. Vierge fous le titre de l’Annon- 
ciation, Le tableau & droite avec les lato- 
raux font de Confolano ; les peintures de - 
tout au tour font de Marc Tullius, & le ta- 
bleau du maître autel eft une copie de, 
Guide Reni . —_% 

Au devant de celle-ci il y a le Palais de 
Grillo avec la Tour, & la celebre fontaine 
de l’cau falubre. Et enfuite tournant en 


‘arriere vers la fufdite Eglife de s. Quirice, 4 


oi voit dans la riie , qui vient en face, un 
autre Tour, qu'on appelle de Conti, par- 
cequ' 
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cequ’ elle a été erigée par un Pape de la, 


| famille Conti; & pourfuivant le chemin 


un peu plus loin , il y a à droite le Confer- 
vatoire des pauvres filles Mendiantes., 

Là en montant à gauche vers l’Eglife de 
s. Pierre ir Vinculis , ou aux liens, Éétoit 
l’ancienne riie fcelerate , ainfi appellée , 
parceque Tullia fille de Serv ius VI. Roi des 
Rornaîns, par avidité de regner, n° hefita 
pas de tuer forni propre Pere , & enfuite, 
par une fierté inhumaine paffer avec fon 
char fur fon cadavre mort, & étendu par 
terre dans cette petite rite pour aller pren 
dre poffeffion de la dignité Royale. De là 


| pourfuivant le chemia vers le haut, on voit 


Bo 


e 


L’ Eglife de S. André in Portogallo . 


C’ eft par corruption , que cette petite 
Eglife fe dità-prefent i Porzogallo : an- 
ciennement pourtant on l’appelloit du nom 
de la contrée ad buffa Gallica , peut-étre & 
caufe des Cadavres des Gaulois enfevelis 
là après le maffucre, qu*en fit Cammille.. 
Cette Eglife anciennement étoit Paroiffe : 
Mais en 1607. elle fut cedée è la Contraîrie 
des Frippiers. De là tournant par la peti= 
te rite è gauche , on trouve la petite Eglife 
de s. Pantaleon, & enfuite fur la méme riie 
on voit à gauche l’ancienne Eglife de s.Saue 
veur aux Monts ; qui eft unie au Conferva». 
toire des Neophites. 

Eglife de S. Marie des Montis. 
Planc.169. Liv. IX. 


| Celle-ci futerigée vers l'an 1579, fur le 
dela 
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deffcin de Jacques de la Porte, è caufe, 
d’ ui miracle, qui arriva ici par l’ intercel=J 
fion de la s. Vierge, & méme avec les aw 
mones des Fideles elle tut pourvus de fut- 
fifants revenus pour le maintient du Culte 
divin, &elle prit cenom, parcequ’ elle 
eft batie au milieu de trois Moats. Elle eft 
ornée ‘de marbres, de ftics dorés , & de 
beancoup de peintures 5 Toutes celles de la. 
premiere chapelle è droite dediée à s.Char-. 
les, font de Jean de s.fean 3 Les Noce; 
de Cana cn Galilée , que l’ 01 voit fur la. 
porte, font duChev. Guidotti; La Pieté 
dans la chapelle fuivante eft une Copie de: 
Laurent de Bologne ; & la flagellation ett: 
de LaAance Bolonoiss Le Seisneur portant: 
la Croix eft de Nozari; La RelureQion aveci 
les autres peintures 2 trefque font de Jean! 
Bapt. Lombardelli ; Le peintures du grandi 
autel, & du dome font de Chriftophie Come. 
folano ; Le Couronnement de la s. Vierge, 
& la Vifitation de s.Elifabeth font de Bal-. 
thafar Bolonois. L’Affomptioa eft du Chev., 
Guidotti j La Nativité, de Muziani; Les 
peintures de la voute font de Nogari, &. 
les autres font de Ceiar Nebbia. L'Annoa- 
ciation dans la derinicere chapelle, & les. 
“autres font de Durant Alberti, & les peia- 
tures de la youte font da fufdit Confolano, 
A’ gauche de cette Ezlife ily a le 


College tour les Meopbites, & Cathecumene:, 
° | 

— Urbain VIII, erigea en 1635. ua College 

‘ fut le dèflein de Gaipar de Vecchi pour in- 
È itrul- 
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ftruire les Cathecumenes, & apprendre les 
lettres aux Neo phites. Dernierement la 
fuldite Eglife avec le College a été cedec 
aux Cleres dits Pieux Ouvriers . 4 
Dans la petite.riie au devant il y a V’'Eglix 
fe de la Conception, & le Monaftere des 
Religieufes Cappucciaes, où il ya un tao 
bleau de Romanelli; & dans la riie è coté I 


Eglife de S. Marie du Pafcolo. PI,37. Liv.II. 


Cette petite Eglife fut d’ abord dediés 
aux ss. Sergius , & Baccus, & étoit paroif- 
fe, mais à prefent par rapport è l'image de 
la s. Vierge elle a changé de nom, &ily 
‘a quelques Prétres avec le Refident de la, 
Nation Rutene. Les peiatures de la voute 
font de Ceccarini, & les deux tableaux la. 
teraux, d’ Ignace Sura. La Fontaine, que 
1 on voit fur la place, a été erigée par Six- 
te V, pour la commodite de cette contrée; 
1 & lariie de coté fe nomme des ferpens, de 
| Ja figure de ceux, qui feignent de foutenir 
un balcon. 

De là repremant le chemin par la riic de 
la nouvelle Suburra , on trouve une trés- 
petite Eglife dediée au s. Sauveur, que, 
Pon appelloit autre-tois des trois images; 
\ a prefent elle eft defervie par la Contrairie 
de s. Frangois de Paule, & on y conferve 
‘le corps de s. Severe . 


., Eglife de S. Laurent ia Fonte, © rie 
de la Suburra . sh 


O. appelle cette contrée la nouvelle Su= 
S bur- 
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burra pour la diftinguer de l’ancienne, qui, 
felon Nardini , étoit près de |’ Eglif(e des 
ss. Pierre, & Marcellin , & c eft pourquoi 
on mit Ià fur le coin une enfeigne taite cu 
marbre. La riie, qui fuit droite , conduit 
au Monafte re des.Luuccs Selci, & 2 s.Mar- 
tin aux Monts, & enfuite a la porte s. Lau-: 
rent; mais en tournant parla rile a gau- 
che audevant de la fufdite enfeigne, qui 
s’ appelle VZ272, 01 trouve en premicr 
lieu 1’ Eglife de s. Laurent #4 Fonre tort-ce-. 
lebre, parcequ’ elle tut érisée dans la pri-. 
fon de ce Saint, où Si Hyppolite Chevalier: 
Romain, cone a la fol par le s. Diacre,, 
fut baptife dans cette fontaine née ici mi- 
raculeufement, comme on le voit exprimé: 
dans le tableau , qui cit fur le maitre autel,, 
tait par Jean Bap. Speranza. , qui fit aufli le: 
reite des peintures, excepté uns. Evéque, 
& s, Frangois, qui font du Chev. d’Arpin; 
& les peintures de la premiere chapelle 
qui font de Cipolla . 


Eglife , © MonaFere de S. Laurent in Pao: 
nifperna . Plane. 152. Liv. VIII. | 


Depuis la fufdite Eglife en marchant è: 
droite, on appergoit en tace le jardin, &: 
maifon de plailance de Sixte V., A droite: 
on voit la Tribune de s. Marie Majeure, &: 
a gauche le dit Mo: naltere, & l’ Eglifle, +. 
Celle-ci tut erigée fur la place des thermesi 
Olimpiades, où le s. Diacre fut ròti fur le: 
gril, afin de conferver la memoire de for 
Martyre. La fondation de cette Eglifea. 
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eft beaucoup douteufe : Quelques uns la 
croient crigée peu après le martire da Szint, 
retablie dans le tems du pieux Conftantin, 
& confacrée par le Pontit s.Silveftre:d’Au- 
tres la difent tondee par Perpenna Quadra» 
zian noble Romain, parcequ’ici il avoit fa 
maifon,& par cette raifon elle a pris le nom 
de Ponifperza: Oa la trouve encore fouvent 
chès des Ecrivains Ecclefiaftiques appellée 
iv Formofa : peut-étre par fes richefits, & 
fes ornemens . Elle étoit d’ abord une 
des 20. Abbayes privilegiées, mais cn- 
fuite elle fut cedée aux Religieufes des 
s, Claire, & s. Brigitte la frequentoit fou- 
vent lors qu'elle étoit a Rome. A” prefent 
les fufdites Religieufes ont ornée |’ Eglife 
‘avec des marbres, des ftucs dorés, & des 
‘peintures. S. Claire dans la premiere cha- 
pelle eft d’ Antoine Nafli ; les ss. Crefpin, 
& Crefpinien dans I’ autre font de Jean 
Francois Romain ; La conception eft de 
Jofeph Ranucci . Pafchal Cati a pcint la ta- 
‘gade du grand autel ; S. Michel fur la porte 
de la Sacriftie, & l’Ange Raphael au devant 
font d’ Antoine Beccherari, qui a fait aufli 
le lontain de I Eglife ; & les peintures de 
la derniere chapelle font de Jofeph Mon- 
tanari . 4 

Or avant de finir cette journée il feroit 
fort à propos d’aller vifiter la Bafilique de, 
ce grand Saint, pnifque nous avons deja 
yifité fa prifon, & le lieu de fon Martyre ; 
@’autant plus que la riie Suburra, que nous 
avons laiffée, conduit droit à ce Sanétuaire, 
5 2 Cor 


Ld 
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Confervatoire des Viperefehes . 
Pl.160, Liv.I7HIL. 


Livie Viperefchi noble demoifelie Ro. 
maine erigea ce Confervatoire |’ an 1668. 
pour les pauvres filles orphelines, leur do- 
nant les aliments jufqu' à ce que elles fe. 
marient,c’eft pourquoi elles font fecourues 
avec des fubfides dotales., Marie Camille! 
Orfini princeffe Borghefe peu apres la: 
ftondation de ce Confervatoire fit batir: 
* Eglife , dediée en l’honneur de l’ imma» 
culée Conception de Notre Dame. 


Porte de S. Laurent. Planc.6. Lio. IL 


Marchant donc droit par la rile de la Su-: 
burra, & paffant devant le Confervatoire: 
de s, Francois de Paule, & enfuite palfé 
l’Arc de Gallien, è-prefent dit de s. Vite, 
dont nous avons parlé dans la feconde, 
journée è la pase 118. è caufe de l’Eglife,, 
2 laquelle eft appuié, on voit au bout de 
ia rlie, qui eft entre I’ Eglife de s. Eufe- 
be, & celle de s, Antoine , l’ ancienne 
porte de la Ville, qui s’ appelle de s. Lau 
rent, mais auparavant on |’ appelloit Ef- 
quiline, & Tiburtine parrapport au che. 
min, qui conduit à cette Ville, C’eft la qu? 
etoient les Boulevards faits par Servius Tul- 
lius IV. Roi des Romains pour la detenfe 
de la Ville, Il y avoitencore la les Prureoli, 
ou Sepultures des pauvres gens. Or avant 
de fortir, on voità gauche le chateau dé 
l'eau Felice fait par Sixte V., & après unu 

mil. 
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‘nille de marche fur le chemin en dehors 
on trouve la 


Bafilique de S. Laurent hors des Murs , 
Plane, 46. Liv. III 


— SS 


ii e e 
RO 


- Dans le champ Verano , où le s. Diacrs 
fut enterré, on obferve cette Saiate Bafi- 
lique bétie dans un lieu bas, & fablonaevx,, 
On croit, que le Gran Conftantin en a età 
le Fondateur ; elle a ét5 enfiite retablic, 
par differents Souyrains Poatites, & Orage 
de marbres, & de peintnres. Elle a trois 
nets, & eft une des cinq patriarchales «On 
y voit des très-belles colonnes de marore 
cannellées, & particulierment celles du. 
choeur, & au milieu le cibotre avec quate 
tre colonnes de porphire, {ous lequel repo- 
fe le corps du s. Titulaire , avec une partie 
de celui de s. Etienne Protomartit , fait 
fpar Pzlaze II.. Il ya à còoté dela grande 
met deux chaires de marbre , appellées par 


S 3 les 
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les anciens Ambores , fur lefquelles on li- 


foit au Peuple les Epitres, & les Evangi. 


| 
| 
| 


| 


les aux meffes folemnelles, faites par Ho-. 


norius III, , & au deffous eft Ie Sepulchre 
du Comte Guillaume Fiefchi Genois, ne= 
veu d’Iunocent IV. avec des bafreliefs de, 
marbre. Le tableau du premier autel & 
droite avec quelques Saints, qu’on enfeve- 
lit, elt d’Emilien Sottino ; s.Ciriaque dans 
I’ autre chapelle, qui enfevelit d’ autres 
Saints martyrs, eft d’Emilien Savonanzio; 
& le tableau du troifiéme autel eft du fuf- 


dit Sottino ; les pzintures è frefque ont été 


taites par Dominique Rainaldi . L* autel 
{outerrain, quieft à droite de la tribune , 
eft tort-celebre, pour avoir été le premier 
privilegié ; auprès de celui-ci repond lé Ci. 


metiere de s, Ciriaque, où elle enterroit | 
les corps des ss.Martyrs: S.Laurent, qui dis | 
itribue aux pauvres lestrefors de l’ Eglife , | 
& la Decolation de s. Jean Baptifte font de | 
Jean Serodine d’Ancone ; & la s. Vierge. | 


avec les autres Saints eft du fufdit Sottino; 


mais les peintures è frefque font de Jean | 
Antoine, & de Jean Francois eleves de | 
Vanni, & les deux tombeaux près du Ci. | 
metiere font de Francois Flamand, mais : 


fur le deffein de Pierre de Cortone . 
Notez, que Honorius IIT, qui avoit fait 


le portique de cette Eglife,y couronna Pier» | 


re Comte d’'Auxerre, & Jule fa fammen 


pour Empereur de Conftantinople . Mais, 
fans paffer plus loin nous finirons cette | 


ITI-| 


journée , 


| 
i 
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) Yant obfervé les raretés les plus 
I effentielles,qui font dans la par- 
tie des monts vers le levant, & 
voulant è prefent pourfuivre 2- 
vec methode la route des journées fuivan- 
tes, pour obferver tontes celles, qui font 
dans l’autre partie vers le Tibre, il mc 
femble fort expedient de retourner è la 
place du peuple, & entreprendre le chee 
‘min è gauche du Cours, qui s’appelle la 


LIzo, Rie de Ripetta . Planc.8s. Liv. D. 


A' còté de l'Eglife de s. Marie des Mira- 
cles s° ouvre une riie fpatieufe, & fuivie 
en ligne droite è còté du Tibre . C' eft ici, 
qu'on fait la decharge des bois pour la, 
charpente , & méme pour le chauffage . 
On appelloit d’abord cette contrée des E. 
fclavons, parcequ’ en 1453. l' Empire d’ 
Orient étant tombé au pouvoir, des Turcs, 
plufieurs de cette Nation , pour fuir leur 
Tyrannie , vinrent habiter cette contrée, 
qui étoit alors deferte : mais à-prefent elle 
prend fon nom du Port, que nous obfer- 
verons un peu plus loin du 


131. Confervatoire de la Divine Providence. 
Planc. 160. Liv. VIII. 

Après le Palais du Marquis Capponi or- 

Ss 4 né 
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re des pauvres filles Orphelines, qui porte 
le nom de s. Michel, pour la chapelle de« 
die A ce s, Archange : mais leur propre 
nom ett de la divine Providence, parcequ” 
alles vivent de l’induftrie de leurs mains, 
& des aumbnes des bienfaiteurs. Un peu 
après fuit & gauche l° 


132, Aglife de S. Marie Porta Paradifi, 
Plauc. 3172, Liv, IX. 


Cette chapelle , ou Eglife, comme nous 

pouvons le dire , ef petite, mais noble ; 
Elle s'appelloit anciennement in Augeufia,. 
LÌ DELI anne È d . 
a caufe du Maufolé de ce Heros, qui en 
stoit voifin : maison ne fgait pas, d’où | 
lui vient fon nouveau Nom, Elle tut fai, 
te a neurfen 1623. par un legs de Mathieu 
Caccia medecin de l’hopital des incurables, 
au ‘quel elle eft unie ; Elle eft ornée avec 
des marbres, des peintures, & des bafre- 
liets en marbre. Celui de l’antel & main 
droite eft de Jean Frargois de Rofli ; l’ au- 
tre audevant, & le tombeau du Medicin: 
fufdit, foat de Colme Fancelli ; & celles 
fur Pautel du milieu font de Francois Bru= 
netti Bolonois ; & les peintures du dome, 
de Pierre Paul Baldini; les autres enfuite 
font de Laurent Greuter, 


Maufolé d° Auzufie PI. 69. Liv. IV. 


Un peu plus loin entrant dans la petite 
rie, dite des Pontites, pour quelques ima- 
i ges 
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ges, qui font fur la face d’ une maifon, on 
*rouve è droite un petit Palais,aujourd’hui 
du Marquis Correa, & dans la Cour on» 
voit un miferable refte du celebre Maufolé - 
d’ Augufte , erigé en fon fixiéme Confulat 
pour fa fepulture , des fiens, & encore de 
tous les Empereurs fes fuccefleurs .. Il étoit 
de fisure circulaire avec 12. portes, cone” 
forme aux douze Signes celeftess& tout cou- 
vert de pierres blanches travaillées en for 
me de filet, & ilétoit divifé en trois éta- 
ges ) haut de 250. coudées ;. è fon fommet 
il y avoit la ftatue d’Augufte faite de me» 
tail, & au deffous il y avoit des chambres 
avec des petites fenétres pour y mettre les 
cendres, comme cn en voit aujourd'hui .. 
Depuis le pied jufqu’ au fommet il étoit 
tout couvert d’arbres d'une verdure perpe- 
tuelle, & il étoit ceint de trois ordres des 
murs avec une porte ; & deux Obélifquess 
& en arriere il y avoit un bofquet avec 
des allées, & des promenades delicieufes , , 
couvertes de peupliers. Maintenant il nen 
refte , que la sroffe maffe du milieu, redui» 
te en jardin en l’air 3 pour cela toute cet= 
te contrée dans les fiecles paffés fe difoit 
in Ausufta. C'eft dela qu'on a deterré 
les deux Obelifques Egyptiens, que l’on 
voit aujourd’hui, I" un elevé proche la tria 
bune de s. Marie Majeure , & l’autre cou- 
ché par terre au devant du Palais Barberis 
«ni, Retournant à-prefent fur la riie de RA 
pesta , on trouve a gauhe 1° | 


133. Egli- 
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133. FEglile, ©& Hopital de S. Rock. 
Planc. 35.0 173. Liv. IX. 


Une Confrairie de Mariniers, d’Aubergi- 
ftes, & d'autres femblables donna le com- 
mencement a cette Eglife en 1500., & en- 
fuite ellefut batie a trois nets, & magnifi» 
quement en 16; 7. fur le defféin de Jeans 
Aut: de Rofli, & eltornée de mardres, & 
de peintures. Le tableau dans la premiere 
chapelle ef d'Antoine Amorofi ; celui de 
la feconde eit de Baciccio Geuli ; celui de la 
troifiéme eft de Frangois Caftello Fla- 
mand ; & les peintures de la chapelle de la 
s. Vierge font du Fils d’ Antoine Carofi. 
S. Roch au grand autel eft d’Hyaciathe, 
Brandi ; S. Martin è cheval eft de Bernard 
de Formello; s. Antoine de Padoue eft du 
Chev, Calabrois ; & les peintures du petit 
dòme, & des lunettes font de Francois Ro- 
fa. Le tableau de la Créche, on le croit, de 
Balthafar Peruzzi; & s. Vincent eft d’ Ane 
toine Crecolini . 

A’ cette Eglife eft uni 1’ hopital pour les 
pauvres de la Contrairie, comme auffi pour 
fes pauvres femmes , qui n'ont pas les 
commodités pour faire leurs couches. 


134. Port de Ripetta. Plone.85. Liv. V. 


Au devant de l’Eglife, dont nous venons 
de parler, il y a le port pour les barques F 
qui viennent de Sabine, & del’ Umbrie, 
& pour le diltinguer de celui, qui eft de- 
ftiné pour les barques a & Navires, qui 

VICI. 
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ci 


viennent de la mer, on l’appelle de Ripeto 
ta, D’où vient, qu'il y a toujours là un 
marché de charbon, de vin, d’huile, & d° 
autres efpeces femblables de vivres pour la 
commodité du public . Clement XI. le fit 
ornér d’ unefcalier commode , comme on 
le voit, fur le deflcin d’Alexandre Specchi, 
& fur les colonnes de cotés onya marqué, 
jufques où font montées quelque fois les 
inondatioas du Tibre. 


135: Eelife de S. Jerbme des E[clavons è 
Plane. 175. Liv. IX. 


Il yavoît lune petite Eglife dediée À 
s. Martine © mais un Hermite Efclavon_s 
l'ayant obtenue, elle fut dediée a ce s.Do= 
Ceur; enfuite des Chretiens abandonant cet- 
te province pour eviter la tyrannie des 
Turcs, & venant a Rome, comme nous 
l'avons dit , ils erigerent un hopital auprès 
de cette Eglife, & dans la fuite Sixte v. 


rebi» 
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rebatit l’Eglife furle deffein de Martin Lun- 
ghi le vieux, en fit une Collegiale, & P’or- 
na de differentes peintures. Le tableau de 
ia chapelle 4 droite eft deJofeph du Baitaro; 
Celui de la troifiéme eft de Benigne Van- 
golini; les peintures du maître autel font 
d’Antoine Viviano , & d’André d’Ancone; 
celles de la voute font de Paris Nogari , 
mais s. Mathieu dans un des triangles eft 
du Chev. Guidotti. S. Jerome dans la cha- 
pelle fuivante, & le Chrilt mort dans l’au- 
tre font du fufdit Baftaro,mais les peintures 
a frefque font du fufdit André d’ Ancone, 
qui a fait auffi la Naiffance du Scigneur, & 
le s. Crucifix dans la dernicre eft, comme 
on le croit, d’Antoine Caracci. 


136. Palais Borghefe. Plenc. 69, Liv.IV. 


A” gauche de la fufdite Eglife on voitle 
magnifique Palais, qui par fa figure eft ap- 
pellé Ie Clavecin de Borghefe . Il fut com- 
mencé en 1550. par le Cardinal Deza E- 
fpagnol, mais il fut enfuite achevé par Paul 
V., pour l’habitation commode de fes Ne- 
veux, La partie, qui repoad fur le port de 
Ripetsa, eft du deffein de Flaminius Pon- 
tius, mais le refte du coté de la place ett 
de Martin Lunghi le vieux . On doit obfer- 
ver fa grande Cour ornée de portiques dou- 
bles, toutenus par cent colonnes toutes en 
tieres de granit egvptien : les appartemens 
font riches en ftatues, en peintures infi- 
gnes , & en meubles pretieux : mais entre 
tout tient un rang diftingué la chapelle do- 

meftie 
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meftique pour la grande quantité de Reli- 
ques , enrichies de pierreries pretieufes ; & 
l’'appartement de D. Jacques Oncle du 
Prince, orné de chofes rares, & fingulie= 
res ; c’elt pourquoi il fera plus agreable au 
Le@&eur de les voir; & d’ en entendre le» 
detail, d’autant plus que celuî, qui en a le 
foin , lui montrera volontiers le tout, De 
la retournant fur la rile de Xipetta , on» 
voit au carretour la place avec le 


137. College Clementin, & VEglife de S.Gres 
— goire . Plane. 167. Liv. IX. 


Ce nom a été donné è ce College , pat- 
cequ’ il a été erigé par Clement VIII. en 
1595. pour la commodité des jeunes Efcla- 
vons , qui demeuroient dans cette contrée, 
comme nous l’ avons dit: mais enfuite a- 
vant été transferés à Lorete par Urbain 
VIII., on y regoit des jeunes nobles de 
toutes les Nations, qui y font inftruits dans 
toutes les fciences , & tous les arts conve- 
nables aux chevaliers, fous la direCtion des 
Religieux Sommafques. Dans la rie à gau. 
che de ce College il y a la petite Eglife de 
s, Gregoire , tondée en 1527. par une Con- 
trairie de Magons;'& dansla rile è droite 1° 


Eglife de S. Luce de lo Tinta. 
Planc. 100. Liv. VI. 


L’ancien Temple de Dite, & Proferpine 

a donné par corruption fon nom è cette 
petite, & très-ancienne Eglife dediée è 
sì Luce Dame Romaine , où. elle regut le 
mare 
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martire avec s. Geminien, Elle étoit une 
infizgne Collegiale , mais enfuite elle fut 
loag tems gouvernée par un feul Curé, & 
apres differentes reparations elle fut enfin 
mife a la moderne, & par le Chev. Oratius 
Ricci elle tut decorée d’un petit Chapitre, 
de chanoines, dont il voulut que l’ele&ion 
appartint a moitié au Prince Borghele. 

Or pour dire quelque chofe du fufdit 
Temple de Dite, & Proterpine, felon ce 
qu'on en lit dans differents anciens auteurs, 
il y avoit la un autel fous terre, comme 
les Paiens avoient coutiime d’ en faire aux 
Dicux Infernaux , il fut fait par les Ro- 
mmains dans le tems de la guerre contre les 
Albaniens ; & afin qu’ il fut inconnu 2 tout 
le Monde, excepté aux Romains , on le 
couvroit de terre, & on ne le decouvroit 
que pour les jeux feculiers, pendant lef- 
quels on y celebroit le Trizozio, qui tut en- 
fuite aboli par ies gentils mèémes. De lù 
laiffant è gauche la rile de l’ours, & entrant 
dans la petite riie è droite, on trouve 


Eglife de S. Tves . Plane. Sufdite . 


Cette Eslife conferve fon ancienne for- 
me de trois nefs avec des colomues de gra- 
nit egyptien, & fut d’abord dedife a s. Ane 
dré Apotre: mais ayant été cedée en 1456, 
à une Contrairie de Bretons, ils la dedica 
rent a leur Saint Prote&eur, & maintenant 
elle eft reunie è |’ Eglife de s. Louis des 
Frangois . Le pavé de celle-ci étant beau- 


coup plus bas que la rile, montre combien 
le 
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le plan de Rome s' eft elevé depuis fa fon- 
datioi à caufe des ruines, & des inonda» 
tions du Tibre. Tournant enfuite fur la rile 
de Ripetta , & eutrant dans la rile è gau» 
che, on voit le magnifique salle 


133. Palais de Florence, & l Eclife 
de S.Cecile. Pl.106. Liv.VI. 


Ce Palais a été mis è la moderne depuis 

eu par le grand Duc de Toflcane; & la fa. 
cade dans la cour eft remarquable , étant 
faite fur le defltcin de Jacques Barotius 
de Vignol. Et dans la petite rile & gauche 
ily ala petite Eglife de s. Cecile , qui fee 
lon la tradition tut erigée dans une des fes 
maifons ; è prefent on y a reuni le titre de 
s. Blaife, parcequ’elle appartient è la Con- 
frairie des Matelaffiers; Il y a là un beau ta» 


- bleau de Placide Coftanzi,. qui reprefente 


la Sainte Titulaire . 


139.Eglife de 5. Micolas des Parfaits. PI. fufà. 


Cette Eglife eft fort-ancienne , puifque 
les auteurs difent, que le Pape s. Zaccha- 
rie la donna pour retraite è des Religieufes 
de s. Bafile arrivées depuis peu de la Gre- 
ce versl’an 750. S. Pie V. enfuite en 1568. 
la donna aux Dominicains, qui à.prefent 
defervent cette paroiffe . Les deux tableaux 
des autels lateranx font de Frangois Fer- 
rari, & celui dumaître autel eft de Baldi, 

Avant de partir de ce lieu renommé, 
il ne deplaira pas 4 mon Le@eur de faire 
quelques pas plus avant vers la rué è on 

che 
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che, pour obferver une pierre avec fon in- 
fcription, que l’ on a mife au coin d’ une 
nouvelle maifon , en memoire de ce qu’ on 
a decourert là le merueilleux 


Obelifgue d° Auzufte au Champ de Mars . 
Janc.a.. Liv. IL. 


On retira de deffous la terre de 1a pro» 
tendeur de 14. palmes cn cinq pieces cet 
infigne , & demefuré Trophée de la puif- 
fance Romaine en 1745, comme cn le voit 
remis dansla Cour du Palais voifin appellé 
de la Vigneccia. Il eft de granit revge avec 
des chiffres, ou -4imboles Egyptiens, tait 
par le Roi Sefoftris, & futconduit 4 Ro- 
me par O&avien Augufte après aveir con- 
qui l’ Egypte , qui enfuite le mis dan: leL 
champ de Mars, pour moatrer les heures 
avec fon ombre , eule meridien au Peuple 
Romain , qui y accouroit pour celebrer des 
fétes, & des jeux a cartains jours. 

Ces obélifques furent faits premierement 
pour fervir d’ ornement aux ouvrages de 
magnificence; inais enfuite Anaximene di. 
fciple d’Anaximandre, & de Talete ayant 
trouvé la raifon de l’augmentation de l’om- 
bre, pour montrer en tout tems la gran- 
deur du jour & de la mit dans quelque Vil- 
le, que fe foit, il enfeigna la maniere de 
conftruire les obélifques pour toute forte d’ 
elevation de Pole. De là Manlius Mathe- 
maticien d'une trésegrande autorité dans 
ces tems-la, ayant appris toutes ces fcien= 
ces, ajouta, dit.son, a cet obelifque une 

bonle 
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boule dorée , par laquelle on connoiffoit la 
mefure du jour , & d: la nuit. Les horlo= 
ges dansces tems-là n°étant pas counus 
on dit; que Marc-Valere Meffala tut le pre- 
imier, qui apporta è Rome un Quadran ; 
‘après avoir pris Catane Ville de Sicile, du* 
quel les Romains fe font fervi jufqu' au 
tems de Scipion Naffica , qui inventa l’hor= 
loge à eau; & enfuite les horloges, que 
nous voions aujoard’hui, font venus de l’ 
induftrie-des Allemands. Retournant enfui- 
‘te au palais de Florence, & marchant par 
larte , qui eltau devant, il yale 


140. Mona ere, © PEelife de la Conception 
du Champ de Mars. Plx4i, Liv.VIIl 


Ce Monaftere eft fort-celebre, & trèscan- 
cien , puifqu'il fut erigé par ces Religicufes 
de s.Bafile, qui, comme nous l’avons dit, 
abbandoanerent la Grece è caufe de la per- 
fecution de Conftantin Copronime, portant 
avec elles le Corps de s. Gregoire de Na 
zianze , la téte de s. Quirin Evéque, & 
Martir, & d’ autres reliques, & les place» 
rent ici dans leur Eglife ; Leur obfervance, 
& leur vie reguliere leur attira une fi gran- 
de eftime auprès des Souverains Pontifes, 
des Rois, & des Princes, qu@on.leur fit 
beaucoup de donations , de chateanx, de 
villages, & de poffeffions ; ce qui y attira 
beaucoup de Dames, & de Filles Romai* 

‘mes; mais enfuite la difficulté fur le rit grec 
‘étant furvenué , on y mit la regle de s, Be- 
noit. Gregoire XIII. tranfporta le corps de 
Mc Mi s.Gre= 


” 
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s. Gregoire au Vatican |’ an 1580.» mais il! 
en laifa un bras avec d* autres Reliques .. 
Aujourc'hui le Monaftere elit mis & la mo-. 
derne, & l’ Eglife renouvellée , & vrnéel 
de marbres, & de peintures. S. Gresoire ,| 
& Ss. Benoit, que l’* on voit peints fur labl 
_ porte du Monaftere , font de Jean Ba aptifte! 
Speranza , & la s. Vierg e eft de Sermoneta, 
L. calcan du premier autel de la Croix, i 

es lateraux font de Pafqualin Marini. S.Gre=. 
Dit. dans la fuivante eft de Louis Garzi ..l 
Le Crucifix dans l’ autre eft d’un heretique: 
tait enfuite Catholique. Toutes Îes peinei 
tures de la PIANE de s. Benoit font da: 
Lazare Baldi, & celles de la tribune de Pla. 
cide Coftanzi. Sortant enfuite par la peti.. 
te porte de coté, & tournant a gauche. ;| 
avant d’ entrer dans [a place du Alonte Giu 
torio, on voit & gauche la 


141, Felife, © la Maifon des Prétres dela: 
Mi (pon. Vie. 17; Bau IL 


Cette Maifon futerigé: en 1642.; 01 y 
fait continuellement, & treèssexemplaire». 
ment les exercices (pirituels N particuliere, 
ment ceux, qui fe difpofent è recevoir les: 
Ordres Sacrés. Dernierement on a fait 1° 
Eglite, I dans l’ interieur du cloitre, & 
pour cela les temmes n” y entrent pas, eli 
le eft ornée de beaucoup de peintures. Le 
tableau de la premiere chapelle, qui repres 
fente s. e de A eft de M.Vienn.| 
La s. Vierge, &s.Jofeph dans la feconde! 
font de it Zioboli; S, Paul dans lau 

troi-. 
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troifiéme eft de Sauveur Monofili ; La très- 
Sainte Trinité au maître autel elt du Chev. 
Conca, & les lateraux 4 trefque font d’Au- 
rele Milani. L’Affomption de la s. Vierge 
dans la chapelle fuivante ef du fufdit Mo= 
nofili 5 S. Vincent de Paule dans l’autre ef 
du fufdit-Milani ; S. Philippe, & s, Char« 
les Borromé dans la derniere font de Pierre 
de Verrone. De la retournant è 1’ Eglife 
| des Religieufes du Champ de Mars, & en- 
\(trant dans la rile, qui eft au devant, on voit 


| L'Eglife de S. Sauveur des Cupelles. 
Plane. 113, Liv. VI. 


Des antiquités de cette Eglife on n’ en 
conferve, que le petit clocher è la gothie 
que, & dela moderne magnificence on n° 
y voit, qu’un tombeau orné de marbres, 
de fculptures, & de metail doré travaillé 
par Bernardin Ludovifi. Le tableau de L' 
autel eft de Jean Bap: Lelli. De là retour- 
nant dans la riie è gauche on voitl 


142. Eglife de S. Marie Magdelaine, & le 
Couvent des Minifires des Infirmes. 
Planc. 138. Liv. VII. 


Autant cette Eglife eft riche par fes pei 
tures, fes marbres, fes ftatues, & {es ftucs 
idorés, autant aufli eft agreable fon defiéîn, 
& fa tacade-taite par Charles Quadri, S.Lau, 
ent Juftinien eft de Luc Jordani ; $. Ca 
lille de Lellis et de Placide Coftanzi , les 
peintures & frefque font du Chev. Conca, 
1& les deux lateraux font de fcs eleves. La 


Tar = Sain= 
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Sainte Penitente tur le grand autel eft d’ A+ 
lexandre Gherardi ; & s. Nicolas de Bari 
dans i’ autre chapeile ett de Baciccio , les 
lateraux font .de Venant Lambert, & les 
ftatues, de Puul Morelli. L'Orguc placé fur 
la porte eit remarquable par la quantité 
des regiftres, qu’ y font, mais non pas 
les peintures de la tribune , ni de la voute. 


143. Eolife de S. Marie in Aquirio, & Col. 
lese Capranica . Pl.10;. Liv. VI. 


Après la riie è gauche de la fufdite Egli. 
fe, fuit le College Capranica erigé en 1400, 
par ul Cardinal de cette très-ancienne Fa 
mille dans une partie de fo-propre Palais, 
& il fe vante de la primauté entre tous tes 
Colieses de Rome. 

AÒ cote il y a L’Eglife de s.Marie iz Aqui 


rio erizé par Anattafe I. vers i? an 400. fur. 


) 


Tes ruines d’un ancien Temple, que l'on 
eroit étre de Juzurta, & après differents 
vetabiiflements ella a éte rebétie par le Car- 
dinal Antoine Marie Salviati , qui en 1591. 
y joignît la maifoa des enfans Orphelins 
samaffés par s. Ignace de Loyola, & de 
plus le College pour ceux , qui voudroient 
apprendre les léttres. S. Charles, qui eft 


«dans la premiere chapelle 2 droite,eit d’un. 


Lombard ; le tableau de la feconde eft de 


Frangois Parroni ; Les peintures è trefque. 
dans la troifi8me font de Charles Venitien, I 
mais on croit, que le tableau de l’ autel eft| 
de Nappi. L’ ArchiteRure du maître autel 


tt de Mathias de Rofli » & le tableau, deu 
.Jean 
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Jean Baptilte Boncore . Les peintures de la 
|paffion dans |’ avant derniere chapelle font 
de Jan Bap. Speranza, & le tableau avec 
les lateraux font de Gerard Flammand 5 
S. Sebaftien ef du fufdit Lombard, & celui 
de la Sacriittie eft de Jacques Rocca . 

Cette Eglife s’appelle in Agzirio peut-étre 
des arches de l’cau Vierge, qui y pafloicat, 
\& quialloient finir, comme nous l’ avons 
| dit , auprès de l’Eglife de s. Ignace : C' ett 
(poarquoi Nardini croit,, qu’ il venoit ici 

au moins un des portiques des Septi, qui 
turent faits enfuite par Lepidusz & par A» 

grippa, où l’on faifoit une toire continucl 
le, & un marché des plus pretieufes mare 
chendifes . De la paffant la riic è coté du 
fufdit College des Orphelins , & enfuite Î° 
autre è gauche on trouvele ! 


145. Semincire Romain. Pl168. Liv.IX. 


Pie IV. l’erigea en 1560, & c’eft le pre 
mier tondé felon le Concile de Trente pour 
y inttruire la jeuneffe Romaine , qui veut 
embraffer |" état Ecclefiaftique, & il s° apo 
pelle Romain, parcequ’ il eft deftiné pour 
le Glergé de Rome. Après avoir été en dif 
ferentsendroits de Rome, il tut enfin fixé 
ici fur l’archite&ure d"Ammannato, & la 
petite Eglife de s. Macut lui tut unie, qui 
elt celebre par 1° Obélifque , qui étoit ele- 
vé au-devant fur la petite place, & qui cit 
‘a prefent au milieu de la tontaine de la 
place de la Rotonde , & par d’autres, qui 
étoient couchés dans fes contours, que l’on 

Crolt 
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croit avoir “té du Temple d'Ifis, Ilya, 
dans cette Eglife des tableaux de Michel- 
Ange Cerruti. Le Couvent des Domini= 
cainsv repond ; mais retournant un peu en 
arriere on voit la dite 


ris. Place de la Rotonde, Plans. Llo.Il. 


Cette Place a pris fon nom de la rondeur 
du celebre Pantheon, qui lui fert d’ orne- 
ment. Gregoire XIII, $ erigea la fontai- 
ne, qui eft au milieu, & Clement XI. yo 
eleva 1° Obélifque fur le deflein de Philip- 
pe Barigioni, Il y a fur cette place un mar- 
ché continuel de toutes fortes de vivres, & 
particulierement de volaille » & de gibier, 


Selon |° opinion commune on ne feait 
rica de certain touchant cet incomparable 
Temple, finon que Marc Agrippa gendre 

d’ Au- 
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d'Ausuite y ajouta le portique avec feize 
colonnes demefurées de granit esypticn ; 
d’ ordre corinthien, hautes avec le chapi- 
tear, & la bafe de 66. palmes motis 130 
minutes, & groffes de fix palme, & 29.MI- 
nutes, fur lesquelles il y avoit des grofles 
poutres de metail doré , & enfuite ila été 
| reparé par differents Empereurs; Ou 1° ap- 
i pelloit Pazicor, parcequ' il étoit dedié & 
tous les Dieux , que le Paganifme avoit pu 
imaginer: Aujourd*hui on appelle la Roton- 
| de, parcequ’il eft de figure ronde, Sa hauteur 
ett.de 200. palmes, & fa larzeur de 218., 
& il n’ etteclairé que par la feule ouvertue 
ire d’en haut: Oa monte au haut du Dome 
par 190. degrés ; l’ouverture , par laquelle 
il regoit la lumiere , eft large de 38. pal» 
mes, & trois quarts.. Ii eft orné de quatot= 
ze groffes colonnes de jaune antique , ene 
tierts, & cannellées, avec autant de pila- 
ftres temblables, qui divifent huit taber= 
nacles magnifiques placés dans le grand 
circuit. Dans la partie fuperieure , qui eft 
aujourd’hui celle , qui eft changée en Egli» 
fe, il y avoir les ftatues des Dienx celeftes» 
& dans le bas,celles des Dieux Terreftres + 
“au milieu defquelles éroit celle de Cibele; 
-& dans la partie de deflbas, qui eft aujourde 
hui converte par le nouveau pavé, étoient 

— diftribuées Îes ftatues des Dieux Penates . 
Il eftiort probable , que ce Temple étant 
| dans le lieu le plus bas du Champ de Mars, 
il étoit neceffairement erigé dans l’ endroit 
du marais Capreja, auprès duquel Romu- 
lug 
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lus fut tué, & caché , c’eft pourquoi les 
Romains y ont toujours eu beaucoup des 
fuperititions , & le dedierent 4 tous les 
Dicux, comme pour fe les rendre favora- 
bles dans leurs entreprifes, & dans |’ aflu- 
rance de leurs conquétes . 

Bonitace IV. pour abolir la memoire de 
ces folies, & de ces honteufes fuperftitions, 
en 607.1’ ayant purgé de toute tauffeté pa- 
yenne , le confacra au vrai Dieu en |’ hon- 
neur de la s. Vierse, & de tous les-Saints 
Martirs 5 pour cela il fit tirer de differents 
cimetieres 28. chariots d’os des Saints Mar» 
tirs, & les fitplacer fous le grand autel, 
d' où on l’appella S. Aleria ad Martires ; 
Enfuite Gregoire IV. en 830. l'étendit ge- 
neralement è tous les Saints ; Oa y plaga 
aufli la Sainte Face , portrait du Sauveur ; 
quand de Conftantinople on l’ apporta & 
Rome; & on mit aufli beaucoup de terre 
des lieux faints de Jerufalem dans la cha- 
pelle de s. Jofeph. C° eft pourquoi cin as 
accordé beaucoun d’Indulgences a la vifite 
«de ce Temple, particulierement Paul II, 
qui accorda a la fuftite Chapelle toutes les 
Tadulgences, que l’on gagne en vifitant les 


rr 


Saints lieux de Jeratalem ; & Alexandre. 
VII. les accorda encore par maniere de fut- 


frages aux ames du Purgatoire . 

Ce Ten:ple devoit étre bien riche, puis qu 
on lit, que le dehors, & le dedansétoit cou- 
‘vert de lames d’argent, dont il fut depouillé 


non feulement parla foadre , comme le di- | 


fent quelques uns, mais encore. par Conftan- 
ZE 
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ze Neveu d’Heraclius, qui l’ an 636. enleva 
les ftatues, & les autres ornemenspretieux. 
Il refta ainfi miferablement ‘depouillé de 
tout ornement par les frequentes ruines, & 
defolations de Rome, & méme ravagé , & 
couvert jufqu”au feuil, & aux bafes avec 
une partie des colonnes du portique , des 
facon qu’on defcendoit dans le Temple par 

quelques degrés. £ 
Eugene IV. retablit la grande voute, qui 
menagoit ruine , & Alexandre VII. après 
avoir abbaiflé la place, & decouvert tout 
le portique jufqu’ a fon ancien état comme 
on le voit aujourd’hui, fit remetre les deux 
‘colonnes demefurées de granit, qui man- 
i quoient ducoòté de la Minerve , fe fervant 
pour cela de quelques autres , quoique nos 
\entieres , qu'on avoit trouvées auparavant 
| fous terre proche l’Eglife de Saint Louis des 
Francois, & il fit aufli rcparer tout l’ inte- 
rieur du Temple fous la dire@ion de Frere 
Éoteph Paglia. Clement IX. fit termer ce 
i portique avec les magnifique grillos de fer, 
Clement XI.. renouvella la tribune, &y 
plaga l'image miraculeufe de la très-Suim 
te Vierge ; & enfin Benoit XIV. fit repolir 
escolonnes , & reftaurer la grande voute, 
& la grande porte de metail, qui, étant 
‘plus petite que fe vuide, femble avoir été 
‘d’ un autre Temple ; mais les jambages 
font admirables, étant tout d’une feule 

.groffe pierre. 

| Ce Temple eft a-prefent orné de peintue 
res & de ftatues. Le tableau du premier 
taber- 


Ì 


24:  QUATRIEME 


tabernacle & main gauche eft un ouvrage de 
Camaffei; la ftatuè de s. Jofeph dans la 
chapelle fuivante a été faite par Vincent 
de Roffi Florentin ; les peintures laterales 
font de Cozza ; Dieu le Pere peint en haut 
eft de Jean Peruzzini; Le paflage dc s. Jo- 
feph elt de Jean Antoine Carofi ; la Pre- 
fentation eft de Jean Bap. Greppi ; la tete 
de Thadée Zuccheri en marbre eft de Fri- 
deric fon frere cadet, & celle de Flam!- 
nius Vacca eft faite par lui-mème. La fta- 
tué de s, Agnès dans le fecond tabernacle 
eft de Vincent Felice j s. Michel dans las 
chapelle d’auprès eft, comme on le croit, 
de Sebaftien Ceccarini. S. Anne dans le | 
troifiéme tabernacle eft une fculpture deu. 
Laurent Ottone , & la ftatué de s.Athanafe 
dans le quatriéme eft de Francois Modera. | 
ti. Il ya encore là autour les memoires de 
Perin de Vaga, & de Jean d’Udine,qui re=.| 
mit en ufage la maniere de peindre des gro- | 
telques, taites par Mochi ; & Charles Ma-. 
ratta par le moien de Nardini y mit enco.. 
re le bufte d’Annibal Caracci, & celui dui! 
celebre Raphael d’Urbin, dont l’epitaphe; 
fut fait par Monfeig. de la Cafa, & le dilti-. 
que fuivant par Bembo, & je doute,fi jamais! 
Poîte grec,ou latin en a fait de meilleur : 


Ile bic ef Raphael, timuit quo fofpite vine 
Rerum magna Parens , © moriente mort. 
ès le maftre autel fuivent de l’ autre. 
les anciens tabernacies ornés egale-! 


snent de pretieufes colonnes. Dans le pre:| 
| mier 


r 
4 
ca 
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mier il y ala ftatué de Saint Cefaire, vu- 
vrage de Bernardia Camettij & s.Anne 
dans le fecond eft de Laurent Ottone. Il 
y a d’autres buftes de marbre , & des pein- 
tures de ce coté la, mais de peu de confe. 
quence . Jufqu’au Pontificat d’Urbain VIII. 
toutes les groffes poutres de metail étoient 
reltées dans le portique , avec lefquelles 
ona fait la Conteffion au-deffus des Corps 
des ss. Apòtres, & |’ admirable Chaire au 
maitre autel du Vatican, & on en a faiten- 
core differentes pieces d’artillerie pour le. 
Chateau s. Ange. Dans la grande niche è. 
droite duméme portique il y avoitune mer- 
veilleule urne de porphire, que l’ on voit 
a-prefent a s. Jean de Latran au fepulchre 
de Clement XII., & les Lions de marbre 
egyptien, qui font a la tontaine des Ther- 
Ines. 


147. Eglife © Couvent de S. Marie è la 
Minerve. Plonc.115. Liv.VI, 


| Delarile è droite du Pantheon on paffe 
a la place de cette Eglife, cù on voit un 
petit Obélifque. Esyptien, trouve dans le 
jardin du Couvent, & qui étoit un de ceux 
«du fufdit Temple d’Ifis. Bernini 1’ eleva_s 
fur le dos d'un Elephant par ordre d° Ale- 
xandre VII. l’an 1567. faifant allufion A la 
\pradence de la s. Vierge , à qui l’Eglife ct 
dediée, & qui porte ce nom, parcequ' el- 
le eft batie fur le Temple de. Minerve, ape 
pellée par les Payens Pallas Deeffe de las 
agefle, & de I’ obfervance . Il tut bàti dr 

ne, Vai c 


il 
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le grand Pompée en reconnoiffance de tant 
de Vi@toires remportées par fes armes dans 
le cours de dix ans, Le Papti®"Zachaf® 
vers l’an 750. la ceda avec quelques autres 
maifons, qui y étoientunies, 4 des Reli- 
gieufes venués de la Grece, comme nous 
l’avons dit, fitotqu’elles arriverent à Ro- 
me; mais enfuite ayant palli a celle du. 
Champ de Mars, vers l’an 1370. elles la. 
cederent aux Religieux de s. Dominique, 
qui avec les aumones des bientaiteurs l’ont: 
rebàtie magnifiquement, quoique è la go-. 
tique, 

Ii yalà pourtant des peintures, & des | 
fculptures de très-grande confiderationo . 
Dans la premiere chapelle è droite s. Louis 
Dominiquain eft de Baciccio Genois, & 
les literanx de Gafpar Celio . S. Rofes 
elt de Lazare Baldi, & s. Pierre Martir. 
dans l’ autre eft de Venture Lombert, les. 
peintures laterales dans la chapelle voifine. 
font de Baptifte Franco, & celles d’en haut, | 
de Muziano. La chapelle eprès la petite: 

orte dediée 2 l’Annonciation a été peinte. 
par Cefar Nebbia; mais la ftatué d’ Ure 
bain VII. eft d’ Ambroife Malvicino .- La 
chapelie fuivante d’Aldobrandini toute or-: 
née de marbres, & de ftatués eft du deffein. 
de Jacques de la Porte, le tableau fur |’ au-. 
tel eft la dernier ouvrage, que fit Frideric. 
Baroccio , & les peintures de la voute font 
de Cherubin Alberti; la ftatuè du Papea 
avec la juftice eft d'Hyppolite Buzi , s. Se- 
baftien au devant, & lesftatuésdu Pere, 

& de 


JO RON ELE 245 


& de la Mere du Pape, comme aufli lay 
charité avec les entans font de Nicolas Cor. 
rieri.; s. Pierre, &s.Paul, & laftatué de 
la Religion, & un enfant bien beau font de 
Camille Mariani ; les deux Anges fur l’ au» 
tel font de Malvicino; les tculptures des 
l’autre tombeau font d’ Etienne Maderne , 
& les autres de differents auteurs . Dans 
la chapelle contigne dediée A s. Raimond 
o: volt ce Saint peiat par Nicolas Magi, &: 
tout auprès les Saintes Catherine , & Aga-. 
the peintes fur le mur par Jeròme Sermo- 
neta. Le s. Cracifix en relief dans la petite 
chapelle de la Croix eit de Giotto Floren- 
tin, & les deux enfans de metail au fepal- 
chre voifin font de Thadie Landini. Las 
chapelle tuivante a été peinte par Philippe 
Lippi, mais la voute eft peinte par Rapha. 
ellin de Garbo, & on croit, que l’ Anmnon- 
ciation eft du Bieuhsureux Jean de Fietole 
Dominiquain. La ftatuè de Paul IV. faite 
«en marbre de differentes couleurs eft de 
Jacques, & de Thomas Cafisnola. Le ta- 
bleau de la chapelle fuivante eft de Charles 
Maratti , les peintures du haut font du fut. 
dit Baciccio, & les bulftes de marbre foat 
‘de cofme Fancelli. Les 15, Miiteres peiats 
‘dans la chapelle du Rofzire font de Marcel 
Venufti ; les faits ds s. Catheriae de Sienns 
font de Jacques de Vecchi, mais le cou- 
ronnement d’ epines eft de Charles Veni 
Men, &l' image de la Sainte Vierge fur 
l’autel eft, comme on penfe, du fufdit 
B. Jean de Fiefole. S. Catherine de Sien- 
Pa Vo 113; 
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ne, parceque pendant fa vie elle vifitoit 
fouvent, & avec devotion cette fainte Fma- 
ge ; fut enterrée fous le méme autel. La, 
ftatué de la très-Sainte Vierze , qui eft ap- 
puiée au pilier du grand autel, eit de Fran 


gois Sicilien; Les tombeaux de Leon X. , | 
& de Clement VII. placés dans le choeur | 
font de Baccio Bandinelli, mais la ftatuè | 
de Leon eft de Raphacl de Monte-Lupo, & | 


celle de Clement de Baccio Rigio. La ftax 
tué admirable de Jefus Chrift de bout fur 
i’autre pilier eft de Buonarotti, 

Dans la chapelle , qui fuit, parcequ' el- 
le fert de paffage, il y a feulement trois 


tombeaux de Cardinaux, mais très-bien. 


ornés; celui au defflus de la porte eft du 
deffcin de Rainaidi , la ffatu? du milieuett 


d’Hercule Ferrata , la Charite eft de Philips. 


pe Romain, la Religion, de M. Michel, 


}’ autre eft de Francois Mari eleve de Fer. | 
rata, & celles, qui font affifes, font de, | 
Fancelli, & de Roffi, L’autre tombeau avec | 
la ftatué couchée eit du deffein de Jacques | 


de la Porte, & la ftatué a été taillée par 


Silla Lungo de Vingit. L'autre au-devant | 
ft du deffitin de Bernini, maisla ftatuè de | 


4 
: LA 


charité cit d’Antoine Raggi, l’autre et 
trere de Miri, &le rzite eft d’Hercule 
rrata, & d’autres. Le tableau de la Mas- 
saine dans la chapelle fuivante eft de 
Frangois Parone ; le bufte da Gardinal d° 
Aquino eft de Mochi; & s. Hyacinthe dans 
la petite chavelle au devant elt d’ Octave 
Lioni de Padoue. La chapelle de s. Domi- 
nique 


. 
t 


ha 


2 taj dL 
co 


L@ù) 


G 


È JOU RN E E. 247 


mique dans la Croix ornée de merveilleufes 

| colonnes fut achevée par Raguzini par or= 
dre de Benoit XIII., dont on y voit le tom- 
| beau tait furle deffia de Charles Melchion, 
| quia gravé le bafreliet, & les denx anges, 
qui foutiennent les Armoiries; Pierre Brac- 
ci a taillé la ftatué du Pape, & celle qui eft 

à main droite , & Burthelemi Pincellotti 
celle, cui ett è gauche ; Le tableau de l’au- 
tel eft de Paul Mattei, & les pelntures de 
la voute font du Chev. Roncalli . S. Pie V. 
peint dans la chapelle fuivante eft d' An- 
dré Procaccini, le lateral eft de Lazare, 
Baldi, & les peintures de la voute font de 
Michel Ange Cerruti ; le tableau, qui eft 
au deffus de la porte, eft de Marcel Venu- 
fti, & le tombeau , qui eft au devant, eft 
du deffein de Bernini ; mais celui de la net 
avec deux medailles eft du deffein d° Pier. 
re de Cortone. S. Jacques dans l’autre cha- 
pelle cit de Venufti. S, Vincent Ferrier fut 
peint a Genes par Bernardin Caftelli. Les 
deux petités ftatués dans la chapelle du 
Sauveur font de Mino de Fiefole, & les 
peintures de .l’avant derniere, qui repre- 
fentent les a@ions de s. Jean Baptifte, font 
de Nappi ; la Magdelaine dans la derniere 
chapelle eft du fufdit Venufti , & les fepul- 
chres dans les pilaitres de là nef font de 
differenteo auteurs. Dans la Sacriftie il y 
a un Crucifix peint par André Sacchi, & 
differents pcintures fur les murs, de Spe- 
ranza, & celles de la voute font d’autres 
auteurs . Les peintures a frefque dans le 
V 4 Cloi= 
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Cloitre font de Jean Valefio , c’ eft-a+dire, 
l'Annonciation, s. Pie V., & la bataille ; 
Jofeph Paglia a peint la Prefentation,, & 
Antoine Lelli, la Vifitation ; le relte des 
peintures cit de Nappi, & d’autres. La fta- 
tné de s, Dominique en platre, qui eft dans 
le dartoir eft d'Algardi . La biblioteque de 
ces Relizieux cit une des principales apr 
celle du Vatican ; elle leur a eté laiflse par 
ie Cardinal! Cafanatta avec des grands fonds 
pour foi augmentation, & fon entretiea ; 
On y volt fa ftatué en marbre faite par M. 
le Gros ; elle eft ouverte pour la commo- 
dite publique des étudians, & desScavans. 

Au devant de cette Eglif= il y a le trés 
noble College de 1’ accademie ecclefialti- 
que, appellé valgairement des Pizzardo- 
ni, où on regoit les chevaliers de toute 
natio, qui afpirent è l’ état ecclefiaftique. 

De la marchant par la riie a gauche de 
eette Eglile, on voit dans un coin de la 
feconde rile un grand pied de marbre, qui 
donae lenom Zla rile, & méme a cette 
contrée , & entrant dans cette mîme peti 
te rile on volt ” 


143. Eelife de Saint Etienne dit du Cacco + 
Pl.29. & 115. Liv. IV.© VI. 


Celle-ci tut ericée fur |’ ancien Temple 
d'Ifis, & de Serapis brul* par l’ Empereur 
Claude è l’ occafion de Pauline noble, & 
chafte Dame Romaine, qui tut la blefffe 
dans fon honneur par un Noble appelle 
Monde, mais trompée par les sei > cé 

em» 
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Temple» qui lui firent croire, qu'elle étoit 
“aimée d’Anubis leur Dieu: pour lequel 

crime l’Empereur fit mourir tous ces perfie 
des; mais le Temple fut enfuite retabli 
par Alexandre Severe , & orné de figures » 
& de fimboles ufités par les Egyptiens, du 
nombre defquels étoient les deux Lions de 
pierre egyptienne , qui font fur la fontaine 
de l’ cau felice , aux Thermes,& les deux 
fleuves, qui font dans la Cour de 5belvede- 
re ,&lesSphinges qui font au pied du Ca- 
pitole , avec d’autres qu’ on y trouva. Cet- 
te Eglife fut cedéc aux Moines de s. Silve- 
ftre en 1563., qui l’ont raccommedée, mais 
en lui confervant fon ancienne forme, & 
on l*appelle pat corruption'du Cecco de la, 
ftatue nommée Cinocefalo , qu'on croit 
avoir été trouvée ici. Le Chrift mort.eft de 
Perin de Vaga, & les peintures è frefque de 
fa tribune font de Confolano, & les autres 
de Baglioni. Sortant par la porte laterale 
dans la petite rie è gauche on trouve 1° 


Fglife de S.Jean de la Pigna. Pl.179.Liv.IX. 


Danscette place il y avoit un pin,c'eft pour. 
quoi elle a prisle nom de la Pigza , cu de 
pomme de pin de mtme que tout le quar- 
tier,& cette Eglife ced4e par GregoiteXIII, 
à la Contrairie, de la Pieté envers les prie 
fonnicrs l’an 1582., mais elle fut renouvel= 
lée, & ornée avec des peintures de Bal- 
thafar Croce, qui a fait s, Jean fue le grand 
autel, & Dieu le Pere peint è frefque» i 
mais la Pitié eft de Louis Garzi , Cette 

Con= 
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Coanfralrie entre autres oeurres de pieté , | 
delivre la vellle de Noél, & de Pàques | 


tous ceux , qui fe trouvent en priton pour 
dette civile, payant elle-mtme pour eux . 
Au devant il-y a le 


145.Palais Efienfe, meîntenont Marefeotti. 
Plone. 73. Linda 


Ce palais fut bîti par les Maffei fur le 
deffzin de Jacques de la Porte, il paffa en- 
fuite aux Ducs Saunnefi, & aux Screniffimes 
Ducs de Modene ; &A-prefent les Marefcot- 
ti l’ontacheté, & repar? . Les fuines; 
que l’ on voit dans la rie au devant de ce 
palais, font d2s fameux, -& celebres ther. 
mes de Marc-Asrippa ; & parceque dans 
les fiecles paffés ils tormoient un Arc pour 
paffer, onl'appelloit, è caufe de la gran. 
de rondeur de fi maffe, 1° Arc de la Ciazze 
belle , comme encore aujourd’hui cette» 
contrfe en porte le nom. A’gauche de ce 
palais on y voit appuiée 1° 


50. Eglife des Stiemates de S. Francois. 
Plane. 179. Liv. IX. 


Il y avoit ici une ancienne Eglife dedite 
aux XL. SS. Martirs , qui étant comme, 
abandonnée caviron l'an 1}9;. fut cedée 4 
la Contrsirie des Stigmates ; & parcequ? 
elle étoit tort-petite, & préte a tomber, 
elle tut renouvellée avec masnificence d’ 
abord fur le deffeiu de Contini, & enfuite 
de Canevari, Eatre les tableaux, qui font 
dans cette Eglife, celui de la Flagellation 


a la 
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2 lacolonne peint par le Chev. Benefiani ,, 
& qui eft dans la premiere chapelle è droite 
elt tort-renommé ; Notre Dame des dou- 
| leurs eft de Frangois Mancini , & le coue. 
| ronnement d*epines, de Dominique Mura- 

tori. La s. Vierge dans l’ovale de la cha» 
| pelle fuivante ef du Chev. Conca; & s.J0- 
| feph Galefantius eft de Marc Capizzoni . 

S. Francois au maître autel elt de Trevifa= 
ni, quia fait auffi s. Antoine dans l’autre 5, 
celui de la derniere eft d’ Hyacinthe Bran- 
di, &« les peintures de la voute font de» 
| Louis Garzi faites dans fa vieillefe . 


Palais Stroxzi Planc. 43, Lio.IV. 


Ce grand palais , que l'on voit au-dee 
vant de cette Eglife , elt confiderable , nom 
feulement pour fon étendue, & pour les 
raretés, dont il eflt orné ; mais encore 
pour fon celebre cabinet des chofes rares, 
où ily a 12, medailles d'or des.12, pre= 
miers Cefars >, & une quantité de pierres 
rares, & pretieufes. De Ià retournant & 
l’arc de la Ciambella, & tournant dans la 
ri: à gauche, on voit en premier lieu l'ora». 
toire des ss. Benoit, & Scolaftique , enfui- 
te pliant à droite, il y al’ 


ist. Ezlife, & MonaNere de S. Claire. 
Plunc, 18.5, Liv. VIII. 

Ce Monaftere fut erigé environ l’ano 
1563. par Paul IV.pourles femmes conver- 
ties à la penitence ; mais enfuite l'an 1628. 
elles furent transterées au Monaitere de 

s. Jae 
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s. Jacques è la Longare, & ici fuccederent 
d’hoanétes filles fous 1a regle de s. Claire. 
L’Eglife tut faite fur le delzin de Volterre, 
& fut dediée a la Sainte Fondatrice, pein- 
te fur le grand autel, où on voit deux Pro- 
phetes fort-srands peiats par Balthafar 
Croce ; les peintures è frefque font de Vol- 
terre, & les tableaux des autels font pour 
la plus part des copies tirées de bons. On 
voit dans ce Monaftera d’autres ruines de 
fufdits thermes d’Agrippa, & au devant l’ 


152. Oratoire de S. Catbevine de Stenne è 
Plane. Sufdite , 


De ce que s.Catherine de Siefine demente 
ra là quelques années, & y mourut fain- 
tement, on y fit un petit Monaftere de 
Religieufes de s. Dominique, & y dura 
jufqu' au Pontificat de s.Pie V., fous lequel 
fut commencé le Monaftère fur le Mont 
Magnanapoli, & celles-ci y étant transte-> 
eées, on établit là le College pour les Neo- 
phitessmais celui-ci étant encore paffé pro» 
che l’Eglife de s.Marie aux Monts, comme 
nous l’avons dit, la GContrairie de l’Annon- 
ciation y erigea les archives, & la refiden» 
ce des Officiers de la grande. otuvre pie , 
qu? elle exerce , c’ elt-à-dire de donner la 
dote a cent pauvres filles pour les marier, 
ou lesfaire religieufes. On y conlerve la 
memoire de la Sainte dans une noble cha- 
pelle ornée de marbres, & de peintures, 
dont la méme Confrairie a le foin. Da voit 
dans la Cour un ancien Sarcophage de mar- 


pe 
hdi 
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bre fort-grand. De là marchant par fat 
è droite ,-on voit d’abord |” 


O. croit, que celle-ci a été batie par des 
Fideles dans le tems de Conftantin le grand 
dans le lieu du Martire de c£ s. Chevalicr 
Roman! Elle tatretablie en x96-4ps 
Celeftin ITT., qui depofa fous le maître au- 
tel les corps de s-. Euftache , de fatemme , 
& de fes fils tous martirs, & cette Eglile 
ayant été rebitie depuis peu A neut, par 
le Card. Neri Corfini Diacre de la iméme 
Eglife, ces pretieufes reliques ont été mi- 
fes dansune très-belle nene de porphire or- 
née de metail doré,pofée fous le tres-noble 
maftre autel fait par le meme. Le Saint Ti- 
tulaire et de Francois Fernandi d’Imperial. 
S.Jeròme,& laVifitation aux autels latereux 
font de Jacques Zoboli; |’ Annonciation 
dans la chapelle voifine ef d'Ottave Leoni 


(a 
No 
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de Padoue j s. Charles dans l’ autre eft de 
Pierre Paul Baldini, & s. Michel eft une 
copie d’ un tableau du Chev. Conca . Il eft 
a obferver, que le srand Alexandre Far- 
nefe grand Capitaine des Flandres tut bas 
ptilé dans cette Eglife en 1557. Les clo- 
ches de cette Eglife font auffi à remarquer, 
parce qu'*elles cat été enlevées, de la Ville 
de Caftro, deftruite fous le Pontificat d’Ine 
nocent X. 

La place , qui s° ouvre devant cette Egli» 
fe, quoi qu’ elle ne foit pas bien grande , | 
elle eft toujours pleine de toutes fortes de 
vivres, & fuitamfi jufqu°a celle de la, 
Rotonde . 


354, Palais Ceuciî, & Lanti. 


Le palais Cenci, que I’ on voit fur cette 
place, eft une noble architc&ure de Jules 
Romain; & celui , qui eft a coté, et 
le palais Lanti tort grand , & illuftre, bien 
mis àla mederne, & fa cour ornée avec 
des ftatues, & des buftes antiques . De:puis 
là marchant par la rile de la petite place , 
qui eft à coté , fuit l” 


1;5. Eglife de S.Marîe in Monterone. 
Plone. 112. BioWL 


Peut-gtre que cette petite, & ancienne 
Eglife a pris fon nom de la tamille de fon 
Fondateur: Elle appartient aux Religienx : 
A rinitaires reformés de la redemption des, 
Captits, Italiens. Enfuite tournant par la 
rile, quieft è gauche , & entrant dans la 


pre. 
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‘premiere rile, on trouve è gauche le chea- 
tre de la Valle , & peu après l” 


| Ci Li 
156. Archigimnafinm de la Sapience . Pl.161, 


L’Etude des fciences , aufli bien que des 
beaux arts étoit negligé, & perdu par les 
guerres continmelles d’ Italie , & les mal 

heurs de Rome , quand s.Gregoire le grand 

penfa è les retablir . Innocent IV. établit 

celui de lune, & de l’autre loy. Bonita- 

ce VIII. en 1293. etablit lè des ecoles pu= 
bliques; & Clement V. y mit des chaires 

pour les langues, & d° autres Papes y ont 

ajouté celles des autres fciences apparte 

nants è la medecine, & è la chimie. Le 

premier architeéte du batiment tut Buona- 

rotti, ou Bramant felon d’autres; mais en- 

fuite il fut terminé fous Alexandre VII.par 

le Chev. Borromini, qui fit l’ Eglife dans 

la grande Cour, & le Dome d* une nouvel- 

le invention, le tont admirable tant pour 

1 interieur , que pour l’exterieur , Elle fut 

dedite à s. Luc Evangelilte , è s. Leon le 

grand, & As.Ives Avocat des pauvres , 

Pierre de Cortone y fit le tableau , mais 2 

raifon de fa mort, il fut achevé par Jean 

Venture Borghefi fon cleve . Le méme A- 

lexandre VII. y mit une biblioteque abone 

dante, & Clement Majolo en peignit la, 
voute ; Dominique Guidi y fit le bufte du 

Pape, & Antoine Corradini celui de Benoit 

XIV. pour y avoir ajouté la chaire de Geo- 
metrie . È 

En fortant par la principale porte, il y 

aà 
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a a droite le palais Carpegna, où, pour di- 
re vrai, le fufdit Borromini avec peu desi 
traits y fitla belle grande porte, mais Paul 
Marucelli ne fit pas de méme dans lel 
fuivant 


157. Palais Madama. Plane. 70. Liv.IV. 


Ce magnifique palais eft ainfi appellé, 
parcequ’ il tut d’ abord habité par la fille 
d'un Empereur ; enfuite il tut béti, com- | 
me on le voit à prefent , par la Princeffe | 
Catherine de Medicis, fille du grand Duc 
de Tofcane, où elle demeura avant d” étre 
Reine de France, & en 1557. le grand A- 
lexandre Farnefe y vint au Monde , Les 
magnifiques thermes de Neron étoient en 
cet endroit, quienfuite, comme nous le | 
dirons, furent augmentés par Alexandre 
Severe, & rendu plus delicieux avec la, 
maifon, qu’ il avoit lè auprès, defquels on 
a vi jufqu' è nos jours dans la feconde cour 
de ce palais les merveilleufes ruines, avec 
un grand arc de briques, & il y aroit au 
milieu un grand arbre avec une fontaine 
aux pieds, qui en verité failoit une fi belle 
vie, qu'il fembloit un enchantement . Le 
tout a été demoli pour donner place è la 
conftru@ion de la nouvelle habitation de 
la baffe famille du tribunal du gouverne- 
ment de Rome, qui y elt maintenant éta. 
bli , avec tous les Greffiers, les Lieutenans, 
& les autres Miniftres. Cependantje ne laif{- 
ferai pas de dire quelque chofe de l’ancien. 

Neron la neuviéme année de fon Empire 

batit 


ga rr 


DefcindesT. hermes deNNerononde Sucre al 
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bétit ces thermes avec tant de magnificen- 
ce, de commodités, & d’ornemens fi fuper- 
bes, & entretenus avec tant de luxe , que: 
Martial dans fa feptiéme epigramme ens 
parle ainfi : 


Quid Nerone pejus? 
Quid Thermis melius Neronianis ? 


Mais Alexandre Severe pour abolir le nom 
de cet intame Empereur, & pour donner 
plus d’applaudifement anx thermes, après’ 
les avoir ausmentés de bàtimens & de deli= 
ces , voulut, que pour l’utilité publique, 
ils tuffent eclairés de nuit avec quantité de 
lampes de criftal de roche. 

Les Romains avoient appris des Grecs 
I’ ufage de fe baigner , avant la venue des 
Medicins, ce qui arriva vers l’an.53;. de la 
fondation de Rome fous le Confulat de L.' 
Emilius, & M. Licinius; & le motit de_, 
leur introdu@ion tut la propreté , parceque 
dans ces tems là on fe fervoit de draps de 
laine, au lieu de linges» qui n’étoient point 
encore en ulage, comme ils le font avjour- 
dhui s & en méme tems pour mieux con- 
ferver la Santé , quoique dans la fuite ils 
fe couvertirent en luxe , & en delices, d’ 
autant que les Romains y couroient nonys 
feulement pour nettoyer, mais encore pour 
flater leurs corps . Ces thermes étoient par 
tagés en une infinité de chambres voutées, 
les unes avec de l’eau tiede, & quelque fois 
odoriterante deltinées aux bains, & d’ au- 
tres feulement avec des vapeurs claudes 

| pour 
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our recreer en hyver, fe frottant encore 


avec de l'huile , & des onguens exquis ; il- | 


avoit de iméme è part des licux diltingué es, 
& deftinés pour les feules femines . 

De plus dans ces barns oi y exercoit la 
n , le difque sl@danie 3 lekombat 2 4 

oup de poings, la conrfe, la paume, & on 
= introduifit méme des Paleftres , des ero- 
les, des biblioteques, & pour pius grandes 
delices on y rorma des bolquets très-aor ca- 
bles , propres a fe promener . P. Viaor en 
rapporte II., & les appelle Celares > & de 
thermes privés il en compte jufqu' è 850., 
mais enfuite fous Neron ils parvinrent a un 
nombre exorbitant . 

C’ eft une ancienne tradition , que dans 
ces thermes il y avoit un Temple de la, 
Pieté, & qu*enfuite s, Silveftre le dedia 
zu Sauveur > & que s. Gregoire le grand l’ 
ayant confacré , lui AGCORla beaucoup d’in- 
dulgence s; 01 l’appelloit s.Sauveur ix T5e;- 
8755 & enfuite s. Jaeques ir Thermis , au- 
quel on avoie reuni un hopital. Celui-ci fe- 
ra peut-étre cette petite Eglife , qui 2 pre- 

ent eftunie au f{ufdit Palais Madame, & 
que nous appellons s. Sauveur . 


155. PoloisJofiizione O Pain. fo, 


En fortant par la feconde grande porte 
de la fufdite cour, on voit au devant le très- 
riche palais Joftinien , non feulement par 
Pabondance des tableaux choifis des plus 
valllans hommes, mais aufli par la quantité 

Gc itatues, de bultes , & de matbres pre- 
tieux 
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tieux trouvés dans les ruines des fufdits 
thermes de Neron; les ftatues antiques fur= 
paffant le nombre de.500., outre les mo. 
d:rnes, diftribuées dans les appartemens, 
dins les efcaliers ,,.& dansle portique, avec 
des magnifiques colonnes de .granit, pla» 
cées entre les niches , & les feparations 
avec des bafreliefs, dont on en voit les 
cftampes en deux volumes pour la curiofir 
té, & la fatista@ion des feavans, & c’ eft 
ce qui le rend fingulier au deflus de tous les 
palais de Rome . A’ droite il y a le Palais 
Patrizi, & au devant de celui-ci |’ 


159. Ezlife de S. Lowis des Frangois, 
Planc.175. Liv. IX. 

Il y avoit là anciennement un prieuré de 
Benediétins, appartenant è l’Abaye de Far- 
ta, & la petite Eglife très-voifine lui étoit 
unie avec l’ hopital dit s. Jacques jr Te,- 
mis. La Nation Frangoif? en 1589. en fit 
I’ echange contre unc autre, qu’ elle avoit 
ailleurs, & crigea cette nouvelle Ezglifa, 
fur le deffein de Jacques de la Porte avec 
les aumones de Catherine de Medici alors 
Reine de France, & elle fut dedige en] 
honneur de s. Denis l’Arsapagite , & des 
s. Louis Roi de France. Il v a quelques an- 
nés, qu'elle a été route incruftée de ‘mare 
bres, & la grande voute ornée. admirable- 
ment de ftucs dorés, & de peintures de M. 
Natoire Dire@eur de l’accademie Frangoi- 

e. Le tableau de la premiete chapelleà 
droite eft très-beau, mais on ne-{gait pas , 
Ka qui 
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qui en eit l’auteur. La feconde chapelle des 
diée a s. Cecile eft très-celebre, non fèu- 
lement par le tableau copié par Guide Reni 
fur l’Original de Raphael d’ Urbin, mais 
auffi par les autres peintures iaterales, & 
de la voute taites è trefque par le grand 
Dominiquin. Il y a dans la chapelle fui- 
vante la B. Jeanne de Chantal peinte par 
M, Paroulel, &ieslateraux foat de Paul 
Guidotti, S. Denis dans la chapelle fui- 
vante eft de Jacopin le Comte , le lateral & 
droite elt de Sermoneta,celui è gauche avec 
la bataille è la voute cit de Pellerin de Bo. 
logne . S. Jean Evangelifte dans l’autre eft 
de Naldini; L'Aflomption de la s. Vierge 
au grand autel eft de Francois Baffino , S, 
Mathieu, & les lateraux de la chapelle fui. 
vante font de Caravaggio, mais la voute , 
& les deux Prophetes font 1 Chev. d’ Ar- 
pin; L’adoratioa des Mazes, & les late- 
raux font du Chevy. Baglioni, & les autres 
peiatures de la voute font de Charles Lor- 
rali. $, Lonis dans l’autre eft de Plautille 
Bricci. le lateral a droite eft de M.Pinfon, 
& celui & gauche de Giminiani . S. Nicolas 
dans l’avant derniere eft de Muziani, mats 
Jes lateraux font de Jerome Maffei, quia 
fait encore le tableau de la derniere ; las 
voute eft de Ricci de Novare , & les pein- 
tures des pilaitres font de Balthafar Croce. 
Entfuite dans la Sacriftic il y a s. Denis 
peiat par Jean Miele, la s. Vierge par Cora 
eggio , & l’ebauch: de s. Erafme, qui eft 
dans la Bafiligue du Vatican, faite par re 

im” 
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fin, Cette Eglife elt delflervie parune Come 


| 


munauté de Prétres nationnaux, qui habis 


 tentun appartement imagnifique à coté, où 


il y a auffi un hotpice pour les Pelerins, & 
les Malades de cette nation. 


160. Eglife 3 Couvent de S. Augufita . 
Plane. 103. Liv. VII. 


Sans chercher il fuffit d’avancer quelques: 
pas 2 gauche, & on voit la grande Maffe 
de ce nouveau Couvent, bati furle deflein 
du Chev. Louis Vanvitelli Romain, qui a 
auffi renouvellé PEglife,. qui pour fa vigile 
leffe menagoit. ruine ; particulierement le 
Dome, qui pouvoit fe flatter de la primau- 
té fur tous les modernes méme de Rome .. 
Elle tuterigée l’an 1483. fur-le deflfcin pref= 
que gotique de Jacques Pintelli, qui fe 
fervit des travertins tombés du Colof@ 
fée , & on y tranfporta tous les corps 
«des ss. Martirs, qui étoient dans la très-ane 
cienne Eglile de s.:Triphon, è prefent en= 
tierement fupprimée par la tabrique du 
Couvent:. H y a la de très-nobles chapelles. 
ornées de marbres , de tombeaux., & de, 
peintures celebres, entre lefquelles un Pro- 

hete avec deux..enfans peints fur un pila- 
ttre de la net par Raphael d’ Urbin , taite 
è la reffemblance des ouvrages de Michel- 
Ange Bonarotti , tient le premier rang. S. 
Catherine dans la premiere chapelle à droi- 
te avec les deux lateraux eft de Marcel Ve- 
nufti; les peintures de la feconde. font d* 
Avanzin Nucci, quia tait aufli furl 2 
; ca 
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lac copie d’un tableau de Raphael: La B. 


Rita fur l’autre eft d* Hycinthe Brandi, | 


mais les lateraux font de Pierre Lucatelli ; 
le bafreliet de l’autel ett de Jean Bap.Coti- 
gnola, & les peintures font de Joteph Va- 
{conio . S.Auguftin, avec les deux lateraux 
fur l’autel de la Croix elt de Guercino de 
Cento, les petites hift soires de la voate» 
font de Speranza; il yvaàcoté un petit au, 
tel avee des pcintures de remarque pour 
leur antiquité, & au devant il y a le Secul- 
chre du Cardinal Imperiali fait par Pierre 
Bracci fur le defflein de Philippe Barigioni. 
S. Nicolas dans la chapelle d° auprès elt de 
Thomas Salini , & les peintures de la vou- 
te font ds Frangois Coati, mais s. Angu- 
‘n aVvelzes autres Saints font d’ André d° 
Rec . Le maître autel oraé de Mine 
pretieux eft du defl.in du Chew, Benini, 
les anges ont eté achevés par beni Finelli 
fous fa mme Bernini, & les deux entans 
aux cotss font de Cannini, & les deux, qui 
font fur la porte du choeur a droite font de 
Bracci, & ceux è gauche, de Pincellotti, La 
ch:pelle de s. Moni ique a été peinte par No- 
vara, mais le tableau eit de Jean Gottard!, 


Les peintures dans la chapelle de s.Guillan- 


me font de Lanfranc.S.Thomas de Villeneu- 
ve dans l*autre eit une fculpture deMelchior 
Gatar Maltois , achevé pour caufe de mort 
pit Hercule Ferrata ; le Sepulchre du Car- 
dial Imperiali eft de Dominique Guidi, 
Le tablczau de s, Jean de s. Facondo fur 
autel contigu cit de Lazare Baldi ; s.Apol= 

lonie 
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lonie eft de Muziano:, & les autres peintue 
res, de Frangois Riofa . Le tableau de las 
chapelle d’ auprès eft du Chev. Conca. La. 
s, Vierge , & s. Anne en marbre dans l’ au- 
tre font d’ André Sanfovino-, & les peine 
tures font de Guide Arbert Abatini, Notre 
Dame de Lorete dans la dernicre eft des. 
Caravaggio, & lespeintures laterales font 
de Confolano . La ftatué de la s. Vierge è 
coté de la grande porte eft de Jacques San- 
fovino-, & è-cOté de la porte de la Sacriftie: 
il yale portrait de Panvinio, & du Gardi-- 
nal Noris taillés en marbre ; il y-auffi dans. 
l’Eglife d’autres feulptures, que je laifle par 
brieveté.. Mais je ne puis m’ empecher de 
faire mention de la celebre Bibliotequeo. 
Angelique, maintenant ausmentée par cel- 
le du Cardinal Paffionei,, & placée dans le. 
nouveau Couvent . 

C'eftauprès de cette Eglife, & de ces. 
Convent, comme on le croit, que Romu- 
lus erigea un autel è Mars, d’où on l’appel= 
la le Champ de Mars, & que c’étoit la auf- 
fi, où étoit le Baffo fait: par Ocavien Au. 
gu/te, c’èft-à dire un lieu clos avec des gril»: 
les de fer, ot-les Gentils avoient coutime 
de brulerles cadavres des Empereurs, dont 
celui d’'Augufte. méme fut le premier, A” 
droite de la dite Eglite ily a le 
161. Collece Germanique, & VEglife de 

S. Apollinaire . P).164. Liv. VI. 
Adrien F. erigea cette Ezlife en 772, pour 
abolir le nom d’Apolloa 5 qui avoit ia fo 
Toma 
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Temple. Elle étoit une infisne Collegiale, 
& titre de Cardinal 5 étant enfuite cedée & 


s. ignace de Loyola en 1553. avec le palais. 


du Cardinal Pierre de Luna, qui a été An- 


tipape, il y établit un College, que Gre 


goire XIII. pourvà après de revenus fuffi- 
fans pour l’entretien de centecoliers, qui 
doivent étre tous allernands. Enfin Benoit 
XIV fit rebatir de nouveau l’Eglife,& leCol. 
lege fur le deffein du Chev. Fuga. Oa hono- 
rc dans le portique de cette Eglife l'image 
de la s. Vierge , qui étoit dans I’ ancien_ 
portique, & Cajetan Lapis il y a peint le 
‘ baptéme de Jefus Chriît. La voute de l’E- 
glife a été peinte par Etienne Pozzi . Ley 
tableau du grand autel tout orné de marbres 
preticux , & de metail doré eit d’ Hercule 
Gennari Bolonois , S.Louis dans la premie- 
re chapelle cft du Chev. Mazzanti ; la Saia. 
te Famille dans la feconde eft de Jacques 
Zoboli, & la ftatue de s. Frangois Xavier 
elt de M. le Gros ; S, Ignace au devant eit 
de Charles Melchion. S. Jean Nepomucene 
dans le derniere chapelie eit de Placide, 
Coftanzi. Le tableau dans la Sacriftie eft 
de Nicolas Bonito , & les peintures de la 
voute font de Conrade Giaquinto , 


16:. Pulais Altemps . Plane. Sufdite, 


Au devant de la fufdite Eglife on voit ce 
magnifique Palais, orné de ftatues, de bu- 
ftes , de colonnes de porphire, & de jaune 
antique ; mais fon plus grand ornement eft 
la chapelle domeftique , ornée de mme de 

mar- 
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marbres, & de pcintures du Chev. Odtave 
Leoni, & d’Antoine Pomarancio , & entre 
avutresreliques il y a le Corps de s. Anicet 
Pape, tiré des catacombes de s. Sebaftien 
fous Clement VIII., qui le donna è cette 
très-noblc famille, qui pour célà y celebre: 
tous les ans la féte, & l’ o&ave avec une 
folemnité publique . Le palais repoad è 
deux autres places, dont l’une s'appelle de 
Torre fanguisna ; & l’autre place /iezzer- 
ta, & on y voit deux paldis très-nobles, 
I’ un de Sacripanti, autre-fois Corfini, tait 
fur le deffein de Barthelemi Amannati 5 &: 
l’autre de Sampieri. Entrant enfuite dans: 
la rile è cOté de la fufdite' Eglife de s.Apola 
linaire ; & paffant après è gauche, au bout: 
«de la rue des marchands d’eventails, onu 
volt |’ ©. ! , | 


163. Eglife de S. Antoine des Porvugais. 
E PI 129 EIN gg | 
Il y avoit là une Eglife dediée & s. An= 
toine Abbé, laquelle ayant été cedée pir 
Eugene IV. au Cardinal Martinez de Chia- 
ves Portugais, il la rebîtit ,° & la dedia: 
a s.Antoine de-fa Nation; & comme les 
Portugaisy avoient deya dès l'an 1350. un 
hopital pour les panvres Pelerins de leur 
Nation, qui venoient è Rome ; ils unirent 
Tone è P’autre : De là vers l'an 1605 ils 
rebatirent l’Eglife fur le deffein de Martin: 
| Lunghi le jeune, & ils y firent des chapel- 
les ornées' de marbres & de peintures, en- 
tre lelquelles il y a les. Titulaire.au grand 
bi autel 
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autel peint par Hyacinthe Calandrucci de | 


Palerme, qui a fait encore s. Jean Baptilte. 


S. Catherine dans la premiere chavelle à | 


droite eft d'une bonne main, mais on n’ en 
connoit pas l’auteur . S. Jean Baptifte dans 


i’ autre eft du fufdit Calandrucci. La Nati- | 


vité du mème Saint dans le lateral eft de 


M. Nicolai Lorrain, & fa predication au 


devant eft de Licius Gratiani, & lebufte 


de marbre eft d’André Carrarino . S. Elie 


fabeth dans la Croix eft du Chev. Gatpar 


Celio 3 & fur i’ autel au devant la Coace- | 


ption eft de Jacques Zoboli, & les fcul 
ptures font de Pierre Bracci . L’ adoration 


111 


des Mages.dans la fuivante eft du fufdit Ni..| 


colai 5 & s.Antoine dans la derniere eft d' 
un ecolier de Conca. Le Crucifix dans la 


Sacriftie eft d’ un auteur incertain Au de- | 
vant de celle-ci repond la grande porte du | 


Un) 


Couvent de s, Auguftin, & entre |’ une, | 


& l’autre rie le 


164. Palais, & Tour Scapucci . PI, fufa. 


Il eft arrivé dans ce palzis un fait me- È 
morable par un gros finge , qui s'é- | 


tant delivré de fes chaines, prit un petit 


entant., qui dormoit fans garde, & le por- | 
ta au-deffus de la grande Tour: lesparens È 


voyant le peril evident de cet enfant le re- 
commendarent à la s. Vierge avec des prie- 
res fi terventes, que cette béte le rapporta 


tranquillement fain, & fauf en lieu de fu- | 

Và > r . . i 
rete: C’eft pourquoi en memoire de ce | 
fait ont mis la ftatué de la s. Vierge dans | 


le 
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fe méme lieu, & tous les foirs on y tient 
fine lampe allumée . Pourfuivant enfuite le 
chemin entre ce palais, & la fufdite Eglife, 
on trouve è droite le palais Caraffa, & un 
peu plus loin la place de l’ ours, où l’ os 
voit & droite l’ . 


165. £Eglife de 8. Marie in Pofterala. 
Planc, 108. Liv. VI. 


On ignore & la fondation, & la deriva« 
tion dunom de cette Eglile : Elle étoit 
unie a l’ ancien Palais Gaetani, que cette 
tres-noble famille avoit I} avant le Ponti. 
ficat de Bonitace VIII. qui le ceda aux Moi- 
nes de s. Celeftin , qui y érablirent leur 
College , qui s'appelle Urbain. Il y a dans 
LEglife & droite un tableau de Francois Pa- 
vefe, & l’Annonciation eft de Jerome Nan 
ni, La place, &larite s’appellent de l 
Ours, par rapport è la figure de cet ani 
mal, quieft là dans l’angle.d’une maifon,; 
ou pour l’enfeigne d’ une auberge , ou les 
calechiers, & les voituriers font leur refi- 
dence particuliere . Avancant un peu plus 

Join, on trouve a droite |’ 


CI 


166. Arc ds Parme. PI. 108. Liv.VI 
Autant qu’ il peut-paroitte , c’ étoit ici 
anciennement une porte pour defcendre au 
Tibre.; mais maintenant il fert d’efsout, 
& de decharge des immondices , qui fe ra- 
maffent par la Ville. Dans la riie au de- 
vant repond l’ 


a 
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167. 'Eglife de S. Simeon Propbete . PI. fuft. 


Par quelques monumens , qui font dans. 
cette Eglife , on intere, qu elle a été rort- 
brillante dans fon antiquité ; mais enfuite 
par fa vieilleffe menagant ruine en 1610, 
elle tut rebatie par le Cardinal Lancellotti. 
Le tablear du grand auteleft une copiefai< 
te par JD Fieno Sante Fanti Curé de la 
méme Eglife, l’ original fait par le Chev, 
Salimbeni, ett dans È appartement . S.An-. 
ne fur 1’ autre eff de Charles Venitien. A° 
gauche de celle-ci il y a le palais Cefi, & 2 
la maifon au devant on voit des peintures 
faites de clair, & d’obfcur, qui reprefentent 
la table de Niobe, & font des ouvrages ad- 
mirables de politioetca Caravaggio , & de 
Maturin eléves-de Raphael, mais Peg Vara 
heur elles ont beaucoup (oIMEe so. Tyalà 
z gauche le paiais Lancellotti; & a i |. 


168, Eglife de S. Sauveur in Primicerio . 
Plane. 108. Liv. VI. 


On n° a prefque aucune connoiffance de 
cette très-ancienne Eglife confacrée en_ 
1113.) & maintenant defervie par la Con- 
trairte de S. Triphon ; C° et pourquoi nous’ 
pafferons : a obferver io: ftatues , les buftes, 
& les bafreliefs antiques, rangés fous les 
portiques, fur les efcaliers s & dans les 
chambres; avec les pretieux tablezux du 
Palais Lancellotti . Celui-ci fut béti farle. 
deffcin de Charles Maderne 5 3 mais la grane 
le porte eft de DO ; La rile & co 


e té 


| 
i 
I 
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té s'appelle des Cororari j parce que les: 
marchands de Chapellets y ont leurs bouti= 
ques; & le grand efcalier, qui fe voit de' 
l’autre coté de la rie, conduit è la petite: 
Eglife des s. Simon, & des. Jude Apòtres, 
comme nous le dirons dans peu , en parlant 
du Mont Jordan. Prenant enfuite le che- 
min a droite, ontrouve fur la fin de la riie 
peint de clair, & d’ obfeur le portrait dé 
Raphael d’Urbin, en memoire de ce qu'il 
habitoit cette maifon , mais auparavant on 
voit à droite |’ 


169. Eglife de.S, Sauveur in Lauro . 
ELIO onde V. LA, n veli cadi 
Cette Eglife a été crigée cn méme tems 
avec un Monaftere par le Cardinal Latin. 
Orfini vers Pan 1450. pour les. Chanoines 
de s, George 7% Alea, qui enfuite rebiti- 
rent l’ Eglife fur le deffein d’ OAave Ma= 
fcherini; Mais Clement IX- ayant fapprimé 
cet Ordre, elle fut cedfe en 1569; a lau 
Confrairie des Marchisiens, qui dedierent 
l’Eglife è Notre Dame de Lorete, & erige- 
rent un College de Nationaux dans le Mo. 
naftere. Dans l’ Eglife il y a des chapelles 
ornées de marbres , & de peintures ; celles 
de la premiere chapelle è droite font de Jo- 
feph Ghezzi, & lesanges de ftuc font de 
Camille Rufconi, Le tableau dans la fecon. 
de eft de FFurchi, & la Creche dans la der- 
nicre eft le premier ouvrage de Pierre de. 
Cortone ; le tableau dans la Croix eft du 
Chev, Ghezzi ; & la s. Vierge fur le grand 
- 7 de autel 


= =. # «# “na 
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autel avec la s. Maifon portée pas les anges 
a Lorete ett de Jean Peruzzi d’Ancone, & 
les ages de ftuc foat de Paul Campi ; le tà- 
blesu de i’autel, qui fuit, eft d' Ange Mafa 
ferotti, & celui de I’ autre chapelle eft du 
fuftit Chev. Ghezzi, mais les peintures è 
trefque font de Cozza, S.Pierre, dans la der- 
niere elt d'Anteveduto Grammatica, & les | 
lateraux font modernes. Le tableaudans la | 
Sacriftie ett d'OAave Borgiani , & les peine | 
tures de l’Oratoire font de Frangois Salvia- | 
ti. De là defcendant par la ruélle è droite | 
de la méme Eglife , on retourne a la rué de | 
l’Ours, & pliantà gauche on trouve d'a» 
bord le ì 


ene è ——....Lzaiteecde 


Theatre de Tordinona . 


Il y avoit autretois ici des prifons pour | 
les criminels : Enfuitc il y cut un magnifi. I 
que Theatre tout conftruit de materiaux | 
fans bois; mais Innocent XI. |* ayant fait | 
abbatre, il a été dernierement refaiten bois | 
fur le mèéme emplacement. Le quartier des | 
archers de campagne eft ia auprès, & en- 
fuite la chapelle , qu’ on appelle Corforze= 
ria , parcequ” elle eft deftinée pour donner 
du fecours, & du repas aux criminels con- 
damnés par la juftice è mourir fur cette, 
place 3 & laiffant a un tems plus è propos 
l’obfervation duPont, & du Chateau $.An- 
ge, nous tournerons 2 gauche par la rué du 
milieu, qui fe nomme Papale, & nous 
verrons l’ 


170. Egli= 


O 
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170.  Eglife desss.Celfe è Julicn. 
Pl.109, Liv. VI. 


On croit ,, que cette Eglife fut fon 
dée , quand on apporta d’Antioche è Ro- 
me les Corps de ces SS. Martirs, & qu’ ils 
ayeut été tranfportés ici par Clement VIII. 
de l’Eglife de S: Paul hors des murs, où ils 
avoient reposé jufqu'alors. L° Eglife étoit 
d’abord vis 3*vis de l’autre còté, & on volt 
cacore: une portion de l’ ancien. portique 
dans le canton vers la place ,. elle. tut ab- 
batué, parcequ’ elle empèchoit la rué Pa- 
pale ouverte par: Clement VII. au devant 
du Pont, & comme elle étoit Collegia- 
le, & Paroiffiale, pour ne: pas laiffer: Ie 
fervice divini, & pour ne’ pas perdre las 
memoire des fufdits Saints, on choifit 
une maifomn voifine, & fous le Pontificat 
de Clement XII. on rebatit |’ Eglife & 
neut fur le deffzin de Charles: de Domi- 
nicis, &elle tut ornée de tableaux, Le, 
premier & droite eft de Cajetan Lapis 5 
celui d’après d’Emmanuel Altani.Les SS.Ti- 
tulaires fur le maître autel font de Pompée 
Battoni , mais les lateraux font, celui & 
droite , de Francois Caccianiga ,s & celuia 
a gauche, de Jacques Triga . S. Liborius eft 
de Valeriani, & le Baptéme et de Jofeph 
Ranucci. A”*gauche de celle-ci ,. il y avoit 
des veftiges de 1” arc de Gratien, Valenti- 
nien , & Theodofe Empereurs, erigé pour 
fervir d’ornement è un magnifique porti- 
que.; qui conduifoit, comme on le croit 

Yy4 com- 
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communement , è la. Bafilique du Vatican. 
Suit après la 
171. Banque du s.E[prit, & Palais Alberici. 
PI. fufdite « dr 
Ce petit, mais magnifique palais fut eri- 
gé fur le beau deffein de Bramant Lazzari; 
de mème que celui, que nous appellons 
Banque du S, Efprit. Le fecond étoit a la 
verité deftiné pour 1’ Hotel des monnoves; 
mais comme on en erigea ur nouveau, & 
pius commode , comme nous le dirons en 
{fon lie, fur le Mont Vatican , on ouvrit 
ici une banque pour la commodité de l’ho. 
pital du S. Efprit, & enfuite par l’autoritée 
de Paul V, elle devint publique à tous les 
marchands, & pour cela on hypotequat les 
terres,les chateaux, & tous les biens de cet 


hopital en taveur de ceux , qui y depofe= | 


roient leur argent. La rué è droite s’appel- 
le des otelles Banques, parcequ*elles étoient 
Ta avant que la Cour Innocentienne fut fai- 
te au Monte Citorio, où font les banques des 
Notaires. Et la petite Eglife , qui fe voità 
l’entrée , eft dediée a la purification de la 
S. Vierge, qui fu cedée pat EuSent INT 
une Contrairie d’ Ultramontains en 1444. 


La rué & gauche eft la Papale , où on voit | 


la petite Eglife de S.Julien, & enfuite la 
17%. Place de ’Horloze de PD Eglife Neuve. 


Il va trois Palais magnifiques , qui re, 
repondent fur cette place , qui prend fon 
nom de l’ horloge , qui eft è ia maifon de 
l’Oratoire de S. Philippe Neri, erigé avec 
l’archite@ure du Chev, Borromini. — 173. 
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173. Palais fur le Mont Jordan. 

Ce petit Mont anciennement habité pat 
les Comtes de la Sabiie, prit ce nom de 
Jordan Orfini, qui bétit là un logement en 
forme de Citadelle, entournée de murs, 
& de grandes Tours, avec une chapelle de- 
- dige è la S. Vierge ; mais enfiite un Prétre 
Curé y ajouta lé titre des ss. Simon, & Ju- 
de Apotres è, & quoique le palais foit 
maintenant pafsé au Prince Gabbrielli ; el- 
le continue neanmoins d*étre paroiffiale. 
Dans la cour ily a une fontaine avec des 
figures d’ours, & dans les appartemens il 
v a des ftatues, des buftes antiques, & des 
‘tableanx de remarque. De lì retournant @ 
la futdite place, fuit de près l | 


174. Eglife, ®& Oratoire de s. Morie in VO 


licella, dise la Neuve, Phas7, Liv.VIll. 


= 


Cette Eglife par fa fitmation bafe où elle 
a été batie , s° appelle in Vallicella, & an- 
cien= 
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ciennement s’appelloit ad pure album , 
& quoiqu*elle ait été rebatie è neut, & 
avec magnificence dès l’an 1575. pars. Phi. 
lippe Ner', 01 coatinue neanmoins a l’ap- 
peller Eglife neuve . Elle tut fzite fur le 
deffein de Martin Lunghi, & enfuite ornée 
de marbres, de ftucs dorés, & de peintu- 
res par Pierre de Cortone ,. qui a peint ade 
mirablement a frefque fa voute, le dome, 


& la tribune. Toutes Tes chapelles font ore | 


nées de marbres, de colonnes, & de pein- 
tures infignes, & méme tout au tour de la 
grande nef, c’eit pourquoi nous en ren= 
drons un compte detaillé. Le Crucifix dans 
la chapelle & droite eft de Scipion Gaetani; 
e Chriit au Sepulehre dans 1” autre eft de, 
Caravaggio ; L’Affomption eft de Muziani; 
Le s. Efprit eft de Vincent Flamand 4 & 
l’Affomption dans la cinquiéme chapelle 
eft d’Aurele Comi ; Le couroanement de 
la s.Vierge dans la Croix elt du Chev. d’Ar- 
pin, & les deux Statues font de Flaminius 
Vacca ; S. Charles dans l’autre eft de Char- 
les Maratti, & les lateraux, celui à droite 
eft de Scaramucci, & celui au devant eft 
de Jean Bonatti, 

Le tableau du grand autel, où eft 1’ an- 
cienne image de Notre Dame, eft un ouvra- 
ge de Pierre Paul Rubens, qui a fait aufli 
Ies deux lateraux 5 Le tabernacle orné de 

ierres pretieufes, & les Anges faits de me- 
tail font du deffein de Cirus Ferri. S.Phi- 
lippe Neri dans la chapelle fuivante , où 
en conferve le corps du Saint, eit de Gui 
de 


, 
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| de Reni, & les autres peintures font de Po= 
i smaranci ; mais le tableau dans l*autre pe- 
| tite chapelie interieure elt de Guercin. La 
Prefentation de la s.Vierge au Temple dans 
la chapelle de la Croix eft de Frideric Ra- 
roccio, & les-deux ftatues font de Jean An- 
toine Paracca. La ftatue de s. Philippe dans 
la très-noble Sacriftie, & le bufte de metail 
au deffus de la porte, font des ouvrages ine 
fignes d’Algardî, & les peintures de la vou- 
te font du fufdit Cortone , qui a peint auflt 
la voute de la chapelle fuperieure . L* Au- 
nonciation dans la chapelle d* après la Sa-. 
criltie eft du Chev.Paffignani ; & la Vifita- 
tion de s. Elifabeth dans l’autre eft du fuf- 
dit Baroccio. Dans cette chapelle le dit 
s. Philippe prioit, & difoit fouvent la mef= 
fe. La Nativité du Sauveur: dans |” autre 
chapelle eft de Durand Alberti ; L’ Adora» 
tion des Mages eft de Cefar Nebbia ; & la 
Prefentation au Temple dans la derniere 
eft du Chev, d’Arpin. Ily a encore autour 
de la net du milieu. des belles. peintures, 
Le tableau fur la grande porte eft de Mon- 
fieur Daniel. Jefus-Chrift, qui chaffe les 
Marchands du Temple, & l’Arche du Te- 
ftament, font de Peroddi. Judith, & la. 
Conception font du fuldit DanieF. Jefus- 
Chrift , qui dorne les clets 2 s. Pierre, & 
l’adoration du veau, font de Pafferi. Rachel, 
& la Magdelaine font de Jofeph Ghezzi . 
La manne , & la Communion des Apòtres 
font du fufdit Daniel. La Creation d’Adam, 
& le Jugement univerfel font da dit Ghez- 
Al 
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zi, Etla Creation des Anges la chute 


& 
d 
de Luciter dans les ovales , font de Laz. 


zare Baldi . 
La très-noble maifon de ces Prétres de 
s. Philippe fut erisée fur le deffcin de Bor- 


romini, qui feut y joindre toutes les com.. 
modites avec la magnificence, entre lesm. 


quelles il faut obferver la cour, la biblio- 


teque, & la chapelle, ou Oratoire, où l’on; 
tait les prierés ordinaires , & les exercices: 


fpirituels, & le foir en tems d’ hyver on y 


chante des compofitions facrées en mufi». 


que . Le tableau de l’autel eft de Vanni dé 
Sienne 5 les peintures de la voute font dé 


Romanelli, & la ftatue de ftuc de s.Philippe: 


dans la niche eft de Michel Bourguignon . 
Enfin la chambre, où s. Philippe vecut, & 


mourut eft celebre, & changée malrtenant | 
en chapelle, où l’ on conferve fon lit, & 


fes meubles dormeftiques dans des armoires. 


7% Palais de Sora . 
En fortant de la fufdite Eglife , on voit 
dans la rné & gauche ce Palais avec une pe- 


tite place du méme nom. Il appartenoit. 


autrzrois aux Comtes Fiefchi ,- erigé fur le 


deffein d: Bramant Lazzari; mais a-prefent 
le Duc de Sora Prince de Piombino le pol- 
fede, de qui il porte le nom. Delà en re- 
prenantla rué papale , ilyaù gauche le 


’ 


176. Palais Nardini, © Vieux Gouver= 
nement.i Pl.161, Liv.IX. 

Le Cardinal Etienne Nardini de Forlì, à 

di e 

qui 
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qui appartenoit cet ancien palais , le laiffa 
par teftament à la Confrairie de Sanffa Sau=. 
Hora ; & le Tribunal du Gouverneur de 
U s . 
Rome y a été fort long-tems, ayant qu’ il: 
ait-été trausteré, comme nous l’avons dit, 
au Palais Madame, sonia AÎù 
Ve. ; 
177. Eglife de S. Thomas in Parione. 
4 gna. Ero. IK 


'- Cette petite Eglife fut confacrée cn 1139 g: 
& en 1517. elle fut decorée d’ un titre de. 
Cardinal par Leon X. Elle eft remmarquable. 
en ce que s. Philippe Neri y fut ordonné, &. 
confacré Prétre , & le B. Gregoire Barbari=: 
(eo en étant Cardinal Titulaire, y enteignoit: 
la do@rine chretienne aux enfans, & intro-. 
‘duifit l’ufage de leur faire des donatits. Le 
tableau proche de la Sacriitie paroit étre de 
Pomaranci ; celui du maître autel eft du, 
P. Cofme Cappucin ; celui de l’autre cit de 
Jofeph Pafleri ; & le lateral eit de Nolime.; 
tangere . A” gauche de cette Eglife il y a. 
le College Nardini, & au devant le palals 
habité par Sixte V., lorsqu’il étoit Cardi-. 
inal. Au bout de cette courte rué on voit à 
‘gauche |’ Eglife de s.Blaife de la toffe, gar». 
dée pas la Contrairie des Magafiniers dev 
‘vin, & au fond de la place la celebre 


173. Eglife de s. Marie de la Paix. 
al 12%. Liv.VIL i i 
. Elle étoit anciennement anpellée s.André 
des Pecheurs, laquelle étant paroifliale , a- 
volt un petit portique avec une image de la 
5 s. Vier 


- 


- 
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e.Vierge , où deux jeunes hommes s’ étant 


mis un jour à jouer, l'un d’ eux s’ emporta 
teliement pour la perte de fon argent, qu'il 
ovtraseza&travpa la s. Image avec une pier- 
re,& le tang iortant prodigieufement de ce 
coup, le Peupie accourut a ce fpe@acle avec 
tant de componttio1, & de terveur, que le 
Vape, qui éroit alors Sixte IV., en ayanteu 
connoiffance, y viat lui-méme proceffionel- 
lement pour implorer le fecours de la 
s. Vierge pour la paix, & la tranquillité de 
I’ Italie , qui étoit cruellement troublée par 
la guerre; & fa priere étant exaucée, en 
1482.il erigea la nouvelle Eglife fur le del= 
feia de Biccius Pintelli en 1’ honneur de la 
s. Vierge {0us le titre de la paix, & placa 
l’Image miraculeufe fur le maitre autel, & 
y fit un Monaftere commode, qu’ il donna 
aux Chanoines de Latran. 

-Sous ie Pontificat d’ Alexandre VII. le, 
méme fleau étant revenu en Italie , pour 
obtenir de méme la paix entre les Princes 
Chretiens, cette Eglife fut reftaurée, & 


ornge fur le deffzin de Pierre de Cortone,: 


qui feut dans peu de place y faire une belle, 
S& magnifique facade, 
Il y a danscette Eglife des peintures, & 
des fculptures. La depofition de la Croix 
dans la premiere chapelle a droite elt un cu- 
vrage en metail tit par Cofine Fancelli, 
qui a tait auffi la ftatué de s. Catherine, & 
le fepulchre avec deux Entans, qui eft par 
devant; mais s, Bernardin avec le fepul= 
chre, & lesemtans eft d’ Hercule pres 5 
& les 
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& les peintar.s fur i’ arc font de Raphael 
d’Urbin ; mais celles, qui font fur la gran- 
de corniche , font de Roffo Florentin. Les 
ftatués de s. Pierre, & de s. Paul, avec les 
fculptures dins la chapelle fuivaate font de 
Vincent de Rofli de Fiefole , les grotefques 
font de Simon Mofza , le tableau d: l’autel 
eft de Charles Cefi, & les Sibilles au dehors 
font de Timothé de laVite. S, Jean l'Evan. 
gelifte dans la chapelle fous le Dome ett du 
Chev. d’Arpia , &la Vifitation de s, Elifa» 
beth en haut eft de Charles Maratti 3 Le 
baptéme de Jefus Chrift dans la chapelle 
fuivante eft d’ d’Horace Gentilefchi, & ea 
haut la Prefentation de la s.Vierge au Tem» 
ple eît de Balthafar Peruzzi. Les deux la- 
teraux du maitre auteLorné de marbres pre- 
tieux, & de metail doré , font du Chev. 
Paflignani; les peintures des pilaftres font. 
ds Lavinia Fontana, & celle de la voute, 
font de Francois Albano. La Nativité de- 
la s. Vierge fur la chapelle du Crucifix eft 
du Chev. Vanni le jeune ; La Nativité du 
Seigneur dans l’ autre chapelle elt de Ser. 
moneta, & le paffage de la s. Vierse, qui 
eft au deffus ,'eft de Jean Marie Morandi , 
S. Jerome dans |’ autre chapelle eft de Ve- 
nufti, & les peintures d’Adam , & d’Eve 
fur la Gorniche font de Philippe Lauri. 
S. Ubalde dans la derniere eft de Lazare 
Baldi, & les peintures au deflus font du 
fufdit Peruzzi de Sienne . Les autres fcul- 
ptures femblent étre de Vincent de Fiefole. 
La Cour du Cloitre eft de Branaant Lazza- 

Mi 
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ri, & les peintures, de Nicolas de Pefaro . 


179. Eglife de S. Mazie de PP Ame, 
Planc.173. Lio, IX. 


A' gauche de la fufdite Eglife il ya l'ho. 
fpice dela Nation Allemande, avec l’ E- 
glife da s. Marie de Ame, erigée en.1400.! 
par Jean Pierre Flamand, & prit ce titre d' 
une Image de la s. Vierse aux milieu dei 
deux ames a genoux , trouvée en batiffant 
LEglife. Elle eft fans archite@ure reglée , 
mais orange de bonnes peintares & trefque , 


en partie satses, & de beaucoup de feul. 


ptures remarquables. Le tableau du premier 
autela droite eft de Charles Saraceno ; ces 
lui du fecond eft d’ Hiacinthe Geminiani ; 
mais les peintures du deffas font de Jean. 
Frangois Grimaldi; Le tombeau de marbre 
eft un ouvrage d' Hercules Ferrata ;-& les 
peintures de la troifi&me chapelle font de: 
Sermoneta ; la Pieté en marbre faite è li. 
mitation de. celle de Buonaroti eft de Bac= 
cius Bigio . Le tableau de la s.Vierge main. 
tenant placé fur le nouveau, & magnifique 
maître autel , eft de Jules Romain . Le, 
tombeau d’Adrien VI. dans le presbitere eft 


dà 
v i 
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du defflein de Balthafar Peruzzi, & l’autre 


du Buc de Cleves eft de Nicolas Aras ac- 
compagné de Gilles Riuiera Flamand, & 
les deux tombeaux fur les pilaftres de la 
netavec desentaus font de Frangois Flas 
mand. Toutes les peintures de l’autre cha 
pelle font de Francois Salviati; celles de la 


fuivante,. & mîme de |’ autre font de.Mi. 


chel 
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chel Cockier, mai#'le tableau'eft dè Jeromé 
Nanni, & les lateraux font de Marc Antoi- 
ne Bafletti . Le tableau de ila derniere eft 
de Charles Venitien, & les peintures du def. 
fus font de Jean Miele. Les deux tombeaux 
#9 des enfans très-beaux tO du fufldit 
Frangois Flamand. Il y a d’autres peintu- 
res, & {culptures dans la Sacriftie egale- 
ment dignes d’étre obfervées. Derniere- 
ment le maître autel a été retfait avec des 
‘marbres de differentes couleurs; s des ftucs 
dorés, & des peintures & frefque fur le defa 
{ein du Chev. Paul Pofi. Audeyant de cet. 
te Eglife ilyal 


Eglife de S. Nicolas des Lorr ains 


Gregoire XV. ceda cette Eglile 2UX Lor: 
rains , qui en 1636. la rebitirent è neuf, 
& en cette occafion ils trouverent tant de 
travertins, qu’ ils en firent la noble, 
t25ade 3. & depuis peu ilsl’ont toute in» 
cruftée de marbres de differentes couleurs ; 
& ornée de ftucs dorés, de fculptures , & de 
.peintures. Le tablezu du grand autel, & 
Ss: Catherine font de Charles Nicolai Lor. 
rain, & les deux lateraux font de Corrado 
Giaquinto , qui a peint auffi la voute dans 
fa.jeuneffe 5 le tableau de da autre autel eft 
de Francois Antonozzi; & les quatre bas- 
reliets en marbre font ‘de Jean Grofli Ro- . 
main. Entrant dans la riie A cOté de cette. 
petite Eglife on alt a la grange & ma» 
prato 


= La o VA 180, Pla- 


23: QUATRIEME 
180: Place Navone , Plane. 26. Liv, Il. 
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C° eft par corruption qu' on appelle cette: 
magnifique Place Novoze , au lieu d’ Ago=. 
nale, puifque c’étoit la le magnifique Cir- 
que, appellé Agonal , du mot Agoze, qui 
veut dire combat, D’autres on penfe , que: 
ce nom venoit des fétes agonales dediées è 
Janus, qui fe faifoient le 9. de Janvier, El- 
le a encore été anpellée d’Alexandre Seve- 
re, par rapport zuvoifinage de fes ther- 
mes. Outre les jeux de delices, & d’ exer- 
cices, il y avoit encore dans le Cirque Ago» 
nal des mauvais lieux, c’ eft-aà-dire, des 
habitations fouterreines deftinées pour les 
temmes de mauvaife vie, Mais maintenant 
toutes ces abfcenités étant évanoules , il y 
aune grande place environnée de beaux 
batimens, & de Temples; &on y tient 
toutes les femaines un marché de toutes! 
fortes de vivres, & de chofes domeltiques, | 
que des Chateaux du voifinage de Rome. 011 

ò vap- 
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iy apporte en abondance. En été chaque» 
‘Dimanche du mois d’ Aoiît il s’ y fait dans 
la méme place un laccharmant , formé de 
l’abondance des fontaines, qui comme des 

fources la rempliffent d’eau, & la nobleffe 
y concourre avec fes voitures, & la bour- 
goifie pour y applaudir. Ce qui y fait une 
noble vué dans cette Place , c’ elt 1 


181. Zglife de S. Agnès. PI. fufdite, 


Cette magnifique Eglife eft fituée , felon 
quelques-u:is où étoientles fufdits lieux in- 
fames, & où l’on croît, que la jeune Vier- 
ge s. Agnès fut conduite par ordre de Sim 
phronius Prefet de Rome, pour y étre vio- 
1ée; mais par le fecours de fo Angse Gar 
dien le fils du Prefet tomba mort à l im- 
pourvu 5 & enfuite par lgs grandes inftan- 
ces du Pretet méme, elle pria Dieu , qui 
le refufcita. Pour conferver la memoire de 
ce celebre miracle on erigea fur le méme 
lieu une vetite Eglife , qui et auffi memo- 
rable, d’autant que lorfqu'elle étoit  pa- 
roiffiale, s. Francoife. Romaine y tut bapti- 
{&e. Enfaite Innocent X. qui habitoit tout 
auprès » étant elevé au Souvrain Pontificat, 
y erigea cette magnifique Eglife furle del- 
{ein du Chev. Riainaldi ; mais elle fat ache- 
vée après avec fon admirable facade, & 
fon dome parle Chev. Borromini ; Elle eft 
une des plus illuftres, & des plus riches 
-Eglifes de Roma. Elle. eft taite en forme 
de Croix greque ,. & jufqu”à la‘coraiche 
elle eft toute de marbre.;, de fculprures.s 
SI ILA & de 
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& de bafrelie:s, de: méme que far les ana 


tels; depais la corniche jufques en haut el- 


le cit or1iée de ftucs dorés, & de peintue. 


res a trefque . Le bafreliets de s.Alexis au 
premier autel 2 droite eft de Francois Rof- 
fi: La ftatué de Sainte Agnes dans les flam- 
mes, & le reliet de s, Emerentiane a P'au- 
tre autel font d*Hercules Ferrata. Le grand 


relief de la {zinte Famille fur le maître au- | 
tel et de Dominique Guidi, & les Anges! 


fur le frontifpice font de Jean Baptilte, 
Majni ; celut de s.Cecile eft d’ Antoine 


Raggi. La ftatué de s. Sebaftien dans l’au-. 


tre Chapelle avoit été faite par le Chev, 
Berninismais n’ayant pas reulfi faute d’etre 


a proportion des autres, elle fut mife dans | 


la Sacriitie contigue , & fur l’autel on en 


mitune autre, que l’on dit ètre-une ancien=. 


2 


ne ftatué retouchée par Paul Campi . S.Eu-. 
itache parmi les bétes feroces eft de Mel.. 


chior Maltois, & fut enfuite achevé par. 
Hercules Ferrata. Les peintures dans les: 


angles font des ouvrages agreables de Ba- 


ciccio Gzi0is, & celles du déeme font de: 
Cirus Ferri, mais per malheur étant mort: 
au commencement de cet ouvrage, il tut 


o) 


achevé par Pafqualin. fon eléve. Le tom. 


beau d’ Innocent X., qui el? au deffus de 


la porte, elt du fufdit Bernini, Les pei». 


tures de la- Sacriftie font de Paul Perufien . 
Le batreliet de la s.Vierge ; qui clt dams le 


fouterrain, eft un très» bel ouvrage d’Al-. 


girdi, Oa croit , qui les voutes font celles 
des anciens Lupaneri, ou liceuz infames, 
% Il 
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Il y a un College uni è cette Eglife, ap» 
pellé Pampbili , pour les jeunes Vafaux de 
cette excellentiffime Maifon , & une abon- 
idante Biblioteque pour leur commodité , 
.«& meme des Prétres Chapellains ; A’ droite 
‘de cette Eglife ilyale n 


\ 


I ‘132. Palais Pampbili PI, fufdite . 
P Innocent X. fit ce masnifique Palais fur 
le deffein de Borromini, &ilya-de très 
belles peintures è frelque de Pierre de Cor- 
tone, de Romanelli, de Puffini, & d’Alle- 
grini. Mais ce magnanime Pontite non cons 
tent du Palais, & de l"Ezglife , il voulut fe 
fervir de 1’ efprit du Chev. Bernini pour y 
ajouter au devant une admirable fontaine, 
Celui-ci fcut enfuite unir enfemble 1° anti- 
que au moderne, formant quatre rochers +, 
‘qui de tout coté jettent des eaux copieu» 
fes, & après une hauteur proportionnée , 
‘s’oniffant avec grace, torment le piedeftal 
“de-l’ Obelifque Egipticn tiré du Cirque de 
Caracalla , qui fe termine en figne de paix 
avec une Colombe, qui a dans fon bec un 
rameau-d’ olivier, taite en metail contfor- 
tnement auz armolries de ce Pontife. Ces 
rochers pofeint dans un\efpace: circulaire», 
qui reprefente la mer ;'c° eft pourquoi on 
y'voit des poiffons difperfés. Les quatre 
principaux fleuves du monde ‘font affis fur 
ces rochers , & font'reprefentés par quatre 
‘ Coloffes de marbre , Le Danube a été tait 
par Claude Frangois de Nation ; Le Gange 
par Francois Baratta; Le Nil par Jean Ant. 


Ù Fan 
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Fancelli;, & l* Argentarius par Antoine, 


Raggi ; mais les Rochersavecle cheval, le 
Lio, le Palmier, & les autres ornemens 
ent été taits de la main du méme Bernini, 
qui a fait auffi la très-belle Statué du More,, 
placée au milieu de l*zutre toutaine , que: 
Gregoire XI_I. y avoit deja taite,, mais leg; 


Fritons , & les Dauphins font de Guillaus 
me de la Porte, & felon quelques uns, de 
Buonaroti . 


7% è 


133. Zelife de s.Jacques des Efpagnols. 
Phanc. 174. Liv. IX. 
Un Intant de Caftille bîtit d’abord cette 
Eglite fur le contour de la fufdite Plac., 


Navone, & enfuite elle tut rebîtie en 1440, | 


par D. Alphonfe Paradinas Ewîque de Ro- 


drigo en Etpagne, & fut dedife a s.Jacques | 


Apòtre, & & s. Ildephoafe Evéque; & 


quoiqu* eilc foit fans boa ordre d’ar@ite= | 


Cure , elle eft cependant oringe de très-bel- 
les chapelles avec des marbres , des fcul» 
ptures , & des peintures celebres. Le ta- 
bleau de |’ Afoinption dans la premiere, 
chapelle è droite ct de Francois d: la Vil- 
Je de Caltello:, & les peiatures de la voute 


font de Pierina de Vaga . La Refuredtion a- | 


vec les tateraux dans la chapelle fuivante 
eft de Celar Nebbia, & la voute eft de Bal- 
thafar Croce. Les peintures fur |’ autel «de 
ta s.Vierge font du fufdit Nebbia, & la téte 
de marbre da droite de la Sacriftie eft une ex- 
cellente fculpture de Bernini, de méme que 
fes deux tétes de marbre , qui font dans la 

Mai Sacri 
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\Sacriftie .. La Statuè-de la s. Vierge eft des. 
‘Thomas Bofcoli, &.les peintures de l’autre 
chapelle font de Jules de Plaifance . Leu. 
Crucifix au grand autel eft de Sermoneta , 
& les deux lateraux font d’Onuphre Ayele. 
i lin; La Statué-:de.s. Jacques dans la chapel- 
le de coté eft de Sanfovin.alors encore jeu- 
«ne, & les peintures laterzies font de Pelle» 
rin de Modene difciple dè Raphael. Le ta. 
bleau de la chapelle voifiae , maintenant 
renouvellée ,, eft dè Frangois Pireziada. 
Efpagnol ;, les peintures à-tretque, &.len 
‘tableau de la chapelle de s..Didace font. 
d’Annibal Caracci, mais quelques hittoires 
de la partie du delrors font d’Albani , & de 
Dominiquin fes elèves. Le tableau au haut 
de la derniere chapelle eft-de Marcel Venue. 
fti, & les peintures dé la Sacriftie font d’A- 
nafthafe Fontebuoni:. L’ Hopital pour-les. 
Natiouaux.eft uni a:cette Eglife , de méme 
que l’appartement des Priétres. efpagnols ;. 
qui en ont le 'foin.. 


184. Palais Lancellotti, © Santobono.. 
Plenc. 27. Liv.IILO 


A? la tete de la place Navone fe trouvent- 
fitués ces deux Palais, feparés parrune rué: 
appellée de la Caccagza ; celui de. Lancele- 
lotti, erigé fur-le deffein. de Pierre Ligo- 
rius , eft'è droite.;s.& de l°autre còté ‘celui 
des Orfini ,. enfuite dé’ Bracciani:, mais 
aujourd” hui il appartient: anx.Ptinces de. 
Santobono, & ileft fort ancien, & d'un 
coté il a été comencée avec un bonne ar- 
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chiteQure, & s’étend a gauche jufqu' a la 
‘place de Pafquin, ainfi appellée du trone 
d’un ancienne Statné placée dans un coin 
du méme palais, laquelle, comme difoit 


Bernini , fi elle étoit entiere, & non defia. 


gurée, elle feroit la meilleure ftatué de 
Rome ; Oa i’ appelle Pafquia d’ un Mar- 
chand , qui demeuroit la auprèés, & dans 
les fiecles paflés on avoit coutîme d° y affi- 
cher les Satyres, que pour cela on appel 
loit Pafquinates. 


155. Zglife des. Marie des Agonifans. 
Plane. fufdite 


Cette place s’appelle encore des Librai= 
res, & des Agonifans, a caufe de l’ Eglife 
de la Contrairie, qui a pris ce titre, & cet 
inftitut. Celle-ci aprés differents endroits 

‘erigea esifin ici fon Oratoire, & fon Egli- 
te; elle exerce fa charité en priant pour les 
agonifans , & particulierement pour ceux, 
qui font condamaés 4 mort par la juftice:, 
taitanr des expolitions , & celebrant beau- 
coup de meffes pour eux . De là tournant 
par la rué Papale après le dit Palais Santo- 
‘bono; fulel? i k 

196. Eglife de s. Pantaleon. P1.168, Liv. IX. 


Celle-ci étoit deja ancienne Collegiale , 
tondée en 13:6. par Honorius III. , & il y 
demeuroit quelques Prétres Anglois ; mais 
en 1621, avant été cedée a s. Joseph Calaf- 

fantius Fondateur des Clers Reguliers des 
Ecoles Pies., il erigea. fon college ri» le 
» Iti= 
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batiment voilin, & en fuite il renouvellay 


PEglife fur le deffein d' Antoine de Roffi. 


Parmi les peintures il y a le s. Martir peint 
par Amadée Caifotti, & le s. Fondateur a+ 
vec la s.Viergc au grand autel eit le dere 


imier ouvrage du Chev.Conca nonagenaire + 
137. Palais Maffini. Plan:.75. Liv. IV, 


Après la fufdite Eglife (uit le palais de [2 
trèssancienne Famille Maffimi, partagé en 


deux, bati fur le deffein de Balthafar De. 
iruzzi de Sienne, & il ett digne d’ une ob- 


fervation particuliere pour fon portique ent 
ligne courbe, orné de colonnes , & de ni- 
ches bien difpofées , qui paroit un ouvrage 
antique , & fait une belle facade fur la rué 
papale;& encore pour les trois cours diitri- 


buées fuperbement., quoique dans un petit 


terrein, ornées de colonnes, de Statués, 
de basrelicfs antiques, & de fontaines, & 


on y.voit quelques chapiteaux d’ane fingu= 
liere beauté, qui ne font pas mis en ceu- 


vre . Ét enfin ce qui le rend remarquabie 
par deflus tout, c’ eft que dans les maifons 
contigues vers 1» Eglife de s:André de la, 
Valle, poffedées deja par Pierre Maffimi , 
l'an 1455. fous Nicolas V. on y établit pour 
la premiere fois une Imprimerie avec des 
Cara&teres , inventés par Conrade Suveyn= 
eyn, & Arnauld Pannatrix tous les deux 
Allemands »& les premiers livres, qui y 
furent imprimés, font s.Auguftin de la Cité 
de Dieu, & La@ance Firmian ; & mainte. 
nant elle eft devenuè fi commune, qu’ il 
A «a n'y 
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n’y a pour ainfi dire, point de Ville, ok 
il n’y aitquelque Imprimerie , Mais pour! 
prendre uu peu de repos nous finirons cete 
te quatriéeme journée , qui n’ a pas été une: 

etite fatigue pour moi, ni un leger ennuii 
e mon leéteur. 

A” la face pofterieure de ce palais nousi 
voions des peintures de clair, & d’obfcur,, 
qui font des ouvrages de Daniel de Vole. 
serre, 


I . 
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= I je ne me trompe,j'ai bien d’efe 
«perer, que cette journée donne= 
ra beaucoup de plaifir, & de fa=. 

‘e °--#44 tistaftion è mon cher Le@eur, 
puifque voulant entreprendre un chemins 
affez long, en bonne partie dans des lieux 
deferts , & ala Campazne , nous y trouvee 
rons cependant une infinité de magnificene 
ces, qui, quoique ruinées, & devaltées, 
font pleines d’ inftra@ions facrées, & pro. 
phanes . Et fans nous ecarter de notre rou= 
te, nous commencerons par la voifine 
133. &glife des.André de la Velle + 

PI. 134. Liv. VIL 
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Cette magnifique Eglife a pris fon norm 
de la Vallée, où elle eft placée ; ou felon 
_ Aazx d'ay 
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d'autres de la Famille Valle, qui eft là ane 
près . Elle tut erigée par l’ infinuation de 
Madame Conftance Piccolomini, qui don- 
na aux Cleres Reguliers Theatins un palais, 
qu'elle avoit là, & elle fut commencee en 
1;91. par le Cardinal Alphonfe Gelualdo 
Napolitaia fur le deffein de Pierre Paul O- 
livier, & fut continuée par le Cardinai A+ 
lexandre Montalto , & enfuite achevée par 
le Cardinal Frangois Peretti fon neveu fur 
le deffein de Charles Maderne fous Alexan- 
dre VII, ; mais la facade eft du Chev.Rai- 
fialdi. 

Il eft a remarquer, qu*en creufant les 
forndemens de la dite Eglife du coté du 
Champ de Flore, en y decouvrities ruines 
de la Cour de Pompée le grand; & Nardini 
aflure d’y avoir viî fous terre deux groffes | 
colonnes de marbre. Pompé la batit là, 
comme nous le dirons è la feptiéme jour 
née, auprès de fon theatre, afin que dans 
tes temps des fpeftacles, il putpour lay 
plus grande commodité du Peuple y tenir 
Je Senat; mais ce fut là auffî, où tut enfuite 
executée la grande tragedie fur Jules Cefar 
Fondateur de l’Empire Romain qui dans le 
temps, qu’ iltenoit le Senat, tut affalli par. 
les Conjurés, & par des bleffures reiterées 
refta mort au pied de la ftatuè dn méme 
Pompée, ce qui irrita fi fort le Peuple qu’ | 
il brula ia Cour, & pourfuivit enfuite & 
mort lesConjurés, 

Cette Eglife , cutre la magnificence de 
fon batiment , eft remarquable par fes 

i tres» 
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trés-nobles chapelles , ornées de marbres; 
& de fculptares, de méme que par les cele= 
bres peintures de Dominiquin, & de Lan= 
franc . Dansla premiere chapelle è droite 
toute incruitée de trés-beaux marbres, il 
y a furl’autel la fuite en Egipte toute en 
relief taite par Antoine Raggi, de mîmse 
que les deux tombeaux des còtés avec les 
ftatues 3 & les autres fculptures font d’A- 
lexandre Rondone, Dans la feconde cha= 
pelle egalement toute ornée de marbres 
preticux fur le deffein de Buonarroti , on 
voit fur l’autel la s.Vierge avec Jefus Chrift 
mort fur fon fein, & denx ftatuesiatera= 
les toutes de bronze, tirées des modeles 
du méme Buonarorti, & les quatre urnes 
de marbre noir font auffi admirables , de. 
méme que les douze colotines avec les cha= 
pitaux, & les bafes de metail doré, & ene 
core les deux grands chandeliers avec d’aue 
tres de femblable metail. $.Charles dans la 
chapelle fuivante eft de Cretcenzi; & s. At 
dré Avellin dans la Croix eft de Lantranc, 
qui a peint auffi è frefque le grand Dome , 
Le tableau de l’Affomption dans la très- 
noble chapelle du Crucifix eft d’ Antoine 
de Mefline eléve de Dominiquin, Le mar- 
tire de s. André Apòtre, & les deux late 
raux du grand autel font du Chev, Mathias 
Calabrefe ; mais les deux , qui font fur les 
arcs, l'un eft de Cignani, & l’ autre de 
Tarfi Bolorois, & toutes les peintures au 
deffus de la Corniche, & dans les fepara- 
tions de la grande tribune, de méme que 

A A a73 les 
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les quatre Evangeliltes fous le dome , font. 
des O1wrages celebres, & fuprenans du 
grand Dominiquin . Dans la chapelle de la. 
s, Vierge ily a quelques peintures de Lan-. 
iranchi, & d’ Alexandre Frangois. S. Caje». 


tan dans la croix elt de Mathias de Mare, | 
& les quatre lateraux font d’ Alexis Elia, 


tous deux Napolitains , Les fculptures pro=. 
she la petite porte font de Thomas Guidi; 

& s. Sebaftien dans la chapelle fuivante eft. 
de Jean de Vecchi; la penultiéme chapelle 

dediée d’abord à s.MichelArchange eft auffii 
digne de remarque, étant toute ornée de: 
mMarbres pretieux , mais Q-prefent il y a uni 
tableau d’un Bienheureux peint par le fuf.. 
dit Elia. La derniere encore eft admirable, 

non feulement par fes marbres , les pierres 


dures, & les differentes fculptures 3 mais: 


aufli parceque la tradition veut,que la cloa=. 
que , d’où s. Lucina Dame Romaine retira 
le corps de s. Sebaftien, étoit, otelt À. 
prefent la petite chapelle de ce s. Martir. 


C’eft pourquoi ie Cardinal Maffee Barberi.. 


ni qui fut enfuite Urbain VIII. , en faifant 
Ia tres no ble chapelle,y fit cette memoire, 
La ftatué de s.Marthe ett de Mochi; S.Jean. 
l’Evangelitte deBonvoifin,s.Jean Baptifte de: 


Pierre Bernini, s. Magdelaine eft de Chri=- 


ftophle Santi, qui fit auffi les deux ftatués 
affiles dans la dite petite chapelle . Le ta- 
bleau de I’ autel avec les lateraux & les. 
lunettes, eft du Chev. Paffignani . 
En fortant per la petite porte è main». 
gauche, on voit l’ Eglife de s, Elifabeth n° 
a 


“0 
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fa confrairie des Boulangers ultramontains, 
qui l’ont ornée de marbres feints, & deo 
differentes peintures, & il y avoit aupara- 
vent un Monaftere de Religicufes. Mais 
‘fortant par l’autre petite porte de la méme 
Eglife on voit à droite 1” 


189. Eglife du s. Suaire des Savojards . 
PI. 175. Liv. IX. 


Il y avoit ici aupres une ancienne Eglife 
appartenante 2 l’Abbaye de Farfa, qui en 
1537. étant cedée 2 la Confraire des $a- 
voiards ; elle tut rebatie de nouveu fur le 
deffein du Chev. Rainaldi en 160;.; & ® 
prefent ils l’ont ornée de marbres, de ftucs 
dorés , & de peintures. Le tableau du mai» 
tre autel eft d’Antoine Gherardi ; S. Frane 
gois de Sales eft de Charles Cefi; & le Saint, 
qui eft au devant, eft une peinture de Paul 
Perufien . Le s. Suaire ,, que l'on voit au 
haut du maître autel, foutenu par deux An- 
ges de ftuc , a été fait fur la méme mefure, 
que celui, qui eft è Turin, & l’Archevéque 
Alphonfe Paleotto le donna è Clement 
VIII. qui enfuite en fit prefent & cette 
Eglife . 


Palais Caffarelli, aujourd' bui Stoppani . 


Au devant de la {ufdite Eglife on voit ce 
beau Palais, erigé fur le deflein de Raphael 
d’Urbain, maintenant retabli, & augmene 
té avec la méme archite@ure . Dans le coin 
a main droite di méme Palais il ya uncs 
laide , Deals très-ancienne ftatuè dans une 
L A 444 niche, 
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niche, qui eli appellée vulgairement l'Abu: 
bé Louis, & quelques pas après il ya &i 
droite |’ 


Eclife de s.Julien de la Mation Flamande, 
PI. 174. Liv. IX. 


Cette petite Eglife eft fort ancienne ; 
puifque Robert Duc de Flandres la retablit: 
avec l’hopital en 1094., lorfqu* il paffa par? 
Rome pour aller au recouvrement des SS, 
lieux de Jerufalem . Enfuite elle fut renoue: 
vellée en 1575. & ornée de marbres, de: 
{culptures, & de peintures de bons Auteursy. 
& fur la porte on y mit la ftatué du Saint! 
avec un Epetvier en main. Un peu plus 
loin l'on voit a droite le Theatre d’Argens! 
tine , ainft appellé d'une tour de ce nom; 
& on y raprefente des Drammes en mufie 
que. Là au devant il yale 


190Palais Celarini , © Eglife de s. Nicolas. 
Plii14, Liv, VI. 


Il prend ce nom de la tres-noble Famil« 
le, qui le poffede,& le donne méme encore 
a l’ Eglife de s. Nicolas , qui eft, pour ainfî 
dire , dans fon fein: on l’«ppelloit autretois 
au Calcare, nom, qui , felon quelques au- 
teurs , vient de cuire la chaux, qui fe fal- 
foit là des marbres tombés du magnifique 
portique de Gnée OQavien Confui , qui 
étoit la, orné de colonnes avec des chapi- 
taux de metail. 

Cette Eglife fut cedée au Clercs Somaf= 
ques en 1695. en recompenfe de celle, SI 

ils 
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ils avoient fur le Mont Cizorio demolic, 
\pour y bétir la Cour Tanocentienne. Au de- 
vant de celle-ci on erigea , il y a quelques 
années le College Calafanze des Ciercs Re- 
| guliers des Ecoles Pies, qui, non feulement 
\enfeignent les letres aux cnfans , mais res 
| goivent encore des penfionnaires pourl’etu- 
ide de fciences, 


sor. Palais Sonnino Colonne, è Eglife 
de s. Helene , & des-ss. Cofme, 
© Damien « 


* gauche du palais Cefarini il y a celui 
| des Sonnini Colonne avec une belle archi» 
te&ture d’Antoine de Rofli, & de l'autre cò. 
te le palais Cavalieri , où il y a differentes, 
& belles ftarués antiques ; & dans la petite 
rué il y a I*Eglife de ss. Cofme & Damien 
des Barbiers ; & enfuite dans la rùé au mi= 
lieu des fufdits Palais il y a l’Eglife"de s.He 
lene appartenante aujourd'hui a la Cone 
frairie des Buffettiers ,, où il y a une s. Ca- 
‘therine peinte par le Chev. d’Arpin; Las 
s.Vierge eft d’'Horace Borgiani, & la s.Ti- 
tulaire eft de l'ecole de Pomarancio . Cone 
tinuant enfuite le chemin per la rué è gau» 
che , onarrive è la place de l’ O/zz0 s cu d 
Orme, & aprèsà I° 


192. Eglife de s.Luce aux boutiques obferéres 4 
do s.Stanislas. Pl.x14, Liv.VL 

Cette petite Eglife fut erigée par les prew 

miers Chretiens fur un Temple d’Hercule, 

& prit ce nom des boutiques creulées dans 

| les 
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les ruines obfcures du tameux Cirque Fla- 
minien , qui tut erizé ici par Cajus Flami» 
nius Conful , peut étre celui, qui laiffa la 
vie è Trafimene , combattant contre Anni. 
bal; ou d’un autre Flaminius, qui laifa, 
heritier des erands revenus le Peuple Roe 
main , pour y celebrer les jeux Tauriens , 
& Apollinaires. 
Il commengoit depuis la fufdite Eglife 
de s, Helene, & fuivoit vers celle de s.Cae 
therinz, dont nous parlerons dans peu 4. 
jufques à la place Aforgaza, tout environ. 
né de magnifiques portiques a deux ordres, 
avec des fieges pour les fpe@ateurs; & fui- 
vant ce que l’on a v dans les fiecles pafles, 
il occupoit en largeur toute la place des 
trois palais Mattei, pour les batir on a ab- 
batu quelques reftes, qui étoient là. Il y 
avoit autour des Temples dediés aux faux 
Dicux, auxquels ils facrifioient avant de 
commencer les jeux. Or c° eft fur un de, 
ceux là, que l'Eglife de s. Luce a éte bîtie, 
& que le Cardinal Dominique Ginnafi unit 
enfuite è fon palais, dontune partie a l’inx 
ftance de Catherine fa foeur, tut convertie 
en Monaftere pour les Religieufes. Carme- 
Jites, qui ont été transferées , il y a quel- 
ques années, auprès de |’ Eglife des ss.Piera 
re, & Marcellin, & l’autre partie a Été ce- 
dée pour le College des jeunes étudians, & 
tant l'un, que |’ autre turent appellés des 
Ginnaf. Maintenant |’ Eglife étant paroif 
fiale, elle rele aux foins du GCuré, & eft 
ornée de marbres, & de peiatures, qui font 
de 
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de la main de Madame Catherine Ginnafi, 
‘taltes fur le deffein de Lantranc; & fonas 
Gendre a fait le deffein du tombeau du Car= 
‘dinal Ginnafi . 

L’Hofpice pour les pauvres Prétres etran- 
gerseft au devant de la dite Eglife, & & 
eoté , où étoitle Monaftere, ceft le Colle. 
ge dit Urbanio, & enfuite tournant par la 
rué a gauche, il y a l’Eglife de s.Stanislas 
dés Polonois avec leur hopital . Le tableau 
i dela premiere chapelle è droite eft beau , 
amais l’auteur eft inconnu ; celui au devant 


bh.) 
, 


| 


‘eft de Sauveur Monifilio 5; l* autre è droite 
\eft de Thadée Kuntz, & I'autre vis-à-vis 
‘eft de Simon Calcovitz ; le maître autel & 
été peint par Antiveduto Grammatica.De 
là tournantenarriere, il y a le 


193. Palais Mattei, Colaguti, è Bocca= 
paduli . Plane. 78. Liv. IV. 


—_ Cenoble, & magnifique palais Mattei , 
renferme toute I" isle è droite de s. Cathe» 
rine des Cordiers, quoiqu’ à-prefent il foit 
divisi “en deux, Dans celui*, qui eft proche 
de l’ Eglife , ily a des itatues , des buftes, 
des Basreliets, des colonnes, & differen 
tes autres chofes antiques, particulierement 
dans la Cour, le portique, & fur les efcae 
liers. Les quatre fieges de marbre trouvés 
dans les ruines de la Cour Oltilia 3 & les 
huit colonnes avec des chapitaux bifarres 
placées dans les loges des efcaliers, & fur 
la porte de la fale : le tameux bufte d’Ale 
xandre le grand, font veritablement admi- 
| ras 
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rables. Il y a d’ autres raretés dans le aps | 
partemens ornés de peintures dans les vous | 
tes par l'Albani, Lantranc, & Dominiquin,, 


L’*autre palais Mattei eft a droite de ce- 


lui-la ; fa fagade a été pcinte par Thadée | 
Zuccheri $3 mais maintenant oa n’ en volt | 
plus que la partie, qui eft dansla rué la= | 


terale à coté du Palais Paganica . 


Au devant de celui-là il y a une petite | 


Eglife dediée aux ss. Sebaftien & Valentin, 


& elle eft fort; celebre, parceque la mai». 
fon de ce premier Saint étoit la. S. Seba». 


itien fur le grand autel eft du Chev, d’ Ar- 
pin, &s. Valentin far l’ autre elt de Jean 


_ 


Baptifte fon eleve . Cette Eglife appartient 


@ la Gonfrairie des Fripiers. 
Dans la petite place Mattei il y a une 
très-:noble tontaine avec quatre très-belles 


ftatues de metail pofées fur autant de Dau- | 


phins de marbre , qui foutiennent fur le, 
baffin fuperieur quatre tortues egalement 
de metail , faites par Thadée Landini Flo= 
rentin par ordre du Senat l’an 1585. Le pa= 


dais Coltaguti repond fur cette place, dans | 


lequel il y a des très-belles peintures è@ 
frefque de Lanfranc, de Guercin , de Do. 


miniquin, & du Ghev. d’Arpin ; & dans le . 


alais Boccapaduli, qui eft auprès, on y 
voit les celebres tableaux, qui reprefeutent 
les fept Sacremens peints par Puffin. 


194. Eglife, © MonaNere de s. Ambroîfe dit | 


de la Maffima . Pl.146. Liv.V III. 
Entrant enfuite dans la ruè auprès de la 


fon- | 
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| fontaine , on trouve cette très-ancienne E 
glife avec le Monaftere des Religieufes Be- 
inedi&ines appellé de la Mafima. Il y avoit 
iautretois Ia une Eglife dediée è s. Etienne, 
&tout auprès la maifon de s.Ambroife Ar- 
chevé que de Milan , que fa foeur reduifit 

‘en torme de Monaftere, & le fit heritier de 
tous fes biens. Enfuite Celeftin I en 342. 
‘“ayant appris, que le Concile-d’Ephefe avoit 
‘declaré, que la Sainte Vierge étoit Mere de 
Dicu, il ajouta è la falutation Angelique 
ces paroles = Sanffa Maria Mater Dei=, & 
batit quelques Eglifes en fon honneur, en- 

tre lesquelles il refit celle-ci ù neut, & la 

dedia à la s.Vierge Mere de Dieu,& fut ape 

pellée ix Ambrofio, peut-étre à caufe du fu 
dit s.Archeveque . Enfuite l'an 1606, elle 

tut nouvellement faite par Madame Beatri- 
ce Torres avec le fecour de fon frere lee 
Cardinal Archeveque de Monreal, & tut ore 
née de beaux autels avec des peintures , & 
des marbres. La ftatué de s. Ambroife au 
premier autel è droite eft d’° Orfée Rufelli , 
taite fur le modele de Frangois Flamand. 
La Depofition de la Croix fur l’autel fute 
vant eft de Romanelli ; & le tableau fur le 
maître autel eft de Cirus Ferri. Les peintue 
res de la voute font de Cozza, & celles de 
la chapelle de la s. Vierge font du Chev.: 
d’Arpin s mais s. Etienne dans la derniere 
chapelle eft un ouvrage iInfigne de Piera 
re de Cortone. Ces Religieufes croient avoir 
dans leur Eglife le Corps de Sainte Candi- 
de; mais ellesne (gavent pas s'il a été porté 
ici 
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ici de Carthasene, où fi elle elt venue mou- 

rir dans ce Monaitere . De là retournant au 
. . . ? 

Palais Mattei , il y a è gauche | 


195. Eglile, © Monafiere des. Carberine 
des Cordiers. Pl.7%. Liv.IV. 


Cette Evlife étoit anciennement au miw 
tieu dia Cirque Flaminien, dont nous avons 
parlé ; & oa voit encore la forme des fie- 
ges fur des hauts portiques , c’eft pourquoi 
cette Eglife s’appelloit ix Caffro aureo: en. 
fuite ce gran terrein étant abbandonné , il 
fervoit aux Cordiers pour taire les cordes . 
de la cette Eglife, de mème que la contrée 
en pritle nom : Enfuite Paul III. en 1536. 
la ceda è s.Ignace de Loyola pour y unir un 


Confervatoire de pauvres Filles, qu'il mit 
fous la conduite de quelques Religieufes , 


qui obfervoient la regle de s.Auguitin :-C° 
eft pourquoi l’an 1544. le Cardinal Fride- 
ric Cefiusla rebatit è neut fur le deffein de 
Jacques de la Porte, & l’orna de differentes 
peintures è frefque , & en huîle, parmi les, 
quelles il ya s. Marguerite d’ Annibal Ca- 
racci reduite d’une copie, qu'il avoit tirée 
d'un de fes tableaux de s. Catherine, & 


changeant la roue en Dragon , il la rendit ‘ 


È EE — 9 z 
ce-- = Reuca=e “isa E — TE’ —————T———— rr tvTEe]E!!|O|®' "-“— —» 


ten 


cn = esc «stette 


originale . Le Chrit mort dans l’autre cha= | 
pelle , & les autres peintures de la voute | 
font de Muziani ; L'Affomption fur l’autre 
autel eft de Scipion Pulzone, & les peintue | 


res de la voute font de Jean Zanna. Les 


peintures fur le grand autel font de Live, | 


Agrefti , & celles fur le mur font d’Alexis 
Elia 


= — e 


E 
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Elia Napolitain , & celles des lateraux 
font de Frideric Zuccheri. Les peintures 
de i’ autre chapelle font de Marcel Venutfti 
& celles de la derniere font de Jeròmes 
Nanni. De là prenant le chemin par la 
i rué a gauche, on arrive & la place Morga» 
ima; mais en entrant dans l’ autre, One 
| trouve la 

I 


196. Place de Campitelli , & les Pelais 
Paluzzi , Serlupî, © autres. 
© PI. 117. Liv. VI. 

Si cette place n° a pas pris fon nom des 
chapiteaux des colonnes voifines,ce fera du : 
Quartier ainfi appellé . Outre les fusdits Pa= . 
lais, ily a celui de Capizzucchi jadis Pa 
trizi, & au mileuily a pour ornement une 
petite tontaine , E 

Il y avoit peu loin de là le Temple des 
Bellone, erisé par Claude Couful environ. 
I an. 457. deRome,où le Senat s’affembloit. 
pour Iles confeils de guerre, & c° cit pour. 
quoi il y avoit devant la Colonne Sellice 
gardée avec tant de fuperftition, i quand 
il s’agiffoit de declarer la guerre à quelque. 
Nation , un Prétre de cette Divinité s’ ape 
prochoit d’elle ; ou méme, felon quel 
ques auteurs, montoit deffus, & avec un 
javelot il langoit un coup de ce coté là en 
prefence du Conful. Au coté gauche des ful- 
dits Palais il y ale 


197. Mos 
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197. Monafere de la Tour deSpecchi, © 
è Eglife de S. André ia Viachis, O de | 
S. Vritle . PI. 159. Pag. 42. 


Cet infigne Monaftere a pris fon nom 
d’ une Tour ) qui étoit la > & il tuterisé 
en 1475. par S. Frangoife Romaine pour 
des temmes veuves, & nobles fous la re- 
gle de S. Benoit, mais fans vocux ; è pre- 
feut cependant on y regoit des Demoifelles 
de la premiere nobleffe de Rome, parcequ’ 
il n° ya pasde cloture , elles n’ont pas 
d’ Eglife publique, mais elles en ont une 
intericur: delige a l’Ananonciation , 

Au devant il y a la petite Eglife de S.Ur- 
fule , erigfe fous le Pontificat de Paul III. 
par une Conirairie de devots è la Sainte , 
& un peu plusbas il y a celle de S. André ; 
dite In Vinchis, & encore 7a Mantuccia j 
peut-ttre è caule du Temple de Junon Jfz=. 
tuta s quel’on croît avoir été la. Elle, 
appartient aux Sculpteurs , & aux Statuai» 
res, qui en1762. voulant faire quelques 
reparations è l’ Eglife, qui menasoit rui-. 
ne, trouverent l’ ancien pavé marqueté j 
& l autel avec quelques corps des Saints 
Martirs, Derriere cette Eglife on voit des: 
vettiges de la fameule Roche Tarpeja ; & 
enfuite retournant è la place de Campitel- 
li, on voitla magnifique . 


198. Eglise de S. Marie in Campitelli. 
PI. 117. lib. VI. 


Il y avoit là anciennement une petites 
2 Egli- 


- 


Eglife du méme nom , que Paul V; ceda 
aux Cleres Reguliers Luquois ; dits de la, 
Mere de Dieu. Une maladie contagieufe 
‘ayant attaqué la Ville en 1655. , le Peuple 
Romain par un voeu fait à la S. Vierge la 
fit rebitir avec magnificence fous Alexan= 
‘dre VII. fur i*excellent deffein du Chev: 
Rainaldi, & on y tranfporta la celebre 
Image de S. Marie iz Portico, dont je ne 
detaillerai les merveilles, qu’ autant que 
l’aimable Le@enr me te permettra . Elle 
eft faite en fculpture fur une pierre dé Sa- 
phir, grande d*environ d’ un palme, ore 
mie avec des filets d"or, & de deux Emf- 
taudes ot font reprefentées les tétes de, 
S. Pierre , & de S. Paul 5 laquelle Image , 
‘au tems de S. Jean I. en 723.3 lorfque, 
Theodoric Roi des Goths tirannifoit 1 Itas 
lie, apparut è S. Galle fille de Simmaque 
le jeune Conful, pendant qu'elle fervoit 
les ‘pauvresà table sa; fa coutime, & 


le 
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le S. Pontife étant venu la prende, il la 

placa dansle Palais de cette Sainte è chan-. 
gé en Eglife , comme nous le dirons à la. 
fin de eette journée ; & pour cela le Peuple 

Romain l’ a toujours cué en très-grande,» 

veneration . Oa y porta de méme une Co- 

fonne d’ albatre tranfparente d’ un grand! 
prix, que l’ on voit dans une petite fenétre I 
du Dome . Cette Eglife et ornée de grof-. 
fes colonnes , & de chapelles de marbres ., 
Le tableau de la premiere chapelle a droite: 
aft du Chevy: Conca; celui de S. Anne dans: 
ia Croix eft de Luc Jordani, & celui au; 
devant eft de Baciccio Genois; mais les; 
peintures de la voute de la derniere .cha-. 
pelle font de Pafferi, & le bafrelief fur! 


l’ autel , avec les fepulchres lateraux font! 


de Laurent Ottone. Sortant cnfuite des. 
celle-ci, & tournant parla feconde ruè: 
à gauche , og voit trois groffes colonnes: 
cannellées de&marbre blanc avec de très- 
beaux chapiteaux corinthiens en partie ru: 
rées dansune maifon, que I’ on croit avoiti 
été du Temple de Mars; de là quelquell 
pas après il y a l’ | 


2 i ; 
199, Eglife de S. AngeinPefcheria, + 
Pl. ag. Liv. Il. i 
.. ‘Oa croit, que les antiquailles, que I ol 
voit ici, font du portique de Junon, qui 
s’° étant brulé , fut reltauré par Settimiug 
Severe , Marc-Aurele,& Antonin le Pieux; 
maintenant pour fa fituation bafe , & ha 
amide il fert aux pecheurs, qui y apporteni| 

toute 


L 
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| 


| 
| 


‘a io 
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hl cs sendo de S. rn in Speri 


rom du Fhedire de Marcel cujou ur: 
‘ elhui Palais Orfini apres le Placé qu on 
padilad Montanara .& A 


° === 

<< ==" 
NY > 

= E 


) i 
, pi 2 


y il È i, = 
ha i ui FIefteTazI a sicari = lol: N i ì 


til: 
PE di RIE 
ssp CELLE 


por Li 
n III, rate TE li 
Li VA Di Li PA €. Ep 


JOURNE' E. 307 


toute forte de poiffons, quel’ on repand 


enfuite dans les autres places, 
L’ Egliffe de S. Michel Archange , ques 


l'on voit parmi ces ruines , n° eft pas cel- 


le, qui futbétie par S.Gregoire, ou par 
| Bonifacie IIT., oulV., & que l’on'ap- 


peloit ix Stm720 Circi, e’ eltà-dire, com- 
me on l’ explique , i Capire Circi Flami- 
sii, laquelle après la demolition du Cir= 


que refta defolé , elle fut rebatie ici dans 


les ruines, peut-etre par Etienne INIT. en 
7;2., qui l’enrichit de quelques corps des 
SS. Martirs tirés d’ une Eglife , qui étoit 
fur la route de Tivoli, & ce tut ceux des 
SS. Getulius, & Simphorofe fa femme 
avec fept de leurs fils ; maison y voit plus 
de monumens antiques , que d’ ornemens 
modernes . Les deux tableaux dans les pe- 
tites chapelles à cOté de la grande porte, 
8 les autres à main droite font de Jean Bap:. 
Burghî , & les autres peintures font d*In- 
nocent Facconi . S. André, on le croit de 
Vafari; &le tableau de |’ Oratoire ef de 
ofepli Ghezzi 5 mais les autres font des 
Lazare Baldi, & d’ un Flamand. De là 
tournant è gauche, il y a les. veltiges du 


200, Theatre de Marcel, aujourd’ hii 
Palais Orfini. PI. 30. Liv. IL 


IOtavien Augufte fit conftraire ce trése. 


‘noble Theatre pour divertir la Nobleff® 
. Romaine , de méme que pour-eternifer le 


nom de Marcel fils d’ Octavia fa fille, & 
il étoit d’ une telle magnificence, & d'une 
Bba fa. 
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fi grande perfe@ion d’ art, que Vitruvius 
en fatt de très-grands eloges , & le peu qui 
en rette, a fervi d’ ecole aux plus grands | 
Maîtres d* archite@urs de nòtre Siecle . Il 
peuvoit contenir trente mille fpe@ateurs , | 
& a la premiere féte après la mort de Mar. | 
cel on y tua oo. bétes feroces d’Affrique : 
mais enfuite il elt tombé en ruine avec les | 
autres magnificences, fur lesquelles on y 
accommoda enfuite un magnifique palais, 
quia fervî d*'abord pour Pierre Leoni, 
enfuite aux Princes Savelli, & maintenant. 
il appartient aux Ducs Orfini . Il eft orné 
de ftatués, de buftes, & de bafreliefs ano 
tiques, avec beaucoup d°* autres raretés. 
modernes dignes d* un Prince Romain, 


201. Place Montanara. PI. Sufdite 


Elle a pris ce nom des Montagnards, qui | 
fe raffemblent fur cette place pour trouver 
de l’ ouvrage , & fè louer è la journée ; & 
Innocent XII. y erigea une fontaine avec. 
les reftes de 1" eau du Capitole . 

Dans fon voifinage il y avoit la tres. | 
ancienne porte de Rome, appelée Care. 
mentale , de Carmenta mere d’ Evandrev: 
tameufe devinereffe, qui avoit là fa mai-. 
fon; & il y avoit auffi peu loin de là las; 
place, OQlitolio, où l'on vendoit les her- . 
bages, & méme il yavoit la Colonne Laz=| 
2254 , Où les Gentils portoient les petits. 
enfans pour trouver des nourices. Les An-| 
tiquaires placent ici de meme les deux 
Temples batis a Janus par Numa I | 

1US | 
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lius fecond Roi des Romains ; ils étoient 
peu grands, & peu eloignés l’ un de l’.au- 
tre, avec deux partes, qui fe tenoient cus 
vertes en fems de guerre , & fermées eno 
tems de paix ; Mais enfuite Gneus Duillus 
ayant ttiomphé des Cartaginois en fit un 
grand, & magnifique . Or marchant uns 
peu plus loin , ontrouve a droite fi. 


202. Eglife de 5. Nicolas in Carcere, 
PI. 118, Liv. VL 


Cette Eglife cft très-ancienne , & trèse 
cclebre , dediée felon quelques uns au 
S- Evéque de Mirre”, & Selon d’ autres au 
l'oatife S. Nicolas E. ; Elle fut dite j4 Ca;= 
cere , pour la prifon ; qui étoit là, non 
pas la Tulliane, comme quelques uns 
l’ ont fauffement avancé , mais pour celle 
du peuple , erigéc par Appius Claudius ,. 
& comme il étoit ennemi de la lie du peu. 
ple , il lui en donna le nom; mais-ce 
fut lui, qui y mourut le premier, & s*y 
tua lui-méme pour avoir torcé Virginie 5 
c* eft pourquoi Livius dit, qu’ elle étoit: 
ia prifon du fupplice * Auffi penfe-t-on , 
que c’ étoit là, Où fut ce celebre vieillard 
condamné a mourir de taim, & quefa fil- 
le, qui faifoit femblant d*allerle trouver a 
le nouriffoit induftricafement tousles jours 
du lait de fon propre fein + Pour. cet ate: 
de pieté filiale C. Quintius, & M. Attilius 
Confuls erigerent là un Temple, & o1y 
mit une ftatué dorée , qui fut la premiere, 
qu* on vit è Rome de ce metail; mais ian 

k VIE 
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fuite il fut demoli par Augufte pour batir 


le Theatre, dont nous avoas parlé. Cets | 
te Eglife conferve fon antiquité , & eft 


ornée de colonnes antiques cannellées, & 
d'un tabernacle de marbre;fous lequel il y 


a des corps de SS. Martirs dans une pre- | 


tieule urne antique de porphire noir avec 
deux tetes de temme Egiptiennes en reliet. 


Il y a aufli des infcriptions remarquables. 


gravées dans quelques colonnes de la net, & 
les peintures n° y font pas è meprifer . La 
Cene fur |’ autel du s.Sacrement eft deJean 
Baglioni, les peintures da deflus font de 
Marc Tullius & celles de la Tribune font 


e 


d’ Horace Gentilefchi . Elle fut auffi appel. | 


dée I’ Eglife de Pierre Leon, parceque cet=. 


te très-nobleFamille avoit là aupres fa mai». 
fon, & y a fa fepulture. Delà avangant , | 
& tournantà gauche, on voit par la mons 


tée l’ 
2031 Eglife de S. Homobon . 
Anciennement cette petite Eglife s° ap 


pelloit.S. Sauveur 77 Portico , peut-étre è | 


caufe du portique d’ O&avie , qui étoit voi». 
fin, comme nous le dirons au retour. Les 


Tailleurs 1’ obtinrent en 1573. , la rebatie 


‘ rent, & y entretiennent des Prétres pour, 


lc fervice divin, Après quelques pas on 


voitl” 


204. Eglife de S. Marie de 12 Confolation . 
PI. 172. Liv. IX. 


Il y avoit là dans la rué publique une. 
; ima* 


IOU RN EE z>L 
image de la S. Vierge peinte fur un vieux 
mur, & le Seigneur daignant vers’ an 
1470, accorder des graces, & faire des mira+ 
cles en faveur de ceux , qui avec devotion 
irecouroient a cette Image , on y bitit cet- 
te Eglile fousle titre de la Confolation 2 
Et les offrandes femultipliant de plus eno 
plus après avoir pourvè |’ Eglife de tout le 
‘neceflaire , on cnerigea deux hopitaux , 
(I° un pourles femmes, & l° autre. pour les 
«hommes, maintenant feulement deftinés 
pour les bleffés, & bleffées. Enfuite on 

a fcfari de nouveau l’ Eglife fur le deflein 
de Martin Lunchi le vieux, elle ett ornée 
de nobles chapelles avec des marbres, & 
des peintures ; où il eit à remarquer que 
les peintures de la premiere chapelle 4 
droite font les premieres taites à trefque 
par Thadée Zuccheri ;, le tableau de la fe= 
conde eft de Live Agrefti 5. & les peintures 
de la troifiéme font du Chev. Baglioni , 
Les laterau x du maître autel font du Chew:; 
Roncalli; celles de | autre chapelle font 
de Pomaranci, & celles d’ auprès font de 
Martius Confolan.; celles.de la derniere 
font de Frangois Nappi, les figures de 

marbre font de Raphael de Montelupo, 
Ilya une autre Image antique de las 
S. Vierge , que l”on conferve dans une 
chapelle qui eft près de I"hopital deshom= 
mes, dite desgraces, & qui auparavant 
étoit près de Latran, Elle eit toute ornée 
de peinturss faites par Chriftophle Confo» 
lano.Ily en a plùficurs,qui penfent, que c'é 
| tolt= 
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toit-là, où étoit le fameux Temple de Ve 
ita, béti par Romulusy & parceque les 


Grecs fe figuroient, que cette Deeffè avoit: 


été engendrée des feules flammes » les Ro- 
mains pour imiter les Grecs tenvient con 
tinuellement du feu far fon autel, qu’ ils 


appelloient facré , & étoit gardé par des | 


nobles vierges, qu* oa appelloit Vettales, 
Enfuite marchant parla rué è c0té de las 
fufdite Eglife , on trouve d* abord l' 


Zoe Eglife de S. Eloy. 


Celle-ci étoit anciennement dedige aux 
SS. Jacques & Martin, & 04 y avoit uni 
un Confervatoire de pauvres femmes ® 


mais enfuite ayant été cedée è la Contrairîe 


des Forgerons, en 1543. ils rebitirent PESO 


glife è neuf, & è prefent ils l’ont ornée 
avec des très-nobles chapelles, desmar- 
bres , & de trèsebelles peintures . Au 
feeond autelà droite il y a la S. Vierge 
peinte par Vannini ; S. Francois dans 1’ au- 
tre cit de Ferente d’ Urbin. Au grand au- 
tel toutelt de Jeròme Siciolante ; celui, 
qui fuit eft de Scipion Gaetani ; & l’ autre 
eft du fulfdit Vannini. Un peu plus loin on 
voit à draite |’ 


205. — Eglise de S.Jean Decapite. 
PI. 179. Liv. IX. 

Cette Eglife s° appelloit d* abord S. Ma- 
rie de la folla, ou du foflé, parcequ’ on, 
y enterroit les jufticiés, que l’on faifoit, 
alors mouyrir fur le Mont Capriso, Mais ay- 

Le ant 
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ant été cedée per Innocent VIII, enr4; 0, 
è la Contrairie de la Mifericorde, établie, 
& compofée de Natîonaux Fiorentins, l'E- 
glife tut rebétie è neut,& dedide a. S..Jean 
Baptifte fous le titre de Decapité ; & com- 
me leur inftitut elt d’ affitter les condamnés 
à mort pour bien mourir, & leur donner 
fepulture , ils établirent la un Cimétiere., 
ccint de portiques. Il y a dans cette Egli. 
fe, & dans le Sacriftice des peintures remar- 
quablesile tableau du premier autel è droite 
cit de Jacques Zucca ; celui du fecond, & 
du troifiéine font du Chev. Roncalli : S. 
Jean fur le maitre autel eft de George Va. 
fari, & les peintures en haut font de Jcaa 
Colci. S. Jean dans la chaudiere, & les fi 
gures au deffus font de Jean Baptifte Nal- 
dini ; mais celles des cotés du dernier au- 
tel font de Jacobin du Comte . S. Jean fur 
Ja porte du cloitre eft de Cofci, de méme 
que la refureeion du Lazare dans le Cloi- 
tre ; mais l’ autre eft de Muziani. Dans 
l’Oratoire il y a aufli des belles peintures . 
Enfuite avangant è droite on voit les rui 
nes de 


ES 


207» Janus Duadrifronte . 
Î ss Lio, LIL. 
| 


| Oa reconnoit ce trés-ancien edifice tout 
tormé de marbre avec quatre arcs ouverts 
‘dans les quatre faces, & daris chaque fa- 
ice douze niches , comme on le voir dans la 
\Planche fuivante a coté de l' Eglife de S. 
| George in Velabro , & l’on croit; que» 

| Ge c'é + 
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c’étoit le Temple de Janus Quadritronte ; 
ou è quatre taces ; mais il eft plus proba-. 
ble, que c’ étoit une des deux grandes ni. 
ches ornées de ftatues d’ or , que fit Ster- 

tinius dans le marché aux boeufs, que |’ on | 
place ici felon l’ infcription , que |’ on lit. 
encore dans l’arc fait par les Ortfevres, 

& les Marchands du mfme marché aux | 
boevts, que l'on voit encore appulé fur l’ | 


308. glife de S. Georgein Velabro . 
PI, Saufdire o 
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Cette Eglife s° appelle i7 Velabro, de. 
echbendo s, Conduifani ; puilqu’ il y avoit ici 
un Marais, ouun lac du Tibre, qui cflt° 
proche , oùles deux entans Romulus, &| 
Remus furent pouffés par les ondes, qui 
flottoient alors, & oule paffoit a la bar-. 
que ; le marais étant deffeché par Tar-| 
quinius Prifcus, on-y erigea le Marché ,, 
dans legnel, pour conferver la memoire. 

de 
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de ce que Romulus y avoit commencé 
avec une charué , tirée parun bocut & une 
vache, le Sillon pour marquer les murs de 
Rome, on y eleva un veau de bronze, du- 
quel ce Marché a prisle nom de Boarso . 

C’ étoit la, que Scipion l’Affricain avoit 
fa maifon, qui fut enfuite achetée par Ti- 
te Sempronius , qui y bàtitune bafili- 
que, qui fut appellée Semproniane, & 
les premiers Chretiens batirent une Eglife 
fur fes ruines en l’honneur de S. George , 
& étant avec le tems reduite en mauvais 
etat, S. Gregoire le Grand ordonmna è l° ab= 
bé des Moines, qui la defferyoient, ap- 
pelle Martin,de la retàblir, Eafuite S. Leon 
II. y ayouta le titre de S. Sebaftien , parce» 
qu’ ils font tous deux prote@eurs de l’Eglix 
fe , le premier dela Greque , & le fecond 
de la Latine, & le Pape S. Zacharie l’ayant 
Sa y mit pour plus grande devotion 
la tete de S. George. Enfuite,comme on le 
Hit fur le portique,elle fut retablie parun de 
fes Prieurs nommé Etienne,en y confervant 
Bvec admiration les vingt colornes anti- 
ques s qui foutiennent la grande net, dou- 
ze de granit, quatre de marbre pario, & 
quatre de granit noir . Elle eft titre de 
Cardinal, & appartient aux Auguftins de 
la Congregation de Genes. 0 
' Le toffé, que l’on voit fous la papete» 
rie, eft un refte de la Cloaque Isfina, & 
l'eau, qui ycoule, eft celle de la tontai. 
ne de Jugurta , 


Cc >» 209, Egli: 
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20$. Eglife de S. Theodore è 
Blis4. Lio. DIL 


En marchant quelques pas è gauche on 
voit un Temple rond moitie en terre , eri. 
gé auprès de celui de Romulus, & Remus 
que les Gentils avoient fait pour conferver 
la memoire de ce qu’ étant petits enfans 
ils avoient été mis dansun panier, & jet | 
tés dans le Tibre, & portés là par les flots 
du fleuve fous le figuier Ruzzinale, où ils 
avoient été prefervés par une Louye , dont 
on y plaga la Statue avec les deux jumeaux 
qui la tetoient , faite de metail par Gne- 
gus, & Quintius Ogolini Ediles Curgles 
avec I’ argent tiré de la punition de quel. | 
ques ufuriers ; laquelle Louve à-prefent fe. 
conferve, comme nous l’ avons dit, au | 
Capitole dans le palais des Confervateurs .. 
Etant enfuite purgé des fuperftitions dui 
paganifme , les premiers Pontites le con-. 
facrerent au culte du vrai Dieu, &ilas) 
été reltauré differentes fois, & particulies. 
rement en 772, par Adrien I., & enfuite: 
par Nicolas V. , mais étant tombé peu de: 
tems après , le méme Pontife le rebtit &. 
neut un peu plus loin, & plus petit. Le; 
tableau fur 1’ autel du milieu eft de Zucche=: 
ri, celui è droits eft de Jofeph Ghezzi; & 
1’ autre a gauche eft de Baroccio . De là. 
tournant en arriere ily a à gauche | 


SIC, Egli 
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210. Eglife de S. Anaftafie.Pl.ss. Liv. II 


Oa tient, qu’ enviroa 1? an 300, Appol 
lone Dame Romaine ayant donné la fepul- 
ture à cette S. Vierge s & Martire là dans 
un petit jardin, 0n1y bàtit une petite E- 
glife , laquelle enfuite du tems de Conttan» 
tin étant rebatie avec magnificence,elle fut 
en fi grande veneration chez les Souvrains 
Pontites >, que la veille de Noel ayant 
dit la premiere mefleà S. Jean de Latran, 
ils venoient dans celle-ci dire la fecoide 
meffe de l’ aurore. Qua y conferve le linge, 
dans lequel la S. Vierge mveloppa l’ entant 
Jefus, une partie du manteau de S. Jofeph, 
& encore le calice , avec lequel S. Jerome 
celebroit , lors qu’ il y demeuroit, étant 
Prétre. Elle a trois nefs ornées de. belles 


colonnes de marbre antique , parmi lefe 


quelles il y en a deux d’un très-grand prix. 
Elle fut retablie par Tanocent III lan 
°12.0., enfuite par Sixte IV. en 1471., & 
eafin UrbainVIII. la renouvella fur le def- 
fein de Louis Arrigiicci, qui a fait la no- 
ble facade, Le Cardinal Nonius d’ Acun» 
ia Portugais en étant Titulaire refit d-, 
nouveau encore la Sacriltie. Le tableau de 
la premiere chapelle eltruiné par le tems, 
‘mais les deux iateraux dans la chapelle du 
tond de la net font de Lazare Baldi, & le 
tableau dans la croix eft de Trevifani. A 
la tribune on v voit des pretieufes colo» 
nes, & deux tombeaux avec des buftes de 


i metall du dellein de Thomas Ripoli ; mais 


Cc 3 les 
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les peintures font de Lazare Baldi, & la 
Statué de la Sainte couchée ett de Francois 


Aprile, achevée par Hercule Ferrata. 


L’ autel voifin a été peint parle fufdit Bal- 


di 5 S. George fur I’ autre eft de Dominis. 


que Ponti; & dans la petite chapelle de 
S. Jerome la fepulture de la S. Titulaire eft 
de Fabrice Chiari. 

Auprès de cetteEglife s° étant decouvert 
en 1526. une niche avec des coquillages de 


mer, on a fuppofé, qu’ elle étoit du Tem- | 
pie de Neptune; mais il eft plus feur, que | 


j' Ara Maxima Etoit là tout auprès, c’ eit- 


a-dire cette grande pierre, ou autel dref- 
fe par Hercule accompagné d’ Evandre, 


après le meurtre de Caccus , & on l’appel.. 
loit ainfl , parceque veritablement il étoit: 
très-grand, & tut celebre par defflus tous}? 
les autres ,parcequ' il étoit drefflé è la toi, | 
que l’ on fe donnoit dune amitié recipro» 
que. Ces terreins, que nous vorons à-pre=. 
fent occupés par des granges a foin, par’ 
des jardins, & par des vignes, dansles» 


£ 


tems que la Republique Romaine fleurif. | 
foit ; étoient les plus nebles, & habités: 
par les plus grands, & feavants perfonages, | 
& pour cela pleins d’ edifices furprenans, & 
memorables ; rmais comme cela nous cone < 
duiroit trop loin, fi nous voulions feule- 
ment les nommer, nous nous contenterotnis | 
pour le prefent de parler des principaux & | 


plus remarquables. 


a 


fusdit Temple de Romulus , & Remus, & 
allolt 


La fameufe voie neuve commenco!t au | 


ì 
È 
| 

‘i 
" 
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il 


JO RINIUE*E. 319 
alloit s° unir è la voie Appia auprès de la. 
porte, que nous appellons à-prefent de, 
S. Sebaftien , & dans l’efpace; quiet en- 
tre ce Temple, & | Are Maxima , étoit 
le palais Royal de Numa, la maifon de, 
Tarquin |’ ancien , & le grand pont de Cas 
ligula fait pour aller du Palatin au Ca- 
pitole. 


211. Cirque Maflimo, comme il dtoit an- 
| ciennement. PI. 61. Liv. IV. 


Toute cette  valée que nous voio:s 
‘entre le Mont Palatin,& |’ Aventin, main. 
tenant occupée de jardinas, & de batimens 
groffiers, étoit le terrain du fameux Cirque. 
Mafino, où les Romains taifoient les {pe 
Gacles, & les fétesles plus eclatantes., El. 
lesturent inftituées par Romulus, dans le 
tems que fes Citoiens cherchoient des fem- 
mes, & comme nous l’ avoas dit, les Sa- 
bins parmi les autres y accoururent avec 
leurs femmes dans un inftant abandonnant 
le jeu , chaque Romain fe faifit d’ une 
femme, & pour cela le rapt des Sabines re- 
ftant celebre parmi eux , ils continuerent. 
chaque année a en celebrer la memoire 
dansle méme lieu avec des jeux publiques ; 
mnais dans la fuite avec plus de magnifi- 
cence . 

Tarquin I’ ancien fut le premier , qui y 
erigsa un Cirque orné de portiques, qui 
auparavant fe faifoit chaque tois en forme 
de fimples planchers de bois. Jules Cefar 
l’augmenta, & Ottavien Augufte 1’ orna 
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merveilleufementj; mais étant tombé au 
tems de Trajan, ille fit retaire plus grand, 
& Eliogabal I’ enrichit de colounes , & de 
très-grandes dorures, y faifant encore le 
pave d’ une certaine forte de fable de cous 
Jeur d’ or, appellée Crifocolla ; ou Borax ; 


H yavoit au milieu deux obelifques Egy= 


tiens, l'uneftcelui, que nous avons vit 
dreflé fur la place du Peuple, l’ autre fur 
ia place de S, Jean de Latran ; ily avoit 
auf differentes ftatues, & des Temples; 
a un bout, &ù l’autre ily avoit les bor= 
nes, afinque les chevaux, & les chariots 
puffent courir jufques la avec methode: 
Tout-au-tour il étoit environné de Sieges, 


fur lefquels il y avoit un portique de trois. 


ordres avec des colonnes, & au dehors c'é 
toit toutes boutiques, & efcaliers pour 
monter , i° y ayant autre qu’ une feule 
entrée, mais noble, & magnifique. 

Il étoit long de 375. pass& large de 125. 
il pouvoit contenir 260000. perfonnes , 
fans que |’ un incommo dat l’ autre; le Peu- 
ple y alloit méme plus volontiers pour voir 
Ja beauté, & la magnificence du lieu, que 
pour obferver les jeux , qui s° y faifoient 
quelque fois avec des ours, das Lions, & 
de femblables bétes feroces : Sur quoi il 
faut remarquer, ce qui eft rapporté par 
Aule Gellius d’un certain Androde efelave, 
qui étant condamné à combattre  con- 


tre unlion , quand il parut devant cet- 


te béte feroce , loin d*en étre dechiré, 
ilentut accucilli, & carefsé ,. de quai les 
Spes 
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 Spe&ateurs furent fort etonnés, mais ils ap- 
prirent, que cet'Androde dans une caver- 
ne en Afrique l’ avoit gueri d’ une plate, & 
que pendant trois ans ils avoient vecu cons 
| tinuellement enfemble, & que s° étant re= 
| connusici, ilsavoient renouvellé leur ami. 
tié; ce qui fit Augufte donna à Androde , 
non feulement la vie, & la liberté, mais 
encore le lion, qu*il conduifoit enfuite par 
la Ville attaché avecune petite ficelle en 
uife d’ afnon, & le Peuple en riant difoit, 
celui-là eft fe Lion aubergifte de l1* homme, 
& celui-ci eft le Medecin du Lion - Or de 
tant de magnificences il n° er relte & pre- 
fent,que quelques grandes voutes du coté du 
Mont Palatin, & le nom dela contréx, 
qu'on appelle par corruption 
ara. S. Marie aux Cercles. PI. Susdite. 
Cette petite chapelle a été crigée par la 
Famille Cenci en l*honneur de la S. Vierge 
dont u1 Hermite a le foin. Enfuite laif= 
fant pour le retour les cdifices, & les San- 
Quaires , que de ce lieu va voit fur le Mont 
Aventin, nous pafferons a voir les 


213. Ruines du Palais Imperial, dit le 
Muijenr. PI. 61. © 197. Liv. IX. 

De ces reftes dechirés, que” on voitici 
fur le dos du Mont Palatin” il eft aife de 
comprendre combien a été srande la maffe 
du Palais des Cefars , & è quel point étoit 
monté le luxe des Empereurs Romains, 
particulierement de Neron, qui par fu trop 

Falla 
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grande étendie le rondit auifi difficile à ha- 
biter, qui il nous et difficile d’ en croiré 
les magnificences. Dans le veftibule, ou 
pour mieux dire, dans la premiere entrée, 
il y aroit un Coloff: de metail haut de 120. 
pieds; les portiques étoicat à trois ordres 
de lnges , foutenues par des Colonnes, &. 
formoient une extenfion d’ un mille de, 
chemin ; la principale Sale, où on fous 
poit , étoit ronde, & le lambris étoit or- 
né d’etoiles, & nuit & jour il fe tournoit, 
& repandoit fur les conviés des fleurs, & 
caux de fenteur ; les tables étoient d”juois 
re, & les planchers des appartemens étoient 
entreméIés d’ or travaillé , & parte 
més avec ordrc de pierres pre tieufes, & 
de nacre ; les marbres , les metaux, le 
Statues, & les richefles destapifferies étoieat 
telles qu’ on l’ appella le Palais d’ or: 
Neanmnoins quand Neron alla pour l’ ha- 
biter , plein de Superbe , il dit, j’ ai en- 
fin commencé a loser comme homme. Il 
y avoiten particulier un Temple d:dié a 
la Fortune, tout conftruit d’ albatres d’ une 
fi grande clairté , que tout étant fermé, cn 
y voioit clair comme cu plein midi ‘ 
Mais le tems ayant devoré toutes ces mi- 
gnificences, on voit a-prefent fur leurs rui- 
nes triompher une quantité de Cyprés fim 
boles de la mort. 

En 1720. on découvrit une fale longue 
de 200. palmées, & large de 132., elle 
étoit d’ une fi grande magnificence » d’une 
{tru&ure fi particuliere , & fi ornée de fta- 

tues 
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i tues, decolonnes, de marbres, & d’ une 
telle grandeur avec deux autres egalement 
nobles; & furprenantes , que. les feules 
ftatues , qui étoient dans des niches fem- 
| blables aux tabernacles, que nous avons 
i vus dans le Temple de ia Rotonde , ou 
Panteon , étoient hautes de 22. palmes trae 
vaillées en bafalte Egyptien; d’où nous 
pouvons comprendre de quel prix, & des 
quelle valeur pouvoitetre.le rette . A-pre- 
fent toutes ces fuperbes magnificences font 
couvertes de jardins, & de vignes, com- 
me nous l’ avons dit è la premiere journée, 
| erigés la par le Pape Paul II_. 
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RIA, Sertimone de Settimius Severe 
| &° Meules è bled. 


Au bout de la vallée des Cercles on voit 
a droite desmeules & moudre le bled, tour- 
nées par l’caude la Merraze, que l’ on 
croit communement étre l’ ancienne Cale 
bra. Là étoit le Settizone de Severe, c’ eft 
a dire un batiment avec fept étages orné de 
colounes, dont quelques unes étoient de 
porphire,& d’ autres de marbre cannellées, 
dont il eneft refté trois ordres l'ur pied juf- 
ques aux tems de Sixte V., mais comme 
ils menagoient ruine , le méme Pontife 
les fit abbatre., & te fervit de ces marbres 
pour d’ autres fabriques. Tournant enfui- 
te à gauche ; on voit l 


a1j. Egli- 
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e 1 PS 


Cette Eglife eft placée fur la pefite du 
Mont Celins, anciennement appellé Clivzss 
Scauri, où ce S. Pontite avoit fa propre 
maifon paternelle , qu’ il changea en Mo. 
naftere, & y vecut lui-méme en qualité de 
Religeux , & y menoit une vie fi auftere, 
que, malgré fon peu de fanté toujours in- 
firme , il ne fe nouriffoit par jour que d’une 
ecuelle de legumes cuits ou detrempés 
dans eau, que S, Silvie fa mere lui en- 
voioit chaque jour de la Cella nova, où 
elle demeuroit. Il y erigea encore une E- 
alife en l° honneur de S. André Apòtre ; 
mais dans la fuite ayant été rebatie, elle 
tut dediée au mîme S, Gregoire. Le Care 
dinal Scipion Borghefe en 16;3. y fit las 
grande tagade avec le portique fur le de- 
fein de Jean Bapt : Soria, & depuis peu 

.Jes Religicux Camaldules , qui y refident , 


ent. 
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iont renouvellé le Cloître, & 1’ Eglife. 
Sousles portiques ilya des tombeaux ore 
\més de marbres, & de metail, & dans!’ E 
glife il ya des peintures de bonnes mains. 
La grande voute a été peinte par Placide, 
Conftanzi. S. Silvie au premier autel è 
droite eft de Jean Parcher Anglois; Les 
cintures du fecond font de Frangois Man 
cini ; & celles du troififme font de Fran» 
| cois Imperiali. On croit, que S. Gregoire 
i eft de Sixte Badalochi ; le tableau furle, 
| grand autel eft d’ Antoine Baleftra: La Con- 
ception furl’ autre eft du fufdit Mancini 5 
le tableau d’ auprès eft de Pompé Battoni ; 
& le dernier eft de Jean Bap: Bontreni. 
| Le tableau de S. Gregoire dansla chapel- 
| Ie proche la petite porte de còté elt remar= 
i quable, d’ autant que c’ eftun ouvrage 
i d’ Annibal Caracci ; mais les peintures 
| font de Ricci, Après celle-ci fuivent les 
i trois celebres chapelles diftinguées |’ une 
i del’autre, & ontétéerigées par le Cardi» 
nal Baronius pour renouveller la memoire 
| de l’ Oratoire de S. Silvie, & l’ Eglife de 
i S. André, faites par le méme S, Gregoire, 
& enfuite elles furent ornées de peintures 
par le fufdit Cardinal Borghefe ; La ftatue 
| de S. Silvie dans la premiere chapelle eft de 
| Franciofino, &les peintures en haut font 
. de Guide Reni. Les deux tableaux è frefe 
i que dans la feconde, c’ eft-à-dire , l’ un, 
qui reprefente S. André conduit au martire 
eft un ouvrage infigne du Sufdit Guide, & 
I’ autre au devaut eft du grand Domini. 


qui, 
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quin ; mais le tableau de l’ autel eft de Po- 
maranci ; & les SS. Pierre, & Paul font 
du dit Guide. La Statué de S. Gregoire, 
dans la troifieme chapelle tut commencée 
par Buonarroti , & achevée par le fuldit 
Franciofin, &les peintures ‘d’ autour font 
d’ Antoine Vivian d’ Urbin, La table de 
marbre , qui eft au milieude cette chepel- 
le, elt cclle, comme onle croit, fur la- 
quelle le S. Pontife avoit coutùme de done 
ner à manger è douze pauvres, parmi 
lefquels il parut quelques fois un Ange 
pour completer le nombre dé ilicize., De 
là retournant fur la rué, que nous avons 
Iziflée, & fuivant le chemin parla rué 
couverte d’ arbres, on voità droite fur la 
cime du Mont Aventin l’ 


216. Eglife de S. Balbine . PI. 58. Liv.IIl 


Oa monte è cette Eglife par une petite 
ruelile fort roide, & de. fa ftru@ture on ju- 
ge de fon antiquité . Plufieurs ont cru, qu’ 
elle avoit été crigée par S. Marc Pape fur 
la voie Ardeatine , parcequ’ il y a la les 
corps de la Sainte Titulaire, de S. Quirin 
fon pere, & de cinq autres SS, Martirs ; 
mais cette voie étant hors des murs de la 
Ville, cene peutétre celle-ci; & on fait 
feulement de certain, qu? elle a été reftau- 
rée par S. Gregoire le Grand.,; par Gregoi* 
re II., & III., & par d’ autres. Elle étoit 
fons la conduite des Hermites de S. Augu= 
ftin ; mais ayent été reunie au Chapitre de 
S, Pierre , elle fut cedée aux Cleres des 

ocu= 
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ecuvres pies. Il n° y arien de particulier, 
que quelques peint ures dans la tribune fai- 
es par Anafthafe Fontebuoni. Enfuitey 
defcendant au bas on voitl’ 


217. Esglife des SS. Nerte® Accbillée . 
PI. Susdite . 


. Oa croit, que celle-ci tut bitie dès les 
premiers fiecles de l’ Eglife fur un Temple 
d’ Ifis, & tut dite în Fefciola , pour la me- 
moire, que les Chretiens confervoient d’ 
une bandelette, tombée la de S. Pierre , 
quand il fe fauvoit par crainte de Neron, 
& avec laquelle il tenoit fa jambe envelop- 
pée è caule des plaies, que les fers lui a» 
voient faites dans la prifon:Puifque dès le 
tems de S, Gelafe I., c’ eft-z-dire en 492. 
on trouve des Prétres de ce Titre En 526. 
elle fut reftaurée , ou rebatie un peu plus 
au dela par S, Jean I., mais enfuite par le 
cours de tems étant piete a tormber pile 
Ven: Cardinal Baronius, en étant Titulai- 
«re , la retablit de la meilleure maniere, 
afin d’ y conferver l’ ancienne torme de 
Bafilique avec des colonnes, les chairey 
de marbre, & le ciboire, & y ayant pla 
cé les corps des SS. Titulaires,& fait pein- 
dre les murs par Nicolas Circiniano,2 fon 
inftance en 1597. elle tut cedée aux Prétres 
i de la Congregation de l’ Oratoire. Mai 
les SS, Titulaires y ont été peints par Po» 
i marancio, Derriere celle.ci on voit les rui- 
‘nes des 
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212. Thermesd Antonin Caracalla. 
Plîso. Liv DK. 


C° eftle Sentiment commun de tons les 
fcavans Architedtes, que ces Thermes, ap» 
pellées Antonianes, étoient les plus ma- 
gnifiques , les mieux ordonnés par l'art, 
& auffi les plus riches en ftatues. & en 
marbres preticux, puifque faus leurs rui» 
nes ony a trouvé le Taurcau,& l’Hercules 
Farneficns, avec une infinité, pour ainfi 
dire, d'autres riretés, que l'on yoità 
prefent dans Rome , fans tant d’ autres, 
qui ont été portées ailleurs, meme hors de 
1’ Italie. Audevant ily al’ 


219. Eglife de s. Sixte Paps . PI Sufé. 


Cette Eglife fut erigée par une Femme 
nommée Tigride , pour donner fepulture 
è S. Sixte II, qui fut martirisé hors de 
la porte voifine dite Capena, dans le ta. 
meux Temple de Mars, orné bien de cent 
colonnes de marbre , dont une bonne par- 
tie , pour le meurtre de ce Saint » tom» 
berent par terre . Honorius III. ceda cette 
Eglife è S, Dominique, qui y batituns 
Couvent, & y demeura avec fes Religeux, 


mais enfuite, comme nous le dirons, ayant 


palsé a celui de S. Sabine , il mitici des 
Religieufes , qu’ il avoit ramafsées de dif. 
terents Monafteres de Rome: Mais celles- 


ci fous le Pontificat de S. Pie V. ayant été: 


transterées au Monaftere du Mont Magna- 
napoli, on mit ici les paurres, qui a- 
loient 


| 
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Joient mendier par la Ville; & ceux-ci ayant 
encore paffesà l’ holpice de S. Michel de 
Ripa grande , lesReligeux de $. Domini» 
que y font retournés. Outre le corps de ce 
S. Titulaire, il ya auffi dans cette Eglife 


| les corps de Sept autres SS, Pontites, & de 
cinq Eveques Martirs. 


Cette contrée anciennement appellée 


Pifcina pubblica , a été tortilluftre , & ha- 


bitéc particulierement du tems, qu'Anni- 
bal étoit proche de Rome ; mais ayant été 
brulée par Tottila, jamais elle n’ 2 pu re- 
cuperer fes anciennes masnificences, Avan- 
gantun peu plus loin, il y a à droite l' 


220. Eglife de S. Cefaire PI. 59. Liv. III 


Dansles Siecles pafsés on appelloit cet- 
te Eglife in Peletio, mais it n’ elt pasar 
sé à decider, s’ily avoit veritablement là 
un palais, oufic’eit par erreur, qu'on 
la nommoit ainfi par rapport au voilinage 
des Thermes de Caracalla , qu'on regar- 
doit comme un palais ; Heft bien vrai 
pourtant, qu’ayant été cedée aux Moines 
Grecs venus de 1’ Orient, en 637. Serzius I, 
y tut crée Pape , & elle fut une des 20. Ab- 
bayes de Rome; mais dans le fuîte étant 
comme abandonnée, Clement VIII. la, 
reneuvella, & lui renditle titre de Cardi- 
nal Diacre , & la dJonnantaux Cleres Sonne 
mafques du Collese Clementin, il leur 
ceda encore partie du terraln des dits 
thermes. 

- Deux rués nous invitent ici è marcher + 
: D d ° mais 
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maislaiffant celle, qui el à droite, & qui 
conduit è la Porte Gapena , aujourd’ hui 
dite de S, Sebaftien, nous prendrons |’ au-. 
tre a gauche, qui conduit è la 


221. Porte Latine, & Ezlife de s. Jean 
° P Evangili fle PÌ, 9, Lio. I. 


Cette porte a prisce nom du chemin,qui 
conduit au Larzizm , celebre province des 
Romzins, & fameufe dans l’ hiftoire , pour: 
avorr été l’ origine, &la fource de la lan-. 


gue latine, qui enfuite fe repandit par tout’ 


le Monde, & tut honorée de toutes les 


Nations, méme des Grecs, de facon qu’ ils: 
ne jugeoient pas dignes de la Magiftrature. 
eeux, qui ue feavoient pas la langue lati-. 


Î 


I 


ne. Cette porte eftantique entout, & n°’ 
a jamais changé de nom, quoique le La. 
riu foit aujourd’ hui appellé Campanie.. 
Tout auprès de cette porte on voit l* Egli... 


fe de S. Jean, appellée par les Auteurs. 
Ecclefiattiques anse Portem latinam, bîtie 
{ur les ruines du Temple de Diane Ephe«: 
fienne , &iltaut avouer, qu'elle eft fort: 
ancienne , puifqu’ elle fut retablie par A- 
drien I. en 772. Elle fut d’ abord Collegia-- 


le, & en 1044. unnommé Jean , ou feloni 
d’ autres, Gratien, en étant Archiprérre ,; 


tut eluPape: Elle fut après cedée aux Re- 
1 


nitaires dechaufsés; Mais étant dependante: 


du Chapitre de Latran, il la donna aux: 
Freres Minimes de S. Francois de Paule ,, 
ie refervant le droit d’y faire 1’ office gux: 

fe-. 


ligieufes Benedi&ines, & enfuite aux Tri. 
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fétes du S. Titulaire . Le tableau du grand 
auteleft, comme on le croit , de Frideric 
Zuccheri s S.Antoins elt de Philippe E- 
vangelifte ; les peintures du lambris font 


de Paul Perazzini, & celles de la Sacriftie, 


| 
| 
| 
| 
| 


de Jean Burghî. . - —a Sei 
A” gauche de la dite porte on voituna, 
chapelle ronde , dediée au méme S. Evan- - 


‘gelifte , que l'on nomme ## oleo , parce-. 


que c'eftià, qu’ il tut jetté dans la chau- 


diere d’ huile bonillante , dont il fortit fans 
aucnne lefion.Elle fut renouvellée en 1658. 
{ur le deffin de Borromini, & on dit, que 
refterent lì des inftrumens du martyre du 
Saint, des cheveux, & du Sang repandu 
de fatéte, quand on la lui rafa, & elle» 
eft toute peinte par Luzare Baldi . Sins re- 
tourner en arriere,fortant par la porte la- 
tine & marchant 4 droite le lonu des murs, 
on arrive 2 la N 


222. Porte Capena, on de S. SebaZiien. 
Piso. LANE 


Cette porte étoit ainfi appellée , parce- 
qu'elle conduifoit an Temple, 04 Bois 
des Camenes, fait par Numa, :0u felon 
d’ autres à la Ville de Capena, qu’ Italus 
avoit bàti auprés d’ Alba ; mais aujourd’ 
hui elle prend fon nom des Catacombes, & 
de la Bafilique de S. Sebaftiea , qui en eft 
eloignée un peu plus d’ un mille. De cette 
porte fortoit la celebre voie Appia, pavée 
pir Claude Appius Cenfeur jufques è Ca- 
poue, & enfuite par d’ autres jufques a 

| ID dia Bri=. 
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Brindifi en Calabre, en abbaifant les mon- 
tagnes, «& rehauffant les vallées pour las 
rendre aifée , & commode aux vorageurs 
& aux expeditions , qui fe faifoient conti- 
nuellement par le Levant; & 4 chaque 
mille on y avoit mis des petites colonnes, 
pour marquer le nombre des milles, com- 
me cela fe fait encore aujourdhuî, & de 
diftance en diftance il y avoit des fieges de 
marbre commodes, & èà propos, & fur 
tout elle éteit ornée de magnifiques, & de 
fuperbes edifices , de Temples, & de tom- 
beanx des pius nobles Familles, comme on 
le volt par quantité de ruines, Or marchant 
par cette voie , on trouve en premier licu 
a petite j 


223. Eglife de Domine quo Vadis ? 
PL s9. Lib. IL 


Le merveilleux Temple de Mars étoit 
auprès de cette petite Eglife ; il étoit fou- 
tenu de cent  colonnes , dont la plus part 
tomberent par terre, comme nous l'avons 
dit, lorfque S. Sixte Pape y fut martirisé . 
Les perfecutions des Gentils ayant cefsés , 
on y batit fur fes ruines uneEglite en l’hon- 
nueur de la S. Vierge fousle titre des pale 
mes, 2 caufe des palmniers, dont l’ ancien 
Temple étoit environné. Et comme ce fut 
la auprès, felon l’ ancienne tradition , 
que le Sauveur avec la Croix fur les epaules 
apparut a. S. Pierre , lors qu’ è la perfua- 
fon des nouveaux Chretiens , il fuioit la 
colere de Neron; le Saint étant tout unpra 

] 


it lui dit, Domize quo vadis? Scigneurz ot 
aflez: vous ? & Jesus Gurist pour lui ap- 
prendre , qu’ il vouloit, qu”il fouffrit la 
mort à Rome, comme lui mème |’ avoit 
fouffert è: Jerufalem, lui repondit: co Ré= 
mam sterum crscifici : je-vais è Rome pour 
y tre crucifié une feconde fois; & ayant 
laiffé imprimés les veftiges de fes pieds fur 
une pierre, il difparu. Én confequence les 
Chretiens y-conferverent long-tems la me- 
moire de cet evenement, & la pierre avec 
la trace des faints Pieds. Mais dans la fui. 
te ils y erigerent une petite chapelle , qui, 
felon quelques Auteurs, eft cette ronde , 

que l’ on voit peuloin de celle-c1, laquel- 
le en 1536. fut'renonvellée par le Cardinal 
Reginalde Pole Anglois ; ce'le-c1 de mème 
étant préte à tomber, elle tut retablie en: 
1610., & pour plus grande devotion on y 
mit une copie des traces des Pieds, tirée de 
I original, qui fe conferve dans la Bafili- 
que de Si Sebaftien:, vù-nousallons, 


224. Bafilique de s. Seba flien. hors des Murs. 
PI. 39. Liv. IL 

Après un affèéz long chemin fur-la méme 
vole Appia, ontrouve cette Eglife, que 
l'on croit avoir été batie par-Conftantin le 
Grand far le celébre Cimetiere dè S; Califte 
Pape, & elle fut dediée a S. Sebaftien,. 
comme prote@&eur de l’ Eglife ,. & encore 
parce que fon Corps y avoit été apporté pas 
S. Lucine Dame Romaine . Elle-tut reltaue 
rée par S. Damafe , enfuite par Adrien IL.» 
& pa 
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& par Eugene IV., enfin elle tut renouvel- 
lée par le Cardiual Scipion Borghelz , qui 
rebatit è neuf le Monaftere ; & y_ mit des 
Bernardins, en place des Benedi&ins, 
qui 1’ occupoieut auparavant. Dans la, 
premiere chapelle è droite cn voitla pier- 
re, dontnous avons parlé avec les veftiges 
des pieds de Jesvs Cukisr lorfqu' il appa- 


rut A S. Pierre. Oacroit, que S. Jeròme,. 


qui eft auprès , eftune peinture d’ Archita 
Parifien . La Statué de S. Clement dins la 
chapelle de S. Fabien, eft de Frangois Pa- 
pale Sicilicn; Le tableau d droite ef du 
Chev Ghezzi, & celui au devant elit de, 
Pafleri ; les peintures du grand autel font 
d’ Innoceat Tacconi eléve de Caracci at 
fes quatre colonnes font de verd Zzconio ; 
S. Bernard, & S. Charles dans les chapelles 
fuivantes font d’Archita de Luques. La 
chapelle privilegiée, où eltle corps de 
S, Sebaftien, eft du deffèin de Cirus Ferri, 
S la Statué du Saint, couchée fous 1 au- 
tel elit d* Antoine Giorgetti, faite fur le 
modele de Bernini. La porte, qui fuit a- 
près la chapelle de s. Frangois , fur laque |- 
le il y a des neintures d’ Antoine Caracci 3 
conduit aucelebre 


Cimetiere, & Catacombes de 
s. Califlte . PI. Sufd. 


Les Sepultures des ss. Martirs, parcequ’ 
elles étoient creufdes en terre, s° appel- 
loient Cimetieres , Catacombes , Autels, 
Grottes, & encore A;emaries, Elles fon 

com- 
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comme des chemins fouterrains environ 
de la hauteur de deux hommes, & larges 
de quatre pieds , faifant plufieurs guides ; 
& ouvrant differentes routes; & o ily a” 
plufieurs petites chapelles avec des Saintes 
Images, & fi quelqu” un vouloit y aller 
fans étre accompagné de quelqu'autre , 
qui foit au fait le ces lieux , & fans porter 
de lamiere, ils’ y perdroit intalliblement 
& ne trouveroit pas la porte, comme il 
eft arrivé plufieurs fois : C’ elt poarquoi on 
a fait des murs dans quelques eudroits, afin 
qu’ on n° y entre pas. Dais les murs A 
droite, & è gauche on y a creus$ des fe pule 
chres a plufisurs rangs,en forme de grands 
coffres avec des tables de marbre , ou de 
terre cuite , & fur quelques unes on trouve 
gravés des palmes ,. des croix >. & quelque 
fois l’ image du Sauveur, le nom du Mar- 
tiravec une fiole de fon fang , & méme les 
inftramens de fon mirtyre . On compte 
170. mille Martirs enfevelis dans ce Cime- 
tiere , & 18. Souverains. Pontiies, avec 
d’ autres Prétres tous Martirsj & les Corps 
des ss. Petre, & Paul ApOtres y ont été 
aufi quelque tems, & on envoit encore 
l’endroit à la fortie de la porte de. còtè de 
la Bafilique ; ile ample , & fpaticux , & 
dans le rems de perfecutions les fidels s° y 
affembloient avec leSaureraii Poatife pour 
y celebrerles divins mifteres., & 01 y voit 
encore l’autel, fous isquel ont été ces 
ss. Corps, de méme que le Siege Pontifical 
fait de fimple marbre, fur lequel s. Etien- 

ne 
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ne Pape, étant zflfis, eutla téte tranchée, 
C'eft pourquoi les perfecutions é éetant.enfui- 
te finies, le Peuple Romain frequentoit 
avec devotion ce San@Quaire , & S. Philip= 
pe Neri y paffait les nuits entieres en prie- 
res ; ily recut méme differentes faveurs du 
Seigneur, & il nousa laifsé 1’ exemple de 
vifiter cette Eglife , qui eft une des fept 
privilegiées . 

Il y a Beaucoup d' antiquaîlles dans les 
vignes de ces contours , & celle, qui clt 
dans la vigne a gauche de la route , ett di- 

gne d’ètre vue. Pourfuivant siluro on 
voit la 


e Tour dela Tére de Boeuf. PI. Sufditt. 


Parmi les fepulchres , qui étoient fur la 
voie Appia, il y enavoit un, qui avoit 
été erigé par Metellus Creticus pour'enfe- 
velir n ALE Cecile Metella,& il étoit d’une 
fi grande magnificence , que l'on voit en- 
core la grande mafle formée de travertins 
en forme de Tour, fur laquelle s’ ele- 
voit ce noble edifice, & parceque d’ un 
coté on y voit taillée uneetét de boeuf, 
aujourd’hui elle eft appellée Capo di 
Bove, c’eft-a-dire téte de boeuf . | 

Il y avoit ici felon quelques uns, un an- 
cien bourg È felon d’ autres le Champ Pre- 
torien, oùlesSoldatsPretoriens logeoient. 
eloisnés de la Ville, pour ne pas y > caufer 
du tomulte, & ilss’ exercoient auffi dans le 


226. Cir 


| aSepulchre de Gecile Metella, a-prefent 
O » dit, Capo di Boe... 2/0... 
| 3 ici. > _ . csi Pd 
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Eglife de s, Urbain'à la Caffarel la, et.Fonzo 
taine de la Nimphe Eperia et des.Came: 
nes frequentèperNuma, © 0 0. 


0°. A. 
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maé, Cirque de Caracalla . PI. x6. Liv. Il, 


Tibere fut celui, qui tranfporta ici les 
foldats pretoriens, & pour leur commodte 
té Antonin Caracalla erigea ce Cirque, que 
quelques uns ont cru étre l'ouvrage de Gal. 
fien, dont lesmurs taits .de briques qui ea 
torment |’ enceinte font encore prefque en- 
tiers ; on diftingue des portiques, dont las 
moitié eft ruinée, & desreftes de tours 
d’ où la nobleffe affiftoit aux Spe@acles, 
au milieu duquel on trouva 1’ Obelifques 
Egiptien, que l’on voit maintenant fur 
la trés-noble fontaine de la place Navo- 
ne. Pas trop loind’ici l'on voit encore I° 


227. Eglife des. Urbain à la Caffarella. 
PI. 59. Liv. IL 


Parmi la quantité de ruines, & des an» 
ciens Temples ; que l’on voit dans cette 
campagne, le plus remarquable eft celuiÈ 
de Bachus fitué fur un endroit elevé vers 
la ferme de la Caffarella, & qui jufqu' au 
Pontificat d’ Urbain VIII. reltoit‘couvert 
d’ epines , & de hayes. Il eft bati de brie 
ques, & peint entierement de memoires 
facrées felon l’ ufage des anciens tems: Il 
a un portique avec fix colonnes de marbre 
cannellées ; au deffous il y a l’ Oratoire, 
où s, Urbain catechifoit, & baptifoit les 
nouveaux Fidels, & dans le bas vers la 
valée on croit, que c'eit la, où étoit la 
celebre 


E e For» 


Ni 
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Fontaine de la NimpheEgeria,© desCamenes, | 


Auprès de la fontaine il y avoit le bois ; 
&la caverne, danslaquelle Numa avoit 
coutime de s’ entretenir fecretement, & 
feul, pour donner & croire, qu'il avoiti 
des conferences nofturnes avec cette Deel= 
fe, regardée comme la maitreffe du bon 
gouvernement, & pour cela les Prétres.y 
alloient pour y facrifier è la foi. A” pre« 
fent on y voit un grand autre, en quelque 
facon magnifique , & orné de differentes 
miches, dans une defquelles il y a une fta- 
tue caffée , mal reduite, & couchée , d’où | 
fort une eau trés-claire , qui coule à travers || 
des vieux marbres vers la grande vallée, 

Il ne faut pas negliger de donner un rex» 
gard au temple du Dieu Ridicule, que 1’ on. 
voit dans la méme vallée , erigé par les. 
Komains pour railler Annibal Cartaginoisy | 
qui avoit quitté Rome fans y avoir rien\ 
fait, qui fut digne de fon courage . | 


229. Ezlifede I° Annonciation. PI. Sufdt . 


Cette Eglife n° elfi pas bien eloignée de 
ja fufdite Tour, auprès de laquelle Eglife: 
dans les premiers tems du Chriitianifme on; 
erigea un hofpice pour les pauvres Pelerins: 
qui venolient a Rome vifiter les Cimetiers, 
afin qu’ ils tuffent eloisnés des payens. En 
x220. l’ Eglife fut renouvellée, confacrée. 
& dedite è la S. Vierge, & enfuite ad 

cordée è la Confrairie du Confalon . Enfui- 
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pagnes font trempées di fang de tant 
de ss. Martirs 3 c’eft- Aa-dire de ces Chre= 
tiens, qui travaillerent aux Thermes de 
Diocletien, qui pour recompenfe , & en 
haine du nora de Jesus Curisr furent mis & 
mort dans ce lieu, appellé pour cela par 
plufieurs Ecrivains Campus 2racidetorum . 
On arrive enfuite A l’ 


2.9. Eglife de s.Paul aux Trois Fontaine: < 
Pi. 43. Liv, III 


Cette contrée s’ appeiloit anciennement 
ad aguas Salvias, & encore edeuttar jugia 
rer manantem: où i’ Apotre s, Paul tut cone 
duit, & decapité . Il y a là troisEglifes, 
La premiere tut erisée par Honorius I. 
lan 626, avec un Monaftere en l’honneur 
des ss. Vincent , & Anafthafe,& pour aus 
ementer la devotion , il y mit la téte des 
ce Saint, Leon III. la rebatit è neutl’an 
796. s & Charles Magne la dota de Villes, 
de chateaux, de plufieurs terres, & pof= 
feffions. Innocent II. en 1140. renouvella 
le Monaftere, & y fit venir s. Bernard de 
Clairveaux avec fes Moines, & le premier 
Abbé fut eluPape fous le nom d’EugeneIIT. 

La feconde chapelle, ou Eglife ronde , 
qui. et a còté, étoit d’ abord dediée & 
S.Jean Baptifte , mais S. Bernard y cele. 
brant une fois la meffe pour les Fidels trè. 
paffés, tutravienextafe, & vit les ames 
delivrées du purgatoire è monter par une 
longue echelle jufqu’ au ciel ; e’ elt pour- 
quoi l’Eglife ayant été rehauflite de nouveau 

E e 2 par 
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par le Cardinal Alexandre Farnefe fur le 
deffein de Jacques de la Porte, & enfuite 
achevée par le Cardinal Pierre Aldobrandi- 
ni, elle fut dedice ala $. Vierge fous les 
titre de Scala Cali. On vpit deflous de cet- 


te Eglife le tres.ancien cimetiere de S.Ze- | 


non, où ona enterré les corps de 10203, 
Martirs, &l’ on croit, que ce font ceux 


de ces Chretiens, qui, comme nous l'a». 


vons dit, apres avoir travaillé dans les 
Thermes de Diocletieri, fureat mis à mort 


dans le champ fufdit, & enfuite enter. - 


rés ici. 

La troifieme chapelle , ou Eglife eft 
celle, qui eft peu eloignée, erigee fur le 
lieu , où S. Paul fut decapité , & on voit 
encore continuer les trois fontaines, qui 
fortirent miraculeufement aux trois fauts » 
que fit fa fainte Téte. Le fufdit Cardinal 
Aldobrandini renouvella le tout fur le sel- 
fein du dit Jacques de la Porte , & fit niob 
tre la Colonne , è la. quelle on croit, que 
le S. Apòtre fut lie , aupres de la premiere 
fontane, pour marquer le premier Sàut, 
qu’ avoit fait fa téte, fitot qu’ elle fut tran 
chiée. Les colonnes , que l’ on voit dans 
ce Saint lieu, étant de porphire verd , font 
admirables, de méme que le tableau du 
crucifiement de S. Pierre, que l’ on voit 
fur l’ autel, quoique ce foit une copie de 
1’ ouvrage infigne de Guide Reni, mais la 
decolation de 3. Paul, qui eft audevant, 
eit de Bernardin Pafferotto, & les deux- 
ftatues fur la facade font de Franciofino . 

Pre- 
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tì, 340. a 
Monoftere de s.Reul aux tris Fontaines.1.Epli- 
‘se des ss. Vine.et Anaftafe a.Eol.de s.Marie. 
I de Scala Celi, 3.capel. de s-Fuul aux les 3 Fomaîn. i 
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| Prenant enfuite la route vers Rome,on ene 


tre dans lacelebre voie Oftienfe, dans la. 
| quelle nous verrons d’ abord la 


1230. Baflique de S. Paul hors des Murs. 
| PI. Sufdite o 
| 


| Conftantinle grand erigea cette vaftey 
Bafilique & I’ inftance de S. Silveftre Pape 
dansune poffeffion de Lucine Dame Ro- 
maine, parcequ” elle y avoit enfeveli el- 
le-meme de Corps de ce s.Apòtre . Eafuite 
Valentinien, Theodofe, & Arcade Em- 
pereurs voulant l’ augmenter, ordonnerent 
& Salutte Préfet de Rome, que fans avoir 
egard 2 la voie d’Ottie il la fit magnifique, 
mais dans la méme forme, que lui avoit 
donnée Conftantin ; cependant elle fut 
achevée fousl' Empereur Onorius, & ene 
fuite Eudoxie femme de Valentinien la re» 
para, & plufieurs Souvrains Pontifsl’ ont 
ornée dans la fuite . S. Simmaque y fit un 
hopital pour les Pelerins; & Adrien I. un 
portique, qui venoit jufijues è la porte de 
la Ville. Elle eft faite è cinq nefs avec 
quatre ordres de colonnes tirées de la Afole 
d’ Adrien, aujourd’ hui Chateau S. Ange ; 
celles de la nef du milieu font de marbre 
preticux, & cannellées, & celles des nets 
laterales font de granit egyptien; mais 
celles dela croix font d’ une merveilleufe 
grandeur , & les 28, qui ornent les chapel- 
lesfont de porphire, qui en tout font ur 

nombre de cent quarante . 
La longueur de l’Eclife fans la tribune, 
kE'c3r elt 
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eft de 355. palmes, & la largeur de 20;. 

les trois portes font de metail antique , hi- 

ftoriées , & travaillées è Conftantinople 

i’ an 1070., & le grand pavé eft tout cou- 

vert de tragments de marbres, avec diffe- 

rentes Infcriptions antiques, trouvées dans 

les Cimetieres voifins; & fur le grandarc, 

foutenu de deux colonnes demefurées de 

marbre faliene , on voit l’ ancien mofai- 

que avec le nom de Placide mere de Va 

lentinien . Le ciboire au milieu de la croix 

eft foutenu par quatre colennes de porphi- 

re, & fous l’autelon conferve la moitié 

des corps de s., Pierre, & de s. Paul, d’aue 

tres ss. Martirs, & quelque uns des ss. In- 

nocents . Le mofaique de la tribune a été 

fait depuis peu à la reffemblance de 1’ ans 

cien , qui y avoitété fait par Pierre Caval. 

lini, quia faitaufli celui de defflus le por 
tique dans le-tems de Grezoire XI. quand 

il fiegoit d Avignon , Le tableau, qui re. 

prefente la fepulture de s. Paul, au grand 

autel ef de Louis Cigoli Florentin 5 & les 

quatre ovales avec les faits du méme Saint 

font d’ Avancin Nucci 3 les peintures & 

frefque de la chapelle du s. Sacrament, 

font en partie des copies de Lantranc ; 
mais celles de la voute font d’ Anafthafe 
Oatebuono , & le tableau fur l’ autel eft de 

Jofeph Ghezzi. L’Affomption de la s.Vier- 
ge dans la chapelle de la croix , proche la 
Sacriftie, eft de Muziani, & le martire de 
s. Etienne eft de Lavinie Fontana ; las 
Converfion de s, Paul de 1’ autre còté eft 
d’ Ora 
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d’ Orace Gentilafchi, & s. Benoit a coté , 
et de Jean de Vecchi. Le très-Saint Crue 
‘cifix dans la chapelle fuivante étoit attache 
a un pilier de la croix, & parcequ’ on 
‘croit, qu’ ila parlé a Saiate Brigitte , on 
(l'a tranfporté ici, & on y a mis la ftatué 
i dela Sainte, a-prefent rrafportée dans la 
fimeme chapelle , & la s. Vierge, qui 
eft au pied eft la méme, cen preleace 
ide qui, è ceque l’ on dit, S, Ignace 
fit la profeffion des voeux de fon or- 
«dre. Au tour de la net du milieu on as 
peint les portraits des Souverains Pontifes, 
jufqu’ a Benoit XIV. Cette Bafilique tut 
deflervie d’ abord par des Prétresfeculiers , 
enfuite par des Moines, qui tour 2-tcur 
pfalmodioient jour, & nuit; en 936. s.0- 
don de Cluni y fut $tabli avec fes Moines, 
& enfuite Martin V. y mit des Benedi&ins 
dont l’ Abbé appellé Jean Sicilen fut tait 
Cardinal par Eugene IV. Or reprenant lc 
chemin vers Rome, 01 voità droite la 


231. Chapelle des ss. Pierre, © Paul. 
PI. 430 EII, 


Oa feait par une ancienne tradition,que 

c’ eit ici proche, oùcit cette chapelle, que 
les ss. ApOtres Pierre , & Paul prirent con- 
gé l’ un de |” autre , lorlqu’ on les condui- 
foit au martyre , le premier difant au 
fecond:Wade în pace predicator bonorun,me- 
diator falutis, & Dux jufforun : & le {e- 
cond au premier: Pux rici fundanzentun 
Ecclefiarum , & Paflor asnoreum, © oviun 
cara Chris 
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Chrifit. Quelques-uns veulent, que s. De. | 


nis l’Arcopagite y étoit prefent, parceque 
c'ett lui, qui le rapporte : mais il fe peut 
qu’ il ait cui raconter ce tait par les Chre» 
tiens, lors qu'il elt venu è Rome, & ne 
doutant point de leur fidelité , il l’atrane 
{mis è la pofterité . 

Un peu plus loin 11 y a la vigne de s. 
Frangoise Romaine , où elle a cxercé plue 
fieurs aftes d’ humilité, & de charité, & 


fait beaucoup de miracles $ & fuivant le, | 


chemin, avant d’ arriver è la porte de la 
Ville, on voit a gauche une autre petite 


Esglife dus, Sauveur . PI. Sufdite . 


Celle-ci fut erigée en memoire de ce que 
e. Plautille Mere de s. Flavie, & difciple 


des ss. ApOtres, lesavoit atrendusici pour. | 


les voir paffer, lors qu’ ils alloient au mar= 
tyre, & que s. Paul lui demanda le voile, 
qu’ elle portoit fur fa téte, pour bander 
fes yeux, lorfqu' on lui couperoit la téte 
lui promettant de le lui rendre , comme 
effe@ivement il le fit , après fon martyre. 
Theodore I. bitit l’ Eelife, &enfuite le 
Cardinal Torreeremata Efpagnol l'a renou- 
vellee . Elle eft fous la garde d’ un hermi» 
te, & depend des Religeux de s, Sabine , 
A? coté on voit la 


23», Pirarmide,ou Moulolte de CajusCeftius. 
e ai 


Elle fut erigée par teftament de Cajus 
Ceftius Pretet des Epulons, pour y confer 
ver 
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ver fescendres, & faire honneur è fon 
nom; Etfelon la loi des Gentils, elle 
étoit d'abord hors de la Ville , mais Bel= 
lizire la renferma dans les murs pour faire 
oppofition aux Goths . Elle eft formee de 
marbres quarrés, large dans fa naiffance 
de 130. palmes de chaque còté, & haute 
de 160. jufqu” è fa pointe , toute lifsée, & 
fimple, excepté les infcriptions , Dans 
l’interieur il ya une chambre quarrée haute 
de 19. palmes, & large de 2;., toute ors 
née de peintures. Alexandre VII. la At re. 
ftaurer, découvrit fa bale , & y eleva les 
deux petites colonnes, que l'ony avoit 
trouvées. Aujourd’ hui on y enterre les 
Calviniftes , & les Lutheriens , qui meus 
rentà Rome , Peu de pas après on voit la 


233. Porte de s. Paul. PI. Sufdite « 
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Anciennemente elie s” appelloit Portes 
d’ Oltie , de méme que la route, parcequ' 
elle 
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elle conduifoit a la Ville d’Oftie ; & avant 
que les murs s’ étendiffent jufques è la ful- 
dite Piramide , cette porte étoit plus eno 
arriere, &s' appelloit Trisemina, par la 
quelle pafferent probablement les fufdits 
ss. Apòtres Pierre, & Paul. 

Maintenant elle porte le nom de la Ba- 
filique de s. Paul, &il faut remarquer , 
que depuis cette porte jufques è cette Bafi- 
lique, quoiqu’ ii y ait plus d’ un mille de 
chemin, ilyavoit, comme nons l’avons 
deja dit, un portique foutenu de coloanes 
ele marbre , & couvert de lames de plomb, 
pour parer de la pluie, & des rayons cui. 
fants du foleil ceux, qui alloient vifiter 
le corps du s. ApStre. Entrant enfuite par 
la porte, on ne voit pas dejà pour cela la 
Ville, mais bien le baftion fait par Paul III. 
pour la deffenfe de la Ville; & on y voit 
deux chemins, un 4 gauche couvert d’ ar- 
bres, qui conduit aux quartiers habités de 
Rome; & l’autre, qui vient en face , con- 
duit jufqu'à s. Jean de Latran , Entrant 
donc par celle-Ià , on voit dans la premie» 
re rué a droite l’ 


234. Eglife, è MonaMere de s. Sabbas 
Aobt. PI. s7. Lio, MII. 


Celle-ci fut donnée avec le Monaftere, 
pour habitation aux Moines Grecs fugitifs 
de l’ Orient, du nombre defquels en TI7IZI 
Adrien I. fut crée Pape; mais les Grecs 
venantà manquer, elle tut mife en Com- 
mende, & enfin Gregoire XIII, la reunit 

all 
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21 College Germanique de s. Appollinaire,; 
Dans le portique ily a un Sarcophage an- 


itique, que l’ on croit étre de Tite,, ou de 
' Vefpafien Empereur . 


Tout auprès de lè éroit la cella nuova DT 


‘cu cellule neuve, où s. Silvie mere de 


s. Gregoire le grand vivoit eloignée du 
monde, & de fon fafte, & d’où elle ene 
voioit tous les jours pour nourriture è fon 
fils lor qu’ il étoit moine dans le Monaftere 
ditiz Clive Scauri, comme nous l’ avons 


deja dit, une ecuelle de legumes ammot- 


tiés dans’ eau. Delà pourfuivant nòtre 


| chemin parla defcente au devant de la ful* 


ditc Eglife, ontrouve è droite i’ 
235. Eglife,© Covent de s.Prifque.PI. Sufo. 


Cette Eglife eft fort celebre, non pas 
pour le fameux Temple de Faunus, & de 
Diane , qui étoit ici prés, ni pour le ma- 
gnifique Palais de Trajan, ou pour les fam 
meux Thermes de Decius ;3 mais bien 
pour avoir été la maifon des ss. Aquila, & 
Prifcille fa femme, tous deux d’ une trèse 
noble famille Confulaire , qui ayant recu 
chez eux le Prince des Apòtres,la premie= 
re fois qu*il vintà Rome , il les y bapiifa» 
& enfuite s. Prifque fille d’ un Conful Roe 
main è. l’age de.13, ans fut la premiere 
qui fouffrit conftamment le martyre a Ro 
me pour l’ amour de Jesus Curist 3 & fut 
appellée Protomartire de fon fexe en Oc- 
cident , comme s. Thecle |’ étoit de l° O- 
rient, puifqu' elle fut martirifée la cinquie= 

me 
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me année de l’ Empereur Claude I., & s.. 
Prifque la 13. année du mèéme Empereur, || 
On croit que s. Eutichien Pape en 276. | 
ayant fait apporter ici le corps de las, Ti. 
tulaire , y batitune Eglife en fon honneur: 
qui enfuite fut reitaurée par Adrien I.; & | 
Califte III, en 125;.y mis des vers pleins | 
d’ erudition, Enfin en 1600. elle fut re= | 
nouvellée par le Cardinal Benoit Juftiniahi | 
Genois, en confervant neammoins l’ ancien 
autel fouterrain, & la conteffion de marbre 
fous laquelle repofent les corps des ss. A- 
quila, Prifcille, & Prifque. Le tableau de 
l’ auteleft de Paffisnani, les peintures fur 
1es murs font d’ Anafthase Fonteboni, & 
elle appartient aux Ausuftins. En avan- 
cant, & tournanta gauche, onarrive è l' 


236. Eglife, © Couvesnt de s. Sabine. 
Pl. 129. Lio. VIII. 


Nous voici arrivés fans y penfer fur les 
plus haut du Mont Aventin, une des fept 
Collines ajoutée è Rome par Ancus Maf- 
tius. Il a pris fon nem, felon quelques 
uns, d’ Aventin Roy d’ Albe, qui y tut 
enterré , ou felon d’ autres 5 Avibus, qui 
y fervirent d’ augure dRemuszoubien 24 ed» 
menta des Peuples du Lazizre |, qui avoient 
coutîiîime de venir zu Temple de Dia. 
ne, fait par Servius Tullius. Il fut habité 
par le Roy Italus, & l' Empereur Vitellius 
y eut fa maifon, de méme que tant d’ au- 
tres principaux fufets de la Republique . 

L’ Eglife de s. Sabine fut erigec en 42;. 

dans 
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dans la maifon paternelle de la méme Saina 
te, & commedifent d’ autres, fur les rui 
‘nes du fufdit Temple de Diane, par uno 
Prétre nommé Pierre Eftlavon ; & comme 
s. Gregoire le grand y mit la ftation du 
i premier jour de Ceréme , les Souvrains 
Pontites avoient coutàme ce jour-]a d’ y 
aller donner les cendres, & è cet effeton 
| y bati méme un palais , qui a été habité par 
quelques Souvrains Pontifes, & ony as 
i tenu des Conclaves. Enfuite Honorius III, 
| ayant approuve l’ Ordre de s. Dominique , 
il leur ceda cette Eglife, & une partie du 
| palais pontifical ; mais à-prefent ces Reli- 
gieux en jouiffent entierement., Cette E- 
glife el fort grande, & & trois nefs, &cel= 
le eft ornée de deux rangs de colonnes 
comme une Bafilique $ Sous le maitre au- 
tel on conferve les corps de la s. Titulatre, 
de s, Serapie fa Maitreffe, de s. Evantius * 
& d’ autres ss. Martirs, Dans la premiere 
chapelle i droite il y a la mort de s. Jo- 
feph, & dans l’autre ily a beaucoup deu 
peintures faites par Frideric Zuccheri ; le 
tableau, qui eft entre deux colonnes d’ al- 
baftre , elt de Lavinea Fontana, &s. Do 
minique dans la chapelle fuivante eft un 
tref-bel ouvrage de Saffoterrato , mais 
les petites tétes en l’ air font d’une autre 
main. La Tribune a été peinte par Tha- 
dée Zuccheri, & le tableau de la chapelle 
noble eft de Jean Conti, mais les peintu- 
res de la voute font de Jean Odazzi. Au 
milicu de l’ Eglile en voit une pierre o: 
chée 
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chée avec une chaine, que l’ ca dit avoir | 
été jettée par le Diable contre s, Domini. 
que, qui de nuit étoit la en oraifon, Ax 
presilya l 


237. Eglife,® Monafere de s. Alexis.Pl. sr.. 


sur ce mont il y avolt aufli le Temple: 
d’ Hercules Aventin, c'eft-2xdire Vain. 
queur, peut-étre pour avoir tué la Caccus. 
fameux voleur , fur les ruines du quel, on 
lit, que Euphemien Senateur Romain pe.. 
re de s. Alexis batit fon palais, fousl e». 
icalier du quel ce Saint vecu 17. ans ine: 
connu, & y mourut après avoir faituna, 
long pelerinage : le palais ayant été enfitim. 
te converti en Eglile , elle tut cedée aux. 
Benedi&ins, parmi lefquels au tems de 
Jean XV. |’ Evéque de Prague, nommé 
Adalbert , qui étoit venu è Rome pour fe 
defaire de fon Evéche , prit l’habit d: Re= 
ligieux , & tut enfuite Martir de Jasus 
Caxisr. Elle fut une des vingt Abbayes: 
privilegiées de Rome, & enfuite vers: 
l'an 1425. les Moines de 5, Jeròmey fuc=. 
cederent, & cn 1582, ils renouvellerent 
i’ Eglife, & le Monaitere ; mais derniers». 
ment le Cardinal Ange Quirini en étant 
Titulaire a refaitl’un, & |’ autre avec 
magnificence . Sous le maître autel on cone 
ferve les corps de s. Bonitace, de s. Alexis. 
& de s. Aglae. L’ Image de la s. Vierge, 
qui eft au tabernacle, a été apportée de 
la Ville d’ Edefle en Syrie. Le petit tas 
bleau de la très-fainte Trinité, qui eft wi 
3 
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la chapelle de coté elt de Nicolas Riccio 
lini. Aupresily al 


1238. Zglife de s. Marie du Prieurî, 
. PI. 93. Liv.l. 


i Surl' extremité du méme!Mont, où il 
vacette Eglife , onîpenfe, que c? étoit là 
| Je lieu du Temple de la bonne Deeffe , biti 
par Claudia Vierge Veftale , pour honno- 
| rer l’ honneteté exemplaire de Faune fille 
de Faunus Roi des Sabins, & è laquelle» 
les feules femmes offroient des facrifices . 
| A’ cet effei les Fidels, pour changer le pro« 
| phane enfacré , erigerent là une Eglife en 
‘1’ honneur de la s. Vierge ;3 & comme elle 
| étoit une des vingt Abbayes privilegiées de 
Rome , il faut dire, qu’ elle étoit unie a 
un Monaftere de Moines, Elle tut reftaue 
rée pars. Pie V., qui y fit l’ habitation 
contigue , & fut donnée en Commenden 
aux Chevaliers de Jerufalem avec le titre 
de Prieuré ; & prefentement |’ ayant eno 
titre le Cardinal Jean Baptifte Rezzonico , 
il a renouvellé 1° Eglife fur le deffein du 
Chev. Piranefi . 

Avant de defcendre de cette colline , il 
feroit è propos de rechercher, Qu étoit 
cette caverne , dans laquelle Hercule re= 
trouva fes boeuts, que Caccus tameux vo= 
leur de ces cantons lui avoit volés, & qui 
pour ne pas étre decouvert, les avoit cone 
duit par la queue afin qu’ en marchant a re- _ 
culons on ne put pas connoitre par les tra- 
ces des pieds , où ils étoient allé, Mais le 

ruse 
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rusé Hercules au lieu d’ examiner la fin des | 
traces, alla au commencementméme, & 
entendant mugir les boeuts, qui étoient. 
rentermé dans la caverne , ilculbuta la 
porte avec furie, tua Caccus, ‘& vi&o. 
ricux il ramena fes boeuts. Cette aftion | 
plut tellement aux Romains, qu’ ils eri= 
gerent un Tempie {ur cette caverne avec 
une Barre portant le nom d’ Hercule Vaine 
queur . Cette caverne, ou tanniere ne peut 
#tre ailleurs, que dans une des deux mon» | 
tées de cette colline, l’une vers ia bouche 
de la verità, d’ où nous fommes vent , ou 
de l’autre coté, où eft le baftion de Paul 
II_.; Mais defcendant au bas de ee coté-là 
nous reprendrons le chemin, que nous 
avons laiffé auprès de la porte s. Paul, & 
nous verrons à droite la a - 


239. Fabrique dela Poudre. 


La fabrique de la poudre è tufil etoit au- 
paravant auprès de 1° Egtife de s. Bonaven= 
ture fur le Mont Palatin; mais pour ebvier 
è tout inconrenient, & danger, BenoitXIV., 
la fit eriger dans ce grand pres folitaire, & 
eloigné de toute habitation , proche le. 


240. Afont Tefacio . PI. 98. Liv. V. 


Les ouvrages de terre graffe îtoient fort 
enufage dans les anciens tems; & cela, è 
ce que je crois, parcequ’iln’ étoit pas 
encore venu une fi grande quantité de cui- 
vre, d’etain, & d’ argent , comme nous 
Je voyons des nos jeursic” el pourquoi ils 

cn 
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en formoientuon feulement des tuiles, des 
marmites, & autres utencilles de cuifine , 
mais ils en faifoient encore des vafes mer- 
veilleux, desurnes fepulcrales, des baf= 
reliets, & des ftatues, dont ils ornoient — 
les temples, & les maifons les plus magni- 
fiques: De forte que Numa aux fept colle- 
\ges, qui étoient è Rome , y ajouta celui 
‘des Potiers, & pour leur commodité il 
leur affigna près du Tibre un lieu, qui étoit 
‘alors hors de la Ville , tant pour pouvoir 
fe fervir de l'eau, que pour y jetter les 
reftes irmutiles, mais le Peuple Romain 
s’ appercevant, que peu è pen le cours de 
l cauen feroit empeché, il tut ordonué, 
que ce ne feroit plus dans le Tibre, mais 
dans ce lieu, où nous voyoas è prefent ce 
mont, qu’ on jetteroit ces tragmens, & 
 reftes de poterie, appellésen latin, Zefa: 
Par là ce tas s'accrut de maniere , qu’ il 
forma un Mont haut 160. pieds, & d’un 
tiers de mille de circuit ; on 1’ appelloit 
d’abord Poliolterra, & maintennant par 
.corruption on |’ appelle Aforze Teffacio . 
Il y avoit la auffi des Verriersen grand 

mombre, &des Charpentiers, & par der 

riere ily avoit un Cirque appellé Intime , 

& un bois nommé Tlerz2 . Dernierement 

on ya creusé des grottes pour y conferver 

du vin, qui s° y tient très-frais : Le Peue. 
ple en été s' empreffe a aller le gouter , 

d’ autant plus qu'on y a dcja établi des 
| auberges. Aupresily avoitles 


E f i dI, Ara 
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241, Anciens Navali . Pasalioze 


Dansla plage entre le Mont Aventin , & 
le TeHacio Èétoient autretois placés les ana: 
ciens Navali, &’ eft-adire le lieu pour lai 
decharge des Navires, qui venoient dela. 
mer chargés de vivres, & de marchandifes;; 
e’ eft ponrquoi il y avoit un marché con-i 
tinuel de toutes les Nations, & de tous less 
genres, Il étoit orné de portiques avec desi 
itatues, & de quantité de magafins, de: 
greniers, & de boutiques pour la commo-. 
dité des ruarchandifes, & des marchands..| 
Oa envoit encore auprès du rivage desi 
murs ruinés, avec des portes & des fenè. | 
ftres 5 & fur le cheminon voitl’ ci 


42: Are de s. Lagare. 


Cet arc groffier, & tombant, fait de: 
materiaux de briques , femble étre fort: 
ancien, & dans les fiecles paffés on l’ap=. 
pelloit des fept Vefpilori:mais comme dans. 
ia fuite on y batità coté une chapelle de. 
diée 2 s, Lazare , pour recueillir des au». 
mones pour l’ hopital des lepreux , cetarc. 
. prit fon nom. Oncroit, qu’ il étoit voi. 
fin de la porte Trigezzina , par laquelle les 
ss. Apòtres fortirent, quand ils turent con. 
duits au martyre, ou bien que s. Pierre y 
retourna , quand il fut conduit en arriere 
pour étre crucifié fur le Mont Janicule, afin 
que paffant au de là du Tibre, où demeu- 
roient les Juifs, il leur fut un fujet de ter- 
reur; &ainfi étantobligé de traverfer le 

Tin 
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Tibre, il palla probablement le celebre 


243. Pont Sublicius . P1. 96. Liv. V. 


Sur ce rivage ileft beau maintenant de 
voir le grand hofpice de s. Michel, avec 
la Douane , & la nouvelle decharge des 
i mavires, qui viennent de la mer, & dans 
le milieu du Tibre on voit encore les rui- 
‘nes du très«ancien Pont Snblicius, ainfi ap« 
pellé d’ Ilex, arbre fort, & qui refifte & 
I’ eau, cubien des gros bois, dont il étoit 


‘conftruit, & qui s’ appelloient Sw4//ces. 


Il étoitentierement fait de bois dès ies plus 


\anciens tems, & avant la confitru®ion de 
Come, les Barbares, qui habitoient ces 
‘contrées, avoient coutîme en haine des 
Grecs, ou pour appaifer Saturne , de jet- 
! ter tous les ans 30, hommes Grecs dansle 
Tibre; maiszla perfuafion d’ Hercule cet 
ufage fut changé, & au lieu d’ hommes, 
| on y jettott enfuite des figures d’ hommes 
faites de paille , 
| Ce futce Pont, qu’ Oratius Coclites de- 
i fendit contre l’ impetuofité des Tolcans, 
\tandis que les Romains le coupoient de 
autre coté, & s° étant jetté dans le fleu- 
ve avec fon cheval, il regagna les fiens è 
la nage. Et comme ce courage fut attribué 
a une vertu plutot divine, qu’ humaine ; 
\& parceque dansce beifoin il fut coupé avec 
‘peine, onle refit enfuite fans aun clou 
‘afin qu’ tout evenementon put aifement 
l’oter, & ainfi il fut donné en garde a 
quelques Prétres avec nanple pouvoir > 
; {2 C) 
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fe reftaurer. &lerefaire, quand ilens 
feroit befoin; d’ où vient qu’ ils furent ap- 


pelles Poszifices, & le plus grand d° entre 


eux Ponsifex Maximus, dont 1 autorite 
P ° . ld 

etoit fi puiffante, & fi reverée , que dans 
ia fuite les Empereurs méme fe 1’ appro» 
prierent . Onle raccommodoit tous les 
ans avec de pareils materianx, & ce tra- 


gail fe faifoit avec tant de fuperftition,. 


qu’ il fut encore appellé le Pont Sacré. IL 


tut comfervé en boisjufqu’ aux tems d’ Au. 
gufte , de Velpafien , & d’ Antonin ; Mais 
gomme il tomboit fouvent en ruine, fe 
drien le fit faire de pierre, non pas dans 
Je méme lieu, mais peu eloigné vers les 
Salines , c’ eft pourquoi pour le diftinguer 
de celui, qu’ilfit près de fon fepulchre, 
on 1° appella Pont Erilius. 


244, Ruines dans la Pente du Mont Aventine 
PI Sade 


Perfonne n° a feu dire de quelle forte, 
d’ edifices, ont été ces gros murs, que 
l on voit appuiés au Mont Aventin, mais 
un chacun s° appercoit , que ce font des re- 
ftes de quelques ouvrages magnifiques. Il 


yen a, qui difent, que c’eit du fufdit. 


Temple d’ Hercule le vainqueur, parcequ' 
on voit au haut du petit chemin , qui va» 
au Prieuré, quelques reftes de marbre bien 
travaillés . Avancant un peu plus, il y a la 


245. Saline Neuve. PI. Sufdite. 
Celle-ci et une fabrique , où on purifie 


le 
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Je fel, quife faitfur le bord'de fa mer, & 
elle eft precifement, où étoientles ancieize 
nes falines . Liv furle chemin il y cut enco- 
re un Arc, erigé par ordre du Senat en me= 
moire d’ Oratius , pour avoir deffendu , 
comme nous l’ avons dit, le fufdit Pont, 
& conferve la liberté à la Patrie , & jufqu® 
en 1484.01 en voioit des reftes, abbatus 
par Sixte IV. pour fe fervir des marbres, 


qui y étoient ; a prefent il y a un Arc d’ue 
ine maiion, quel’ oira cru fauffement étre 


celui-la. Un peu plus avant on voit au4 


| pieds de la montée du Mont Aventin la 


246. Chapelle des. Anne. PI. Sufdite + 


Cette petite Eglife étoit gardée par les 


 Paletreniers, quand le Pape habitoit le. 


palais de s. Sabine: mais ceux-là en ayant 
bati une autre auprès du. palais du Vatican 
celle-ci a été reunic a l’ Eglife de s. Sabine 
ou ces Religeux ont mis un hermite pour 
fa garde. Peu de-pas apres.il y al’ 


247. Eglife de s. Marie in Cofmedin, 
PI. 55 Liv. III 


Le mot grec Cofmedit , qui fignifie Maî- 
treffe da Monde, cu bien Ornement, as 
doané le nom è& cette Eglife; je crois mé- 
me que c’ cit parcequ”elle étoit riche cn ore 
nemens facrés ; On l’appelloit encores. 
Ecole grecque , non feulement par rapport 
aux Moines Grecs » qui y coat demeuré, 
mais encore parcequ”anciennement on y 
enfeignoit cette fangue è. i 

Le. 
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Le Pontife s. Denis, felon quelques-unsi 
fut le Fondateur de cette Eglife, qu'on. 
voit dans la Planche fuivante, & pour des: 
ille. 
risea fur le Temple de la Pudeur, dans le=. 


truire les Siperftitions des Gentils , 
quel les feules temmes nobles Romaines 
pouvoient entrer ; & elles en étoient fi ja 
Joufes , qu’ ua jour Virginia, femme de 


Volunnius homme Confulaire, mais d’une. 


maiffance commune, quoiqu' elle meme tut 
d’ une famille noble, y voulant entrer, 
elle en tut violemment rejettee 3 maiselle 
en tut fi indignée,qu' elle exhorta les fem» 
mes plebeienes è garder egalement la pus 
deur, & dans une partie de fa maifon elle 


eleva un Temple, qui le difputoit avec cem. 


lui des Patriciennes, du quel on voit en- 
core entre les murs de |’ Eglife quelques 


colonnes de marbre, qui font très-belles, 


Enfuite elle fut reftauré par Adrien I, & 
e. Nicola I y ajouta un palais pour fa refi- 
dence, avec un Triclinium femblable è cen 
iui de Latran, oùon faifoit les fon&ions 
publiques, & où quelques Souvrains Pon 
tites ont demeuré . C° eft encore une an- 
cienne tradition, ques. Auguftin y a enfei= 
gné la rethorique avant qu’ il allat à Milan, 


& fe fit Chretier. Après les Moines Grecss. 


jes Benedidtins y ont demeure jufqu’ en, 
1513.) quand Leon X. en fit une infigne» 
Collegiale, & paroiffe, Elle conferve fa 
venerable antiquité dans fon autel ifolé 
“avec quatre colonnes de granit rougeatre , 
& lea anabons de marbres marquetés deu 

pier- 
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pierres dures, Qacroit, que l'image de 
Ja s. Vierge ; qui eit dans la tribune , a été 
apportée de Grece à Rome dans le tems 
des perfecutions contre les Saintes Images. 
Les peintures -de la chapelle du chocue 
d’ hiver ont été faites par Thomas Chiari 
fur le defflein de Charles Maratta. Ou voit. 
dans le pertique un gran marbre rond avec 
la figure , & ce qui paroit, de Jupiter Amo 
mon, & on dit, qu’ il étoit de la tameu!e 
stra Maxima, où les Payens conduifoient 
les temoins pour faire Sermentde dire la 
verité . En 1728. Glemeat XI. renouvella 
I’ Eglife, & fit auflila fagade , &la fone 
taine fur la place avec le deflein de Jofeph 
Sardi. 


i: 
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Oi devroit avoir plus d*attention, & 
d’ citime pour ce Temple rond, que l’ om 
| voit 
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voit vis-a-vis 1’ Eglife de s. Marie jx Cofue- 
din fur le rivage du Tibre, non feule- 


ment pour l’ affemblage des marbres, & | 


des colonnes bien ordonnées, mais enco- 
re pour fa belle forme circulaire . Plu- 
fieurs crolent , que c” “toit celui de la De- 
effe Velta, fait par Numa Pomphilius,. 
different cependant de celui duChampW/ae- 


sino 5 d° autres l’ ont dit du Soleil,& de la | 


Fortune, & méme d’Hercule : mais en- 
fuite ayant été purgé des folles fuperltitions 
des Gentils, il tut dedié en |’ honneur de 


la s. Vierge fousle titre du Soleil, & auffi | 
a s. Etienne Protomartir par la Famille» 
Savelli,& 0a l’appelle encore des Caroffes, 


Tout ce rivage jufques aux Salines étoit 
tellement orné de marbres, & de fi agrea- 
bles ouvrages par Tarquinius Prifcus, & 
enfuite par d’autres, qu’ on Î’ appelloit 
pulchrum Littus ; & on voit encore prefque. 
fous ce Temple l’ embouchure du grand 


egout, appellé Chiavica Meina, & fai- | 


te avec magnificence par le meme Tarqui-. 
nius, afin de tenir la Ville propre, & cene. 
fuite Marc Agrippa voulant la purger de» 


PeR" —————————____000o o o o nlnlnlnkn1Rt2z©Zinea 


toute immondice , y fit venir l’ eau de fept-| 


aqueducs, & ileutle plaifir d'y naviger 
en pallant dans le Tibre . André Pulladius, | 
qui voulut feulementen mefurer 1’ efpace è. 


dit, qu’ un chariot de foin pouvoit aife-| 


ment y paffer, étant large de 16. pieds *| 
Suit apresl' i 


i 
; 


| 
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249. Eglife de s. Marie VP Eesptienne, 
È, PI. Sufdite . 


Par la ftru&ture groffiére , que 1’ on voit 
au dehors de cet ancien edifice , oncroit, 
que c’ étoit un Temple des premiers tems 
.de Rome, dedié ala Mifericorde, au lieu 
du fameux azile, ou comme difent d’ aus 
tres, à la Fortune virile, dontonlit, 
qu’ étant reduit en cendres avec tout ce 
qui étoit dedans , la feule ftatue dorée, 
que Servius Tullius y avoit mile , fut trou. 
vée entiere . Les antiquaires remarquent , 
que cette Status fut la premiere, qu’ ci 
aitvue à Rome. L’an 872. fous le Pontiv 
ficat de Jean VIII. il fut purifié , & dedié 
a la s.Vierge ; &enfuite en 1560, Sapher 
Abagar Ambaffadeur du Roy d’ Armeni: 
venant a Rome fous le Pontificat de Pie IV. 
obtintune Eglife pour fa Nation : mais en- 
fuite ayant été detruite pour donner lieu è 
la demeure des Juits s s. Pie V. lui donna 
celle-ci, & on y bititun hofpice pour les 
Pelerins de cette Nation , & dans l’ Eglife 
on y forma le model du s. Sepulchre de 

| Nòtre Sauveur J. C. A droite on voit le . 


250. Palais de Pilase MEd BRYI:1TA 


La ftru@ure de cette petite fabrique eft 
‘fort grofliere , & curieufe, & vulgairement 
on l’appelle Palais de Pilate, parcequ’ ont 
dit, que cet injufte Prefident y a demeu- 
«té, quand il tut appellé è Rome par l’Em- 
| pereur Ciaude, pour rendre compte de, 
| Gg CE 
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ce qu’ il avoit condamné Jesus Caxist è 
mort, Au devant de celui-ci on voit les 


251. Ruines duPont Rompu . Pl-9;. LioV. 


Il yena, quidifent, qu'-0n l’ appelloit 
Senatorius, d’ autres Janiculenfe, & c’eft. 
le fecond Pont, qui fut erigé près de Ro- 
me ; & ainfi-toutle rivage , qui étoit entre 
le pont Sublicius , & celuisci , s° appelloit 
inter duos pontes , c° eft à-dire, entre deux. 
ponts: & par là on doit entendre, que: 
c’ étoit ici, ouétoit la Statue de Simon ie 
magicien rapportée par s. Juftin Martir , &: 
non pas entre les deux ponts de l’isle du) 
Tibre, comme tout le Monde | a cru juf- 
ques 4 prefent au prejudice de la verité .. 
Marcus Fulvius Cenfeur commenga ce: 
pont, & il fut achevé enfuite par Publiuss 
Scipion l’ Affriquain, & L. Mummius Cen-- 
feurs: Mais enfuite étant en partie ruiné( 
de vieileffe Jules ITI. ordonna è Buonarotti: 
dé le retablir ; mais les ennemis du biemi 
public ayant perfuadé au Pape , que cet. 
excellent Archite@te y employoit des de-. 
penfesexhorbitantes, cet ouvrage fut com. 
fié à un autre. Peu de tems après tombant| 
en ruine , il tut refast è neut par Gregol: 
re XIII. en 1575., & enfinen 1598. une: 
grande inondztion en emporta deux arches;i 
& reftant ainfi abandonné , on” appelle le 
Pont rompu, & auffi de S. Marie, a cau. 
fe de ia fufdite Eglife, qui eft de ce cotà. 
là. Suivant enfuite le chemin parla petti 
te, ou bien parla grande rué, onvoit | 

aj». Eglel 
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as». Zglife, o Hopital de S. Galle. 
| Plant. 137. Liv. IX. 


Cette Eglife s’ appelloit anciennement 
S. Marie ix Portico , probablement pour ce 
portique, qui uniffoit les deux temples faits 
\par Metellus ; l’ un è Appollon, & l’ autre 
la Junon +, 1’ un defquels fut le premier, qu’ 
on vit a Rome fait de marbre : Mais c’eft 
avec plus de raifon, que cette Eglife aura 
pris ce nom du magnifique portique fait 
par Augulte en 1’ honneur d’OAavie fa 
focur , puifqu’après avoir erigé le Theatre, 
comme nous l’avons dit ailleurs, en l’hon= 
meur de Marcel fon neveu, il fitici le por= 
tique fuperbement orné de ftatues, & des 
peintores très-rares 5 & afin qu'il tut re. 
cherché par tous;il y établi une ecole pour 
lesiettres, & méme une biblioteque très- 


abondante . Après toutes ces magnificen» 


ces tomberent en decadance , & S. Galles 
fille de Simmaque homme Confulaire , qui 
fut mis a mort par Theoderic , eut la fon 


| palais , pendant que cette Sainte Fille don- 
| noit par charité è manger, & 2 loger tous 


les jours aux pauvres dans fa propre mai- 
fon, il lui apparut une image de la S.Vier= 
ge pleine de fplendeur, & de gloire, des 
maniere que le Pape, qui étolt alors JeanI. 


| enétant averti , vint la prendre , & ayant 


changé cette maifon en Eglife, la Sainte 
lui affigna tous fesrevenus, & fe retira 
dans un Monaftere proche le Vatican. La 
devotion du Peuple Romain fut enfuite fi 

65 2 > grane 
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grande envers cette $, Image, qu’ il recou- 
roit à elle dans tous fes beloins; Cet pour= 
quoi, comme nous’ avons dit, elle fut 
traniportée dans le magnifique temple, ap» 
pellé in Campitelli | & l’ Eglife fut dediée 
a S. Galle ; & afin de renonveller la pieté, 


que la Sainte exercoit envers lespauvres , | 
Celeftin IIT. y erigea un hopital, renouvel- 


lé depuis peu, de méme que |’ Eglife par 
le Prince Live Odefcalchi, & on y donne 
& coucher & toute forte de pauvres. Il y a 
.dans l' Eglife deux Anges de ftuc faits par 
Bernini pour fervir de modele À ceux de 
metail , qui font è S, Pierre. De là tour- 
nant REEusio > paflé le palais Orfini , on 
volt 


253. Eglife de S.Gregoîre de la Divine Pitit. 
Planc. 150. Liv.IX. 


Vis-a-vis des deux grandes portes du 
4uartier des Juits fe trouve tournée cette 
petite Eglile , autrefois paroifiale , qui 
ayant été rebatie fous le Pontificat de Be. 
noit XIII., on a peint au deffus de la porte 
le Saint Titulaire è genoux aux pieds du 


| 
I 


— 


s.Crucifix , & au deffous ona mis quelques | 
fentences de l*Ecriture fainte en latin Rd 


en hebreu, qui reprochent aux Juits leur | 


perfidie, & leur obftination . Cette Eglife 


a etécedée è la Confrairie de la divine, | 


pitié dont 1’ inftitut ef d’aider les pauvres 
familles civiles . A” gauche de celle-ci il 
yale | 


354. Pont 
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254. Pent Quattro Capi. 21.93. Liv.V. 


Ce Pont a été appellé Fabricius, pars 


| cequ'il a été conftruit par E.Fabricias pour 


pafler è l’Isle du Tibre : maintenant è cau- 
fe dé quelques bornes, cu de Janus à qua» 
tre faces, qu’ Gu y avoit mis, on l’appelle 
le Pont Quartro Capi, c’eft-a- dire è qua- 
tre tres. Oa voit auprès de cclui-ci la, 
conftruttion de groffîs pierres faites par 
Tarquinius Prifcus pour contenir I* eau du 
Tibre. Paffé celui-ci, on trouve l’ 


255. Eelife de $. Jean Calibite , © Hspital 
des Bonsfreres . Pl.173. Liv.IX. 


Ce Saint Titulaire avoit fa maifon dans 
l’emplacement méme de cette Eglife , où 
il vecut mendiant,& mourut inconnu com» 
me S. Alexis, laquelle étant enfuite chan 
gée en Eglife par fes parens, elle tut de- 
diée a la S. Vierge, & ils y erigerent une 
Collegiale de Prétres; Enfuite on y fit un 
Monaftere de Religieufes, mais celles-ci 
ayant été transferées auprès de S, Anne des 
Cordiers ; en 1582. elle fut cedée avec le 
Couvent aux Religieux Hofpitaliers de 
S. Jean de Dieu, dits Bezfratelli , afin qu' 
ils adminiftrafent le nouvel hopital, tait 
pour les perfonnes bourgeoifes, & nobles, 
mais pauvres. Enfuite en 1500, voulant 
renouveller 1’ Eglife , ils trouverent quel- 
ques corps de Saints, parmi lefquels celui 
du S, Titulaite; & enfinen 1742. elle fut 
ornée de marbres, de ftucs dorés, & de, 

è. | Gg} | fort 
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fort belles peintures. Le tableau du grand 
Autel eft d’* André Generelli , dit te Sabi- 
nien, & les lateraux font de Gonrade Gia» 
quinto , quia fait auffi les peintures è free 
fque de la voute , de méme que le tableav 
de S.Anne fur 1’ autel è droite . Dans le, 
Couvent il y a la Nativité du Sauveur, que 
l’on croit étre de Raphael d’Urbin, Et au 
. devant il y a > 


296, Eglife © Couvent de S.Bartbelemi 
è ille. Planc. 9». Liv. V 


Cette Eglife fut d° abord dediée a S. Ax | 
dalbert Martir; mais enfuite en 983, l'Em. | 


percur Othon III, y ayant tranfporté entre 
autres le Corps de S. Bartheleini Apòtre el 
le lui fut dediée . L’ Evéque de Port refi- 
doit daris le palzis contigî , & y adminif= 


troit les facremens comme dans fon Dio» | 


cefe, & elle étoit Collegiale ; maîs enfuite 
en 1513. ayant été cedée aux Religieux 
Obfervantins de S. Francois, ils converti. 
rent le palais en Couvent. Dans!’ urne de 
porphire fous le grand autelorné avec qua- 
tre colonnes egalement de porphire , on 
conferve le Corps du $S. Apotre, & dans 
le puîs au devant on y a trouvé les corps 
de S. Paulin Evéque de Nole, de S, Exu- 
pere , & de S, Marcellin Confeffeurs , & 
d’aùtres Saints , quî y ont été mis par le 
meme Emperecur . Il n° y a rien de remar- 
quable dans les peintures, fi non celies de 
la chapelle de S, Charles faites par Antoine 
Caracci neveu du celebre Annibal, mais 

ay ant 
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ayant beaucoup fouffertes, elles ont été 
| nettoiées ;.S. Francois dans la chapelle fui- 
| vante elt du Pere Carlini de Sienne , & les 
| hiitoires de la S. Vierge dans l’ autre font 
| de Jean Mercati. Les trois chapelles de l° 
| autre cOté étolient peintes par le fufdit Cas 
| racci, mais elles ont été mal retouchées . 
Daus le petit cloitre on voit attaché au 
mur la pierre de Sezzozifanzo Dieu des Sa- 
bins, trouvée en creufant auprès de cette 
Eglife fous le Poatificat de Gregoire XIII., 
ce qui a donné iicu è quelques uns de dire, 
que S. Juftin Martir s'étoit trompé , quand 
ilavoit affaré , que les Romains avoient 
erigé la ftutue de Simon le magicien è Ro- 
me inter duos pontes : mais cela vient de ce 
qu’ ils n’ont pas talt attention, que le lieu 
appellé par les Anciens izzer duos pontes s 
etoit, comme nous l’ avons dit, entre le 
pont Sublicius, & le Senatorius, & non 
pas celui , qui eft entre les deux ponts de 
f' isle, appellée par les Anciens Tiberina , 
Liconia, & Mefoporamia, comme nous le 
elirons dans peu. 


257. Ilie Tiberine . Planc. gr. Liv. V. 


Cette Isle s° eft formée depuis que T'ar- 
quin le fuperbe , dernier Roi des Romainss 
tut chalfà de Rome A caufe de fes intquités, 
& de celles de fon fils, qui avoit violé Lu- 
crece, ce qui les avoit rendu odieux, nor 
moins au Peuple qu’ au Senat ; d’ eù il ar- 
riva, que tous fes biens étant confilqués , 
quantité de bled, qu'il avoit dans le champ 
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de Mars, partie coupé, & partie è coriser, 
tut jettée dans le Tibre, & comme il fe 


trouvoit alors plus bas & caufe des chaleurs | 


de la faifon , les pailles avec le poids du 
erain allerent aifernent au tond de l’ eau , 
& 5’ étant arretées avec d’ autres ordures 
là, où eft è-prefent l’isle ; elles firent un 
fel depot, qu'avec l’aide de l’induftrie, & 
de la main de l'homme , il devint une isle, 
& fut appellée Alefoporamie, e’ eft-2-dire 
entr® deux fleuves. La Ville étant alors af- 
fiigée par une cruelle pefte, le Senat avoit 
envoié quelques Ambaffadeyrs en Grece 
pour y trouver un remede . Le navire a» 
bordant 2 cette isle avec les ambaffadeurs, 
qui apportoicnt d’ Epidaure un Serpent, 
tenu par eux pour Efculape Dieu de la me- 
dicine, elle lui fut confacrée , & pour cela 
| elle fut formée en forme de Navire, & où 
nous avons un l’ Eglife de $. Barthelemi, 
on y batit un Temple, & on y mit le Ser- 
pent ; qui étoit zardé , & nourri par deux 
Prétres avec une tres-grande fuperftition, & 
ils perfuaderent , qu’ après plufieurs fiecles 
il étoit encore en vie; mais S, Profper d’ 
Aquitaine decouvrit leur tromperie . On 
tit, que furle feuil de la porte du Temple 
On avoit ecrit la recette d’ un contrepoifon, 
dont le Roy Antiochus fe fervoit, & qu' on 
tenoit des chiennes auprès , parcegu’ ils 
croioient, qu’Efculape avoit été nourri de 
leur lait, Il.y avoit encore là le Temple 
de Faunus , & de Ju piter Liconius : d’ où 
vient, que dans les aes des SS, Martirs 

on 
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on L appelloit encore 1° isle Liconia . 
C” elt encore une opinion commune, qu” 
il yavoit là un hopital, c’elt pourquoi it 
y venoit un grand nombre de malades, 
dans l'efperance d’ y trouver leur guerifons 
& afin d’empecher les maîtres d' y envoyer 
eurs efclaves malades , l'’Empereur. Claude 
avoit declaré, que les efclaves, qui y au 
roient été guerris, feroient affranchis pour 

“ toujours. | 


253. Pont Ceflius, dit de S. Bartbelemi. 
Planc. Sufdite 

Pour paffer de l’isle au Yrafevere one 
erigea un fecond pont, qui du nom de fon 
fondateur s’appelloit Geftins, mais main» 
tenant'il prend le nom de 1’ Eglife voifine 
de S. Barthelemi, & dansl’un, & l’autre 
còté on lit deux infcriptious, qui indiquents 
qu' il a été refait par Valentinien ,, Valen- 
tin, & Gratien Empereurs: mais on croit, 
que fa conftru&ion , de méme- que celle de 
Pautre, elt dutems de fa Republique , & 
peut-étre faite en bois , {ur lefquels pafle= 
rent les 706. Fabiens allant en Tofcanes 
pour attaquer Veje. 


259. Antiquailles, © Moulin: @ Grair 
autour de l’ Isle. PI. fufè. 

A” còté de 1° Eglife de S. Barthelemi or 
voit la conftru@ion du navire faite de grof- 
fes pierres , & le ferpent d’ Efculape fe 
conferve encore gravé fur une pierre . De 
l'autre còté vers le courant de l'eau on voit 

d’aus 
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d’ autres groftes pierres tormer la proue du 
navire, auprès desquelles , comme nous 
l'avons dit, oi recucillit le corps de S. Qui- 
rin, & de differens autres martirs jettés 
dans le Tibre par les Gentils. 

Les meules à moudre le grain s que l’on 
voitici, quoiqu' on life, qu’elles cat été 
inventecs, & introduîtes par Bellifaire, , 
nous oo , qu'il y eu avoit deja a Rome 
dutems des Kois, puifque c’ eft pour cela 
du’on avoit ajouté le Tyaffegere è la Ville, 
comme nous le dirons dans la journge 
{uivante , 
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patior de cette journée , & quoi» 
DFN que ce foit la partie de Rome, 
es) vù il yait moins d’erudition, & 
de magnificence , j*efpere cependant , que 
| nous y trouverons fuffilamment des fujets 
| pour contenter l*une, & l’autre . Le nom 
lui vient de ce qu* il eft fur l*autre bord du 
Tibre , & fut joint è Rome par Ancus 
Martius , wo inopia loci , dit Tite Live, 
‘ mais pour le fortifier de inurs , & de garni- 
fon, afin que les ennemis ne vinflent pas 
dreffer des embuches è la Ville par le fleu- 
ve; les Tofcans, qui poffedoient tout le 
pais d’au de la du Tibre, ayant coutume de 
venir voler les barques des marchands, & 
de molefter les moulins, qui étoient fur le 
Tibre. Il fut donné d’ abord pour habita- 
tion à des Peuples voifins de Rome cone 
quis par Ancus. Enfuite on y confina les 
Campaniens, pour les punir de leur rebel= 
lion dans le tems d’Annibal. Dans la fuite 
y ayant mis les foldats de l’armée, qu'Au= 
gufte tenoit à Ravenne, il changea de nom, 
& fat appellé la Ville des Ravenniens, & 
pour cela il n° y avoit que des pauvres 
gens, & viles, & les Juifs y habiterent 
aufli, & y turent mis par le méme Augufte; 
mais enfuite il y cut auf des maifbons de. 
nobles, 
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nobles, & de differentes familles de confi- 
deration,qui on fait hoaneur à ce quartier, 
Eautrant donc dans le Traffevere par le fuf= 
dit pont Ceftius , on voit une petite 
place dite iz pifcivola, & un peu plus loin l? 


260. Eglife de S.Benoiz in Piicivola , 
Pl. 119, Liv. VI. 


Autant cette Eglife eft ancienne , & de- 
vote, autant eft elle dégarnie, & mal en 
ordre quoique paroifliale, Elle a été batie 
dans l’extremité du palais de la très-ancicn- 
ne famille Anicie, où S.Benoit demeura, 
étant encore tout jeune ; & c’eft une tra- 
dition, que l'image de la S, Vierge, que 
l'on conferve devotement dans une petite 
chapelle , conftruite dans le petit portique 
de cette Eglife , elt la méme, devant la- 
| quelle ce jeune Saint prioit fouvent ; c’ eft 
pourquoi cette Eglife dansla faite fut de- 
diée au méme S. Benoit, & qui de l’ ancien 
nom de cette petite place voifine s' ap- 
pelle in Pifcivole . De là retournant fur la 
petite place, & prenant le chemin par la 
ric a gavche, on trouve l° 


251. Eglife de S.Sowveur dela Comw.P1.Suft. 


Cette Eglife, felon quelques.uns, a été 
erigée par Sainte Bonofe auprès de lau 
Cour, ou du tribunal d’ Aurgie, & Jules I. 
y fit la tribune, & l’ erna de mofziques 
avec le ciboire ifolé , fous lequel demeu- 
rerent les corps de S. Pismenius maitre de 
Julien l'Apoftat, de S. Pollion, & de gi 

ix 
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lix Martir. Enfuite étant reduite en mau- 
vais etat parfon antiquité , elle fut donnee 
aux Religieux de S.Frangois dec Paule, qui 
l’ont toute renouvellee, mais non pas ache- 
véc. Quelques devots ont tait le grand au» 
tel, cù on honore une image de la S, Viera 
ge, qui étoit dans la vielle Eglife, & qu'on 
appelle de la Lzce, ou lumiere ; le Chevy. 
Conca par dévotien y a fait è fretque Dieu 
le Pere avec les Anges, & le Sauveur fur la 
petite porte du tabernacle ; S. Francois de 
Paule, & S.Frangois de Sales ont eté peints 
par Frangois Conca, mais aidé du Chev. 
fon trere. Delaretournant en arriere par 
la méme rile, omarrive a l'o o 
262. Eglife de S.Sauveur au Pont Rompu è 
Plane. Sufdite » 


A” coté de ce pont, on voit cette Eglife, 
qui dans les anciens tems devoit etre bien 
remarquable , puifqu’elle étoit à trois netsy 
& on y confervoit les Corps des SS.Prothus, 
& Hvacinthe; S. Simmaque Pape y fitla 
eonfeffion ornée d’arsent ; mais dans fas 
derniere reparation faite en 1471. par Sixte 
IV., les colonnes de la nef du milieu furent 
entermées dans les pilaftres, & les SS.Corps 
furent tranfportés à 1’ Eglife de S.Jean des 
Florentins. Marchantenfuite parla riie la- 
terale, & tournant dans la petite rile a gau- 
che, on voit fur le bord du Tibre 


263. Eglife de S. Marie in Cappella 
| Planc.9g6. Liv. V. 


Cette petite Eglife eft dans une fituation 
fort 


CU SIXTIEME 
fort baffle , & elle tut d’abord dediée and 
S. Sauvcur ; mais enfuite S. Frangoilè Ro-. 
maine y ayent ajouté un petit hopital pour 
les pauvres gens du Trefiezere, lune, & 
i’ autre prirent le nom de S, Marie 72 Cap-. 
pelle. Eutuite la Contrairie des Tonneliers 
l'ayant obtenue en 1540., on l’ appella ene 
core in Cupella . A’ cOtE de celle-ci il y 2: 
le très-agreable jardin du Prince Pamphili 
avec une petite maifon de plaifance fur le 
bord du Tibre. Suivant enfuite le chemini 
par la petite riie, aprés l’Oratoire de S.Ma- | 
rie Salomée, onarrive è i à 


64. Eglife, & Mouafiere des. Cecile. 
PI. 145. MWESVITE 


Cette Sainte , & jeune Vierge fouffriti 
pendant trois jours le martire dans le baini 
de fa propre maifon. Avant de mourir: 
s. Urbain Pape étant venula voir, elle: 
le pria de convertir après fa mort ce lieu: 
en une Eglife, ou pour mieux dire en O= 
ratoire, ielon la coutime de ces tems- là. 
M ais enfuite fous le Pontificat de S. Pafchal! 
I., le corps de la s. Titulaire ayant été 
trouvé dans le Gimetiere de s. Calixte,/ 
avec celui de s. Valerien fon epoux, &: 
de s. Tiburee fon beautrere, en 821. on 
fitici une Eglife magnifique dans la forme, 
que l’ on voit encore, & ony tranfporta 
folennellement ces ss. Corps. Les Moines 
humiliés ont refté lons-tems dans ce Mona»! 
ftere $ mais ayant été fupprimés par Cle.| 
ment VIII, , il fut cedé aux Religieufes del 
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s. Benoit, qui deffervent, & entretieanent 
ce San&uaire . Le Cardinal Paul Emile 
Stondrati, en étant tituiaire, orna la con 
| fefion, autrement le maitre. autel, avec 
quatre colonnes pretieufes de marbre blanc, 
& noir antique , & de differens ornemens 
de. pierres orientales , de metail, & d’ ar- 
gent. Sous l’ autel on voit la ftatue de la 
Sainte cucchée , taite en marbre blanc par 
Etienne Maderne dans l’atitude, où fon. 
s. Corps fut trouvé, mais I’ image de NÒ- 
tre Dame dans un petit rond a. été peinte 
par Annibal Caracci. A” droite de la grane 
de porte on voit ie tombeau du Card. A- 
dam adminiftratenr de l’ Eglife de Londres 
mort en 149 8, A” coté de la Sacriltie on 
conferve encore la chambre, où cette 5. 
Vierge fut bleffée è mort dans le bain, & 
il y a des peintures a freique de la fagon de 
Guide Reni, & quelques paifages faits par 
Brilli . Après le tombeau du Cardinal Ston- 
drati avec les ftatues faites par Charles Ma- 
derne, fuit la chapelle des Reliques entie= 
rement peinte par Louis Vanvitelli, la» 
quelle étant fort riche, & noble , reftes 
dans la Cloture; mais les Religieufes la 
font voir par faveur, Les tableaux des. An- 
dré , & de s. Magdélaine font de Baglioni , 
qui a peint aufli s. Pierre, & s. Paul de 1’ au- 
tre coté , de méme que le martire de s, A- 
gathe 5 mais la flagellation è la Colonne; 
& las. Titulaize dans le fouterrein , où 
l'on conferve les Sacrés corps avec beau- 
coup d’ autres Reliques, font du Chev: 
Vans 
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Wanni. S. Benoit eit de Jofeph Ghezzi, de 

méme que les ss. Etienne, & Laurent. 

Les peintures è trefque dans la grande vou., 
te font du Chev: Conca, taites dans la der-| 
niere reparation par le Card: Francois A+ | 
quaviva. Le grand vafe de marbre, quei 
I’ on voit auprès du portique, étoit dansi 
l° ancieane Eglife , & ila été mis ici pouri 
ornement, de méme que les pierres aveci 
des inicriptions antiques. Sortantenfuite: 
par la petite porte de coté , ily a l° 


265. Eglife des. Jean, © Idofpital des 
Genois. PI. 160. Liv. XI. 


Melia Duc Cicala noble Genois erigeas 
cette Eglile avec 1’ hofpital pour fes Na-. 
tionnaux en 1481., meis dans le dernier 
faccasement de Rome fes revenus s’ étant 
trouvés difperfés, l’ hopital cela, &l'e. 
glife refta comme a l’abandon. Enfinelle: 
a été aagmentée, & ornée de ftucs, &de 
peintures, mais leurs auteurs font incone: 
sus. Notre Dame de Savone eft de Jofeph 
Odazzi, s. Catherine de Genes eft d’ O- 
doard Viciaelli, & le lambris a été peint 
par Michel’ Ange Ceruti. 

A’ gauche il y a un Confervatoire avec 
la chapelle de s.Pafeal, erigé ca 1747. 
pour les pauvres Filles difperfées, & peu 
de pas à droite on voit l’ 


166. ‘Eglife , &° Hofpitol de s. Marie de 
’ Orto, PI. 160. Liv. IX. 


Comme ; il y avoitiaune image de la 
s. Vier- 
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S. Vierge peinte fur le mur d’ un jardin, 
uelques perfonnes pieules prirent occafion 
’ v conftruire une petite chapelle ; mais 
le Seieneur pour l’ houneur de fa s. Mere 
continuant à y repandre fes graces , & fes 
‘prodiges 5 la devotion des Fidels s'accrut 
de facon, qu’ en 1495. Il s' y erigea une 
Confrairie fous le titre de s. Marie dell'Or» - 
#0, qui conîtruifit l’ Eglife fur le deffein 
de Jules Romain, mais la tagade eft de 
Martin Lunghi. Et afin qu’ elle fut gardée 
& pourvue de tout fe neceffaire , pluficurs 
‘ccommaunautés sy joignirent, comme, 
celles des Chaircutiers, des Jardiniers, des 
fruitiers, & autres femblables, qui non 
feulement ont biti un hapital très-commo- 
de pour leurs garsons, & contreres, mais 
encore ont orné 1’ Eglife de marbres, de 
ftucs dorés, & de differentes peintures. 
L’ Annonciatio dans la premiere chapelle 
à droite eft de Thadée Zuccheri: le'tableav 
«de la feconde , &leslateraux foat de Phi- 
lippe Zuccheri ; celui de lu troifitime eft 
«de Baglioni, & quelques figures de la cha» 
pelle da Crucifix font de Nicolas de Pela- 
ro. Le grand auteleft del’ architeRure de 
Jacques de la Porte, & les peintures è fref= 
que font de Frideric, & de Thadée Zuce 
cheri, ity en a cependant quelques-unes 
de Baglioni. Celles de la chapelle de s. 
Frangois d’ Afife font du fufdit Nicolas, 
& les autres de la chapelle contigue font 
du dit Baglioni, quia fait auffi les autres 
peintures; & s.Scbaftien dansla derniere ; 
H h mais 
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mais le tableau de l’avant derniere eft de 
Conrade Giaquinto, & les lateraux font de 
Jofeph Ranucci:les peintures è frefque dans 
fes lunettes de la voute.font de Frideric. 
Zuccheri encore jcune; & celles de la grani 
de voute , reprefentant l’ Afomption de 
la s. Vierge , font d* Hiacinhte Galandrue- 
ci de Palerme;mais le Conception clt d’An. 
dré Orazi, & s. Frangois eft de Marius Gare 
zi; la petite voute è droite du grand autel,, 
de Jean Baptifte Parodi, & celle è sauche: 
eft du fufdit Garzi . Les ovales fur les pòr=. 
tes du méme autel, c* eft-a-dire le s. E. 
fprit, s. Anne, &s. Joachim, font d’Aù-| 
dré Procaccino s maîs la Créche, & s. Jow 
feph font du fufdiv Orazi. Surla porte de: 
I’ hopital il y a une peinture è frefque faite. 
par le Chev, Seretrari, mais elle eftena: 
mauvais état .De lè prenant le chemin par: 
la rué, qui eft au devant de cette Eglife;| 
elle conduit à l’ | 


267. IJofpice de s. Michel. PI. 97. Liv. V| 


Ce grand hofpice a commencé fous In 
nocentXI. en 1636, pour donner une retral. 
te aux pauvres enfans mendians par la Vil! 
le, & pour les retirer de l’oifiveté en les 
emploiant. C’eft pourquoi il y a des bou- 
tiques, & des maitres pour tous les arts, &| 
particulierement pour les ouvrages en laine, 
< en tapifferie. Il y a auffiun etude pourf 
les lettres, pour la mufique, pour le defe! 
fcin, une imprimerie en carameres, & dei 
planches gravées , & pour ccux, qui n'oni| 
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pas envie de bien faire , ilyala maifon 
de correRion avec toute forte AL chatiment. 
Clement XI, augmenta beaucoup dla tabri- 
que fur le defizin de Mathias de Roli, & 
de Francois Fontaine, y ajoutant |’ ho- 
| fpice pour les vieux, & les invalides de 
Pun, & de I’ autre fexe , qui avoit deja 
été crigé auparavant aupròs du Pont Sixte , 
i comme nous le dirons dansla journée fui- 
vante . Enfin Clement XII. y a fait des 
prifons pour les femmes infolentes,qui me- 
ritent les galeres, cu quelque autre peine 
pour leurs crimes. Ilya deux Cardinaux, 
qui prefident &® ce grand hofpice avec quel, 
iques nobles Deputés, & une famille de 
'Religeux des Ecoles Pies, qui y «habite 
pour enfeigner a ces entans les lettres. 
Get hofpice prend fon nom d’une cha 
‘pelle , qui étoitlà dediée è s. Michel Are 
change . Il y enavoit auffiune autre dedite 
a la très Sainte Vierse; que les Mariniers 
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appelloient duboa voiage ; mais aupara- 
vant on l* appelloit de la Tour, par rap- 
portà celle, que s. Leon IV. y avoit faite 
environ l* an 845. pour empecher les incur- 
fioas des Sarazins, qui venoient fouvent 
par le fleuve faire du tort è la Ville. En 
imemoire de cela, & pourla commodité 
des Mariniers on a tait dans le méme hofpi- 
ce la chapelle, qui repond fur le 


168. Port de Ripa gramde. PI, Sufit. 


Prefque contre les anciens Novel? on ‘a 
fait la nouvelle decharge des barques, & des 


Navires, qui viennent de la Mer, pour ia | 


has erande commodité de la partie habitée 
g P 


de Rome , aujourd’ hui defcendue en bone 


ne partie dans le bas. Le Pape Innoc XII. 


après avoir rendu le rivage commode pour i 


le debarquement felon le deffcin de Mathias | 
de Roi, & de Charles Fontaine, il y fit | 
encore la Douane , pour y depofer les | 
marcandifes , qui ont coutîîme de payer la | 


taxe;.ì gauche de celle-la il y a la 
Porte Portefe Pl. 12, Liv. I. 


Cette porte s'appelloit Porizezfe par | 


- 


rapport è la route, qui conduifoit au fae. 
sneux port Romain , Elle étoit un peu plus; 
avant, & au de là du chemin couvert d’ar-< 
bres, mais Urbain VIH. en reraifant les: 


snurs de cette partie de la Ville, la retira 
en arriere , & enfuite Innocent X. l° orna 
comme on la voit. Marchant vers la deli- 
sieule, & grande route , ily a & gauche l' 
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269. Airfenal, © Gremiers BI. 93. Liv. Wi 
Clement X. fit eriger ici le double arfe» 


| mal pour la conitru&tion des bateaux è navi- 


O 


ger furie ficuve, & d' autres Papes plus: 
anciens y. ont bati des greniers pour y: de=. 
pofer les bleds, qui vieunent de la Mer 
pour le fervice, & les. befoins de cetteVille. 
‘ Oa croit,, que cl'étoit dans ces contours, 
qu’ étoieat les prairies Muziennes,, dons 
nées par le Senat Romain è Matius Sce- 
vola en recomnpence de l*entreprife , qu” 
il avoit fait contre Porfenna Roy des To 
fcans .. 

Pius loin. fur: le méme chemin on a de 
couvert quelques Cimetieres. des ss.Martirs,, 
fur le rivage du fleuve il y a une petite 
Eslife de las. Vierge ;. que les matelors. 
appellent du bon voyage, & un peu plus. 
avant une autre, mais plus ancienne, & ce_ 
lebre dediée ù s. Praxede , qui eit dite vule. 
gairement s. Puffera. Elle fut batie en 400. 
par Theodore Dame Remaine auprès dir 
Cimetiere de cette Sainte ; & on y veit les 
imagesdes ss.Cire, & Jean martirs d’ A- 
fexandrie , qui: turent depotés là. par Iuno- 
cent I quandielles furent por tés de l’Egi- 
pte è Rome. Retournant enluite dans las 


. se, > 
Ville, & prenant la rué a gauche aupròs. 


des murs, on arrive 4 1” | 
270.  Eglife de S. Frangois è Ripa. 
Pl..130. Lib. VII. 
Il y avoit anciennement ici une Eghife 


TORNI 


» 
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dediée è s. Blai{e, avec un Monaftere des. 
Benedi&ins , & de plus un hopital, où, 
fuivant leur inftitut"ils lagsoient les Pele= 
rius . $. Francois d’Affite y logea au moins 
une fois entre tant d’ autres, qu'il vinta 
Rome, ce qui arriva l’an 1219.; enfuite en 
1229. on lui accorda |’ Eglife , & méme, 
hopital, & en 12::, PEglife étant renou= 
velige, ca fit du Monaftere, & de l’hopi- 
tal un Couvent aux frais du Comte Rodol- 
phe Anguillara, où enfuite ont fuccedé les 
Freres Minéurs Rerormés, qui avec les au- 
mones de Lelius Bifcia, & d’ Alexandre 
Viperetchi ont tait le Chocur. Enfuite le 
Cirdinal Lazare Pallavicini ayant reftauré 
le Couvent, fit de nouveau |’ Eglife fur le 
deffcin de Mathias de Roffi, laquelle cit au 
jourd’hui ornée de très-nobles chapelles. 
Le s, Crucifix dans la premiere chapelle è 
droite a été fait par Disace Frere Lais de ce 
Couvent. S.Jcan Capiftran, & les autres 
peintures dans la feconde font de Domini- 
que Muratori; Le tableau de la troifiîtme 
eft d’Etienne Legnami, & les lateraux font 
de Jofeph Pafferi. S. Pierre d’Alcantara 
dans la chapelle de la Croix cit de Jofeph 
Chiari; les ovales de la vonte font de Tho- 


mas Chiari, & les tombeaux de marbres | 


ornés de metail font de Jofeph Mazzoli . 
Le grand autel elt de l’ archite@ure d’ An- 
toine Rinaldi, & s.Frangois dans le Choeur 
à été peint par le Chev. d’ Arpin, Dans 
la chapelle d° après la Sacrittie s. Anne eft 
de Baciccio Gendis, & les autres peintures 

font 
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font du Chev. Celio.; mais la ftatue coù» 
chée fur [*autel eft une belle fculpture du 
Chev. Bernini, Le Chrift mort dans l’autre 
chapellé eit d’Annibal Caracci , & le tom 
beau avec le bafreliet antique eft de Nico 
las Menghini, L’Annonciation dans l’avant 
derniere cit de Salviati, & les lateraux de 
Jean Bap. Novara ; La Conceptioi dans la 
derniere cit de Martin de Vos, l’Afomption, 
eit d’Antoine de la Cornia, & la Nativité 
eft de Simon Vovet, qui a deffigué les pein- 
tures. dc la voute .. Il y a encore d* autres. 
tombeaux avec des tculptures,, & du me- 
tail doré,, & plufiteurs peintures, dans 
la chambre au dedans du Couvent , où le 
S. Titulaire a demeuré , qui eit ornée de 
marbres, & de reliquairas d’ argent.. Mar 
chant enfuite par la nouvelle grande rile, 
qui fe prefente au devant de nous , ily a 2. 
droite |” 


271. Figlife , & Couvent de SS.XL. Martirs, 
& de S.Pafcal. PI. Suftite, 

Il yavoitici une petite Eglife, erigée en 
1122. par Galixte II. en l’ honneor des SS, 
42. Martirs, qui, afin qu'elle fut confervée, 
.futcedée è la Confraitie du Contalon ; mais 
en 1736. le Procureur General des dites 
defchauffés, & recollet de la retorme de 
s. Pierre d’ Alcantara de la famille. Ultras 
montaine l’ayant ottenuc pour lui, & fes 
Compagnons , & fucceffcurs, & pour y re- 
cevoir les Religieux de cette famille, qui 
«viendreiene è Rome ; par differentes con- 
| VCL 
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ventions elle refte unie è la Province de 
S. Jean Baptitte de Valence en Efpagne, 
fous condition de loger, & d’ entretenir le 
dit Procurcur , & les fiens. Avec le fecours 
des Fidels, & les aumoaes du Cardinal 
Trajan Acquaviva on rebàtit ’Egzlile, & le 
Couvent cn 1744. fur le deffein de Joleph 
Sardi, & l’ ont oraée de differentes pein- 
tures. Le tableau de la premiere chapelle 
a droite eft de Jean Sorbi, i’ autre dans la 
fuivante eft de M. Lambert, & siPafcal 
dans la troifiéme eft de Sauveur Monifilio, 
Le tableau du maître autel eft de Marian 
Maella Efpaguol. S. Jean Bap. & droite ett 
de Joachin Duran, & s.Jean de Prado è 
gauche eft de Mathieu Pannaria, de qui font 
aufli les autres peintures & frefque . La S. 
Famille dans la chapelle de l’autre coté eft 
i de Francois Perziado ; s. Francois dans la 
fuivante elt du fufditSorbi 3 & la Conce- 


prion dans la derniere eft de Louis Tuffi: 


Genois. De là en entrant dans la rie, qui 
eft au devant, & pliant à gauche , on voit |’ 


272. Eelife, & Monaflere des SS.Gofme, © 
Damien. Plaisir. Liv.VIII. 


Les Benedi@ins ont auffi poffedé cette 


Eglife, & elle fut une des vingt Abayes. 


rivilegiées . mais enfuite en 1243, elle tut 
cedée aux Religieufes de S. Claire, & le 
Pape Sixte IV. rebitit l'Eglile , & le Cou- 
vent. L’Image de la S. Vierge, qui eft fur 
le grand autel, cit une de ces images, qui 
croient dans l’ancienne bafilique de s:Pier= 
re 
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re. Sous l’avitel il y a les corps de e. Fortu= 
nat, & des, Severe ; & les bafreliefs , qu’ 
on y volt, étoient antrefois dans l’ Eelife 
de s. Marie du Peuple , où eft è prefent la 
chapelle Cibo . 
i Oacroit; que les jardins de Jules Cefar 
(Jaiffés par teftament au Peuple Romain, 
| étoient dans ces contours, de méme que la 
Naumachie faite par OAavien Augufte . 
De là retournant en arriere , on arrive & 
une petite place, & à droite on voit un pa- 
lais, qui fert de Confervatoire pour les 
femmes mal mariées fous la prote@tion, & 
le titre de l’Afomption de la S, Vierge, & 
au devant ily al’ 4; ui 


273.  Eelife de S. Calixte Pope. 
| Planc.60. Liv. III. 
| C’étoit ici la maifon de Pontian noble 
| Romzin,, où le s. Pontife dans le tems'des 
| perfecutions de l’Eglite fe retiroit fouvent 
avec d’autres Fideles pour prier Dieu, & 
baptifer ceux, qui fe convertiffoient è la 
foi. Le Saint tut enfuite arreté, & battit 
cruellement, & lui ayant attaché une pier» 
i re au cou, on le jettà dans le puis, qui étoit 
| dans la méme maifon ,-& qui maintenant 
repond à cette meme Eglife, qui ayant été 
renouveliée par Gregoire III. cu 741., velt 
maintenue jufqu? au fiecle paffé., plutot en 
forme d° Oratoire , que d’ Eglife . Paul V, 
la donna aux Benedi@in, avec le Palais, 
que le Cardinal Morene y avoit erigé fur le 
deffein d’Horace Torrigiani, où ils ont for= 
Ii mé 


| 
| 
| 
o 
| 
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mé un beau Monaftere pour y demeurer ; 
lors qu’ ils ne peuvent pas refter à s. Paul 
hors des murs, & cela en recompenfe na | 

| Monaftere qu’ ils avoient fur le Mont 
rinal, où eft le Palais Papal . Ils 4 re 
nouvellé I’ Eglite dans l’ état, où nous la 
voyons, mettant fur le grand autel l’imae 
ge de la s.Vierge peinte par Avanzin Nuce. 
ci, qui a peint gui le lambris, & autres! 
Saints: le tableau è droite eft de M. Gerard, | 
mais le Martire du s. Titulaire, qui eff au | 
devant, eft de Jean Billiveret Florentin. 


274 Bafiligue de s. Marie in Traftevere, 
Plane. fufdite . 


vera | 
Erre ee ne) 
== 
= E 


Ì ini (i 


Cette cElèb.re , & trèscancienne Eglife 
tire fon nom du canton méme, où elle eft è | 
Mas a’ abord elle fut appellée Fons Olei , | 
& encore ad Prafepe , & elle fe glorifie, | 
encore d’avoir été la premiere , qui ait été 
confacrée è la s.Vierge, 


Il 
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Il y avoit là dans les fiecles payens la 
taverne meritoire , c’elt-a-dire une grande 
hotellerie , que l’ on louoit, &. qui étoit 
fort trequentèe par les Soldats de Ravetne 
ne, qui fouvent fe lacholent en imprecas 
tions felon la coutume de ces sens-la, 
Neammoins dans le tems de la Naiffance 
dn Sauveur il en fortit miraculeufement 
une tontaine d’ huile , qui, comme on le 
lit dans differents auteurs approuvés, cous 
la jufque dans le Tibre . Mais comme ies 
Gentils n° y firent pas trop d’attention, les 
Chretiens dans la fuite regarderent ce lieu, 
comme diftingué de Dieu par cette huile 
miraculeufe, qui eft Ie fimbole de la grace, 
Dans la fuite des tems cette hotellerie ve= 
nant è faillir, les Chretiens la louerent 
pour y former un Oratoire ; où ils puffent 
s'afflembler, & Iouer librement Dieu; Mais 
les Cabaratiers s’y oppofant,pretendant d’y 
retablir l’hotellerie 3 on fit recours à l’Em- 
pereur Alexandre Severe , qui prononga en 
taveur des Chretiens cette fentence : Curzo 
Coriîtiani quemdam locun, qui publicus fuem 
vat; contra Propinarii dicerent fibi cum dem 
beri , refcripfit melius effe, ut quomodocume 
que îibî Deus colatar , quam Propinariis de- 
bectur. C'eft pourquoi S. Calixte, qui en 
ce rems-là étoit Souvrain Pontife, y erigea 
en 224, une petite Eglife, ou Oratoire en 
l’honneur du Fils de Dieu, & de la S.Vier- 
ge fa mere. Enfuite en 340. Jules I. bitit 
’ Eglife avec magnificence, & Jean VIL 
’ ayant re&teurée en 707., y ajouta un loge- 
i 1i2z ment 
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ment pour lui. Après Gregoire IIT. la fit 
Re aSh en 740., mais trente ans après elle 
fut rebatie par Adrien I. en forme de Bafie 

Jique è trois nefs, comme elle eft à pre- 
fent avec vingt eroffes colonnes de granit 
egiptien , & quatre dans les arcs, lesquel- 
les pour étre de differentes proportione fem= 
blent ètre de differents temples des Gen- 
tils. Gregoire IV. y fit la chapelle de la 
Créche, & y bîtit un Monaftere , dont Ana» 

ftafe Bibliothecaire fut Abbè; Et Innocent 
II. étant né dans ce quartier , renouvella 
toute l’Eglife en 1139., il ly ajouta la tribu- 
ne avec des mofaiques, & orna la Confef 
fion avec quatre Sri de porphirc, en- 
fuite illa confacra avec l’ affiftance de tous 
les Peres du TII. Concile de Latran ; & Ur- 
bain V. y taifant fa refidence , y crez 9 
Cardinaùx . Sur la Confeffion il y a beau- 
coup de rel iques infignes , & fous l’ autel 
les corps de cinq SS. Pontifes, & d’ uns 
Pretre Martir. 

. Le Cardinal Jules Santorius fit Ie lambris 
doré dans la croix , & le Cardinal Pierre 
Aidobrandini celui de la nef du milicu avec 
la preticufe peinture de Dominiquin faite 
fur cuivre ; & enfin Clement XI. y refit le 
portique, & renouvella la fontaine fur las 

lace. Dans le grand nombre de fes cha. 
pelles il y a d’abord è droite 1’ autel du S. 
Crucifix , fouslequel il y a trois corps de 


SS. Martirs: J20S0 Vierge, & S.Jofeph a cò» 


t6 du Crucifix ont éié peints par Antoine 
Viviano . S, xrancoife Romaine dans la 


pre- 
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premiere chapelle d’auprès , eft de Jacques 
Zoboli ; la fuivante eft de Pierre Nelli; & 
Hiacinthe Brandi a-fait les peintures de cel- 
le, qui eft voifine è la petite porte. Le 
tombeau de marbre et de Philippe Valle, 
& la chapelle è gauche du maître autel eft 
une architeture de Dominiquin, quiy a 
peint parmi les compartimens un enfant, 
qui repand des fleurs . Les peintures au 
deffous des mofaiques de la tribune font d’ 
Ausuftin Ciampelli ; & celles de l’ autre 
chapelle è droite font de Pafcal Cati de Jex 
fi ; les magnifiques rombeaux font anciens, 
& les auteurs en font incertains.Le bufte du 
tombeau fur le pilaftre a main droite elt du 
Cardinal Ofius, & | Annonciation peinte 
au deffus eft da fufdit Viviano. Dans le der- 
nier pilaftre è gauche il y a un morceau de 
mofaique ancien, & deffous il y a un batre= 
lief en marbre du defflein de Buonarroti, 
La chapelle d’ après la Sacriftie eft du def 
fein d’Antoine Gherardi, quia fait aufli le 
tableau de s. Jerome. S.Jean Baptilte dans 
la chapelle contigue eft d’Antoine Caracci!, 
& les hi{toires font.de Nicolas de Pelaro . 
S. Frangois dans Î autre elt du Chevy, Guia 
dotti; & les ss. Marius., & Calixte dans 
la derniere font de Procaccino, Cette Egli- 
fe a été deffervie un certain tems par les. 
Beaedi&@ins, enfuite par les Chanoines Re- 
guliers de s, Auguftin; mais Calixte II. y 
établit un chapitre de Chanoines, & de 
Beneficiers , qui fut enfuite confirmé par 
s, Pie V., & Gregoire XIII, y joignit la 


11% Pa- 
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Paroiffe . Elle a été [ouvent fubllituée pour: 


une dec fept Eglifes, au lieu de la Bafili-. 
que de s. Paul hors des murs, & quelque 
fois pour une des quatre Patriarchales en 
tems du Jubilé. Parmi les srands hommes, 
qui ont été enterrés dans cette Bafilique , 
on peut compter les très:renommés Peine 
tres Jean Lantranchi, & Cirus Ferri. Pre- 
mant enfuite le chemin par la rie , qui eft 
preiqu'au devant, appellée /z Lozzerina, 
on voit |’ 


275. Eglife & MonaMere de S. Marguerite 
Ph154. Liv.VIII. 


Julie Colonna erigea. cette Eglife avec 
le Monaftere en 1564. pour les Religieufes 
du tiers Ordre de s. Francois, & enfuite le 
Cardinal Gaftaldi Genois renouvella Egli. 
fe fur le deffein de Charles Fontaine. Sur 
le maître autel il y a la Sainte Titulzires 
peinte par Louis Garzi, qui 2 fait aufli les 
lateraux ; la tribune a été peinte par un 
Religieux de s. Francois. S. Francois eft 
de Baciccio Genois, & s. Urfule elt de, 
Jean Paul Serveri, Prefqu' au devant on 
voit | 


276. Eelife, & Monafiere de ScAppollonie. 


Avant l’an 1300, Paluzze Pierleoni noble 
Dame Romaine avoit ici une maifon , où 
elle vivoit fous la regle du tiers Ordre de 
s. Francois avec quelques autres Dames 
pieufes, & d’ autres femmes ont continue 
d’ y vivré felon la méme forme de er 

jui- 
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jufques fous le Pontificat de s. Pie V., qui 


les declarant Religieufes , les reduifit è 
cloture , & & la profeflion folemnelle . En- 
fuite en 1669. les Religieufes , qui étoient 
aupròs de s. Jean des Muraztes ; ayant été 
reunies ici, elles bétirent l’Eglife en l’hon- 
neur de s.Appollonie, dans laquelle entre 
autres peintures Clement Majoli a tait cel» 
les de la voute. De là prenant la riie à gau- 
che de la fufdite Eglife de s.Marguerite, il 
y a le 


Mona Here lo Eelife des ss,Rufine , © Se- 
conde . Pl.157. Liv.VIII. 


Tout ce que l'on lit de cette petite Egli- 
fe elt, que c’étoit la maiion, où ces deux. 
faintes Vierges , & Martires prirent naif. 
fance , & fouffirent de cruels tourmens, 
comme nous le dirons dans peu : Mais les 
premiers Chretiens en conferverent la mes 
moire, & en 1153. Anattafe IV. y confa- 
cra deux autels è leur homneur , qui peut- 
etre y fit aufli le petit clocher è la gotique,. 
qui fubfiite encore . Enfuite Clement VIII, 
les renouvella avec I’ Eglife , qui étoit fous 
la conduite du Chapitre de s.Marie du Tra- 
ftevere, & en 1600. il la ceda è quelques 
femmes etrangeres , qui y établirent une 
Communauté de Filles , lefquelles ont re- 
ftauré !” Eglife, & y onttait une habitas- 
tion commode , où elles vivent relizicule- 
ment fans faire de voeux, & fans cloture ; 
& font appellées Oblates Urfulînes. Un peu 
plus loin on voit I° 

Ii 273-Ho]pi- 
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277.Hfpital de S.Gallican. Pl.vr4, Liv.IX 


Benoit XIII. erigea cet hopital en 1726, 
moyennant un legs laiffé par Monfeigneur 
Lancifi Medecin fecret de Clement XI., 
Oa y traite toutes les maladies vifqueufes, 
excepté les veneriennes, & il eft divifé 
moitié pour leshommes, & moitié pour 
les femmes. L’ Eglife et aumilicu, & de- 
dite a las. Vierge, & è s. Gallican très-no-» 
ble Chev. Romain Martir, Après il y a l’ 


Eglife de S. Agatbe in Traftevere 
Plaxc. 150. Liv. IX. 


Gresoire II. erigea cette Eglife en 731. 
dans fa maifon maternelle , & y fit auprès 
un Monaftere de Religieufes, qui y font 
demeurées pendant quelques fiecles; mais 
‘ayant été transterées ailleurs, on y mit 
quelques Prétres feculiers ; enfuite la Con 
gregation des Prétres de la Do@trine Chre- 
tienne étant établie, Gregoire XIIL leur 
ceda l’ Eglife , & Ie Monattere , où il tien- 
nent des ecòles pour les garcons de ce quar- 
tier. La Sainte Titulaire fur le maitre au- 
telelt de Piccioni, qui a peint auffi le Cru- 
eifix fur 1’ autel à droite, mais les peintu- 
res de la voute, & fur la porte font de, 
Jerome Troppa. Prefqu' au devant il ya l” 


273 Eslife , © Couvent de S. Ghryfozone . 
N’ ayant pas de connoiffance de la fon 
dation de cette Eglife masnifique , on 


eroit, qu'elle a été batie par les Fideles 
dans 
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dans le tems du grand Conftantin, d’ au. 
tant plus que fous le Pontificat de Simma= 
que elle étoit deja titre de Cardinal, & les 
22. colonnes de la net du milieu montrent , 
qu’elles étoient de diffcreris Temples des 
Gentils , parcequ’ elles font de granit egi- 
ptien, & de proportion inegaie , de méme 
que les deux merveilleufes de porphire , 
| qui foutiennent le grand arc. Elle tut d° a- 
. bord dediée en l’honneur de s. Etienne, de 
s. Laurent, & des. Chryfozone, &onlit 
| que des l’an 730. elle fut notablement re- 
ftaurée par Gregoire III. , qui y ajouta un 
Monaltere pour les Religieux venus d’ O 
| rient dans le tems de la perfecution des 
Saintes Images, & il ett a remarquer, qu? 
i Etienne IV. vecat parmi cux , étant enco= 

re jeune . Les Chanoines de s. Sauveur fuc= 
cederent è ces Moines, & en 1480. les Car- 
‘mes de la Gongregation de Mantoue . Le 
Cardinal Jean de Creme en étant Titulaire 
renouvella l’Eglife, & enfuite le Cardinal 
Scipion Borghefe 1’ orna d’un preticux Ta» 
bernacle, & d’un fuperbe lambris doré, où 
l’ on voit le Saint Titulaire peint par Guer- 
cin de Cento . S. Catherine, & s.Barbe 2 
main droite furent peintes fous la conduite 
du Chev, Guidotti. Les trois Anges, qui 
fuivent , font de Jean de s. Jean. Le s. Cru- 
cifix , & s.Francoife fent du fufdit Guidote 
ti. Le tableau de la chapelle dus. Sacre 
ment eft de Louis Geminiani , & les pein» 
tures en haut font de fon pere. Les quatre co, 
lonnes du Tabernacle font d’albatre orien= 


tal, 
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tal, ie s. Frangois et cru de Santes de Titi, 

& s. Domiaique , & s.Francois font du fall 
dit Gaidotti, mais s. Marie Magdelaine de 
Pazzis a été peinte par Jean Coli n CES 
iippe Gherardi, Le tombeau au bas de, 
I’ Eglife eft de Pierre Bracci. Au devant de 
la grande porte il y a lOratoire de la Con- 
trairie du Carmel erigée en 1543. fous Paul 
III. pour accompagner le s.Sacrement chez 
les malades. De là marchant è droite, on 
trouve dans la petite rile | 


279. Eglife de s. Bonofe. Pl.119. Liv.VI 


Cette Eglife eit petite , Mais anclenne5 
batie, comme on le croit, dans la maifon 
de la fainte titulaire. En a en voulant 
refaire le grand autei, on trouva deffous le 
Corps de cette Sainte avec d’ autres reli- 
ques . La Communeauté des Cordonniers 
l'avant obtenue , ils y ajouterent le titre 
des ss. Crefpin , & Crefpinien leurs Pro- 
telteurs . 

Sur le rivase là auprés on voit quelques 
murs fait de briques , & de torme trés-an- 
gienne avec un arc fimple, quia tait {oup. 
gouner ; que ce fut un des douze , qui 
Étoient auprès de la porte Settimiane eri 
sés a Ja amus, qui defigne I° année , pour 
imoate er la divifion de fes douze mois. ce 
qui a tait croire, que l’ ancienne porte» 
Settimiane , & les Thermes de Severen 
étoient Ì& . Suivant enfuite le chemin au- 
près d' Tibre, on arrive a la contrée di- 
te Renella, & enfuite & da place du 

280. Pont 


— n 


MT. TM. SC Se 


JLO Da db E: E. 39 
1250. Pont Sixte. PI. 89. Liv. V. 


Ce Pont s° appelloit anciennement Jani 
culeafe du Mont Janicule , qui lui eft voi- 
fin; & fi c’eit celui, que l’ Empereur 
Antonin fit rebàtir, on peut dire auffi; 
que c° eft de celui-12 , que les Corps, en» 
tre autres, des ss. Calepodius , Hyppolite, 
& Adria furent jettés dans le fleuve , are 
iretés enfuite autour de l’ Isle Tiberine . 
| Etant- après tombé de vieilleffle, & parle 
igrand acroiffement des caux du Tibre , il 
reita long tems rompu, mais Sixte IV. en 
1473. l’ avant renouvellé, on lui donna 
fon nom. De là laiffant le Pont & droite, 
(& marchant par la rué è gauche , on trou- 
| ve apres le quartier des Soldats la petite 


| 231. Eglife , & Couvent de S. Jean de la 
| Malva . PI. 119, Liv. VI. 


Le nom decette ancienne Eglife a été 
corrumpu , elle s’ appelloit d’ abord jr 
| Mica Aurea , peut-étre par rapport à des 
petits pains marqués avec une croix d'or, 
qu’ on y diftribuoit par devotion. Sixte IV. 
| Ja renouvella en 1475;., & enfuite Urbain 
i Damien General des Jefuates , è qui elle 
fut donnée par Clement IX. pour y tairc fa 
| demeure . & l’ occafion de la fuppreffion 
de fon Ordre Religieux. Enfin Clement 
XI, la denna aux Mini!tres des infirmes,qui 
) y.ont fait un autel avec le tableau de s., Ca- 
| mille fondateur: de leur Ordre , peint par 
| Cajetan Lapis 5 mais s. Jean fur le maître 
al= 


sù 


| 


autel , & Dieu le Pere fur la voute font | 
d’Alexandre Vafelli {ur le deffein d’ Hia- 
cinthe Brandi fon maitre, Un peu aprés 
il ya | » 


282. Eglife de s. Dovotbte. PI. fafdit. 


Cette Eglife porte encore le titre des 
<. Silveftre , ou parcequ’ il l’a batie, ou 
parcequ' il l'a confacrée, mais va n'ena 
aucune affurance, ni méme comment elle 
a prisle titre de s. Dorothée, oufic’ eft 
depuis, qu'on y a depofé fon corps, con» 
mne on le lifoit fur la Confeffion , qui y 
étoit , ily a deux fiecles, femblable è cel- 
les, où l’on depofoit les Corps de ss. Mar- 
tirs, Ilya eulong tems une pierre, fur 
laquelle , felon I’ ancienne tradition, dans 
le tems du crucifiment de s. Pierre, s’ y 
poferent deux Anges, qui y laiferent mi. 
raculeufement des marques comme des 
traces de pieds humains, laquelle pierre 
fut enfuite tranfportée dans 1’ Eglife de 
s. Maric în Traffevere. Deux Ordres Reli» 
gieux ont pris naiffance dans cette Eglife ; 
celui des Cleres Theatins fond! par s. Ca 
jetan , qui y demeuroit : L’ autre des eco» | 
les pies fondé par s. Jofeph Calafantius qui. 
de méme commenca là è y enfeigner les ene | 
fans. Elle a été une ancienne Paroiffe gous 
veraée par des Prétres feculiers : mais en 
1738. elle fut donnée aux Conventuels de 
s. Frangois, qui on refait l’ Eglife a neut de 
meme que le Couvent fur le deflcin de Jean 
Baptilte Nolli avec les aumdies de plui 

ficurs 
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fieurs bientaiteurs., S. Cajetan fur le pre 
mier autel eft de Joachia Martorani des 
Palerme, s. Antolae fur le feconde ef de 
(Laurent Gramiccia ; la Conception eit de 
iM. Plenner Allemand. Les ss. Titulaires 
(fur le grand autel font de Michel Bacci, 

eméme que le Crucifix . S. Frangois fur 
l’autre eft de Liboir: Mormorelli, & s. Jox 
(feph de Cupertino fur Ie dernier elt de Vine 
cent Meuca Florentia . Tournant enfuite 
‘a droite, fuit la. 


283. Porte Settimiane. Pl.14, Liv.I,, 

L’ Empereur Septimius avoit ici près, le 
Septizone , les Thermes, & la Porte avec 
une place ; Il eit bien vrai pourtant, que 
Ja Porte Settimiane étoit dans l’ancienne, 
enceinte !auprès de 1’ isle Tiberine, preci. 
fement où nous voions l’ arc de Janus . 
Mais enfuite les nouveaux murs étant faits 
\plus avant, la Porte fubftitué & 1’ ancien- 
‘ne prit le méme nom, laquelle fut dans la 
fuite renouvellée par Alexandre VI. quoi- 
‘qu’ aujourd’hui elle ne fert plus de porte 5 
\ parcequ’ Urbain VIII. ayant ceint de murs 
Te Janicule s toute la vallée eft reltée dans 
dla Ville. Or ayant de paffer au de lA de 
‘cette porte , pour obferver tout, & né 
‘rien laifler , il eft è propos de prendre né 
‘tre route par la voie oppofée , Ot noys 


i 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
I 
| 


‘trouverons l’ 
| 
| 4 
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154. Eclife, © Couvent de s. Marie 
de la Scale. (0a 


Cette Eglife fut erigée par le Card. Coe 
mo en 1592. pour y placer une image mira- 


culeufe de la s. Vierge, qui étoit là fous) 


ua efcalier , d’ où l’ Eglife a pris fon nom, 
Enfuite en 1596. le Procureur General des 
Carmes retormés par s. Therefe venant 


d’ Efpagne, & conduifant avec foi un Re. 


ligieux, qui avoit beaucoup de talent,& de 
grace pour la predication, Clement VIII. 


cn ayant eté intormé , & fcachant , que | 
le Traftevere avoit befoin de fecours fpi-: 
rituels, il lui ceda cette Eglife , qui tut en-. 


{uite ornée de nobles chapelles avec des: 


marbres, des ftucs dorés, & de differen. 


tes peintures . S. Jean Baptifte dans la | 


premiere chapelle 2 droite elit de Gerard 


Flamand. S. Jean de la Croix dans la fa.. 


conde eft du P. Luc Carme . S. Joteph dans | 


la troifiéme eft du P. Patrice autre Carme. 


S: Therefe furl’ autel de la Croix orné de: 
preticzux marbres, & de metail doré eft de: 
Frangois Mancini ; le bafreliet è droite eft | 


Ca) 


o —. e _ 


Sir A 4 
de Philippe Valle, & l’ autre audevant efti 


de M. Slodtz, lc tout fur le deffein du Chev. . 


Pannini. Le tabernacle du grand autel eft i 


du deffein du Chev. Rainaldi, & le tableau | 


dans le choeur avec |’ Entans Jefus eft de | 
Jofeph d’ Arpin . Le fepulchre dans las. 
chapelle fuivante , où eft I’ image de la! 
s. Vierge eft du deffein d’ Algardi ; & la: 


ftatue de s., Jean de la Croix avec les au- 
tres 
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tres fculptures dans Îa chapelle auprés font. 
de Pierre Papaleo Sicilien ; mais les pein= 
‘tures font de Philippe Zucchi. Le Paflage 
dans la contigue eft de Charles Venitien , 
& s. Simon Stok dans la derniere eft de 
Roncalli ; ;s mais les tableaux, qui font au» 
tour de 1 Eslife; ont été peints par le fu» 
‘fait P. Luc Flamand religienx de cet Ordre 
& la Statue de la s. Vierge affife fur la por- 
te eft de Silvius VADA ‘Un peu plus loin 
ddya ‘a \ da 


3 i È DIRO R ere des. Gilles. I 
°  Plr47. Lio. VII. i 


Iy yi ‘avoit 182 b ced ‘ici une Eglife dedite 
a s. Laurent Martir., ‘Appartenante» au Ch2- 
pitre de s. Marie du Tranftevere, qui la 
| ceda en 1610. è Auguftin Lancellotti , & 
| celui. ci la dediti s. Gilles Abbé, & quel 
| ques Chretiens picux defirant d'y unir un 
| Monaftere de Religieufes Carmelites, Lane 
| cellotti la È heritiere d’ unc bonne partie 
| de fes biens; & peu de tems après Fran- 
| coife Mazziotti lui faifant une donation de 
\toutce qu'elle poffedoit, étant demeurée 
i veuve, elle y prit auffi 1’ habit de religieu» 
fe . Enfuite en 1630, 1’ Eglife fut rennous 
. vellée par Philippe Colonna ; le tableau 
fur le maitre autel ‘eft d’ André Camaflei s 
| s. Gilles eft de Roncalli , & l’ autre eft du 
fufdit P. Luc LET 
De là pliant par la ruè de coté , on. 
arrive aux pieds du Janicule, & ayant 
monté tout doucement la faillie on» 
volt 
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voit dans un bel emplacement I 
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Celie-ci èft peut-étre auffi une de ces È- 
glifes bities dans le tems du Grand Conitan= 
tin par les Fidels pour conferver la memoi- 
re du martire du Prince des Apòtres, qui. 
le fouffrit ici: Elle eut d’abord le titre de 
s. Marie ie Cafîiro Aureo ; enfuite in Mon- 
Ze Anreo ; a caufe des fables de cette cou 
leur, qui étoient fur ce Mont ; mais main- 
tenant à caufe de |’ eminence de fon em- 
placement , nous la difons in Montorio » 
Elle a été une des 20. Abbayes de Rome ; ; 
les Celeftins enfuite |’ ont occupée ; mais 
en 1471. ayant été cedée par le Pape Six= 
te IV. aux Freres Mineurs Reformés de 
s. Francois , le Roy Catholique Ferdinand 
IV., & Elifabeth fa temme par l’eitime, 
qu' ilsavoient pour le B. Amadée de Por- 

tugal 


tugal , qui y étoit religieux , ils refirent 
l’ Eslife, s le Couvent ; Enfuite Philip- 


| afia qu’ elle ne fe demantelat pas, & n’ap= 


Couvent 5 & enfuite avec l’ siae de plu- 


| 
i 
fleurs bientaiteurs on y a fait des chapelles 
| 


| pe III. auffi Roy d’ Efpagne ca 1605. y fit 
la place avec la tontaine, & ceignit une. 
| partie de la montagne avec des gros murs. 
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i portat point de prejudice È D'Eglife, ni aus 


ornées de marbres, & de peintures fupere. 
bes. La Flagellation & la colonne dans la. 


| premicre chapelle è droite fit peinte avec. 


les deux autres chapelles trirent peintes par 
| Pierre Perufien; ou par d’ autres fur fa fa- 
gon. Les deux lateraux dans la chapelie 
de la s.Vierge font de Morandi. Les trois 
| 


tableaux datti la troifiéme font de Michel. 
| Anze Ceruti . La Converiion de s. Paul. 


tout le refte var le Frere Sebaftien de Piom.. 
bo, maisavec le deffein de Bonarotti; &.- 


s9 


dans la quatriéme eft de George Vafari, qui. 
s'elt peint lui-meme dans une figure;les ita-: 
taes dans les niches le refte des feulptu=. 


res font de Barthele ca Ammann: ati, mais. 


o on croit , que les Entans dans les baluftres 1 
| font de Bonarotti . Sur le grand autel on y. 


| yoitle celebre, & dernier tableau, que fit 


| Raphael d° Urbim, don. ‘preticux. du Gar-: 


‘| dinal de Medicis., Del autre coté s. Jean 
 Bapti!te avec les autres pcintures dans la 
| chapelle, qui fuit , font de Francois Sal- 


| viati 3 & leg ftatues font de Daniel de Vole 


terre. Le Chrift mort, avec lesautres fait 


de la Paffion dans l’ Soda chapelle font; 
| K k come 
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«omme on le croit, de Frangois Stellaert 
Flamand , ou de Rouger Salice , ou Van- 


der, ou d’ Auguftin Vandermant, & ils. 


font fort eltimés ; les peintures de la cha- 
pelle contigue font de l'ecole de Baglioni ; 
Ja ftatue de s, Francois avec les bafreliefs 
dans la fuivante , retouchée par Bernini, 
font de Frangois Baratta, qui a fait aufli les 
fcu!ptures des tombeaux . S. Frangois peint 
dans la voute avec tous les medaillons è 
clair, & 2obfeur, font d’ Abatini. Les 
Stigmates de s. Francois font les derniers 
ouvrages de Jean de Vecchi, mais fur leo 
seffcin de Buonarrotti, & les fculptares 
auprès de la porte font de Jean Bap. Dofio. 


Au milieu du premier cloitre du Couvent | 


on voit la celebre chapelle ronde tzite par 
le fufdit Ferdinand Roy d’Efpagne fur ley 
deffcin de Bramante, avec le dome , & les 
16. coloines d’autour, & quelques niches 
avec des itatues dans l’ interieur, laquel- 
le eft dediée % s, Pierre Apòtre, parceque 
l'on croit, que c’eit là, où il a été cru- 
cifié, De là reprenant le chemin è coté de 
lb Eglife, après quelques pas on arrive è la 
merveilleufe 


387: lontaine de Eau Paule . 
PI. 199. Liv.V. 


Cette furprenante fontaine a été cons 
dtruite avec les marbres tirés du magnifique 
Forum , ou Piace de Nerva par Dominique 
Fontana , & Charles Maderne par ordre de 
Paul V., qui avec un tres-grand courage 

fit 
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fit conduire depuis Bracciano eloigné des 

35. mille cette grande quantité d’ eau avec 
| lesanciennes tormes de Trajan , en partie 
par deffous tèrre , & eu partie par defflus , 
cell pourquoi on l’ appelle Eau Paule, 
\laquelle après avoir fait ici par cinq grane 
des bouches fa merveilleufe, & bruyante 
i decharge dans le grand baffin fait par In- 
i nocent XII. , va taire tourner dix meules 
\ a moudre le grain, & faire travailler les 
forges » & les papeteries, & porter l’ abon- 
dance dans les toataines & refervoirs d&s 
palais, & des jardins de la Ville . 

Derriere cette tontaine il v a le jardin 
| des fimples établi par Alexandre VII- pour 
l’ étude de le Botanique, & è gauche il y 
a la maifon, que Clement XI. y a ajoutée 
pour en faire la demonftration aux jours 
marqués , > 


Porte,S. Paynrace Pl.x>. Lil 


En pourfuivant le chemin un peu plus 
vers le haut du Mont, ontrouve è gauche 
le jardin Spada, & a droite furles vieux 
murs de Rome la maifon de plaifance Far- 
nele,ornée de peintures de Philippe Lauri, 
& de Cignani, & a còté il y a la porte de 
| la Ville, par laquelle nous fortirons . Cel- 
le-ci fut d’abord appellée Jaziozlenfe, du 
Mont, où elle et, & fut ouverte, felon 
quelques-uns , par Ancus Martius , felon 
d’autres , par Cajus Aurele Cotta , ou 
bien par Marc Aurele fon coufin, qui ont 
été tous deux Confuls ; C° elt pourquoi de 

k 2 ‘ leur 


—_ —— —_ 
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Jeur nom elle tut appellée Aurele : & la 
route, quien fortoit; en fut appellée de 
méne., Eafuite par rapport è l’ Eglife de 
S.Pancrace , quien elt peu eloisnée, elle 
en prit oa 10m moderne , & elle fut re- 
itaurée par .Arcade , & Honorius Empe- , 
reurs: Enfia Urbain VIHI., lors qu'il en- 
viroana de murs le Janicule, l’orna come 
me on la voit. En fortant par cette porte 
on voit & gauche la tameufe hotellerie , ce» 
lebre par ie poiffon, & le vin frais, que, 
les gourmands frequentent volontiers. A 
main droite de cette fpatieufe voie il y a la 


Maifon du Vaiffeau . 
Elpidius Benedetti Agent de Louis XIV. 


Roy de France fit eriger cette maifon eno 
iorme ds Vaifceau fur le deffzin de Plautil- 

Je Bricci Romaine , à la quelle eft uni un 
tres agreable jardin, qui à-prefent font l’un, 
& l’autre noblement entretenus par le Com. 
te Giraud. Au milieu des deux riies on voit 
Ja tres-noble perfpective , qu’ y fait la 


Moifon de Plaifance Corfini. PI fufdite . 


Le Pape Clement XII. étant Cardinal, fit 
batir cette maifon , qui avec fa delicieufe 
allée fait une très-gratieufe invitation è la 
premiere fortte de la Ville, parcequ’ étant 
fur la colline rormée en guife de Janus qua= 
dritont, elle reite ouverte des quatre cotés, 
& libre aétre vile, Illy a là des buftes de 
marbre , & des pgintures a frefque de Jo» 
feph Pafleri, Delà marchant par. la ua 

È E 
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de deflous , qui eft la Trajane, on voit è 
droite la maifon de Plaifance Feroni , & 
a gauche 1* autre maifon Corfini faite fur 
l’ancien aqueduc conftruit par l’ Empereur. 
Trajan; & après le nouycau chateau de. 
I’ eau Paule, on voità gauche le grande 
porte de la 


Maifon de Plaifance Pamphili. 
Pi. 2600. Lio. X. 


Celle-ci eft une des plus confiderables, & 
des plus magunifiques maiftas de plaifance 
de Rome , non feulement par fa grande 
étendue de fix mille de circuit , avec de 
très-lonsues allées couvertes, & decou» 
vertes, des fardius fzcrets oraés de bafre- 
liefs aneiens, de bofquets , & de parquets, 
pouria challe, des viviers, & des roatai- 
nes charmantes 5 & ce qui eft bien confide= 
rable, c’eft le grand thestre orné de mar- 
bres, & de fculptures antiques, & d’une 
grande diverfité de jeux d’eau. La chum- 
bre paftorale avec la ftatue de Faunus, qui 
avec un chalumeauà la bouche paroit jouer; 
& afin que la table foit animée parle vrai ; 
derriere la méme ftatue il y a une OrguE ; 
qui avec le mouvement de l'eau , fait dit. 
ferentes fonnates, raviffant en extafe les fpe= 
€tateurs, qui courent a la melodie du fon : 
Mais s'ils ne font pas fur leurs gardes en 
fortant, ils feront tous baignés parla quan= 
tité des jets d’ eau, qui y font cachés. La 
noble maifon de sette campagne n° eft pas 
moins adnairable , elle eft toute ornée tant 

cu 
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en dehors, qu*' au dedans de ftatues, bu: 
ftes, & bafreliefs antiques, & d’ un très- 
grand prix , rangés avec magnificence , & 
avec dignité felon le defltia d’Algardi; & 
le tout (era moatré fidellement par le Con- 
cierge . De là retournant au chemia du 
deffus ; qui s’appelloit anciennement Aure- 
lien, on arrive a l’ 


Eslife, © Couvent de s. Pancrace . 
Fi. Vas Liv. DALh 


Le Pape s. Felix I, vetel rana moabanit 
une petite Eglife, 01 plutot un Oratoire 
felon l’ufage de cestemelà, fur le Cime- 
tiere de s. Calcpod: ; mais les perfecutions 
finies s, Felix II. l’ausmenta en 45;., de 
méme que Simmaque I., & enfuite Hono- 
rius I. la reitaura . S. Gregoire le grand la 
donna aux Benedi@ins, & après ceux là 
elle palla aux Religieux de s. Ambroile ad 
nemus, & enfin ayant été renouvellée var 
le Card. Louis Torrès en 1609,, Alexandre 
VII. la ceda aux Religieux Therefiens. El- 
le conferve pourtant toujours fa venerable 
antiquité avec de groffes colonnes cannel- 
iées, & des chaires de marbre , appellées 
Adinbones, où on lifoit l Evangile , & l'E- 
pitre aux M<ffes folemnelles , Sous la con- 
teffion il y a le corps du jeune Saint marti- 
rifé la quinziéme année de fon age, & ceux 
de s.Paucrace Eveque, & de s. Denis Con- 
feffeur. Il y a la dewx efcaliers ; l'un con- 
duit, où s. Pancrace fut decapité , & l' au» 
tre au fuldir Cimetiere de s. Calepode. n 

c 
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eft à remarquer, que ce fut dans cette Egli. 
fe, que vint Narfete Capitaine de |’ Empe= 
reur Jaltinien , après avoir detait | armée 
des Goths, & que de là avec le Pape, & us 
peuple infini il alla a la Bafilique de s. Pier- 
re , pour remercier Dieu de la vi&oire rem= 
portée. Dans la meme Eglife Innocent II, 
couronna Pierre Roy d’ Arason, & Jean 
| XXII. y recut Louis Roy de Naples, Or 

retournant è la Ville, & defcéndant en 
droiture de la porte, on voit dans la de- 
fcente les 


288. Aloulins è Papiers , © è Bled. 

PI. 90. Liv.V. 
‘—— Sous le Pontificat de Benoit XIV. le, 
| Compte Sanpieri erigea ici la Papeterie, & 
| la Forse par le movyen de l’ eau Paule; & 
| les moulias, qui font auprés, furent erigés 
| par Innocent X. pour plus grande commo- 
| dité da peuple ba ils avoient été abandonnés 
dèsle temps de Bellitaire , qui avoit intro» 
| duit ceux, qui font tournés par les eaux du 
: Tibre. Au deffus de ces moalins on voit la 
| 289.  Maifon, & Jardin Giraud. 
A’ gauche de l’ Eglife de S. Pierre ja 
| Montorio, & far une-pointe du Janîcule fe 
| trouve fituée cette maifon de plaifance avec 
le delicieux, & charmant jardin, Defcene 
| dant enfuite au bas , aux pieds des moulins 
| ilyale 


i 290. Bots des Arcadiens, PI. 90. Liv. X. 


La celebre Accademie des Palteurs Arca= 
diens 
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diens, après avoir joui long tems d’ une 
refidence dans les jardins Farnefiens dans 
le champ Vaccino , enfin par la faveur du 
Roy très-fidel de Portugal , ils ont tormé 
dans cette partie du Janicule ombrenfe, & 
commode pour leurs aff:mblées nobles, & 
vertueufes, un theatre champétre avec des 
efcaliers capricieux , feloa le defizin d’ 
Antoine Cinevari, où en differeats tems 


de l’année on y fait des entretiens litterai- ‘ 


res avec toute forte de perfonnes nobles, 
& favantes. Au deffous il y a la 


291. Fabrique du Tabac . Pl.15g. Liv.VIll. | 


Avec la commodité de i’ eau Paule , qui 
detceid de cette celebre tontaine, on eri 
gea ici cette grande fabrique avec beaucoup 
de machines, qui travaillent avec vitefle, 
toutes fortes de tabac pour l’ufage de l’'Etat 
Ecclefiaitique. Un peu plus loin il y a d’ 
autres meales pour differentes chofes. Le» 
Confervatoire de la divine Providence pour 
les temmes mal mariées étoit autretois ICI; 
mais iladété trausteré, comme nous l’avons 
dit, auprès de 1’ Eglife de s, Calixte. Au 
devantil y a le | 


29%. MonafNere , © Eglife des. Marie 
des Sept douleurs. PI. fufdite . 


Camille Savelli Farnefe Ducheffe de La= 


tera fonda ce Monaftere en 1652. pour 
quelques demoifelles nobles, & invalides, 
qui voudroient vivre fous la regle de s.Au- 
guftin, mais avec des vocux imploapi & 

als 


* è» 
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Lans cloture . C’elf pourquoi elles ont leur. 
Eglife dans I’ interieur du Monafterc, & 

Ie eft dediée à la s, Vierge fous le titre, 

es fept douleurs, où il y a de particulier 
s.Auguftin peint par Charle Maratta, & un 
autre tableau peint par le Chev. Benefiali . 
De la defcendant par la grande rué, on 
arrive a la Porte Settimiane, qui, comme 
nous l'avons dit, étoit plus en arriere, & 
fortoit vers le Vatican ; mais depuis ques 
s. LeonIV. eutenvironné de murs la Bafi. 
lique du Vatican, formant une houvelle, 
Ville , tout ce vatte terrein , qu? eft entre 
le Janicule , & le Tibre, & que nous appel. 
ilons maintenant Losgera , refta au milicu 
des deux Portes. Urbain VIII. enfùite 1’ 
\ayant fermé avec des baftions du còté fupe= 
irieur du mont , la Settimiane , & l’autre, 
dite Leonine , & qu* è prefent nous appel» 
lons du s. Efprit, font devenues inutiles, 
mais elles confervent. neammoins le nom 
ide Portes. Aux cOtés de celle-lì il y a deux 
ifameufes hotelleries, particulierement celle 
a gauche , parcequ’il y a-un arbre char 
imant, fous lequel on tient une table avec 
des fieges environnés d’ efpaliers verdoian- 
ts, &ombreux, & y peut commodement 
diner une Compagnie de dit perfonnes, Et 
imarchant par cette tràs-belle rué appellé 
la Lorgara on voit è main gauche le 


94. Palais Corfini. Pl.7a. © 198. Liv.IV, 


| . o - n . E 

Ce magnifique Palais autretois des Riari 
Imeveux de $ixte IV. , fut habité par la Rei. 
I LI ne 
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ne de Suede, lors qu'elle vint à Rome pour 
abjurer l’herefic, qu' elle avoit proteflée . 
Mais enfuite le Card. Neri Corfini neveu 
du Pape Clement XII. l’ ayant acheté ,. il 
te'renouvella, & l’ augmenta de plus de la 
moitié du còté du ponent fur le deffcin du 
Chev. Fuga . Entre les ornemens , qui le, 
rendent brillant, l'un eft la gallerie ornée 
de tableaux prefque tous d’autheurs cele- 
bres; l’autre eft la biblioteque riche en li- 
vres, & en manufcrits rares, avec une pro- 
digieufe colleétion des plus fameufes eftam- 
pes des grands hommes, reliées noblement 
cn 400, volumes ; le troifigme eft le char. 
sant jardin orné de fontaines , de longues 
allées , & de bois tres-hauts , avec un a- 
greable theatre avec des portiques con- 
firuits tous de verdure , où fe tiennent les 
vertueufes affemblées des Accademiciens 
Quiriniens; & fur le haut il y a une magni- 
fique maifon de retraite, d’où l’on decouv 
yre tellement toute la Ville de Rome, avec 
toutes fes campagnes, qu’ il femble, que. 
Martial fameux Poéte ait cu ici fa petite | 
meterie , puifque lui-mème parlant de cel 
lieu , dit = ZZinc feptem dominos videre 
montes , 0° totam licet eftimare Romum .. 
C'eft pourquoi je pris le parti d’ y deffiner* 
la grande Perfpe@ive de Rome , que j'ai 
donnée au public. Au devantily ale. 


a9:. Petit Palais, © Jardin Farnefe . 
Planc.88. Liv.IV. & X. 


Sur le bords du Tibre, où l’oncroit ;| 


? 


7 qu 
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qu’ étoient les Jardins de Geta, on voit 
ce charmant jardin avec uae magnifique 
maifon, batie par le fameux banquier Aue 
guftin Ghigi pour donner un grand repas è 
Leon X. avec beaucoup de Cardinaux, de 
Princes, & d’ Ambaffadeurs: mais étant 
paffé enfuite è la maifon des Ducs de Far= 
nefe , le Roy desdeux Siciles le poffede 


i maintenant, Dans le rez de chauffée il con- 


tint trois galleries avec quelques chambres 
de repos. Dans l’entoncement de la premie» 
re Raphael d’ Urbin y a peint le Concile , 
& le banquet des Dieux avec la fable de 


 Plique, aidé par Jules Romain, par Gau- 


dence Milanois , & par Raphael du Colle; 
mais les fleurs, & les fruits autour de las 
voute avec quelques animaux font de Jean 
d’ Udine, Balthafar Peruzzi, quia été 


| l’archite@e de la fabrique , a peint fur la 
| voute de la feconde gallerie le char de Dia- 
i ne, & l’hiftoire de medufe avec quelques 
| ftucs feints, mais tellemeot femblabes aux 
| veritables, que Tizian au premier coup 
| d’oeil cru, qu’ ils étoient en relief, com» 
| me il le femble reellement è tous, On voit 


MI - >» LI 
dans une lunette une grande téte faite & 


Lla étanf 


412 STITXIEME 


Étant raccommodés avec 720 clous de'cui- 
vre, & so. autour de la Galazée, avec l’ai- 
de de Charles Maratta elles ont été reta» 
blies prefque dans leur premier etat. De 
meme dans ces deux galleries il y a aujour- 
d’hui une bonne partie des ftatues, & des 
buftes , qui étoient dans les appartemens 
du Palais Farnefe . Dans l’appartement fu» 
perieur il y a une chambre pcinte par Jean 
Ant. de Vercelli , retouchée , & repolie. 
de méme avec l’aide de Charles Maratta, 
& il y a encore d’ autres peintures de figu-. 
res, & d’archite@ure. 


296. Palais d’ AuguStia Gbigi . PI. fufdite 


Ce Palais, qui fuit après le Farnefe , a 
été erigé de iméme fur le deffein de Baltha- 
far Peruzzi, quoique quelques-uns penfent, 
qu’ il foit de Raphael : mais comme il eft 
laiffé è l’abandon, il eft prét è tomber en 
ruine, & fert de grenier à toin, 

A’ còté il y a le paffage de la barque | 
pour ceux, qui de ce còté-ci veulent pafler | 
le fleuve 5 & de l’autre coté il y a 1” 


297. Eglife, © Confervatoire de s Jacques 
Plonc.134. Liv. VII. 


Cette Eglife s’appelloit in Seprimiana de © 
la porte voifine , & le chapitre de s.Pierre . 
en avoit foin, Les Religieux de s. Silveftre: 
y ont été quelque tems , & enfuite les Res. 
Jigieux retormés du tiers Ordre de s.Frane: 
«ois ; Mais en 1626. fous Urbain VIII. on| 
vétablit un Confervatoire pour les pauvres: 

terme! 


| 
Ù 
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femmes retirées du pech#, qui veulent s"a= 


| donner è la penitence fousla regle de s.Aue 
| gaftin. S. Jacques fur le maître autel et de 
i Romanelli: &-les autres tableaux font de 
i Frangois Toppa. i 


A” còté il ya une Communauté de fem- 


| mes, qui vivent picufement fous la regle 


des Camaldules. Et au devant ilya l'o 


298. Eglife 0 Confervatoire de la s.Croix. 
Planc, fufdite 00 


En 1615. cette Eglife avec [e Conferva- 
telre tut ici erigée par un Religieux The» 
refien avec les aum0nes du Duc de Baviere, 
& de Balthafar Paluzzi noble Romain, 
pour y placer les pauvres filles, qui renon= 
gant aux vanités du Monde, veulent em- 
braffer une vie penitente fous la regle de 
s.Therefe, mais fansvoeux, & fans clotu= 
re, Le Crucifix, &l’Annoneciation dans 
l’Eglife font du Chev. Troppa; la Magde» 
laine eft de Ciccio Graziani , Suit après l’ 


299. Rglife, © Monafere de Regina Celli, 
Planc.147. Liv.VIUL, 


Anne Colonna femme du Prince Fhadée 
Barberini étant demeurée veuve , erigea 
cette Eg!ife, & ce Monaftere fur la rué de 
la Longara en 1654., &y plagant une fas 
mille de Relisieufes Thereficnnes, elle s*y 
retira elle mème, & y mourut pieufement, 


| ‘daillant cette Eglife heritiere de grands re. 


vemus, & de riches ornemens, où l’on voit 


‘fon tombeau orné de marbres , AVEC Ufo 


Liz} bafte 
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bufte de metail. Le petit tabernacle fur 


l’autel couvert de pierres d’.azur, de bi. 


joux , de petites itatues, & autre, eft un 
don de la méme tondatrice. Le tableau de 
la Prefentation eft de Romanelli, de meme 
que celui de s.Therefe ; mais s.Anne eft de 
Fabrice Chiari . Ces Religieufes par un en- 
gagement particulier envers la s. Vierge 


recitent de quatre heures , en quatre heus 
res l’antienne Regina Celi, dont elles font 


averties par quelques coups reiterés, & 
artificieux de leur cloche, d’ où Il’ Eglife, 
& le Monaftere ont prit leur nom è Peu a. 
près fuit 1’ 


zoo. Eglife , © Couvent de s. Jofeph . 
Plane. 139. Liv. VII: 


Les Clercs des Oeuvres pies batirent cet- | 


te Eglife, & leur habitation en 1734. avec 


les aumones de Monfeign. Charles Majella | 


‘Napolitain, Il y a dans l’Eglife la defcente 


de la Croix, ouvrage de NicolasRicciolini; | 
S.Anne au devant eft de Jerome Pefci, | 
S. Jofeph fur le maître autel eft de Philip. | 
pe Frigiotti , les ovales, & les demi figu» 
res dans le petit choeur font de Mariana 


Roffi Sicilien. 


Comme le chemin feroit trop long, sil 
falloit aller chercher les ponts pour pafler, | 


on a fait prefqu’ au devant de cette Eglife 


le fecond paffage è la barque, & plus loin 


ilya® 
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zo1. Eglife , & Hofpice de s. Lear 
Pianc, 125. Liv. 


On peut dire, que cette petite Eglile a 
ee riche , & fort ancienne 5 puifqu'” Inno- 
cent III. la reunit è la Bafilique du Vatican, 
Mais Gregoire XIII, la ceda aux Camaldu= 
les retormés du Mont Coronne, qui l’ayant 
renouvellée fur le deffein du Chev. Grégo= 
rini, ilsy établirent leur Hof; pice . Sur È. aus 
tel il y ala s.Vierge, & s. Romuald peints 
par Hercules Orflò . Audevant de celle-la 
on voit le magnifique 


302. mer AE Fia Digi: O V. 
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Le Cardinal Benand Salviati erigea ce 

palais fur le deffein de Nanni Baccio Bigio, 

pout y loger Henri III. Roy de France . 

On l’appelloit de Corgna , parceque cette 

famille y en avoit eu un; Mais à.prefent 

È eft occupé par le Ducs Salviati. Dansles 
LI 


4 ap- 
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appartemens il y a des tableaux de Leonard 
de Vinci, d’André de Sarto, de Paul de 
Verane, de Caracci, de Dominiquin, de 
Guide Reni, de Charles Maratte , & d’ aue 
tres, & meme des ftatues antiques, & de 
très-grand prix ; &ily a auffi un jardin 
chirmant, & afforti au noble appartement, 
De là entrant dans la ruelle 2 droite, il 
y ale troifilme paffage àlabarque, & la 
tontaine de la celebre eau Lancifiane, & & 
cote |’ i 
303. ZZopital des Fous., Pl. 171. Liv.IX. 


Cet Hopital, comme nous 1’ avons deja 
dit, avoit été commencé fur la place Co» 
lonne , où eft l’Eglife de S. Barthelemi des 
Bergomafques , par quelques pieux Chre» 
;tiens en 1560. Mais comme l’emplacement 
étoit petit, & peu convenable à ces pau- 
vres gens,fous le Pontificat de Benoit XIIIR 
il fut transferé ici avec tous fes revenus, & 
fut reuni a |’ hopital dus, Efprit. A” droi= 
te de cellui-1a on voitla 


304. Porte da S. Efprit Pl.15. Liv.l. 


Celle-ci eft une porte de la Ville Beoni- 
ne, qui fut renouvellge par Jules T., quand 
il redreffa la belle riie de la Longare, & 
prit le nom dufufdit hopital; quielt a co- 
té. Elle fut commencée avec le deffcin de 
Sangalle, & coritinuée par Bonarroti; mais 
a raifon de quelques debats fusvenus entre 
cux , celle eft reftée impartaite, comme on 
ie voit » Maintenant elle eft dipoe à 

on= 


È 
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donner un paffage au dels, afin que les 
pauvres fillesexpoffes puffcat y aller pren» 
dre l’air fur le baftions , que l'on y voit , 
faits par Urbain VIII. pour la detenie de 
la porte, & de la Ville Leonine, au deffas 
defquels on voit. la pot arti 
305. Maifon, & Jardin Barberini. PI. fufd. 

Cette maifon eft fort charmante par le 
raretés, dont elle eftornée 3 de méme que 
par la hauteur de la colline avec un tres 
agreable jardin... 

Comme cette petite colline étoit appel 
lge par les enciens Palarloluz , cela a done 
né lieu de croîre, que l’abominable palais 
de Neron avoit été là, d’où il jouiffoit de 
la sue du maffacre des. Chretiens ; qui fe 
faifoît dansile Cirque de Cajus , dit auffi de 
Neron, qui étoit, comme nous le dirous, 
où eft la Bafilique Vaticane . 

Pourfuivant enfuite la montée auprès 
des fufdits baftions , on trouve a gauche le 


Cimeziere du S-Efprit. Plhop1. Liv.1X. 

Benoit-XIV. erigea far cette hauteur le 
Cimetiere pour les pauvres » qui meurent 
dans l’ hopital da S, Efprit, & on ya fait 
cent fepultures , afin d’en changer une de 
trois jours en trois jours pour ne pas doil= 
ner tant de puanteur ; On y a fait aufli une 
- chapelle fur le deffein du Chev. Fuga. Mar- 

chant enfuite par P autre montée, qui ct 
au devant de la porte duS, Efprit, ly a en 
premier lieu le o Se 
206, Con= 
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306. Confervatoire du P. Bufi . 
Pl.160, Liv.VIII. 


Le P. Alexandre Baffi Prétre de la Con 
gregation de l’ Oratoire avec quelques au 
tres Ecclefialtiques commenga ce Confer- 
vatoire en 1702. dans une Maifon auprès du 
Confulat des Florentins pour y placer ces 
pauvres ternmes, qui veulent quitter leur 
mauvais commerce , & embraffer |’ etat de 
penitence , Enfuite quelques antres perfon- 
nes pieufes voulant y contribuer avec de 
grandes aumones en 1740. elles turent tran- 
fportées ici dans le palais du Cardinal Pio- 
ti. Depuis peu on y a fait une chapelle, & 
commencé un Monaftere pour celles ; qui 
voudront quitter entierement le monde, 
& prendre l’habit religieux., Un peu plus 
hautily al’ 


307. Eglife , & Couvent de S. Onupbre . 
Pl123. Liv. VIL 


Sur la derniere pointe du Mont Janicule 
vers le ponent, & au deffus de la Vallée du 
Vatican, on voitcette Eglife erigée avec 
le Couvent par Eugene IV., & enfuite ache» 
vée par la famille Romaine des Cupis. 
Quoiqu' elle foit petite, & de forme goti- 
que, elle eft cependant oraée de belles 
peintures, & de monumens confiderables . 
Sur la porte de I’ Eglife il y a une image de 
la s. Vierge peinte fur le mur avec d’autres 


figures; que l’on croit étre de Dominiquin; . 


mais les trois hiftoires de s. Jerome dans 
le 
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le portique lateral font bien de lui . Les 
peintures dans la chapelle è droite font de 
ce tems-lè, Notre Dame de Lorete dans la 
feconde eft d’Annibal Caracci , mais le re- 
fte eft de Jean Bap. Ricci. Les peintures 
du grand autel depuis la corniche au dellus 
font de Bernardin Pintorecchio ; & celles 
depuis la corniche au deffous font de Bal= 
thafar Peruzzi. Le B. Pierre de Pife dans la 
chapelle - fuivante eit de Calandrucci 3 & 
s. Jerome dans la derniere eft du Chev. 
Ghezzi. Le tableau è main droite eft de 
Pierre Nelli, & celui au devant eft de Nic= 
colas Ricciolini. Il y a aufk des fepulchres 
de marbre , parmi lesquels il y a celui de 
Guillaume Barclai fcavant Anglois, de Tor- 
quate Taffo, & d’Alexandre Guidi celebres 
Poétes Italiens. 

Les Religieux, qui deffervent cette E. 
glife ont commencé en 1388, par le B. Ni 
colas de Pozzolo , qui avec quelques com- 
pagnons fe mirent a vivre ici fous la pro= 
teGion de s., Jerome , & y refterent en her- 
mites jufqu'à l’an 156g., que S. Pie V. les 
obligea è la profeflion des trois voeux fous 
la regle de s. Augultin; Et Sixte V. mis l° 
Eglife au nombre des titres de Cardinal, & 
ouvrit la rile au devant. Dans le Cloître du 
Couvent dans les quatres premieres divie 
fions è main droite le Chev, d'Arpin y peie 
gnit quelques taits de s. Onuphre, les au- 
tres font de Vefpafien Strada. Dans les 
corridore de deffus Leonard de Vinci y pci 
gnit une Image-de la S, Vierge; mais la Na- 
| tiVvia 
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tivité du Seizaeur dans la petite chapelle 
oraée de marbrea eft de Francois Baffano , 
& les deux Sibilles tont de Baglioni , En= 
trant enfyite dans le jardin il y a le” 


303. Theatre des Entretiens Spirituels ut 
Plane, Sufdîte . 7 


S. Philippe Neri , pour attirer la jeunefle. 


à la parole de Dieu, en méme tems pour 
les eloigner des danger du Monde, avoit 
coutiîme d° aller fouvent avec fes penitens 
fur le haut du jardin de ce Couvent pour fe 
promener, & y mélant avec grace quelques 
conferences fpiritueles avec d’ autres entre- 
tiens devots, ilrenouvella les anciennes 
affemblées des Fideles. C” eft pourquoi les 
Prétres de l'Oratoire à l’ imitation de leur 
s. Fondateur, continuent tous les jours de 
{étes de precepte depuis les vépres, com- 
mensgant fe fecond jour de Pàques jufqu? è 
la téte de S. Pierre Apòtre è.y venir avec 
tun grand concours d’hommes devots, & 
de jeunes garcons, & on y fait des fermens, 
& des pieux entretiens méme en mufique . 
Pour cet effet on a établi dans fe méme 
lieu, que S. Philippe Neri frequentoit, tou- 
tes les commodités avec des fieges en tor. 
me de Theatre, mais en dreffant fur le 
fommet le figne de la S. Croix . Precife- 
ment fous ce devot thestre on voit l’ 


309. ZEslife de S.Frangoir de Sales. 
Pl.144. Liv, FIL. | 
Par la riice, qui eft'à core de I-Eglile de 
_ Re 


JOURNE'E. 43? 


Regina Celi , on pafle a cette petite Egli 
fe, & au Monaftere bati fous Clement IX. 
pour les Religieules inftituées: par ce Saint 
Eveque ; Et pour cela il fit yenir de Tu. 
rin de ces Religieufes pour y établir une 
Communauté de cet Inftituti. Mais ce Pa, 
pe étant mort peu de tems après , le Prin 
ce Borghefe avec la Princeffe fon Epoufe 
pourfuivirent |’ entreprife, & !’ Eglife fut 
dediée a la Vifitation de S. Elifabeth. Or 

a l’occafica de la Canonization de s.Frane 
goife de Chantal l’ Eglife a été refaite & 

ncuf. Le tableau fur le maitre autel fut 
peint par Charles Cefi; la ftatue de s.Frans 

cois de Sales eft de Francois Moratti, & 

$. Francoife au devant eit da Chev. Conca. 

Enfuite defcendant au bas, il ya le 


31o.. Palais Lanti. PI. ya. Liv. IV. 


Ce Palais eft'au pieds du Janicule, & au 
haut du Mont il y a un jardin de la mme 
Famille Lanti avec une maifon bitie fur le 
deffein de Jules Romain, qui y a fait aufli 
quelques peintures, mais avec l’ aide des 
fes eléves; & il y a des bafreliefs antiques, 
particulierement 8eux d’un vafe fort beau. 

Quoique le propre nom de ce mont foit 
celui de Vatican » cependant, felon quel- 
ques uns, on le changea dans la fuite en cc 
lui de Janus , lorfque celui.ci erigea fa 
Ville vis-a-vis du Capitole habité dans ce 
tems là par Saturne , c’eft pourquoi , com= 
me nous l’avons dit, on l’appelloit Satur- 
nien, &celui-ci Janicule. Feftus neam» 

moins 
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moins dit, qu’ 0a l’aprpelloit ainfi , e0 9408 
în cum tamquam par Janum Populus Roma- 
4us primitus tranfivit in agrum Hetrufcum + 
puifque les Romains pafferent de ce coté-là 
pour aller voir les terres riches, & peuplées 
des Tofcans, donnant au nom fa vraie ine 
terpretation, qui ne veut dire autre chofe, 
que pafler avant . 

Il taut encore remarquer , que dans le 
bas de ce Mont, felon ce que difent Live, 
Solin, & autres, qu’un payfan , ou un 
cultivateur remuant la terre ; retrouva par 
hazard. le Sepulchre de Numa Pompilius 
$3;. ans après fa mort. C’elt-à-dire deux 
chaffes de pierre plombées avec des infcri- 
ptions grecques & latines ; Dans une , qui 
tut trouvée vuide , on lifoit, que le corps 
de Numa y avoit été, & dans l’ autre on 
trouva fes livres avec deux petits paquets 
de chandelles, chacun avec fept livres; les 
premiers étoient latins, & contenoient les 
Joix Pontificales; les fept autres étoient 
grecs, & traitoient de la difcipline , de la 
fagefle , telle qu'elle pouvoit étre dans ces 
tems-la, Quoique ce recouvrement foit 
vrai, on ne crut pas, que c’étoit les vrais 
livres de Numa ; au contraire ayant été rew 
connus prejudiciables è la Republique Ro= 
maine, le Senat dans les Comicesles fit 
bruler en prefence du Peuple . Pour nous, 
nous mettrons fin è cette journée pour nous 
traniporter au Pont Sixte, que nous avons 


iziflé . 
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Yant deja vifité les chofes les plus 
remarquables du Traftevere, & 
celles du Mont Janicule , il eft 
| tems è prefent de repafler les 
onts , & d’obferver le refte de Rome, qui 
eft dans cette partie-là , pour paffer enfuite 
au Vatican, & finir notre voyage ; pour ce» 
la commengant par le fufdit pont Sixte , 
nous obferverons d’abord l' 


311. ZIofpice EcclefiaHique. Pl178.Liv.IX. 


Comme les Souvrains Pontites ont tou- 
jours cu un foin infatigable envers les pau- 
vres , particulierement les mendians, qui 
viennent en trouppesà Rome en tous tems, 
& de toutes les Nations , le plus fouvent 
ce font des reftes inutiles, & pernicieux 
de leur patrie , & par là capables de tou- 
tes fortes de crimes, attirés par les abone 
dantes aumònes, qu’ ils trouvent dans cette 
Ville : plus d’ une fois on a penfé a reme- 
dier a ce defordre . S. Pie V. defendit, que 
les pauvres mendiaffent dans |’ Eglife , 
Gregoire XIII, ordonna , qu’ il fe raffem- 
bleroient tous aupres de l’ Eglife de s.Sixte 
dans la vole Appia è & qu’ ils y feroient 
nourris. Sixte V. enfuite pour eviter |’ in- 
commodité de l’eloignement, que fout: 
troient non feulement les pauvres , mais 

cIco- 
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encore les bientaiteur, & les miniftres, qui 
alloient pour les fervir, bàtit cet hofpice 
cn 1.57., de méme que la petite Eglife de- 
diée as. Francois d’Affife , afin qu' ils puf- 
feut pratigacr leurs exercices fpirituels. 
Paul V. fit la grande tontaine entre l’Egli- 
fe, & la graade porte de l’holfpice fur le 
deffzin de Dominique Fontana, mais exe- 
cuté par Charles Maderno, Enfuite Clement 
XI. en 1714. ayant transterés tous les pau- 
vres è l’ hofpice de s. Michel à Ripagrande, 
comme nous l’avons dit, il deftina la pars 
tie vers l’oratoire des Pelerins pour en fai- 
re un Confervatoire pour les pauvres filles. 
mendiantes, appellées vulgairement Zoce 
colettes , & l’autre partie vers la place pour 
une communauté d’ Ecclefiaftiques , & on 
y reunit l’ancien hofpice de cent Prétres , 
‘& leur hopital, & l'un, &l’ autre furent 
mis fous la conduite des Religieux des eco» 
les pies. Prenant enfuite la ruè & droite, 
ti y a un peu plus loin % gauche l’ 


gia. Eglifede s. Sauvenr in Unda, 


_Gelarius de la très-noble Famille Cefari» 
ni bitit en 1250, cette petite Eglife , qui a 
pris ce nom des eaux du Tibre voifin, qui 
fouvent |’ inondoient. Les Freres de s.Paul 
premier hermite y ont été quelque tems 5 
mais en 1434. elle tut cedée au Procureur 

seneral des Conventuels, qui enfuite rebi- 
tit Ie Couvent, & raccommoda l’ Eglife de 
la meilleure facon. En pourfuivant le che» 
min on trouve & droite P 
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| gran Eglife de la SS, Trinité , © Hofpice 
str hifi Pelevins , Pl.186. Lio. IX. 


|. S. Philippe Neri étant encore feculict 
| doinna commencement è cette grande oeu 
i vfe d' hofpitalité, aidé de quelques Prétres, 
i & autres feculiers dans 1’ Eglife de .s. Sau» 
‘veur jr Campo , où ils formerent une Con- 
frairie, dont l’ inftitut eft de tenir le très» 
Saint Sacrement expofé tous les premiers 
dimanches de chaque mois en torme de 4o. 
heures, fous le titre de la très-fainte Tri- 
nité ; & pour exercer la charité envers le, 
prochain , ils s'engagerent 2 donner du fe- 
cours aux pauvres Pelerins , qui  viennent 
vifiter les San&uaires de Rome d’ autant 
plus que l’année du-Jubilé 1550. s' appro» 
choit. Ceft pourquoi ils louerent une mai. 
fon, où ils les recevoienttous avec une très 
grande charité , leur lavant d’abord les 
pieds, & leur donnant enfuite è manger, 
& è coucher pendant trois jours. Cet exem- 
ple engagea d'autres perfonnes pieulèîs, & 
méme les femmes entreprirent la méme, 
‘ chofe envers les Pelerines, & Helène Orfini 
Dame Romaine donna une maifor & cet 
effer.. Cette veuvre de mifericorde: conti- 
nuant toujours avec ferveur , Paul IV. leur 
donna en 1558. l'Eglife de s.Benoit ja Came 
po , qui étoit la ; mais ,fe trouvant trop 
petite pour les faintes fon@ions', que les 
Contraires y faifoient, en 1614. onrebàatit 
I’ Eglife de nouveau fur: le-magnifique dèf- 
fein de Paul Maggi; mais la facade eft de 
Mm Frans 
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Francois de Santi. Parmi les peintures,dont 
elle et ornée, il y a fur le maitre autel uni 
tableau celebre de la S. Trinitéè peint par] 
Guide Reni. Les figures de la premicres. 
chapelle 4 droite font de l’ ecole de Jean! 
de Vecchi, S. Philippe dans l’autre eft l’ou-| 
vrage d’un bon Prétre. L’Annonciation, & 
les autres peintures font de Jean Bap. Nosi 
vara. La ftatuè de s. Mathieu Apòtre eft. 
de Copé Flamand, Les quatre Prophétesi 
dans le dome font de Jean Baptifta Ricci . 
S. Jofeph, &s.Benoit dans la croix font: 
du fufdit Novara. S. Gregoire dans |’ autre 
eft de Balthafar Croce ; la s. Vierge, qui: 
fuit, eft du Chev. d’ Arpin, &le refte +» ì 
été tait per le fufdit Balthafar Croce , Le: 
tableau de la derniere eft de Guillaume 
Cortefe, & le refte de Jean Bap: Ferretti .. 
De là entrant dans l’hofpice , il y a dans le. 
premier refe@tolre des fculptures remar- 

quables avec des metaux dores. Celle d° 
Urbain VIII. fut modelée par Bernini, cel. 
le de Clement X., par Algardi, qui a fait. 
auffi le bufte de s. Philippe Neri; ilyaauffi 
celles de Clement VIII., de Clement XI, 

de Benoit XIV. & de Clement XIII. com-, 
me bientaiteurs. Et peu aprés il ya le law, 
voir, ou le Contraires lavent les pieds aux 

Pelerins tous les foirs, & il y a unta» 

bleau de s, Philippe Neri peint par Chri- 

ftophle Pomarancie . . 

Outre les Pelerins on regoit auflfi dans 
cet hofpice les pauvres Convalefcens, qui 
fortent des bopitaux , les nourriflant bien 

pen- 
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pendant trois jours, & méme plus s' il eft 
eceffaire . Dans l’ Oratoire fecret, où les 
onfraires ont coutème de'falre leurs fon 
@ions , un Dominiquin y préche aux Juits 
itous les {amedis è Il ya volfin de cette 
iplace le > 
ar4. Mont dela Pieté . Plane.140. Liv.IX. 


i Pour eviter le grandes ufures, que les 
(Juifs faifoient fur les gages de Chretiens , 
| & pour donner da fecours aux necefliteux, 
‘onerigeaein1;39.à la perfuafion du P.Jean 
Calvo Gènéral des Conventuels, une Con- 
i frairie de plufieurs riches, qui debourfant 
‘une certaine fomme d’ argent , formerent 
‘un Mont, afin de preter aux pauvres, fans 
‘aucun interet, une fomme proportioante 
‘aux gages, qu’ ils offriroient . Paul II. 
‘ayant approuvé cette Confrairie , & cette 
‘oeuvre picufe., ayant aufli choisì s. Charles 
Borromée pour Prote&eur , il en forma les 
ftatuts. Sixte V, leur donna un palais pour. 
refidence dans la rue des Couronnairzs ; & 
Clement VIII. voiant fon peu d’etendue, 
les tran{porta ici en 1604.) & leur accorda 
plufieurs privileges, & exemptions . De la 
peu-ù-peu ce Mont s’eft augmentè de telle 
maniere, qu’ il occupoit toute l’ isle, &. 
que maintenant il embraffe le palais autre» 
fois habité par Urbain VII , lorfqu' il 
étoit Cardinal, & l’ ona établi là la ban 
que des depots . 
La chapelle de ee Montde pieté , erigée 
pour la commodité des Officiers du meme» 
; Mm 2 Mont, 
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Mont, & de la banque , eft admirable , & | 


toute ornés de marbres de differentes cou-- 


ieurs, & de fculptures remarquables , Le: 


bafrelief fur l’autel eft de Dominique Gui-. 


di; celui è droite eft de Monfieur le Grosy | 


celui à gauche de Monfieur Tcodone cele- 
bres fculpteurs Francois; la ftatue de lag. 


Charité et de Mazzoli, celle de l’Aumone; 


de Cametti , 1” Efperance eft de Cornaechi. 
wi, & la Foi, de Moderati . 


. Dans le bîtiment au devant il y avolt | 


1’ eglife de s. Martinel , qui tut abbatuc | 


pour faire place & la nouvelle tabrique . 

Dans la petite place è droite du mont il y 

a la petite eglife de s. Sauveur ir Capo è 

batie en 1639, pour conferver la memoire 

de l’ancienne, qui fut abbatue pour la ta» 

brique du méme Mont, étant paroifliale, 
1 


S: appartenant è |’ abbaye de Farfa. Dans 
la rue au devant tournant à gauche, il y al’ 


î 


315. Eglife, & Couvent de s. PanlalaRee. 


gola . P/.131. Liv. VII. 


Après l’hofpice des Pelerins fuit cette 
ancienne , & belle Eglife, qui fe dit a Za 
regola par corruption , au lieu de ix 2rerz- 


fa. Les Auguftins reformés l’ ont poffedée | 


un certain tems ; maîs enfuite en 1619. 
ayant été cedée au Tiers ordre de s. Fran- 
gois de la Province de Sicile , ils y établi- 
rent un College d’étude , & rebîtirent l’E- 
glife è neuf fur le deffein du Frere Jeans 
Bapt. Borgonzoni 5 mais la fagade eit d° 
Hiacinthe Ciolli, &non pas le Couvent . 

qu 
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qu'ilsy ont fait depuis peu. S. Rofalie avee 
deux autres Saintes dans la premiere chae 
pelle è droité eft de Mariane Koffi Sicilien 
S. Frangois dans la croix. et de Jean. Bap. 
Lenardi ; les peintures de la tribune font 
de Louis Garzi, & s.Anne ett d’ Hiacinthe 
Calandracci eleve de Maratti, qui;à ce que 
Pon dit, y a aufli travaillé . Les peintures. 
en haut font ‘de Monifilio, & s. Antoine 
dans la derniere eft du fufdit Calandrucci. 
de Palerme . L/ oyal voifin eft de Jacques 
Diol, & les trois autres font de Biaife Puc» 
cini, mais la peinture dans la Sacriftie eft 
d’Isnace Stern, Enfuite entrant dans la 
rie laterale, on arrive iurle bord du Ti- 
bre, & oi volt l’ 


316, Eglife des SS.Vincent, & Anafofe. 
4A 


Le fleuve s'elargiffant ici plus que dans 
aucun autre endroit , les fables s’ arretent 
fur l'un, & l'autre bord, ce qui a fait api 
peller d*'abord cette contrée ix. arezzla , & 
maintenant par cortuption on la dit 4 /e 
renella:, & encore, è la regola. Il y avoit 
anciennement de grandes beautés, fur cette 
plage ; ce qui fe confirme de plus en plus 
par les merveilleux marbres , qu’on y de» 
couvre tousles jours. L’Églile de ces deux. 
Saints érant en danger de tomber de veil- 
leffl=, elle fut cedée X& la Contrairie des 
Cuifiniers, & Patiffiers, qui, non feule 
ment P ont renonvellée ,, mais entretieia 
nent meme la paroife. — 

D'icî 
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D*ici retournant fur la rile appellée des 
Vaccinari , il y a è droite la petite -Eglife 
de s. Barthelemi , batie par la Contrairie 
des Vachers fur une autre dediée è s.Etien- 
ne, dite ix Silice . S, Pie V. la leur ceda en 
1570., & ilsla refirent de nouveau en 1727. 
Le tableau du premier autel & droite cl de 
Zoboli ; celui du maitre autel e de Jean 
de Vecchi , les lateraux, & les autres font 
de Michel Ange Cerruti. Enfuite paffant la 
rile au devant des fufdits ReligieuX, Otns 
trouve dans la petite place è gauche l’ 


319. Eglife, & Couvent de S.Afarie in Mon- 
ticelli. Pl. 112. Liv.IV. 


Cette très-ancienne Eglife prend fon nom 

d’ une petite colline , au deffus de laquel- 
le elle s’eleve tellement , qu’ en 1593. la 
nuit de Noél le Tibre inondant tous ces 
coafours, celle-ci n’ en fut pas attaquée . 
On ne fgait autre chofe de fa fondation, fi 
non qu’ en 1120. elle tut reftaurée , & cone 
facréc par Pafqual II., c'eft, ce que defi 
gnent les molaiques de la tribune , & les 
colonnes de granit, maintenant cachées 
dans les pilafires depuis la derniere repara- 
tio; taite par Clement XI, Elle étoit d’ 2- 
bord une infigne Collegiale, mais ayant 
été reunie 2 celle de s. Lauretit ir-2a29/0, 
il ne refta ici, que la paroiffle ,-& Benoit 
XIII. la ceda aux Pretres de la Do&trine 
Chretienne . Oa y conferve les Corps de s. 
Maximilien Archevéque de Palerme de 
s, Golbadeo, de s. Procolus , de Li 
& de 


O 
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& de s. Ninfa Martirs de Palerme. Ilya, 
auffi des peintures de remarque ; le tablean 
de la premiere chapelle è droite eft d’ O. 
douard Vicinelli; la Flagellation dans la fe- 
conde eft de Jean Bap. Vanloo; &-le troi- 
fieme eft de Jean Bap. Puccetti. Celui du 
maitre autel elt d’ Etienne Parufel 5 celui 
d’auprès eft du fufdit Puccetti, & le der 
nier eft de l’ecole de Jules Romain; mais 
l’ oval au deffus de la porte eft d’ André 
Procaccini . . 


318. Palais Santacroce . PI. 90. Liv.V. 


Defcendant enfuite è ganche , on voit 
ce magnifique Palais avec une place fpa= 
tieufe, qui maintenant s’étend fur le mìme 
deffein de Paparelli jufqu’à la place de, 
s. Charles aux Cazizari. Il y a dans la cours 
quelques bafreliets anciens, & de merite, 
des buftes, & differentes itatues fur lesef= 
caliers. Il faut auffi remarquer, qu*ens 
creufant les tondamens de cette derniere 
augmentation , on decouyrit une colonne 
de sranit egiptien d’ une groffeurs pareille 
a celles du Pantheon, avec quelques frag- 
mens d’inicriptions grecques : De méme 
en creufant les fondemens de la maifon du 
four, qui eft dans le canton au devant, on 
trouva un grand baffin de granit avec'ion 
piedeftal , que I’ on voit &-prefent dans la 
maifon de plaifance Albani. Prenantaprès 
le chemin par larice è coté dufour, on 
voit è gauche l° 5 


39 Ta La 
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319. Eglife de S. Marie in Cacaberis, 
Plane. Sufdite . 


Il y a differentes interpretations du nom 
de cette petite, & ancienne Eglife d’abord 
dedige è s. Blaife; & les antiquaires ne font 
pas plus d’accord fur les reftes du porti- 
que, que l'on voit appuiés a la méme , 
conftruit tout de travettin , mais d’une ar- 
chiteQure grofliere., Ou croit cependant ; 
qu'ils font probzblement une partie du por- 
tique tait par Gnée Od&tave, qu’ on appella 
enluite Ambalationes Oflaviana . Un peu 
apres fuit!” > 


9.0.  Eglife de S. Marie du Pianto. 
| Planc.180, Liv.IX. 


Îl y avoit ici une ancîenne Eglife paroif. 


fiale fous:le titre de S, Sauveur ; mais fous 
je Pontificat de Paul III. y ayant tranfpor- 
té une image de la S. Vierze, qui étoit dans 
une petite rile zuprès, avec les aumònes 
des Fideles en 1612, onrebatit l’ eglife è 


neut, & elle tut dediée i la s. Vierge appel. . 


té des plieurs. Elle appartint quelque tems 
a une Contrairie de feculiers, qui bétirent 
un oratoire à còté pour y faire leurs fon- 
étions, mais en 17464, Benoit XIV.. ceda 
l’un, & 1’ autre a l’Archicontrairie de la 


Do&rine Chretienne. Il n'y a d’autres pein- 


tures, que s. Frangois, que l’ on croit étre 
de Lazare Baldi, & la difpute de Jefus 
Chrift awec les Do@eurs, d’Auguftin Ciam» 
pelli. Avpres il y a la 

I 331 Pla- 


— Pe 
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321. Place Giudia , ou Juive . Pl.x9.Livoll. 


- Le baffin de la fontaine , que l'on voit 
ici, elt admirable, pour avoir été tiré de 
la bafe d'une colonne antique de marbre, 
falin, trouvée dans le jardin Coloune avec 
celle, dont on a orné la fontaine de la pla- 
ice du peuple. Cette place a pris fon nom 
‘du quartier des Juits , qui abufant de latrop 
grande condefcendance des Souverains 
‘Pontites, qui les laiffoient demeurer pars 
‘mi les Chretiens fans aucune marque , mit 
diftin@ion , è la fin Paul IV. ordonna, qu' 
ils porteroient un lez de toile jaune fur 
leur chapeau, & qu’ étant efclaves de tou- 
‘tes les nations, ils n’auroient ni bieus im 
“meubles, ni domeftiques, & leurs affignea 
pourleur occupation l’ art de coudre, d'a 
‘eheter, &de vendre des chofes vielles ; & 
‘enfin voulu, que comme des empeltés ils 
reftaffent enfermés dans ce lieu le plus vil 
de Rome, feparé, & fermé de murs, où 
ils n’auroient qu’ une Sinagogue . Et tout 
i cela afin qu’ils confervaffent le caraBere de 
leur caprivité, dec la perte de leur Sinago» 
gue, & de leur Sacerdoce , prouvant lau 
‘venue de Jesys Cuxist au monde, qui eft 
le vrai Meffie 5 & encore afin de les enga» 

ger è fe convertir, comme il arrive fouvent. 
Il eft encore è remarquer, qu’en creu- 

fant dans la place de leur Ecole , ou Sina- 
 gogue , on trouva les deux ftatues colofize 
. Tes, qui fervent &-prefent d’ornement è l’efa, 
| calier du Capitole reprefentans Caftor, & 
Nn | Pol. 
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Pollux avec leurs chevaux : & comme ceti 
emplacement elt encore plus haut, & prefq* 
autant que le mont de Cerici, on pente s. 
que le theatre de Balbo étoit-là, fur les rui-. 
nes du quel on aura peut-étre erigé lc pa- 
lais 9 & le ì 

32». Eglife de s.Thomas è Cenci. Liv.VI. 


Cette petite Eglife paroifliale s’appelloit 
anciennement iz monte mele, probablement 
parcequ’elle domine fur les moulins, qui font 
fur le Tibre,& auprès de l’autre grande par- 
te du quartier des Juifs ; mais Jules II. lav 
vant cedée a Roch Cenci, dans la fuite, 
Frangois Cenci en 1575. la redatit de nou 
vesu, & par là elle pritle nom de la fa- 
mille, & encore du palais , au quel eft 
prefqu’ unie . De particulier il y a la cha- 
pelle de la s, Vierge peinte par Sermoneta, 
& quelques marbres antiques . 

De là retournant è la place des Juits, & 
tournant vers la nouvelle chapelle avec l’i-. 
mage de la s.Vierge du Carmel , que l’ on 
revere là fur la rue, on voit un peu plus 
avant l’ 


323. Eglife de s. Marie in Publicolis 


Le nom, que porte cette petit: Eslife, 

a fait croire, qu'elle avoit été batie par Va- 

lerius Publicola noble Romain , & elle cit 

une ancienne paroifle ..puifqu’ on en voit 

quelques memoires en marbre .VElle fut 
renouvellé en 1643. par le Card. Marcel 


Santacroce fur le deffein de Jean Antoine 
| de 
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de Rofli, & ilya differents tombeaux de 
cette tres-noble Famille avec de beaux 
portraits peints par Francois Grimaldi Bo- 
lonois,° mais celui avec un medaillon, & 
des entans eft de Jean Baptilte Majni. Le 
tablcau du maitre autel, & celui è main_s 
droite font du Chev. Raphacl Vanni ; mais 
s. Francois eftune copie de Caracci. En 
trant enfuite dans la rue des menufiers, 
dans la premiere rue & droite on trouve | 


324. Eglife | &° Monafiere de s. Anne. 
o Plx47. Liv.VIi.o 


Cette Eglife appartenoit aux Templiers, 
& s’appelioit alors s. Marie #7 Giulia 3 en- 
fuite elle fut cedée en 1297. aux Religieu- 

.fes Benedi@ines, qui étoient auprès de 1" 
Eglife de s. Jean Calibite , lesquelles la re. 
nouvellerent en belle forme en 167;., & 
parceque ces Religieufes confervoient l’an- 
neau de s.Anne Mere de la s. Vierge, elles 
y ont donné le titre de la méme, & s' ap- 
pelle des cordiers, pour les artitans, qui 
y pratiquoient ce metier , Le maitre autel 
ett tout orné de pretieux marbres felon le 
deffein du Chev. Rainaldi 5 le tableau de 
s.Anne fur l’autel & gauche eft de Cavaroz- 
zi, & s.Benoit au devant eft de Savonanzi; 
mais les peintures de la voute font des cu- 
vrages graticux de Jofeph Pafferi . Dans 
les caves du Monaftere on voit differens 
murs antiques avec des arcs , & des pavés 
de mofaiques, que l’on croit étre de quel. 
ques thermes particuliers, Retournant fur 

"N nz la 
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Igeuc des Menufiers., on voit au bout I" 


325, Eglife, & Covent de s. Charles 
cux Gatinari , 27.135. L.VIL 


Cette magnifique Eglife a pris fon nom 
des artiftes, qui dans cette contrée taifoient 
Certains vafes de bois appellés Cazizi, & 
elle tut bîtie avec la maifon des Clercs re- 
guiiers Barnabites par le Card. Jean Bap. 
Leni è l’occafion d’un incendie, qui furvint 
en 1611., & parceque ces Religieux avoient 
auprès une petite Eglife appellee s. Blaife 
de l’anneau, pour l’anneau de ce Saint, qu? 
on y confervoit, qui tut abbatue pour don- 
ner place a 1° habitation des Clercs Thea- 
tins ; fur ces ruines i’ année 1612. On y bî- 
tit cette Eglife fur le deffein de Rofat Ro- 
fati, mais la facade eft de Jean Bap. Soria, 
Elle elt ornée de très-beaux autels en mar» 
bres avec beaucoup de peintures celebres , 
Le tableau de s. Charles fur le maître autel 
eft un ouvrage de Pierre de Cortone, les 
pcintures à frefque dans la tribune font de 
Lantrane, peintes dans fa vigilleffe, & cel- 
les des angles du dòme font de méme des 
derniers ouvrages de Dominiquin, mais 
Dieu le Pere dansle petit dome eft de Jean 
Jacques Semenza eleve de Guide. Le ta- 
bleau de la premiere chapelle ù droite cit 
un bel ouvrage de Lantrane . S. Blaife dans 
la croix eft d’ Hiacinthe Brandi . S. Cecile 
dans l’autre eft d’Antoine Gheraldi , & ce- 
lui au devant eft de Romanelli. S, Anne 
dans la croix eft un infisne ogvrage d’ An- 

dré 


| 
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dré Sacchi, & s. Paul dans la derniere ell 
de Jofeph Ranueci. Les deux peintures fur 
les portes , où eft s. Charles, qui doane 
l’aumbne elt un ouvrage du Chevy, Calabre= 
fe; l’autre ef de George fon frere, Il ya d’ 
autres peintures dignes d’étre vues dans 
la Sacriftie. Pourfuivant enfuite le chemin 
par la rue à droite , 01 voit |? ° 


326. Eglife de s. Barhe. 


On trouve , que cette petite Eglife fut 
eonfacrée des l’an 1306. , mais on ne fgait 
pas » fi ce fut a l’occafion de fa fondation, 
©u de fa reftauration. Leoa X, la decorat 
d’un titre de Cardinal, mais Sixte V. le lui 
ota, & Clement VITI. lui ota aufli le titre 
de paroiffe, & la ceda aux Prétres de la, 
Miffion. Enfin en 1510. ayant été donnée 
à la Confrairie des Libraires, ceux-ci l’ayant 
reftaurée, vajoutereat le titre de s.Thomas 
d’Aquin, & de s. Jean de Dieu leurs Prote» 
Gears ; & enfuite fous le Pontificat d’Inno. 
cent XI. ils la renouvellerent aux frais de 
Zanobe Mafotti Libraire Florentin. La fta 
tue de la Sainte Titulaire, qui eft au dellus 
de la perte , eft une fculpture d’Ambroife 
Parifi, &l’Auge peint fur le murà c0té , 
eft une noble badinerie de Guide Reni, 
Dans l’ Eglife il y a beaucoup de peintures 
de Louis Garzi , mais s. Thomas d’Aquia 
elt de Francois Raguie , &*s.Sabas dans la 
derniere eft de Jean Bap. eléve de Baciccio 
Genois . La 

Avant de fortir de cette Eslile, fi cela, 

i NA mo ne 
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ne deplaifoit point à mon Le&eur, il feroit 
à propos de pafler par la petite porte de la | 
Sacriftie pour obferver la carriere du cele | 
bre Theàtre de Pompée s maintenant envi, | 
roanée de mailoas, & voir encore un très» | 
noble efcalier de la fagon de Balthafar Pe- 
ruzzi de Sienne , qui eit dans une lena 
% droite dans la rus des ferruriers vers ' E 
TT de s André de la Vallée. De là ns €. 
mant fur la rue des Giubbonars, ou- ‘Pour 
pointiers, ilyafurlafinle. 


307. Palais Pie, & Eglife de s. Marie 
de Grotta Pinta. P/.7;. Liv.IV. 


Le Cardinal Frangois Condolmero au 
tems d’ Eugene IV.batit ce Palais, qui tut 
enfuite de la très-ancienne Famille Orfini; 
.  enfuite habité , & ornè de peintures par le 

| Cardinal Ifvaglia Sicilien, & enfin le Prin- 
ce Pie fit taire la partie oppolée avecaliie 
belle archite@ure de Camille Arcucci. Il 
appartient maintenant au Duc de Sermo« 
neta , qui l’a acheté , Il eft bati fur les rui- 
nes di celebre theître du grand Pompée, 
- & nous en avons vù la carriere dans fa par- 
tie pofterieure, & 0u voit encore dans les 
caves des voutes, & des murs de quelque 
magnifique edifice, dans lesquelles les pre- 
miers Chretiens avolent fait un Oratoire, 
ou chapelle dediée d’abord au Sauveur , & 
enfuite à la s.Vierge, qui fut dite Crypze 
piste , & maintenant on l’appelle s.Marie 
de grotte peinte . 
Ce fat ici, qu’unAffranchi du grand 
. Pom» 


| 
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i Pompée bàtit ce magnifique Theatre, pour 


montrer, comme dit Gorneile Tacite, fa 
gratitude pour les bientaits, qu'il avolt re- 
gus de fon Maître, qui cut fa premiere mai- 
fon là auprès, & qui après avoir defendu 
la patrie, & triomphé trois tois de fas ene 
nemis ; 699. ans afrés la fondation de Ro« 
me voulut decorer la contrée, où il étoit 


né , enyerigeant des edifices magnifiques 
‘ornés de peintures , & de ftatues fuperbes, 


avec une cour, & un portique admirable 


orné de cent colonnes de marbre phrigien. 
| Ce theftre tout de marbre pouvoit conte- 
nir trente mille fpe&ateurs, & tut le pre- 


mier, qu'on fit immobile a Rome, puliqu’ 
bI 


| auparavanton les faifvit de bois toutes les 
| fois qu'on vouloit reprefenter des jeux fce- 
| niques. Quelques uns veulent , que Pom- 


pée , & non fon Affranchi , l’ait commen- 
cé, & qu’enfuite Cajus Calligula l’ait ache- 
vé; D'autres difent , que Calligula le re- 
nouvella : Mais Neron dans un feul jour le 
fit peindre, & mettre en or, pour faire 
une pompe majeftuefe a Tiridate Roi des 

Armeniens , lorfqu'il vint à Rome . 
Aupreès de celui-la, c'eft-a-dire, du co» 
té vers l’Eglife de s.André de la Vallée, le 
méme Pompée y bitit la Cour, afin que 
dans le tems des fpe@acles, on put y tenir 
le Senat; & c’eft dans celle-la , que Jules 
Cajus Cefar fut tué par les Conjurés , & 
tomba aux pieds de la ftatue de Pompée, 
peut-étre celle, que nous verrons bientot 
dans le palais Spada. Pour cela cette Cour 
Nn fut 
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fut fermée, & enfuite par dépit brulee par. 
le peuple . | 


3aÎ. Coasep de Fiere Pl313, Lili 
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La place fpatieufe, qui refte au devant du | 
palais, dont nous venons de parler, devroit | 
s'appeller champ de Flore, felon quelques- 
uns pour la maftreffe de Pompée, qui fe 
nommoit Flora ; mais il paroit plus vraia 
femblable, felon d’ autres » que ce nomy 
provient des jeux Fleuriens, qui farent in- 
ititués là par une certaine femme appellée 
Tarrafia, qui pour cet effet avoit laifl£ ce 
champ en heritage au Peuple Romain, & 
parceque les Gentils fuperititicax fe la fi- 
guroiene Deefle des ficurs, ils l’appelle- 
rent Flore. Aujourd’hui fur cette place on 
y taitun marché continuel de bled, d’avoi» 
ne, & de toutes fortes de vivres, & tous 
les lundis, & famedis une foire de cheyzux, 
de mulets, & autres bétes de charges . Oa , | 

yexere | 
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I gexerce auf lajuitice contre les coupa= 
\ bles, qui du tribunal de l’Inquifition, font 
renvoiés & la juftice feculiere, De celle-ci 
pallant è l'autre place au devant, ily ale 
magnifique : 


329. Palais de lo Chancellerie Apofoligue , 
PI%74, Live”. ì 


Celui.ci eftun des premiers entre les 
magnifiques edifices , que Rote ait vu 
avec un bon ordre d’archite&ure depuis le 
gout corrumpu des Goths . Il tut commen= 
ce par le Gardinal Mezziarota de Padoue,& 
achevé par le Cardinal Raphael Riario Sa- 
vonois fur le deffein de Bramant Lazzari en 
14;8., yayant emploié les travertins tom= 
bées du Goloilé, & d’autres fabriques an 
ciennes s Mais la grande porte tut faite pat 
le Card. Alexandre Farnefe , étant Vice- 
chancellier, fur le deffein de Dominique 
Fontana, Il contient differens appartemens 
avec une ample caur ceinte d’un double por- 
tique avec des colonnes de sranit egiptien è 
que l’on croit Etre du fufdit portique deb 
Pompée, de imîme que les deux ftatues co- 
loffales, reputées pour deux mufes. Dans 
les appartemens il y a des peintures des 
George Vafari, & de Frangois Salviati. De 
mme dans la grande fale, où le Catdinal Vi- 
cechancellier avec d’ autres Prelats, tous 
les mardis, & Vendredis rait l’expedition 
des bulles apoftoliques, & il jouit de ta 
Commende , & du titre de |’ i 


Egli 
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Eglife de S. Lauren in Damalb Wai Sefdi 


Le méme Cardinal Riario fit rebitir avec le 


| palais cette Eglife en l’honneur des ss.Lau=. 
rent & Damafe poar conferver la memoire. 


de l’ancienne, qui étoit fur la riie du Pele, 
rin, laquelle fut abbatue pour denner lieu 
à la grande tabrique du palais. Elle tut eri- 
gé dés l’an 384.par s,.Damafe Pape en l’hon- 
neur de s, Laurent, & on l'appelle 77 Da- 
#0, par rapport è fon fondateur. Elle 


av oit trois nets ornées de colonnes de gra. 


nit, & font celles » Qui furent enfitite pia» 
cées dans la fufdite cour. Auprès de l' E. 
glife le méme s. Pontife y avoit tait un lo- 
sement pour y recevoir. les perfonnes ecs 
clefiattiques etrangeres ; & on croit , qu: 
s.Jeròme y a reflé quelque tems, ayant 
“été appellé è Rome par le méme s. Dama. 
fe. Dedà le Carding) Titulaire lui fucce- 
dant, & enfiite le Cardinal Vicechancel. 
lier, le palais, comme nous l’ avons dit ; 
fut fait de nouveau » de méme que l'Eglife, 
que le Card, Alexandre Fasiefe orna avee 
un lambris doré , & des peintures è trefque 
ur les murs..La face au devant du grand 
autel avec s, Laurent far le grille eft de, 
Jean de Vecchi s l’autre è droite eft de To- 
feph d’Arpin ; celle au devant eft de Nico- 
las de Pomarance 3 mais le tableau du ma?- 
tre autel eft de Frideric Zuccheri, Le ta- 
leau de la premiere chapelle è droite eft 
ne peinture du Chev. Conca, & celles fur 
la voute font de Corrado i l'image du Cru 
cifix 
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‘cifix dans la chapelle fuivante , felon une 
ancienne tradition, a parlé è S. Brigitte ; 
la ftatue dans la chapelle auprès , eft d’ E 
tienne Maderne; & le bafrelief dans 1 au- 
‘tre eft ancien, raccommodé par Pierre» 
Bracci. La chapelle de la s. Vierge » qui 
eft è droite du maître autel, ornée de mar- 
bres, de ftucs dorés, & de peintures, eft 
‘du deffein de Pierre de Cortone étant enco« 
re jeune, qui a peint auffi la voute . S.Do» 
i minique, qui fuit, fur retouché par le Chev. 
(Gonca, &tesdeux anges, qui font fur l° 
autel de la s. Vierge y font de Dominique 
\Feti. La chapelle du très. $.Sacrement, qui 
‘eitau bas de l’Eglife, fut ornée par le Car- 
| dinal Pierri Ottoboni avec des marbres, 
| des peintures, & du metail doré& {ur les 
| deffein de Louis Bufconi, & les peintures 
| forit du Chev. Cafale . Oa conferve fous le 
| maître autel, outre le Corps de s. Damafe 
| Pape, celui de =. Eutiche Martir, &las 
| moitié des Corps de s, Fauftin, & de s.Jo- 
vite avec d’autres reliques. Le fufdit Car- 
° dinal Ottoboni en ayant ouvert l’entrée, il 
y plaga la ftatue de s. Hyppolite copiée d° 
après, une très- ancienne , que l’on voit d- 
prefent dans le Meftz72 du Vatican.Enfin il 
eft a rermnarquer, que la premiere confrais 
rie pour wr le s. Sacrement aux 


malades, 4 été inftituée dans cette Eglife 
en 1s0r., & en 1508. elle fut approuvée par 
Jules IT., qui lui accorda bealicoup d’indule 
gences . Parmi les differents tombeanux, qu' 
on y voit; celui d’ Annibal Caro celebre 

Poe» 
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Poete Italien a été fait par Vofius, & celui | 


de Benoit XIII. par Frangois Giardoni , 


Je manquerois è mon devoir, fi je n’aver- | 


tifois pas mon Le@eur , qu'ici dans la rile | 


à gauche, appellée des Lezzari, en faifant 
les toademene d’ une maifon fous le Ponti. 
ficat de Jules III., on decouvrit la ftatue du 
grand Pompée, qui elt a-prefent dans le pa- 


lais Spada, & fi je ne parlois pas de la beau» | 


té de l’architeQure, que l'on voit dans un 
petite inaifon ici au devant,appellée la Far- 
nefine, qu’ on a cru mal & propos étre la 
maifon de Buonarroti - De là tournant è 
droite , & marchant droit parla rue des 
Ombrellari , ou taifieurs de parafols, on pa- 
rapluies, on voit la 


330. Place Farnefe . Ploz. Liv.IV. 


Un peu après le champ des fleurs s’ou- 
vre cette magnifique place pour donner du 
luftre au grand Palais ; Elle eft tort eftima- 
ble par fes ornemens, & pour les ton@ions, 
qu’ on y fait encore aujourd’hui avec beaus 
coup de pompe, & de fafte . Quand on ce- 

ebre la téte des ss. Apòtres Pierre, & Paul, 
par ordre du Roy des deux Siciles oi y tait 
deux trés-nobles machines de feux d’ arti&- 
ce, avec des fontaines de vin, & mufique 
de differents inttrumens. Dans le mois de 
mai on y tient deux fois la femaine la foire 
aux chevaux , & poulains ,-& en été avant 
qu'on fit le lac dans la place Navone , on 
inondoit celle-ci pour le plzifir & le cons 
cours de la noblefle, & de la Bourgeoifiey 
Ro- 


i, 
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Womaine , par le moien de fes deux gran- 
des fontaines d'eau perpetuelle , qui ornent 
la mème place avec deux baffins merveil. 
leux de granit Egiptien travaillés d’ uncy 
feule piece, dont l’un fut troavé dans les 
Thermes de Caracalla , & l’autre auprès du 
Coloffé . D'un còté il y a le palaisPichini, 
où étoit le celebre Meleager, maintenant 
tranfporté dans le :/M@àfewm du Vaticano 
& coté il y a celui de Mandofi, & de l’autre 
coté.l’ 

Eglife , © Couvent de S. Brigitte . 
_ « ePlancsanri. Liv.V II. 


Cette petite Eglife fut erigée on 1391. 
par les Suedois fes Nationaux avec un ho- 
pital dans l’endroit, qu'elle habitoit, & où 
elle ecrivit le livre des revelations, qu'elle 
avoit eis de Jefus Chrilt, & de fa fainte, 
Mere . Les mémes Nationaux la renouvel= 
lerent en 1513. & depuis peu elle a été 
aggrandie , & ornée de bonnes peintures 
par le Pape Clement XI., & les Religieux 
de la meme Sainte y refident, dont ils cone 
fervent un bras, font manteau noir , fon 
brevizire , & fon Crucifix . Le tableau du 
riaitre autel eft une belle peinture antique; 
les peintures d’ autour & de la voute font 
de Blaife Puccini; & la s.Vierge fur l’autel 
de còté eft une copie d’Annibal Caracci. 


331. Pa- 
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Pour Îa magnificence, & la perteGion de 
l’archite@ure tous les Connoiffeurs con- 
viennent, que celui.ci cit le plus infigne pa- 
| Jais de Rome, & pour les ftatues antiques, 
& pour les peintures modernes il eft le, 
plus illuftre de cette metropolej"cequi fait, 
qu’ il eft un ecéle continuelle des beaux arts 
pour toutes les nations. Paul III. étant Car» 
dinal le commenga fur le defflein d’Antoine 
de Sangalle, & enfuite il tut achevé par le 
Cardinal Alexandre Farnefe fur le deffein 
de Buonarroti, è la referve de la tage vers 
le midi, qui fut faite par Jacques de la Por- 
te.. Il età remarquer, qu’ en creufant les 
fondemens de la facade du còté gauche, on 


y trouva un ancien conduit, & maintenant 


on voit dans les caves de cette partie, un 
beau pavé fait de gros mofaiques, comme 
de Thermes, 

La 
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La premiere entrée de ce palais Rojal eft 
ornée de douze colonnes de granit egi» 
ptien , & la grande cour eft ceinte de dou- 
bles portiques felon le deffein heroique de 
Buonarroti, qui à la verité a epilogué tout 
le bon gout de l’archite@ure, & de la fcul 
pture . Il a mis au raiz dechauflé l’ ordre 
dorique avec une très-belle affiette , & la, 
corniche ernée de triliphes, & de trophées 
antiques militaires, Au fecond etage il au 
emploié l’ordre Jonique dont la corniche 
eft ornée de feftons, & des mafcarons en- 
tremis avec tant de grace, que chacun voit, 
que c’ett de la méme main de Buonarroti . 
Au troifieme etage il a placé l’ordre Corin. 
thien avec la corniche architravée, qui eft 
fi belle, qu’ avec les tenetres elle attire les 
regards de tous les connoiffeurs . 

Il convenoit bien, que l’ excellence des 
ftatues repondit à une architedture aufli ele» 
gante » & pour dire vrai, elles font telle- 
mient connues de tout le monde, que cha» 
cun fait la renommée de 1’ Hercule Farne- 
fien, de fagon qu’ il ne vient aucun etrane 
ger è Rome, .noble, ou non, qui ne foit 
curieux de voir ces merveilleufes pierres 
animées parle cifeau des'anciens Grecs, Les 
draperies de Flore font admirables ; & ia 
grande urise retrouvée dans le maufolée de 
Cecile Metella dans la voie Appia, n° eft 
pas moins merveilleufe ; mais le fecond 
Hercule, & la feconde Flore de proportion 
coloffale , ne font point a méprifer ; ni les 
deux Gladiateurs , dont I’ un eft pris pour 

Atrée, 
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Atrée, & l’autre pour Spicillius Alirmaillion 
couronné pour plufieurs vi@oires dans les 
jeux publics. Paflant enfuite dans le por. 
tique de la feconde cour, on voit deux 
Coloffes, l’un reprelentant Philippe le jeu. 
ne, & l’autre la Fortune Xedux, ou reve» 
nue , & dans les niches deux grandes tétes, 
l'une de Velpafien , & l’autre d’ Antonin le 
Pieux, Dans la feconde cour on admire le 
celebre grouppe , que l’on appelle vulgaie 
rement le Taurcau. CeHui-ci reprefente 
Zetus & Amphion fils de Licius Roi de 
Thebes , qui lient Dircé par les cheveux è 
la queve d’un taurean , par vangeance de 
ce qu'elle avoit enlevé 1° amour conjugal 
de leur pere & la Reine Antiopa leur mere;. 
le tout fait d’ une feule piece de marbre. 
blanc, plus grand que le naturel , que Ca-. 
racalla fit conduire de Rhodes a Rome, &| 
le placa dans fes Thermes. Paùl III. le de- | 
terra pour le placer fous un portique , qui 
I 
| 
| 


— IIIa : 


CA 


fit tace a la principale porte ; mais cela n' 
avant pas été executé, ileft refté, où nous: 
Te voions avec &’autres raretés, que je laiffe. 
pour abreger. D’ici conduifant mon LeQeur 
dans 1° appartement fuperieur par un ma- 
gnifique efcalier , on voit dans la cour, qui | 
el au bout de la premiere rampe du dite- 
fcalier , deux ftatues couchées , unes. 
qui reprefente la Mer Mediterranée, & l’au- 
tre l'Ocean, & au milieu celle d’Arion ene | 
tortillé avec un Dauphin ; & dans les trois | 
niches les buftes de Jupiter» de Caftor, & | 
de Pollux . Aux cotés de la porte de na | 
ale 
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fale il y a deux ftatues de deux Rois barba- 
res pris prifonniers, & deux autres ftatues 
dans les miches, & fur le frontifpice il y a 
le bufte de Claude , & dans l’autre celui du 
Roi Pirrus . 

La grande fale eft toute environnée de 
ftatues, & de buftes antiques de metail ; 
mais celles, qui font couchées è coté de 
la grande cheminée, font modernes , faites 
par Guillaume de la Porte pour les placer 
fur le tombeau de Paul III— dans la Bafili- 
que du Vatican, mais n° étant pas du gout 
de Buonarroti, elles ont été placées ici. La 
grande ftatuc d’Alexandre Faraefe avec la 
Flandres è fesgenoux,en aftitude de domp- 
ter le Fleuve Scheldo & avec la vi@oire, qui 
le couronne de laurier , elt remarquable 
pour avoir été taite par le c'feau de Simon 
Mafchin d’un merveilleux fufte de Coloa- 
ne, qui foutennit |’ ancien Temple de la 
Paix , tait par Velpafien . L’armi les bultes 
repartis dans le noble appartement, o1 ad- 
mire celui de Caracalla, & les deux de Paul 
III_., l'un fait par Buonarroti, & Pautre par 
Guillaume de la Porte , qui a rctait les jam 
bes & la ftatue d’Hercule, que nous avons. 
vu dans la cour, avec tant de pertedtion, 
que les anciennes étant retrouvtes, Buo- 
narroti jugea à propos de laiffer en ocuvre 
les modernes, pour faire voir, qu'elles ne 
cedent rien è la valeur antique. ì 

Parmi les peiatures, celles de la premi:e 
re antichambre taites à frefque par Frangois, 
Salviati , par Thadée Zuccheri , & Geor- 

O © ge 
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ge Vafari font remarquables . Mais cellesi 
du Cabinet taites è trefque par Annibal Ca- 
racci avec des marveilleux ftucs feints font! 
admirables ; de méme que celles de la gal»| 
lerie egalement peintes parle dit Caracci , 
mais avec l’ aide d’ Auguftin fon frere, de: 
Dorziniquin, de Guide, & de Lanfranc 
fes eléves. Je ne me propole pas de decri= 
re toutes ces merveilles, d’ autant plus qu’ill 
y en a des eftampes. Les Statues de Bafalte,| 
de metail, & de porphire avec d’ autres ra»! 
retés, ferontexa@ement montrées par les. 
Concierge , de mème qu’ une très-belle Ro-| 
me de porphire avec latite, & les mainsi 
de metail faite par le fufdit Frere Guillau». 
me, & celles auffi qui font dans le jardin] 
fecret. I | 

Si enfuite vous voulez venir dans mes ape! 
partemens, vous verrez le tameux Athlas: 
avec le globe celefte , & autres marbres ano! 
tiques, avec differeutes peintures faites par 
Paul de Verone , par Baroccio, par Carac-4 
cispar Guide Reni, par Luc Giordan,par Ca=. 
ravaggio , Pierre de Cortone, Romanelli, 
Maratti, Benephial, Chev. Conca, Phie 
lippe Lauri, & par d’autres peintres vi. | 
vans , qui peut-étre vous agréeront , & qui 
ont fait plaifir au Prince de Branfuik, au 
Grand Duc de Tofcana Leopold I. & 
à tant d'autres très-nobles Perlonages, & | 
Profeffeurs, qui font venus honnorer mon 
étude , & voir les eltampes des magnificen- 
ces de Rome. 
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332. Palais Teutovique , © Eglife de 
S, Petrone des Bolomois . 


A? droite du fufdit Palais il ya celui de 
 Ordre Teatonique, & è còté l’ Eglife de 
s. Petrone. Cette Eglife étoit dediée è 
s. Thomas ApOtre , & étolt dite dela ca- 
tena 3 inais enfuite en 1575. ayant été ce 
| dée è la Contrairie des Bolonois, elle fut 
rebîtie de nouveau, & dedige 2 s, Jean 
l’Evangelifte, & & s. Petrone Evéque de 
 Bologne; & enfuite elle fut ornée de pein- 
tures, & de ftucs feints trèés-beaux, & on 
‘y voit le celebre tabicau de la s.Vierge, & 
des fufdits Saints pcint par Dominiquin ; 
mais-le paffage de s. Jofeph elt de Francois 
Gelli, & s. Catherine eft de Jofeph de So- 
le. Da là entrant dansla rue a còté du Pa. 
lais Teutonique , on trouve le 


33. Palais Spada, (0) Eelife de S. Marie 
de la Quercia Pl. 715. Liv. IV. 


Ce palais fut bati par le Card. Jeròme, 
Capoditerro fur le deffein de Jules Merifi 
de Caravaggio, & fut orné tant dansfa fa- 
cade; quel dans I2 cour de ftatues, & bas 
reliefs de ftuc travaillés par Jules de Plai- 
fance. Ily a un efcalier magnifique, & 
trois jardins charmants, dans un desquels 
oa voit une très-belle perfpe@Mive avec des 
colonnes de reliet, que l’ cn croit étre fai- 
te par Borromini en concurrence ‘de l’efca- 
lier Roial fait dans le palais du Vatican: par 
Bernini. Dans les appartemens du'‘bas, & 

O 0a du 


451 SE P'TI EMME 


du haut il ya des tableaux, & des ftatues: 
d’ un prix ineltimable 5 entre lefquelles il. 
va dansla Sale la ftatue du grand Pompée! 
comme nous l’ avons dit, trouvée fous le! 
Pontificat de Jules TII, dans la rue des Liz 
sari, a coté del’ Eglife de s. Laurent ini 
Darnofo; a caufe de laquelie il furvint un 
procés affez gratieux , parcequ’ ayant eté. 
trouvée fous un mur de feparation entre. 
deux caves, dans une defquelles fe trouvai 
ia téte, &le rette dansl’autre , chaques. 
pofleffeur de ces deux maifons pretendoiti 
avoir la ftatue entiere. L’un alleguoit,, 
qu’ ayant la téte, le refte lui vznoit aufli ;: 
& autre difoit, qu’ ajantla plus grande. 
partie de la ftatue, Îa téte étoit aufti è lui .. 
La deus le Juge prononga è que chacua | 
conferveroit ce qu’ il avoit chez lui. Les | 
Card. Capodiferro ayant oi cela, en avere | 
tit promptement le Pape, qui aimant ex- | 
tremement les antiquailles, acheta cette. 
itatue pour 500. ecus, & pour temoigner. 
a ce Cardinal la-fatisfagtion, qu'il lui avoit 
donnée par cette nouvelle, il lui fit pre- 
fent de la méme ftatue . 

Dans la riie au devant ila la petite Egli. 
fe erigée par la Contrairie des Bouchers en 
l’honneur de la Sainte Vierge fous le titre. 
du chéne . Elle fut en 1732. omée de mar 
bres, & de peintures. Le baptéme de Je- 
fus Chrift fur l’autel è droite eit de Philip= 
E Carberi; Le Crucifix au devant eft de 

hilippe Evangelilte., En fortant, on voit 
tm autre petit palais fait par le dit > 
ve de 
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Capodiferro avec une bonne architetture 4 
& il ya quelques curienfes inferiptions pla» 
cées fous les fenétres du premier étage. 

D' ici retournant au Palais Farnefe du 
cSté vers la rie Julie, on voit l’arc, qui cft 
dit de Paul TIT., parcequ*il elt'appuié d’un 
còté fur fon Palais, & de l’autre è 1” 
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Cette Eglile a pris ce titre des priers des 
40. heures, qui s°y font tous les troifiemes 
dimanches de chaque mois avec |’ expofi- 
tion continuelle du très-Saint Sacrement, 
d’où enfuite elles fe font repandues avec 
tant de fruit partoute l’Eglife Catholique. 
Cette devotion commenga en 1555. par 
la Confrairie, appellée de la mort, erigée 
deja un peu avant le deplorable faccage= 
ment de Rome , pour eafevelirles pauvres 
morts de la campagne ; laferveur, & fa 
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pieté de cet inftitut s ausmentant de plus 
en plus, elle obtint plufieurs privileges » 
entre autre celui de tenir la porte ouverte 
dle nuit dans le tems de l’expofition des 40, 
heures. Et comme la premiere Eglife étoit 
trop petite pour bien faire fes tun&tions pu- 
bliques, ci 1737. elle tut refaite fur le def- 
fein du Chev, Fuga. Il y a lì de très-belles 
pelatures 2 trefque, qui étoient danslas 


vicille Eglife, faites par le Chev.Lantrane. 


‘ Le Crucifix fur le maître autel eft reputé 
pour un ouvrage de Cirus Ferri; S. Michel, 
on le croit de Raphaellin 5 S. Julienne eft 
du Chev. Ghezzi, & la s, Famille, de Lau- 
reut Mafucci, A droite de celle-ci il y a le 


335. Palois Falconieri fur la rie Julie.Pl.z1. 


Le Chev. Borromini a renouvellé ce pa- 
lais, & du còté du fleuve on recennoit fon 
architecture difpofée avec grace & beauté . 
Dans les appartemens il y a des tableaux 


de bonnes mains, & dans la chapelle beau- 


13 


coup de reliques, La rile, que i’ on voit 
ici belle, & droite, au còté gauche du Tie 
bre, a pris fon nom de Jules II. Savonois, 
qui la redreffla, & oncroit, qu'elle va, 
‘ prèfque avec l’ ancienne voie droite, qui 
étoit dans le champ mineur. Entrant dans 
une des petites riles à droite , on trouve l° 


336. Ezlife de S. Carberine de la Roue 


Cette petite Eslife devoit étre très-an 
cienne , & riche , puifqu’ en 1196. Alexan- 
dre III, la reunit au Chapitre de <. calar 

ua n 
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On l’appelloit d’ abord s., Marie & Cathe» 
rine, & on y tranfporta la ftatue de cette 
Sainte, qui étoit dans le trèseadcien Mona, 
ftere abbatu pour la fabrique de 1’ amphi- 
theatre du Vatican, & on lui donna le nom 
de s. Catherine de la roue pour la diftia» 
guer de celle de Sienne. Dans la premiere 
chapelle è droite il y a la naifance du Sei- 
gneur peinte a trefque par Muzizni ; le ta- 
bleau du grand autel eft de Jacques Zucca ; 
& la s. Vierge avec les autres peintures 
daas l’autre font de l’ecole de Vafari. Dans 
la méme placc ily al 


237. Eglife de S.Jerome dela Charitî . 
Pl.179. Liv.IX. 


Cette venerable Eglife elt è droite dans 
la maifon de s. Paule Dame Romaine, & 
parcequ’ on croit , que ce s. Domeur y de- 
meura quelque tems, ella en a pris le nom, 
Elle fut autretois Collegiale, enfuite les Ob- 
fervantins de s.Francois l’occuperent juiqu* 
en 1519, tems au quel Leon X. la ceda è la 
Confrairie de la Charité, qui exerce diffe- 
rentes ocuvres de mifericorde envers les 
pauvres, & particulierement avec les pri- 
fonniers, payant la depenfe de leurempri» 
fonnement, & tenant un Avocat, & 20 
tres perfonnes de Cour pour leur defenfe » 
meme civile ; de plus un Medecin, & un 
Avothicaire ponr leurs infirmités. "Tous les 
«Dimanches elle diltribue grande quantité 
de pain aux pauvres families, & tous les 
as la dote & un grand nombre de filles. sE 
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le entretient pour le fervice de l’Ezlife plu-. 
ficurs Prétres feavans & exemplaires, par- 
mi lefquels on peut comptrer s, Philippe Ne-. 
ri, qui y demeura 33. ans, & y commenga 
fon inititut. On y coaferve encore fa cham- 
bre , où il opera plufieurs prodiges, & où 
il coaverfa avec s. Charles Borromé, avec 
s.Ignace de Loyola, & avec s. Felix Ca» 
pucin ; elle ett aujourd’hui changée en une 
chapelle oraée de marbres, & de peintu= 
res. L’Eglile tut renouvellée en 1660. fur 
le deffcin de Dominique Caftelli; mais la 
facade fut taite aux frais de Fantin Renzi, 
qui fit aufli le maitre autel avec l’archite- 
éture du Chev., Rainaldi, orné de marbres, 
de metail, & de pierres dures, fur lequel 
il y a le fameux tableau de s, Jerome peint 
par Dominiquin . La chapelle 4 droite tou- 
te orné de marbres, de metaux eft de ftucs 
dorés, eft du deflein du Chevy, Javarra ; & 
la ftatue de s.Philippe Neriavec desentans 
eftune fculpture de M. le Gros. Les pein- 
tures dans la chapelle de I’ autre còté font 
de Durand Alberti : Les fculptures de la 
chapelle è c0é de la porte font d’ Hercules 
Ferrata ; Le tableau de s. Pierre dans la 
chapelle au devanteft de Muziani.S.Charles 
Borromé dans l’autre chapelle ett de Do- 
minique Barbieri de Turin, quia taitaufli 
Jes peintures de la Sacriftie , & celui des 
l’oratoire eit de Romanelli. Paffunt par la 
Sacriltie, ou trouve l’ oratoire, où l’ on 
fait des cantates en mufique comme 4 l'E- 


glife Neuve. De là nous pafferons a la. 
ta 138. E- 
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338, ZEglifede S.Thomwas des Angloîs è. 
Pl.164. Liv. IX. 


On lit, que cette Eglife fut d’' abord de- 
\diée a la s, Trinité parOfta Roi d'Angle 
terre en 630., & ily avoit reuni un hopitaf 
pour les Pelerins de cette Nation © mais £° 
 étant enfuite feparée de la Religion Catho= 
lique, & s.Thomas de Cantorbety y ayant 
demeuré , lors qu'il vint è Rome, L’Eglife 
dui fut dediée, &l’hopital fut chahgé en 
College d’ecoliers de la méme Nation par 
Gregoire XIII., que le Cardinal de Nort- 
folche rebatit è neuf en1sr;. On y voit 
dans la fale quelques portraits de ceux, qui 
dans les perfecutions d’Henri VIII., & de 
la Reine Elifabeth furent mis è mort. Dans 
l’Eglife on voit plufieurs Martirs. d’Angle» - 
terre peints è frefque par Pomaranci; Et 
fur le grand autel Dieu le Pere peint avec 
Jefis Chrift mort fur fon fein, bel ouvrae 
ge de Durand Alberti, Le tombeau de, 
Thomas Diram a été tait par Philippe Val. 
le. Delà tournant è droite, peu de pas 
apres ilyal’ ‘> 


339. Ecelife de S.Marie du Monferracr . 
Pl. 174. Liv. IX. 


Les Nationaux d’Aragon avoit ici auprés 
un hopital dès 1’ an 1350., mais en 1495. 
s’étant reunis avec ceux de Catalogne & 
de Valence, ils bàtirent cette Eglife en I° 

a . . A 
honneur de la s. Vierge fous le titre de no- 
3 Zen 
«tre Dame de Monferrat, que l’onrevére 
Pp en 
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en Catalogne, de méme que l’hopital, qui: 
après la demolition de l’Eglife de s. André,, 
en 1575. fut aggrandi. Antoine de Sangallo; 
en fit le plan, excepté la facade qui par là, 
eft reftée impartaite . Charles V., afin que: 
lhopital fut pourvu, lui affigna 500. ducats. 
annuels fur le Royvaume de Naples. Il y a 
une Communauté de Prétres de cette Na- 
tion , qui deffervent auffi l’Eglife, qui me. 
rite attention d’gutant que s. Ignace de Lo... 
vola venant à Rome en 1538., ayant diftri=. 
bué fes compagnons dans differentes Egli.. 
fes de Rome pour y precher la parole de: 
Dieu, il choifit celle-ci pour lui. Dans la: 
chapelle è droite il y a s. Philippe Neri, &, 
s. Nicolas de Bari ; dans la feconde |’ An=. 
nonciation, & autres peintures à frefque ,, 
qui font de Francois Nappi. La s. Vierge: 
svecs. Jacques, & s. Vincent Ferrier dangi 
ta chapelle ornée de marbres, & de ftucs: 
dorés ett de Frangois Perziado , le tableau, 
à droite eft d’un Frangois, & celui à gau-. 
che eft d’un Sicilien. Le tableau du maître: 
autel eft de Francois Rofa ; Les peinturesi 
de la chapelle de notre Dame du Monfer- 
rat font, comme on lecroit, du fufdit 
Nappi; & s. Eulalie dans la derniere eft! 
une belle peinture, mais on ne fait pas, 
qui en eft l’Auteur . 

Un peu plus loin il y a la petite Eglile| 
paroiffiale de s. Jean ix Aizo, & aupres le 
Palais Ricci avec une fagade ornée de pein- 
tures en clair & obfcur taites par le celebre 
Polidore, & Matùrin de Caravaggio, maisi 

redul- 
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reduites , pour ainfi dire, à ne pouvoir plus 


__ A 
etre vues, 


Dans le Palais du Duc d’Aquafparta, qui 
eft devant , en 1764. les Therefiens y 0u- 
vrirent un hofpice pour la refidence de teur 
General , Procureur general & Definiteurs 
generaux , qui auparavant étoit auprès du 


“Mont de la Pieté. Entrant enfuite dans la 
rue au devant, appellée Julie on voit en 


face l’ 


340. Eglife du s. E/prît des Napolitains. 
Plane.71. Liv. IV. 


Anciennement il avoit ici une Eglife de- 
diée 2 s. Aurea Vierge, & Martire avec un 
Monaftere de Religieufes , qu'on appelloit 
Cafrum Senenfe: Mais celles-ci fous le Pons 
tificat d’Honorius IIT. ayant été transferées 
avec beaucoup d’autres dans le Monaftere 
de s. Sixte , cette Eglife cn 1;72. tut cedée 
a une Contrairie de Napolitains, & en la, 
refaifant, ils la dedierent au s, Efprit, & 
enfuite ils l’ontoruée de marbres , & de 
peintures , parmi lefquellesil y a dans la 
premiere chapelle è gauche s. Thomas d'A- 
quin peint par Dominique Muratori ; Dans 
l’autre s. Janvier peint par Luc Giordani, 
& s.Frangois de Paule au devant eft de 
Venture Lamberti ; les peintures è frefque 
dans le petit dome font de Jofeph Pafferi, 
& le tableau fur le maitre autel elt de Jo= 
feph Ghezzi. 

A° gauche de cette Eglife il y a le Colle» 
ge Ghislieri tondé en 1636. pour la jeunet= 

Ppa fe, 


Po) 
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fe, qui veut apprendre les fciences humai- 
nes, & divines fans étre obligé a la cleri» 
cature. Et dans la rue è droite on voit l' 


341. Eglife de s. Eloi desOrbbevres. 
Planc.8y. Lio. V. 


Cette Eglife fut erigée en 1509. par les 
Orphevres,& les Argentiers fur le deffein de 
Bramant Lazzari ; mais en 1601, menagant 
ruine , elle tut rebîtie fur le méme defflein, 
& orné de peintures,& de ftucs. Les ss.Rois 
Mages fur le premier autel, & quelques 
peintures fur le maitre autel font de Roma- 
nelli, mais Je tableau eft de Mathieu de 
Leccio, La Nativité fur l’autre eft de Jean 
de Vecchi, & s. Andronic eft de Philippe 
Zucchetti . 

Le paflage de la barque repond auprés 
de cette Eglife, & dans l’autre rue aprè: le 
fufdit College Ghislieri, on voit l’ 


Eglife de s. Nicolas des Incoronati . 
Planci111. Liv. VI. 


Il y avoit ici anciennement une Eglife 
dans un jardin, appellée de Farca : Mais 
Jules 1I. |’ erigea en paroiffe aux inftances 
de Paul Planca Avocat Confiftorial , celui- 


ci la rebatit, & la dota en fe refervant le È 


droit de Patronage ; enfuite la Famille In- 
coronati ayant fuccedé & Planca , elle en a 
qpris le nom ; toutefois.elle conferve fon an= 


cienne petiteffe . Retournant enfuite fur la | 


rue Julie, on voit è droite une autre petite 


342. Egli | 
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34». Zelife de s. Philippe Neri, © Ora= 
roîre des Cingq Playes . 


Rotilius Brandi Florentin batit ici fous 
le Pontificat de Paul V.un Oratolre , qui 
ayant beaucoup de devotion envers les cinq 
playes du Sauveur, & s’étant uni avec d’au- 
tres pieux Fidels, il y erigea une Contrai 
rie, afin d’en faire une memoire particulie- 
re, Enfuite ayant ramallé quelques pauvres 
filles,qui mendioient par la Ville,il les pla- 
ga dans une maifon, qu’ il avoit batie dans 
la petite rue, & fur la rue Julie il y batit 
l’Eglile {ous l’invocation de s.Philippe Ne- 
ri, dont ces filles prirent le riom, & turent 
enfuite, comme nous l’avons dit, tranfpor- 
tées auprès de s.Marie Majeure, Le Sauveur 
avec les playes, que l’on voit dans |’ Ora» 
roire, eft de Frideric Zuccheri; & le Crue 
cifix en relief, qui eft dans l’Eglife )Y as 
été apporté des grottes du Vatican , que 
l’on croit tait par les premiers Chretiens , 
S. Philippe fur l’autel eft une copie de Gui- 
de, & s. Troifime:eft du fufdit Zuccheri. 
Au devant il ya les 


343. Prifons Newves . Plin1. Lio.III 
Les prifons étoient d’ abord eontre 1° EL 
glie duMontferrat , & s’appelloient Cour 
Savelli ; enfuite elles turent transferées è 
,Fordinona au devant da chateau s.Ange 
“Mais enfin Tunocent X. pour donner plus 
de commodité aux pauvres prifoaniers, 
i voulut mettre les nouvelles prifons fur la 
i DAD me 
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rue Julie, & enfuite elles ont été terminées 
par Alexandre VII, avec toutes les commo-: 


dités convenables tant pour la fanté du 


corps, que paur celle de lame, & la Con 
frairie de la Charité en fut chargée, qui , 
comme nous l’avons dit, a foin de nourrir. 
lespauvres, & d’entretenir des Chapellains, 
& tout autre chofe pour le bien desames. 


344. Eglife de s, Luce du Confalon , dite 
dl Esout , PI. 179. Liv. IX. 


Cette Eglile eft au devant des fufdites 


prifons, mais tournée fur une autre rue, | 


qui, par raport a un grand egout, s’appelle | 


de l’Egout. Dans les commencemens elle 
etoit unie è l’Abbaye de s. Blaife de, 


la Pagnotta ; enfuite è la Bafilique Vatica». 
ne; mais en 1264. l’ Archiconfrairie du: 


Contalon ayant été erigée, on la lui ceda , 
& fe trouvant en très-mauvais état par fa | 
wieilleffe , elle la rebatit à neut ; maisnon | 
pas avec la magnificenee, qu'elle a aujourd” 
hui , fur le deffein de Marc David. S. Frans: 
cois de Sales dans la premiere chapelle & 
droite eft de Sauveur Monifilio . S. Pierre ,. 
& s. Paul après s. Luce, font de Mariane_s | 
Roffi. S. Bonaventure au devant eft d’Her-. 
menegilde Romain ; Le tableau de la der»; 
niere chapelle eft d’ un eléve d’ Etienne, | 
Pozzi. Cette Confrairie s° occupe è rache-| 
ter les Chretiens efclaves des Turcs, &| 


tous les ans elle donne la dote è un grandi 
nombre de Filles. Elle a un Oratoire par-{ 


ticulier dedié è s, Pierre, & & s. Paul tout| 


orné | 


orné de peintures è frefque. Celui-ci re- 
pond dans la petite rue è gauche de la rue 
Julie ; mais avant de retouraer fur celle-là, 
il convient d’obferver l' 


Eglife de s. Evienne in Pifcivola, 
Piro Eiyy DI. 


Au devant de la fufdite Eglife de s.Luce 
eft celle de s. Etienne, & oncroit, ques 
celle-ci a été batie avec magnificence, & 
decorfe du titre de Collegiale par s. Etien. 
ne Roi d’Hongrie, elle porte le nom de Pi 
fcivola peut-étre par rapport aux poiffons, 
qu'on a coutîme de vendre fur cette place, 
ou bien pour quelque vivier antique ; on 
a trouvé, en creufant les fondemens de 
la nouvelle Eglife , des marbres, & des 
colonnes de verd antique , qui font voir, 
qu’ il y a eu ià quelque noble edifice. On 
y trouva encore comme un efpece de pifci 
ne avec pluficursfeparations faites de bri. 
ques, comme fi elles cuffent été deftinées 
a y conferver differentes fortes de poiffons, 
d’où lui fera venue le nom de Pifcivola , 
d’autant plus que l’on croit, que les murs 
de Rome , étendus par l'Empereur Claude, 
venoient jufqu' ici . Or menagant ruines 
par fa vieillefle , le Curé la fit refaire è neuf 
vers l’an 1750. Le tableau du grand zutel 
eft de Pierre Labruzzi, & les peintures dans 
Pautre chapelle font de Cajetan Sortino , 
Un peu aprèson voit fur le mur d’une mai, 
fon une pierre avec une infeription , qui 
indique, qu’ily 2 eula un hopital erigg 
pP P 4 Pag 
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par l’Empereur Charles TV. Roi de Bohe-. 
me pour fes fujets , qui fut enfuite achevé 
par fon Re&ceur en 1456. On voitenfuite le: 


345. Palais Sforva Cefarini, Pl.78. Liv.IV.. 


Les Miniftres dela Daterie Apoftolique 
eccuperent ce très-ancien palais jufqu' au; 
tems d’Alexandre VI., & on en voitens: 
core l’ancienne ftru@ure sotique dans la. 
cour , & dans les portiques, avec differen-. 
tes armoiries des Papes.Ayant enfuite paflé. 
aux DucsStorza , & Ceflarini, ils l’ont rac». 
commodé à la moderne vers la rue, & du 
coté de la place Sforza. x 

Retournant enfuite fur la rue Julie, aprés, 
les prifons, on voit è ganche les magmifi«: 

ues tondemens faits par Lazare Bramant,, 
fur lefquels Jules II. vouloit faire la Cour: 
Romaine, & y mettre tous les Tribunaux, 
& les Notaires, comme Innoceat XII. L’a: 
fait depuis fur le mont Cirorio. Suit après 1°" 


346. Eglife des. Mavic du Suffrage . 
Plauc. 71, Liv. IV. 


En 1592. quelques Contraires de la Con- 
frairie de la Mort, voulant s’'emploier par: 
un inftitut particulier 2 foulager les Ames. 
du Purgatoire, ils exercerent jufqu” en_s 
1616. leurs fon@ions dans |’ Eglife voifine: 
de s. Blaife de la Pegzorta : mais enfuite, | 
avant obtenu ce licu de Glement VITI., {0us | 
Clement X. ils y erigerent | Eglife , & l'O.. 
ratoire felon le deffein- du Chev. Rainaldi , | 
Dans la premiere chapelle & droite les pein 

È Tures | 


= se 
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tures font de Jean Bap. Natali; Le tableaw 
de l’autre chapelle cit de Jofeph Ghezzi, 
Abraham dans les lateraux ett de Jerome 
Troppa, & Jacob eft de Calandrucci. Les 
lateraux de la chapelle fuivante font de 
Jofeph Chiari, & les peintures de la voute, 
de Nicolas Berettoni. Le tableau du maitre 
autel eft de Jofeph Ghezzi, & les lateraux, 
& les peintures du haut font du Chev, Be- 
nafchi. Les lateraux de la chapelle du Cru» 
cifix font, comme on le croit, de Lan- 
franc; & le tableau de la derniere, de Mons 
fieur Daniel, mais les lareraux & le refte 
font de Jean Bap. Gimini . 
Dans la rue è droite de cette Eglife il y 
a l’ Oratoire de 1’ Archicontrairie du Coi 
falon, & dans celle è gauche I° 


347. Eglife des s. Arne des Breffians. 


Le fufdit Bramant pour la commodité 
des Notaires, & des autres Officiers avoit 
placé au milieu de la Cour, dont nous a- 
vons parlî , une Eglife , laquelle étant re= 
ftée imparfaite, tut donnée en 1572.à da, 
Contrairie des Breffians, qui l’acheverent, 
& la dedierent aux Ss. Fauftins, & Jovite; 
mais peu de tems après ayant acquis la re- 
lique de s.Anne , ils en celebrerent la féte 
avec pompe, & folemnité, & de là l'Eglia 
fe en prit le nom. Elle a été renouvellée 
depuis, & fur le deffein du Chev. Charles 
Fontana on v a fait la facade , fur laquelle 
les deux Saints Titulaires ont ét$ peints 


par Francois Cozza, de méme que fur le, 
; x A 
? mais 
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maître autel ; mais la s.Anne eft de l’eco-. 
le ie Biroccia. LA.tout auprès repond le, 


paffag: de la barque . Sur les ftoademens de | 


la méme cour il y a encore I° 


343. Eglife de S. Blaife de la Pagnotta, 
Pal 71 Liv.VI 


Cette Eolife eft fort ancienne, comme, 
nous l’avous dit, erigée fur le Temple de 


Neptune , & étant poffedée par les Benedi.. 
C&tins , elle fut une des vingt Abbayes pri.. 


vilegiées de Rome, & ayant été renouvele 
iée, elle fut confacrée par un Abbé de Saine 
te vie fous Alexandre II. vers l'an 1609., 
& elle fut appellee ixzer Tiberi , © Por- 
tam s. Petri, & de cantu fecuto. Mais enfui- 
te étant reunie au Chapitre de s. Pierre au 
Vatican, il ne retaici, que la charge des 


| Ames; & de fon antiquité , que le clocher | 
à la gotique . Oa l’ appelle è prefent de la 
Pagnotta, è caufe des petits pains, que l’on | 


dittribuoit au Peuple , qui y alloit par de- 
votion le jour de la téte de ce Saint.Qa voi 
dans cette Eglife d:ux Anges avec quelques 
enfans peints par Pierre de Cortone, étant 
encore jeune è mais le Saint furla porte eft 


d’André Sacchi, ou d'Albano, Suit auprèsle | 


349. Palais Sacchetti. Pl.71. Liv.IV. 


Antoine Sangalle Archite@e de Paul III. | 


batit ce palais de fon propre deffein pour 
fon habitation: Etant paffé après fa mort 
au Cardinal Jean Ricci, celui-ci le fit achea 
ver, & orner de ftatues, de bultes antiques, 

& de 
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& de tableaux d’un très-grand prix, qui font 
ceuXx , que nous avons vus dans la 2allerie 
du Capitole ; Car-étant enfuite pallé 2 las 
tamille Caroli, de là è celle d'Aquaviva , 
& enfin à celle de Sacchetti, celle.ci les 
vendit a Benoit XIV. 


350. College Bandinelli . Pl.161. Liv.IX. 


Peu après le fufdit palais fuit ce College» 
erigé en 1678. par Barthelemi Bandinelli 
Florentin pour la Jeuneffe de Tolcane, qui 
fouhaiteroit apprendre ‘les fciences humai. 
nes, & divines, Il eft fousla conduite de 
pgpcontraizle de s.Jean decapité, Auprès 
lyal 


3st. Ezlife de S. Jean Baptife des Floren 
tins, Pliog. Lio, DI, 
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tro. Il y avoit [a un jardin avec une cha= 
pelle dedife 4 s, Pantaleon , appartenante 
au Chapitre de s. Celfe, où Buonarroti en 
1488, penfoit d’ y faire une Eglife à la ref» 
femblance de la Rotonde ; mais parceque: 
la depenfe étoit trop grande, ces Nationaux: 
s’arreterent au deflei1 de Jacques de la Pore 
te; non obtitant cela elle eit tort grande ,, 
divifée en trois nets en torme de Bafilique: 
avec eroix & dome , Elle a de très nobles: 
chapelles incruftées de marbres, & ornées: 
de peintures, de metaux, & de ftucs do»: 
res, parmi lesquelles le maitre autel tient: 
le premier rang; Il fut fait fur le deffleini 
de Pierre de Cortone , mais par caufe si I 
mort, il tut achevé par Cirus Ferri, où les: 
s. Titulaire elt repprefenté baptifant Ie Sau-. 
veur, exprimé en marbre par Antoine Rag-. 
gi, la fatue de la Foi eft d’ Hercules Fer 
rata, celle de la Charité de Dominiques: 
Guidi, & les (tatues de ftuc avec des me- 
daillons autour des deux fepulchres font de 
Philippe Carcani, de Pierre.de Sienne, de. 
Frangois Aprile, & de Monfieur Michel Ans 
guier, De la defcendant è la premiere cha- 
pelle a droite , s. Vincent eft, comme on | 
le croit, de Paffignani, mais s, Jean Bapt, 
eft d’Etienne Pieri, S. Philippe Benizi dans 
la feconde fut peint A Florence . S. Jerome: 
dans la troifieme eit de Santi Titi, le mé. 
me Saint, qui ecrit dans le lateral, eft da 
Cingoli, & l’ autre de Paffignani, & les 
pelntures è frefque font de Pieri, S. Philip= 
pe Neri dans la quatrieme fut BRSCAPS, 
har. 


ra 
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harles Maratti, mais avant été porté à 
Florence, on en mit ici une copic. $s. Cofl« 
me, & Damien dans la croix font de Sau- 
geur Rofa; le fepulchre au deffus de las 
porte eftun ouvrage d’ Algardi. La Nati» 
vité, & le Paffage de la s.Vierge dans las 
chapelle fuivante font d’ Antoine Fonte. 
buoni, & le rette eft d’Auguftin Ciampelli, 
Le Crucifix dans la chapelle de l’autre coté 
fut modele par Profper Brelciano , mais 
jetté en metail par Paul s. Quirico , & les 
‘peintures a trefque font de Lantranc, Le 
tableau de la croix eft , comme on le pene 
fe, de Baccio Carpi maître de Pierre de 
Cortone , cu d’Alphonfe Petrazzi eléve de 
Vanni . S. Frangois dans 1’ autre chapelle 
eft du fufdit Santi Titi, & les autres pein- 
tures font de Pomaranci ; S, Antoine Abbé 
eft de Ciampelli, les deux tableaux late 
‘raux font d’Ange Canini, & les peintures 
‘è trefque, d’Antoine Tempefta . Le grand 

tableau pofé dans un còté de la porte late- 

rale eft , comme on le croit, de Naldini , 

& l’autre dans la chapelle , qui fuit, eft de 

Conrade Florentin, de méme que s.Joleph, 

& s.Anne; mais les peintures è frefque font 

de Jean Colfci , S. Sebaftien dans la derniee 
re eft de Jean Bapt. Vanni. Qa volt d’ aus 
| tres fculptures dans les nefs laterales , dont 

les dernieres font celles du fepulchre du 

Marquis Capponi , faites par Monfieur Ilos 
| Frangois, & l’autre du Pape Clement XII. 

faite par reconnoiffance de ce qu’ il a ache» 

vé cette Eglife, en y faifant la fagade da 
c 


E 

le deffein d’ Alexandre Galilei. A còté de: 
celle.là, il a le logement des Prétres ; qui! 
deffervent cette méme Eglife , parmi lefs 
quels a vecu le Ven, Cefar Baronius, qui fut! 
enfuite Cardinal, avec d’autres difciples de 
s. Philippe Neri, doat on en conferve ene. 
core la memoire . Auprès ilya |’ hopital 
erieé en 1607. par Dominique Campi Fio. 
rentin pour fes Nationaux, & dans la rue: 
au-devant |’ 


Oratoire de la Pietî , © Confular des Flo-: 
rentins. PÌ. Sufdite . 


Leon X. non feulement accorda & la fuft: 
dite Eglife le titre de Paroiffe.,, maisil ac-. 
corda encore & ceux de la Nation Florenti-: 
ne de jouir du privileze de la dite paroiffe,, 
quoigu' ils demeuraffent dans un autre , 
méme d° y tenir un office avec un Notaire: 
pour les caufes des marchands , où prefi« 
dent trois nobles de la méme Nation avec: 
le nom de Confulat . A” droite de celul.ci. 
ilyaun Oratoire eripé en 1526. fur une! 
encienne Eglife dediée aux Ss, Thomas, &. 
Urfule , par la Confrairie des Florentins| 
fous le titre de la Pitié, & il ett tout orné‘ 
de peintures de Sermoneta, & des Zuccha= 
ri, mais le tableau fur l’autel eft de Jerome” 
Sicciolante. Or avant de nous eloizner de. 
ces contours il fera a propos d’ obferver le 


352. Pollage dela Borque. P1I87. Lio.V. 


A? gauche de la fufdite Eglife de s. Jean 
des Florentins, où etoit le paffage du ta- 
Meux 


JOU RK N EE. 471 
meux ‘Pont triomphal , on y mitenfas 
place une barque pour faciliter le paffage 
«d’un bord a l’autre du Tibre . 

. IHeftàremarquer, que de cecòté-la vers 
\lalongare on trouva fous le Pontificat de 
| Clement XI. une véine d’eau falubre prove 
i nant du MontJanicule voifin, pour celà 
onyfitune fontaine, qu'on appelle Lanci» 
fiane, parcequ’elle tut eftimée très-legere 

par Lancifi Medecin du Pape. Au milieu 
| du fein de ce Fleuve on voitles 


O 3:13. Auines du Pont Triompbhal. 
PI. 8y. Liv. V. 


Les anciens Romains ont eu non feule- 
i mentl’Arc, la Porte, le Champ, &las 
| Voie Triomphale, mais encore le Pont, 
‘dont on ne voit plus que les reftes des piles 
entre la fufdite Eglife de s. Jean des Flo» 
| rentins, & l’ hopital du s. Efprit. Il étoit 
| appellé Triomphal, parceque les Heros, 
qui venoient è Rome triomphans des en 
i nemis de la Republique , paffoient deffus 
i avec folemnité par decret du Senat ; & le 
| Champ, qui étoit zu delà du Pont, s° ape 
| pelloit egalement Triompal , parceque la 
| on fe mettoit en ordre, & commengoit le 
| cortege folemnel des Triomphans. Apres 
que lalumiere de la Foi Evangelique eut 
‘| diffipé les tenebres de l’Idolatrie, & que la 
| Religion Chréètienne fe proteffoit libre- 
i ment, & glorieufement , ce Pont fervit 
| pour aller è la Bafilique Vaticane, & la 
| Porte, qui étoit ou au commencement, ou 
au 
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au bout, s’appelloit Porte de s. Pierre, & 
depuis là jufqu'à la Bafilique on y avoit 
fait un portique masgnifique de colennes, 
afin qu'il fervit de couvert tant en tems de 
pluie, que de foleil a ceux, qui alloient 
vifiter le fepulchre des ss. ApOtres. Et afin 
que l’entrée du portique fut noble, & ma 
gnifique, les Empereurs Gratien, Valenti. 
nien, & Theodofe, qui regnoient enfem- 
ble, en 275. y ajouterent un Arc comme 
de Triomphe, donton en voioit les Siecles 
paflés les veltiges è gauche de I’ Eglife des 
ss, Celfe, & Julien, & où de nòtre tems 
on a decouvert des marbres, & des tuftes 
de colounes pretieufes, en faifant les fonde- 
mens de la meme Eglife, & qui, felon ce 


qu'on peut conjeeturer, repondoit ei ligne | 


droite aux fufdites piles du Pont, que l’on 
voit encore au milieu du Tibre . 
Les premiers moulins a bled par rapport 


z la commodité de l’eau ont aufli été cone | 
itruits fur ces piles peut-étre par Belifaire. 


méme ; mais maintenant ils font fitués a l° 
un & l’autre bord fur de grandes barques, 


& fournifflent abondamment la farine aux 
habitans. Or pour finir avec plzifir cette | 
qournée, fi mon aimable Le@eur me le. 


permet, je rapporterai l 


Ordre, & la Suite des Triomphans . 
PI. 6$. Lio, IV. 

Pendant que dans la Ville le Peuple fe 
mettoit en ordre,& en féte pour applaudir a 
la pompe du Triomphe, depuis le fufdit 

Champ 


! 


4 
Ù 
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\Ghamp triomphal on commencoit la mars 
che. Le Triomphant étant vétu de pourpre 
‘avee la couronne de laurier en tte, & d’ 
autres ornemens d’or pleins de pierres pre- 
\tieufes , affis fur un char doré, tiré par qua- 
tre chevaux,, & quelque fois par quatre E 
\lephans, ou par quatre Lions, ou Tigres , 
on marchoit tous vers ce còté avec tout le 
Cortege, & paffant par l’Arc, & enfuite, 
par le Pont , oncontinuoit vers le thestre 
i de Pumpée ; De la pafant au temple de 
iJunon, maintenant s. Ange au marché a 
i poiffon, & au théatre de Marcel, il entroit 
i dans la Ville, & pourfuivoit vers le grand 
| Girque, le Septizone , & enfuite tournant 
du coté, où ett à prefent l’Arc de Conftane 
zin, & celui de Tite , il arrivoit jufqu' où 
—eft l’Arc de Septimius Severe , precedé des 
Legions des foldats armés, & ornés de, 
leurs plus beaux habits militaires , felon 
Jeur rang, parmi lefquels on conduifoit 
differentes machines, où étoient reprefene 
tées les batailles, où on voioit les Enne» 
mis vaincus, &lesRomains vainqueurs ; 
les Villes faccagées, les vaillans Capitai» 
ness d'autres machines chargées de boufîfons, 
& de tarceurs pour falre rire les fpe@ateurs. 
Suivoient après des trophées fans nombre 
gagnés fur les ennemis; enfuite venoient 
les Capitaines, les Rois prifonniers char= 
gés de chaines, & puis un grand nombre de 
chars pleins de depouilles pretieufes, & 
d’armes ennemies ; & méme des bétes fero- 
ces, des animaux finsuliers richement or- 


| _Qq | nésa 
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nés, amenés des Provinces conquifes; après. 
cela on conduifoit les boeufs deftinés au 
facrifice, ornés de couronnes, de fleurs , | 
& de bandezux avec les cornes dorées; En- 
fuite marchoient les Pretres, le Pontits, È 
les Baccantes , les Epulies, & tant d’ autres: 
vétus d’or, & chantans. Enfin le Triom-l 
phant montoit au Capitole avec tout les: 
Magiftrat , la Milice, les Capitaines de. 
guerre, les Centeniers, & les Ambaffae: 
deurs, & fe prefentoit au temple de Jupi». 
ter Capitolin avec des prefens de courone: 
nes d’or, & les depouilles des ennemis, ce: 
qui mettoit toute la Ville en fete , & en, 
grande rejouiffance . | 
Tous les temples étoient ouverts, & en«: 
vironnés de feftons avec des fleurs, & cou=: 
verts de preticufes tapifleries, & de diffe-| 
rens autres ornemens, de méme que fur les. 
fené:tres, & par les rues, & on n’ entena. 
doit par toute la Ville que des acclamations . 
& differents concerts de toute forte d° 
inftrumeus de mufique, qui faifolent reten=. 
tir par tout la joye, & la gaieté . C’ ef de. 
cette facon, que les anciens Romainsre=: 
compenibient ceux , qui s’étoient emploiés: 
courzgeufement a augmenter l’ Empire, |. 
& a taire honneur a la Patrie, pour engager: 
les autres Citoiens è en faire de méme, &. 
encore de plus grandes entrepifes. Et pour: 
en conferver la memoire on erigeoit des arcs. 
de Triomphe, des ftatues, & autres mo. 
mumnens fuperbes & nobles pour éternifer 
leurs grindes a&ions, leur nom, & leur 
aciggire, ITI 
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Yant vifité, & obfervé, autant 
qu'il a été poffible, les chofes les 
plus confiderables de cette illu- . 
ZII {tre Ville, avec tous fes con- 
tours, il nous refte maintenant, pour finir 
nòtre voiage inftruétit, & curieux , è voir 
les magnificences de la Ville Leonine, & 
de la Bafilique Vaticane fi renommée , & 
firécherchée par toutes les Nations: Et 
pour dire vrai, on ne peut nier, qu’on n’a 
jamais vu, & qu'on ne voit das aucune 
autre partie du Moude, rien de fi farpre- 
nant. A’cet effet nous obferverons d’abord, 
& nous pafferons le 


354. Ponte S. Ange. Plone. 87. Liv. V. 


L’Empereur Elius Adrien bîtit ce Pont 
vis-à-vis de fon Maufolée , ou de fon fe- 
pulchre,afin qu'on put commodement you» 
ir, & obferver de prés tous les magnifi- 
ques, & nobles ornemens, dont il étoit 
orné , &il fut appellé Ezziligs du nom de 
fon Fondateur. Mais les yvaines fuperfti» 
tions des Gentils ayant cell“es , & le fufdit 
Pont triomphal venant è manquer , il fer- 
vit, comme il fert encore aujourd’hui pour 
aller 2 la Bafilique Vaticane . Nicolas V. 
fut le premier, qui raccomoda ce Pont , 


Q qu de» 
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depuis le funefte accident arrivé l’année du 
Jubilé 1450. lorfqu’une grande foule de 
Peuple retournant de la Bafilique Vaticane, 
s°y preffa tellement, que les bords en étant 
rompus, 170. perfonnes y perirent, partie 
étouffées fur Ie Pont, & partie tombées 
dansle fleuve, &à l’occafion d’ un tel re+ 
tablifflement, il y fit deux petites chapelles 
4 l’entrée, l’une avec l'image de s. Pierre, 
& Pautre avec celle de S.Paul ; Mais enfui- 
te Clement VII. au lieu des chapelles, il y 
pofa les ftatues de marbre, celle de s.Pier- 
re faite par Laurent Florentin, & celle de 
s. Paul, par Paul Romano, & après quand 
Charles V. vintà Rome, on plaga fur fes 
bords 14. ftatues de terre cuite , qu’ on» 
trouvoit très-belles ; mais Clement IX, fut - 
celui , qui l’orna , comme nous le voions, 
fur le deffein de Bernini ; en y plagant fur 
des grands piedeftals dix ftatues de marbre 
beauconp plus grandes que le naturel, qui 
reprefentent autant d’Anges, qui tiennent 
differens inftrumens de la Paffion du Sau 
veur. Celle, qui foutient la Colonne , eft 
d’Antoine Raggi; celle avec la Sainte Face, 
ett de Colme Fancelli,l’autre avec les cioux, 
eft de Jerome Lucenti, celle avec la Croix, 
eft d’Hercules Ferrata; l’autre avec la lan- 
ce, eft de Dominique Guidi, celle avec les 
toucts, eit de Lazare Morelli, celle avec la 
robbe inconfutile, ou fans couture, & l’ au= 
tre avec la couronne d’epines, font de Paul 
Naldini, mais celle avec le titre de la Croix, 
cit de Bernini, & la derniere , qui tient 

l’epone 
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l'eponge , eft d’ Antoine Gioreckali °: D’où 
l'on voit, que c'elt è double raifon, quon 


lb appelle maintenant le Pont s.Anse, & le 


Maufolée s'appelle le 
Ziie_ | Coarcag DI LE PI, Safdite . 3 
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Cette ronde, & merveilleufe maffè , que 
nous YOIO15 depouillée de tout ornement, 


fut bîtie, comme nous l’avons dit, par 
Elius Bice Empereur a l’imitation du 
\ Maufolée d° Augufte > Que nous avons vu 
‘dans la quatriéme journée près de Ripezre, 


| i pour y placer fes cendres, & y enlfevelir 


tes Cefars fes fucceffeurs, puifque celui-1à 
| étoit deja rempli, & on n° y enterroit plus, 


perfonne . Gelui-ci étoît tout couvert de 
«marbre perio, & entourrè de merveillevs 
| fes coloanes, avec lefquelles le Grand Con» 
ftantin orna la Bafilique de s. Dierte, & 
‘celle de s. Paul, où an les voit encore avec 


\admiration. Il y avoit encore I des Mtatues 


de 


de marbre, & de metail, avec des chars ,, 
des chevaux, & deschars 2 quatre che 
vaux 5 & felon quelques.uns, ily avoit mé- 
me à fon fommet une ftatue du Soleil fur: 
un char tiré par quatre chevaux , le tout de. 
metail doré 3 & il y avoit une fi grande. 
quantité dé ces precieux ornemens, que cel 
fepulchre étant changé en fortereffe dans le: 
tems de Belifaire, & de Narfete , ils lesi 
jettoient pour fe deffendre fur leurs enne. 
mis. Les cendres d’Adrien furent les pre=. 
mieres, & celles, qu” on plagat au pluss 
haut, & dans le lieu le pluselevé de consi 
maufolée dans une pomine de pin faite dei 
metail Coriînthien ; On y depofa enfuite lesi 
Cendres de tous les Antonins , qui fuccedes! 
rent après lui. Mais enfuite étant changéi 
en fortereffe , ou chateau , il changea aufli 
de nom fous le Pontificat de s, Gregoire lei 
grand; lorfqu’ea 593. Rome étant affligée 
de la peite, & le s. Pontite cherchant a ap» 
pailer la colere de Dieu par la penitence de 
{on Peuple ; pendant qu'il portoit en pro- 
ceffion l’ image de la s. Vkerge le jour de 
Piques , approchant de ce Fort, il entendit 
fans voir, une voix , qui difoit , Aegiza 
Cali letere , alleluja , è la quelle le s.Pon. 
tite étonné, repondit, Ore pro zobis Deumz 
alleluja , il plut au Seigneur de commencer 
dès lors è faire ceffer la mortalitè $ & en 
memoire de ce fait le méme s, Pontite eri- 
gea une Eglife en l’ Bonneur de s. Michel 
Archange, non pas celle, qui eft fur cette 
maflle , mais celle , que nous verrons dans 


per 
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\peu auprès de ce Fort: Car tout le monde 
i croit, que Boniface III. ou IV. fit criger 
celle-ci, qui pour fa fituation, fut appellée 
\ inter nubes, & le Chateau fe dit de s.Ange. 
| Enfuite en l* honneur de ce Prince celefte 
i on eleva fur le plus haut du meme Fortune 


ftatue de marbre, qui, pour faire allufion au 
fait, le reprefentoit comme remettant le 
glaive dans le tourean, de méme que le s. 


i Roi David l’ayoit vu après un pareil fleau 
de fon tems. 


O1 l’appella auffi Roche , ou Tour de 
Crefcence , pour avoir été occupée en 985, 
par un de cenom ; mais en ayant été chaf 


| fé par Othon III, elle fut faite enforme de 
| Citadelle par Bonitace IX., & Alexandre 


VI. la fourait & l’orna de differentes parti- 
cularités. Urbain VIII. la tortifia de ca. 
nons , & de’ mortiers taits avec le metail 
d:1 Pantheon, aujourd’hui la Rosborde. Par- 
mi les raretés, qu’ily a, on compte une 


I Joze avec des ftuîs de Raphael de Montelu- 

i po, & des peintures de Sermoneta 5. une 
| fale peinte par Pierin de Vaga avec un pa- 
i yé de très-belles picrres, & d’autres cham- 


bres peintes par le meme Pierin, par Jules 
Romain, & par d’autres, avec des bultes 
antiques. Il ya aufli un arfenal copieux, 
des archives fecretes, où on conferve les 


‘‘originaux de quelques Bulles Pontificales , 
("& les aes des Conciles, avec d'autres ma- 
i nufcrits de grande eltime , Benoit XIV. y 


fit l’horloge furlafagade, ota la ftatue de 


{ marbre dus, Archange, & y plaga celle, 


de 
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de metail tirée du modele d’ un Francois. 


356. Corridors du Palais Verican. 
Plao. Liv. I. 


Après le fufdit Chateau s. Ange fuit une 
petite place avec quatre rues , celle à droi- 
te conduit è l’Eglife de s.Michel Archange 
qui a été rebatie plus en de là de celle, qui 
avoit été taite par s.Gregoire, comme nous: 
l’avons dit, en memoire de la fufdite appa» 
rition de ce Prince, abbatue pour donner 
place au Corridor, qu'on y voit, fait par' 
Alexandre VI. Efpagnol, afin de pouvoir. 
paffer fecretement du Palais du Vatican au: 
Chateau s. Ange ; & enfuite Urbain VIII.. 
le reftaura , & le couvrit de toit. De la re=. 
tournant dans la place, & cntrant dans la: 
rue a gauche , on voit le grand 


357. Hopitaàl du S. Efprit in Saflia. 
Pl.171. Liv.IX. 


Cet Archi-Hopital conferve le trèseancieni 
nom de celui, qu’ Ina Roi des Saxons Oc=. 
cidentaux avoit bati ici avec une Eglife de-. 
diée 2 la s. Vierge, pour la commodité des: 
Pelerins de fa Nation, & qu'on appella. 
i Ecole des Saxons. Mais enfuite par uni 
terrible incendie arrivé en 517., & un au-| 
tre en $47. toute cette contrée reftant delo- 
lée, S. Leon IW. après avoir ceint de murs 
. tout le Vatican, la repara avec les fecours. 
des Rois de cette Nation. Dans la fuite. 
cette contrée ayant été devaftée par Henri 
IV. , & par Frideric Barbaroufle, SET 

nn0-| 
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Innocent INI. en 1198. featant les mifere 
des Peupies, & les iaconvenicas, inlpiré 
de Dieu, ordonna ici la fabrigue d'ua Ho- 
pital pour les pauvres malades, & les cao 
fans expofes; & afiu qu'on reconnut, que 
cela venoit d’une infpiration divine, il voue 
lut, qu'il porta le nom du s. Eiprit, & que 
fes Miniftres fuffent vétus de couleur celefte, 
Il en donna le foin è quelques Prétres nom- 
més chanoines reguliers,- dans ce tems-la 
reunis en France pour le fervice des mala» 
des, dont le Fondateur appellé Jules Moat- 
pellier fut tait Cominandeur de cet Ordre 
nouveau dit du s, Efprit. Pour cela 3 mé- 
me Pape erigea auprés de cet Hopital une 
Eglife dediée au s. Efprit , pour y officier, 
& celebrer les Divins Mifteres; maisen, 
1535. DEGlife tut rebatis de: nouveau, & 
ori:ée par pluficurs Papes, & Cardinaux a- 
vec des pcintures, des marbres, & des itucs 
dorés , Le deflein de I° Eglife elt d’Antoine. 
de Sangallo, & celui de la facade elt d'O- 
étave Mafcherino, mais le tabernacle du 
maitre autel elt une Archite&ture d’ André 
Palladio, & lies deux Anges de bois doré 
font de Laurent Tedefco ; Les peintures de 
la tribune font de Jacques Zucca , qui y a 
exprimé plufienrs portraits de {es amis. Le 
tableau de la premiere chapelle ducòté de, 
I’ Evangile a été peint par Marcel Venufti. 
Le Chriit mort fur l’autel fuivant avec les 
autres peintures font de Live Agrefti ; le 
tableau du quatriéine autel eft de Pompée 
de l'Aquila, & les quatré Evanselifte font 
RI dA 
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d’André Lillio. Le couronnement de la. 
s.Vierge avec les autres peintures dans la 
derniere chapelle font de Cefar Nebbia, & 
les denx tableaux des cotés de la porte font 
de Frangois Salviati, aidé par Roviale Ef- 
pagnol fon ecolier. Le tableau en haut elt 
du fufflit Zucca, qui a peint aufli la defcen- 
te du s, Efprit avec tout le refte dans las 
chapelle de l’autre coté . L' Afflomption de 
Ja s.Vierge , & les autres peintures de l’au- 
tre chapelle font du fufdit Agrefti ; mais la 
Nativité eft de Jean Bap. Montano, & la 
Circoncifion eft de Paris*'Nogari; S. Philip» 
pe Neri dans l’ autre eft d’ un ecolier de, 
Pierre de Cortone, & les lateraux font d’Aw 
grefti; La Transfiguration dans la derniere: 
tut peinte par Jofeph Valeriano avant d’étre: 
Jefuite. Il y a d’autres peintures dans la. 
Sacriftie d’Abatini, & de Sicciolante , qui! 
y fitla defcente duS.Efprit. Gregoire XIII 
y fit fur le deflein du fufdit Mafcherino un; 
palais magnifique pour le Commendeur ,, 
qui d’ordinaire eft un Prelat, dans le quel! 
il y a une Biblioteque choifie , augmentée: 
par Monfigneur Lancifi, & par plufieurs 
Princes, entre autres par Louis XIV. Roi 
de France. 

Le Chev, Bernini renouvella ie bras dei 
l’Hopital avec la grande porte fous'Aicxan». 
drc VII., & le Chev. Fuga fuivit l’autre bras 
fur le méme deflein de Bernini fous le Pon. 
tificat de Benoit XIV. , ce qui fait, qu’ il y| 
2 des commedités pour plus de mille mala- 
des, qui font fervis par yn grand nombre 

| d’offi- 
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d’officiers, & méme par des perfonnes pieus 
fes, & religieufes. L’ autel ifolé du vief 
Hopital eft du deffein du fufdit André Pal- 
ladiuss & le tableau eft de Charles Maratti, 
qui a peint auffi l’Annonciation , qui eit & 
prefent dans le nouvel Oratoire de la Cone 
trairie,tait fur le deffein da Chev.Paffalacqua, 
au devant du nouveau bras. Les peintures & 
fresque dans le nouvel Hopital font de Gre- 
i goire Guglielmi, & le tableau fur l'autel el 
\ de Lanfranc . I 
._ Ilya auprès les logemens diftingués pour 
les petits garcons, & les petites filles ex- 
| pofées , qui après avoir été elevées pas les. 
inourrices, font inftraites dans les bonnes 
i moeurs par des Religieufes Auguftines, qui 
‘ont la leur Monaftere, & elles y apprennent 
Jes ouvrages convenables 4 leur ge, jufqu' 
a ce qu’elles fe marient, ou fe faffent reli- 
gieufes, & elles y ont une Eglife dediée 4 
8. Thecle. On y apprend è lire, & à ecrire 
\aux petits garcons, & on les y entretient 
‘jufqu” & qu’ ils foient cn état de gagner leur 


Enfuite retournaut è la place, on voitla 
fontaine faite par PaulV., auprès de laquel- 
le, oncroit, qu’ étoit le fepulchre de Sci 
pion PPAffricain , il étoit fait en piramide, 
mais plus grand, & plus magnifique que ce. 
[lui de Ceftius è la porte s. Paul. Le Pape 
\Domnus le depouilla de fes marbres pour 
\paver s. Pierre, & Alexandre VI. le demo» 
\lit enticrement pour redreffer la rue , qui 
\s'appelle maintenant Alexandrine, fur la. 
| Riert2 quel 


424 HUITIEMIE 

quelle en marchant quelques pas, on voit È 
droite l' -Z| 
258. Zglife de s. Marie de la Tranfpontine .. 


Cette Eglife conferve le nom de l’ancien- 
ne, qui pour fa petitelle,& parcequ'elle étoit 
peu après le paffage du Pont s.Auge, fut ap- 
pellée Tranipontine, & fut deftruite pour 
faire place aux fortifications, & aUX foffes, 
dont le fufdit chateau eft entoure. Pour cc=. 
là Pie IV. en 1565. ordonna;, qu'on fit une 
nouvelle Eglife , & avec le fecours de plue. 
fieurs perfonnes picufes , & particuliere-. 
ment du Cardinal Alexandrin , cile fut as 
chevée l'an 1587. fur le deffein de Paparcl.. 
li, & d'O&avien Mafcherini les Religieux 
Carmes, qui deffervent cette Eglife , porte». 
rent proceffionellement de la vielle Egli. 
fe dansla nouvelle le très-faint Sacrement, 
une Image de la s. Vierge , qu ils avoient 


appor- 
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apportée de Terre Sainte , quand ils vin= 
ent.à Rome pour la premiere tois, les Co- 
onnes , aux quelles les Ss. ApOtres Pierre, 
& Paul furent liés & flagellés, avec un Cru= 
cifix , quelques Corps faints , & autres 
Reliques. Sixte V. 1’ honora d’ un titre de 
Cardinal, & avec l’aide de pluficurs Fi- 
eles elle tut decorée de chapelles ornées 
e marbres, & d: bon nombre de peintu- 
res. S. Barbe dans la premiere chapelle 2 
droite elt du Chev. d’Arpia, mais les au- 
tres peinturesfoat de Cefar Rofetti, S. Ca- 
therine dans l’ autre eft de Moafieur Da- 
niel, & tes autres peintures font d’Alexan» 
dre Franceft . La Coacecption dans la troi- 
fieme étoit de Muziani; & les peintures de 
li quatriéme font de Bernardin Gugliardi, 
S. Albert dans la cinquiéme , & toutes les 
‘autres peintures foat d’Aatoine Pomaran- 
ci, & le tableau de s. Marie Magdelaine 
‘de Pazzis dans la Croix et de Dominique 
Perugino, qui a peint auffi è trefque les an- 
gles du dime. Le maitre autel, où on coa- 
ferve l’image de la s.Vierge, eft orné d’un 
tres-beau Tabernacle avec des colo1acs,des 
feu!lptures, & d:3 metaux dorés felo. le 
deffein du Chev. Charles Fontana; les'quas 
tre ftatues de marbre font de Leonard Re- 
ti, &lestableaux dans le choenr ont été 
faits depuis peu par Ange Papi. S. André 
Corfiai dans l’autre chapelle de la croix elt 
de Jean Paul Melchiorri, & les pzintures 
de la voute font de Blaife Puccini. $.Ange 
Gurmes dans l’autre, & le refte des peintu= 
Rrz res 


| 
| 
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res font de Jean Bapt. Ricci, S. Therefe,. 
dans la chapelle fuivante eft d’ Hiacinthe:| 
Calandrucci . Le tableau dans la chapelle ,. 
où font le colonnes, aux quelles furent liés 
les ss. Apòtres Pierre , & Paul, & le refte. 

es pelutures font'du fufdit Ricci de Nos. 
vare. S. Elie dans l’avant derniere eft d’Anv. 
toine Gheraldi , & dans la derniere ily as. 
les corps des ss. Bafilide, Tripodia , & 
Magdale Martirs, & dans la Sacriftie entre: 
autres Reliques il y a la tete de s. Bafile le 
grand, Dans l’Oratoire contizue le tableau: 
de l’autel eft de Louis Garzi , & marchant: 
un peu plus loin & droite , ily a le 


359. Palais Giraza . PI. 125. Liv.VI. 


Beni 


Cet ancien, & masnifique Palais biti fur 
le deffein de Bramant Lazzari, a apparte» 
nu long tems aux Rois d’Angleterre, &: 
fervoit de logement & leurs Ambaffadeurst: 

fais Henri VIII. 1’ avant donné au Cardie. 
nal Campegi , il paffa enfuite à la maifon 
Colonne, Innocent XII. l’ayant acheté , ill 
y fit un College Ecclefiaftique, qui avant: 
été transferé, comme nous l’avons dit, au=l 
près du Pont Sixte, ce Palais paffa au Marai 
quis Giraud, qui refit de nouveau la grande: 
porte . I 

Vis-a-vis ce Palais on voit une place fpa | 
cieule avec une belle fontaine tfaite pari 
Paul V. fur le deffein de Charles Maderno, | 
D'un còté eft le palais Madruzzi, achetté 


i 
( 


depuis par le Cardinal Pallotta, & enfin reo. 
«uit par Pie V. en College pour les Peres: 
È iù de 


i 
LI 
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Denitenciers de s, Pierre au Vatican, & d° 
un autre coté il y a l 


36 o. Eglife de s. Jacques Scollacavalli . 


Cette petite Eglife prit ce nom , felon 
ice qu'on en lit, des le tems de s, Helene, 
mere du Grand Conftantin, lorfque cette 
fainte Imperatrice faifant conduire è Rome. 
deux pierres pretieufes, l’une fur laquelle 
(Abraham avoit pofé fon fils Ifaac pour l’ 
‘Immoler à Dieu, & l’autre fur la quelle 
| Jefus Chrift tut pofé , quand la s. Vierge le 
 prefenta au Temple. Elle penfoit de les 
| placer dans la Bafilique du”Vatican ; mais 
les chevaux , qui les portoient étant arri. 
vés ici, ne voulurent plus avancer d’avan- 
| tage, quoigu’ ils tufflent preflés, & batus 
| durement par les condu@eurs : Cet pour- 
| quoi ayant bati iciune Eglife , elles y tua 
rent depofées. Le tableau de l’autel è main 
| droite, & celui du maitre autel furent def= 
| finés par Jean Bapt. Novarra, & peints par 
un de fes ecoliers, mais celui du dernier eft 
du méme Novarra. Il eft è remarquer, que 

| la feconde Confrairie pour accompagner le 
| très- S, Sacrement aux malades, a été eri» 
| gée danscette Eglife Paroiffiale en 1514.) 
“ce qu*Innocent XI. ordonna en 1694. de 
fe pratiquer dans toutes les autres Paroif- 
fes de Rome, & y accorda beaucoup d’ in- 
dulgences ; & A ceteffetà gauche de cette 
Eglife on y erigea un Oratoire, où ilya 
un tableau peint par le Chev. Paul Guidot- 
ti, & fur la voute quelques peintures de 
R ra Ves. 
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Vefp.fizn Strada, Au devant de cette Bali=. 
fe il y a le | 


361. Palais Spinola , © Hofpice pour 
les ETererhjues convertis è la Foi, 


Ce Palais eft fort grand, & magnifique, | 
de l’architeGture de Balthafar Peruzzi ; la 
porte principale de ce palais, qui donne fur 
la rue, eit furmontée d’un beau balcon de- | 
coré d: deux Colonnes d'ordre dorique. Il 
et a remarquer, que Charlotte Reine de 
Cipre, y moarut dans le tems d’ Innocent 
VIII, & Raphael d’ Urbin dans le tems 
de Leon X. Eafuite ie Cardinal Jerome Ga- 
ftaldi Genois l’acheta , & affizgna la partie 
qui eft vers la place pour fervir d'Hofpicey. | 
aux Herctiques dè Pan, & deanere (ewegi 
qui voudroient profeffer la Religion Catho- 
lique . De la marchant par l’une , 0 l’au- 
tre rue, onarrive dla grande place de la 
Bafilique Vaticane 5 on voit è gauche , & 4 
coté du quartier des foldats l’ 


362. Eglife de s. Laurent dans le Bourg 
Plonc.153. Liv. VI. 


Cette Eglife s’'appelloit anciennement 7 
pifcibus, & maintenant dans le vieux bourg 
parceque cette contrée eft la plus ancienne 
de toutes les autres de la Ville Leonine, En 
1200, elle étoit uniie a la Bafilique da Va- 
tican ; enfuite elle tut occupée par des Re- 
ligieufes de fainte Claire ; lesquelles ont 
eté transferses ailleurs par Leon X., & PE- 
glife elt reitée fous la conduite de la Con- 

fraie 
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frairie du s. Efprit. Depuis elle a été re- 
bîtie en 1650. par la très-noble Famille, 
Cefi, qui a un magnifique pala:s à coté, ba- 
ti en 1411, par le Cardinal Thomas Armel. 
‘lino Anglois, orné de ftatues, & de mare 
bres antiques; & l’ Eglife fut cedée aux 
Clercs reguliers des Ecoles pies-, qui y ont 
établi leur Noviciat . Cette Eglif& conferve 
fon ancienne forme è trois nets, foutenues 
| par des belles colonaes, & ornée de mar- 
bres,& des peintures. Le tablean du maitre 
autel, repreientant le mariage de la s.Vier- 
ge, eft de Nicolas Berrettori , mais deux 
des cotés, & les peintuùres, qui font autour 
de |’ Eglife font de Michel Ange Riccio- 
lini:; S.Anne dans la chapelie è droites 
eft de Pierre Nelli, & le tableau di còté de 
l’Evangile , & celui, qui elt vis.à vis, de 
méme que les peintures a frefque, font de 
Jean Bap. Galandrucci ; s. Laurent a gau- 
che du maître autel eit d’ Hiacinthe Bran- 
di; S.JeanBap:, & s. Sebaftien font du 
méme Nelli. Les peintures de la chapelle 
de s. Nicolas font du fufdit Ricciolini; Ceì- 
les du Crucifix font de Toppa, & les autres 
dans la chapelle de la s.Vierge font de Gor- 
dierî. Sortant enfuite par la petite porte, 
on voit prefqu'au devant 


reolife de S. Michel Archange © de S. Mae 
enus , Pl.x73. Liv.IX. 
Cette Eglife s° appelloit ix Saffa par la 
ème raifo.1, que nous avons dit de 1 Ho 
pital du s.Efprit, auffi n’en et'elle pas elai- 
enée. 
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gnée. Elle tut erigfe en l’honneur de s.Mi- 
chel Archange vers L’ an #13. par Charles 
Magne fur la peate de cette colline, que 
les anciens appelloicat Palaziolum ; c° et 
pourquoi 01 y monte par quelques degrés, 
& parcequ’ on y conferve le Corps de s.Ma= 
gnus Evéque , & Martir, elle en prit enco. 
re le nom. Paul II, erigea dans cette E- 
glife une Gontrairie pour accompagner le 
s. Viatique de la Bafilique Vaticare, dont 
elle depend, & eniszi.0ny etablituns 
College de cent Prétres, & vingt Clercs 
{ous le titre de la Conception, qui fut en 
fuite transferé, comme nous l’ avons dit, 
dans le College Ecclefiaftique proche le, 
Pont Sixte . Cette Eglifè a été renouvellée 
depuis peu par Benoit XIV., & ornée de 
differentes peintures Modernies. Le pre- 
inier autel à droite a été peint par M.Paro- 
cel,le maitre Autel par Nicolas Ricciolini , 
& le troifieme par Louis Sterns. Nous voi- 
ci enfin è la grande 


363. Place de S. Pierre au Vatican. 
Pl.a7. Liv.Il. & III, 


Dans l*ancien Champ Vatican, où les 
Gentils alloient chercher les augures, & 
appréter leurs vains , & fuperftitieux tri- 
omphes, on voit l'etonnante place de las 
Bafilique Vaticane, qui, étant en forme 
d’Amphiteatre, laifle l’imagination d’ un 
chacun dans l’ étonnement, & l’admira- 
tion, paroiffant un ouvrage plus qu’ hu- 
main tant par fa grande étendue, & ma 


suis 
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guificence , que par la diftribution , & la 
dignité des portiques, des colonnes, des 
fratues., «des fontaines, & de |’ admirable 
Qpoelifque Egiptien. C'eft pourquoi vou= 
lant rendre compte de toutes fs parties, 
ileft à propos, que je commence par l’ 


Obelifque Eg yprienw . Plano. fufdite . 

Sefoftris Fils de Nuncoreus Roi d’Egypte 
fit eriger, cet Obelifque à Heliopolis, & fe- 
lon le rapport de Pline, Cajus Caligola le fit 
tranfporter è Rome la troifiéme année de 
fon Regne, & le plaga dans le Cirque duVa- 
tican, qui enfuite fut appellé le Cirque de 
Neron a caufe de fes jardins , qui étoient 
1a . Il fautremarquer, que le vaiffeau, qui 
le porteit, étoit fi grand, qu’ étant coulé 
% fond è l’embouchure du Fibre , il fervit 
de tondement a la tortereffà de fa Ville de 
Porto. Cet obelifque refta fur pied, mais 
avec fo piedeftal fous terre aupres de la 
Sacriftie de s.Pierre jufqu' au Pontificat de 
Sixte V., qui le tranfporta vis-&-vis de la 
Bafilique par l’ induftrie de Dominique 
Fontana , & pour trafporter , & elezer 
cet Obelifque avec tous les ornemens on 
a depenfé 38. mille ecus romain . Au 
deffus il y mit le figne de la s. Croix, fale 
te de metail , laquelle ayant fouffert dans 
quelque partie par le cours des années, 
en 1740, on la defcendit, & on la reta- 
blit, & dans cette occafion on y mit une 
parcelle du bois de la vraie Croix, & on 
accorda «diverfes indulgences aux Fide= 


les, 
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les, qui la falueroient en difant un Pgzer, 
& Ave . Cette admirable pierre elt de gra- 
nit rouge fans hierogliphes ga geftl uni. 
que, qui foit reft*c catisre après les rui- 
mes des Barbares, & lesinjures des tems. 
Il a 80. pieds & demie de hauteur, & 
avec fo piede.tal & la Croix de metail 
107. Paul V. pour ca augm» nter. les otne- 
mens , y fitla fontaine , qui e't è droite 
& Clemeat X. celle, q ri elt È gauche ; el- 
les font adinirables , non (eulement pour 
l'aboadance de leurs eanx, mais encore 
par les baffins (uperieurs de granit egyptie1, 
faits d'une feule piece. Enfia Alexandre 
VII. fur le defflzin du Ch:v. Bernini y fit 
ces incomparables portiques dounles en 
forme d’amphiteftre d’ordre Dorique, or- 
nés de 320. sroffes colonnes de pierres tra- 
vertines avec des coraiches, des baluAtres, 
& 140, Statues reprefentantes  differents 
Saints & Saintes dont les reliques fe cone 
fervent dans la Bafilique, & differents Fon- 
dateurs des Ordres Religienx : Ainfi tou 
tes cettes ma guifiques ornements fervent 
de grandeur è la 


264. Bafilique Vaticore. Plan. Liv.IIl 


Cette Rafilique s’appelle Vaticane, de la 
Colline de ce nom, qui le donna auffi è la 
Vallée; Il derive, elon quelques uns de Ve 
ticinium, ou Oracle, qui fe faifoit la : Cette 
vallée tut d’abord regardée comme infame 
a caufe du peu de {alubrité de fon air petclit 
pourquoi elle fervoit pour y juftitier les 
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maltaiteurs; mais eufuite, on y eleva des 
Temples , des Cirques , des Jardins, & 
des fepulchres d’ Hommes illuttres, qui 
le rendirent celebre . Que le Cirque de 
Cajus, & enfuite de Neron ait été, cù 
cit la Bafilique, le méme Obelifque le, 
prouve evidemment , puifqu’ il étoit au 
milieu de ce Cirque avec d’ autres orne- 
mens, od on celebroit les tétes Circenfes, & 
ce tut la que fous le Regne de Neron on fit 
I’ horrible maffacre des Chretiens , rappor 
té par Svetone Hiltorien Payen. Mais la 
paix ajunt été depuis rendue è |’ Eglife ; 
pour honorer le fang repandu dans ce lieu 
par tant de Martirs, & pour donner de 
Peclat au tombeau des ss. Apòtres Pierre, 
& Paul, I’ Empereur Con/tantin , fit de- 
truire ce Cirque, y batit la Bafilique, & 
travailla de fes propres mains a en creufer 
les fondements . Ce Prince defirant avec 


ardeur de voir bientot finire le monyment 
de 
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de fa pieté, employa pour’ elever quelques 
murs du mìîme Cirque, & beaucoup de 
marbres, & de colonnes de plufieurs an»: 
ciens batimens de Rome. La Bafilique é= 
tant achevée avec magnificence le 18. de: 
Novembre, elle fut confacrée par le Pon-. 
tife s. Silveftre, & enrichie de beaucoup: 
de trefors par le picux Empereur, & pour=. 
vue de gros revenus pour l’ entretien des. 
lumieres , & des Miniftres, qui la deffer=. 
viffent. Cette Bafilique a toujous été en. 
fl grande veneration (par tout le Monde 
Catholique , qu'elle etoit vifitée par les. 
Empereurs, les Rois, les Princes, & des 
Saints hommes , dont on a de memorables 
exemples . Perfonne n° y étoit recu, qu'il 
ne fit auparavant fa profeffion de toi, Elle 
étoit deffervie par des Moines de quatre 

) Monafteres , qui tour è tour pialmodioient 
nuit,& jour. De la la veneration s’augmeny 
tant de plus en plus envers cette Sainte Ba» 
filique, Honorius I. y fit une porte dar. 
gent, & la couvrit de lames de bronze do- 
ré tirfes du Temple de Jupiter Capitolin, 
mais dont elle fut depouillée par les Sara- 
cins. Leon IV. refit la porte avec quelques 
bafreliets d’ argent, & Nicolas III. enfuite 
l’orna de mofaiques, & Giotto Florentin 
y fit beaucoup de peintures , 

Dans la fuite des tems cette Bafilique ef= 
fuia beaucoup de defaftres , & fut fouvent 
depouillée par les barbares, & les ennemis 
de la Religion: & après 1200, ans elle com» 
menca è menacer ruine , c'elt pourquoi Ni- 
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I clic AL° Me. 
colas V. penfoit 2 la rebitir ; mais fa mort 
étant furvenue, Jules II. Savonois en 1506. 
commenga le nouveau Temple, en y rene 
fermant tout le vieux ; l’hiftoire rapporte, 
qu'en creufant les ftondemens , on y trouva 
quantité d’urnes, & de vafes de marbres 
qui renfermotent des os, & des corps de 
plufieurs Papes; & Rois vétus d’or ; on 
remit enfuitte dans la nouvelle Bafilique 
les-preticufes Reliques. Le premier Ar- 
chitee fut Bramant Lazzari; qui mouruf 
en 1514., Raphael d’ Urbin avec d’ autres 
lui fuccederent. Celui-ci venantauffi 1 mou. 
rir, le batiment rat continué par Julien de 
Sangallo, par Frere Juconde de Verone, & 
après par Balthafar Peruzzi. Enfuite fous 
Paul III. il fut continué par Antoine de 
Sangallo, & par Laurenzette Sculpteur ; 
mais après en 1546. la dire@tion en ayant 
eté confiée a Michel Ange Buonarroti , ce- 
luisci la reduifit en forme de Croix greque, 
& fit le deffein du Dome: De la la fabrique 
fut continuée par Jacques Barozio, & au 
tems de Sixte V. Jacques de la Porte avec 
Dominique Fontana eleverent l’admirable 
dome d’après le deffein du fufdit Buonarro- 
ti, le dome eftun peu plus grand que le 
Pantheon d’Agrippa, que nous appellons è 
prefent la Rotonde , ceux-ci ajouterent 
pour complement le petit dome, & au del» 
fus une boule de metail, qui foutient la 
Croix , & qui peut contenir commodement 
32. perfonnes affifes ; Cette boule offre a 
tous les curienx un accéz très-facile par la 
com* 
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commodité fiasulicre des Efcaliers qui con.! 


duifent, jufque dans fon interieur 

Paul V. en 1606, reduifit la Bafilique de: 
Croix grecque en croix latine, & fit le pore. 
tique avecla grande tac ide telo le deffeinì 


de Charles Mad:rie. Elle eil loa9ue des. 
358. pieds, & larze d ras la Croix de 427%. 
pieds , & dans dia net da miliee 77., dui 


pavé jutqu' è la voute elle ef hiute 158. 
pieds, & jufq” a le Croix du déme 449e 
de forte qu’ elle furpaffî tous les plus 


iafignes batimens tant inodernes, qu’ an-. 


cieas, noa feulement pour l’ étendue de fa 


mafe, maisencore pour fa conftructiona. 


“tant de l’extericur, que de l’interieur, & 


par les admirablesouvrages de marbres, de 


mofaiques, de metail, & de itucs dorés. 
Il feroit trop malaifé de rapporter dans 
une courte defcription tous les exccllents 
ouvrages de peinture è & de fculpture , qui 
ornent LR les parties de ce vafte Tem- 
ple, qui four deja imprimés dans plufieurs 
3a cependant ne voulant point aban» 
doiner mol Lecteur dans cc qui peut lui 
plaire le plus, j'ai refolu de l'accompagner 
au moins dans les chotès principales, pou- 
vanta fon loifir obferver le relte.Les deux 
Statues de s. Pierre, & de s.Paul , que l’on 
voit aux picds du grand efcalier ; ont eté 
raites dans le tems de Pie II, par Minius de 
Fielole ; & le bafreliet avec Jesus Cuxist , 
qui donne les chets & s. Pierre , placé fous 
la lose de la benedi@tion, elt d’' Ambrose 
Malvicino . Entrant enfuite dans le porti. 


que - 
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que orné de marbres, & de ftucs dorés 
foutena de differentes colonnes de l'ancien 
Temple, dans le dernier fond è droite 01 
voit la ftataz equeltre de Conitantia le 
Grand Foadateur ‘ds cette Bafilique , qui 
regarde la Croix avec cette infcription : /r 
hoc ficno vinces: ouvrage infigne de Berni 
ni : & dans le fond du còté gauche.Charles 
Magae è cheval, comme detenfeur de l'E- 
glife, ouvraze d'Auzuitia Corazcchini de 
Piftoia . Sur la porte du milien ily a uns 
grand bafrelief.,. repr=fentant le Sauveur, 
qui confie fo troupeau a s. Pierre en lui 
difant: Pafte oves neas: tait en marbre par 
le Chev. Beraini, & au devant 0.1 volt le 
imofaique dela celebre barque peinte par 
(Giotte . Dans le còté de ce portique è mala 
‘droite, oa admire encore le majeltusux 
‘efcalier du Palais Poatifical ordoa 18 par 
Alexandre VII. fur le dellzin du Chev.Ber- 
imini, & avec le defizia du iméme , 01 mis 
| fur la porte du milieu de la partie interieu- 
re du portique le celebre mofaique fait par 
Giotte Florentin . 
' Oaentredans la Bafilique par ciaq por- 
tes: celle da milieu eft de metail travaillée 
(par Antoine Filareto par ordre d’ Eugene 
Iv., elle reprefente le martire de s. Pierre, 
(& celui de s. Paul, avec quelques faits du 
iméme Pontite . La cinquieme porte è droi- 
te souvre feulement l’année du Jubilé , ou 
l’appelle Porte Sainte, parce qu'elle s ou- 
‘vre avec des ceremonies facrées, & enfuite 
fe terme parle Souverain Pontife. 

Ss Vue 
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A’ la premiere entrée, que l’on fait dans; 
ce vafte Temple, chacun étant dans |’ atei 
tente de voir une beauté furprenante, omni 
ne fent aucun fujet d’admiration en voyanti 
de fi grandes chofes, & certe vafte maffe 5 
au contraire peu content on croit avoir ete. 
trompè par la renommée : mais enfuites. 
commencant è obferver peu-2-peu fes par= 
ties, on eft, non feulement étonné de fa: 
magnificence, &de fa dignité, mais l’ef- 

rit refte tellement contus, qu'on eft oblie 
gé d’ y retourner plufieurs fois, trouvanti 
toujours quelque chole a y obferver, & ade; 
mirer de nouveau. Parmi la toule d’objets 
qui fe prefentent a la vue en entrant dansi 
le temple on peut remarquer d’ abord les 
deux vafes d’eau benitte attachez aux deux. 
premiers pilaftres de la grande net a droit= 
te & a gauche: Les enfans, qui foutiennent| 
ces deux vafes, n’offrent d’abord aux yeuxi 

que 
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que des enfans d’an age encore tendre; mais 
à mefure qu'on, s'en approche,, l’illufion fe 
difipe & lors qu'on eft è portée de les tou- 
cher on s’ oppercolt que ee figares font 
veziment Gigantelques . Il en fera de mé4 
me de tout le refte, d*où il arrive , qu’on 
vatoujours en fe formant une meilleureo 
idée de la trés-grande majefté, & des pro- 
portions exa&es de ce Saint Temple , qui 
donnent admirablement tout ie repos, & 
Ja tranquillité è l’oeil, afin qu’ il puifle ai- 
{tment, & fans confufion jouir de tousles 
ornements, dont il elt decoré . Pour cela 
fuivant le chemin par la grande net, on 
voit dans des niches les ftatues coloffales 
‘de quelques faints Fondateurs des Ordres 
 Religieux , comme nous le dirons dans 
i peu, & deux pierres memorables placées 
‘entre un pilaftre , & l'autre ; fur celui & 
| gauche les corps de s. Pierre , & de s. Paul 
‘y ont été divifés , & fur celui a droite o1 y 
| à tourmenté , & fait mourir plufieurs Mare 
tirs; & les deux pierres noires, & rondes 
I font celles, que les Payens lioient aux 
| pieds des Martirs, quand ils étoient fur les 
| 


chevalets. On voit enfuite la ftatue de s. 
| Pierre affis, & en attitude de douner la 
| benedi&@ion; Cette ftatue tut faite par s. 
Leon I. avec le metail de la fameufe ftatue 
‘de Jupiter Capitolin, & cela par reconnoif- 
| fance pour avoir delivré Rome de la perfe- 
cution d’ Attila Roi des Huns, les Fideles 
‘ont coatume de lui hbaifer les pieds avec 
| beaucoup de refpe&. 

| Ss: Au 
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Au milieu de la croix , & fous fe grand 
dome on voit I’ autel Papal des Apòtres: 
s, Pierre, & s. Paul, & dans le fouterain | 
l’ancien autel, fous le quel eft la moitié 
de leurs faints corps, avec ceux des ss.Pon- 
tifes des premiers fiecles, & c’elt ponr cela.| 
qu'on l’appelle la Contefficn des ss. A pòtres, 
au lieu de dire leur Martire , comme les: 
Grecs appelloient la fepulture des ss.Mate. 
tirs 3 parceque c’etoit la le celebre Cime- 
tiere Vatican , où Anaclet » etant Prétre ,. 
enfervelit le venerable corps du Prince des: 
Apotres ; S.Jerome contre Vigilantius affu- 
re, que le Pontite Romain offre le Sacrifice. 
au Scigneur fur les venerables os de s.Piere. 
re, & de s, Paul, & dit, que leur fepultu-. 
re ettl’autel de Jefus Chrilt.S.Augultia dans: 
l’epitre 42. aux Madaureas dit, que la très=. 
haute dignité de l* Empereur Romain, des 
pofe la couronne, & prie humblement au 
iepulchre du Pefcheur s.Pierre, Et s. Theo. 
doret Eveque de Cire dans une epitre au, 
Pape Leon dit, que le fepulchre des ss.Apò-. 
tres eclaire tout le monde. C’eft pourquoli 
cet autel a toujours été confervé avec un 
foin particulier, & n’a jamais été changé , 
Callixte II, le retablit , & Vorna de pre» 
cieux marbres en 1129., & le confacra en 
prefence des Peres da Concile general, qu 
il avoit afemblé d’environ mille Evéques, 
& un grand nombre de lampes avec des 
mefches d’ ammianthe y bruloient conti. 
nuellement du baume. Cet autel s’eft con- 
fervé de la mìme facon jufqu’ au tems de 
Cic= 
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lement VIII., qui fans le mouvoir, ni en 
ter aucune chofe, en conftraifit fur celul» 
Jà un autre, que l*on voir è prefent. Paul 
V. enfuite non feulement orna la Contef- 
fio avec des marbres precieux, & des me- 
taux dorgs ,, mais encore tout le circuit, en 
v failant I’ entrée du cote de la nouvelle 
Bafilique, avec des efcaliers è deux bran- 
ches, pour donner la cemmodlité au Peu- 
pie de prier plus près de ce Sanétaziro qui 
‘et continuellement eclairé par les lumie- 
res de 123. lampes d’arsent. Surle grand 
autel, où il n°y a que le Pape, qui y celebre, 
ou quelque Cardinal par un Bret du meme 
Pape, Urbain VHI. d’ après le deflzin du 
'Chev. Bernini, & avec une depenfe de cent 
mille ecus , fit cet admirable baldaquin de 
metail, pofé fur quatre colonnes tories , 
ornées de très-beaux entans modelles par 
Francois Fiammingo , egalement de metail 
\en partie doré , & enrichi de differeuts or- 


peiens., Cette machine eft haute de 87. 


! pieds jafqu'a la Croix, & 01y a emploié 
| cent quatre-vingt fix mille , & trois cent 
‘quatre vingt dix livres de metail tiré du 
(Pantheon, & pour la dorure ci a depen- 
fé quarant fix mille ecus d’ or. Le grand 
dòme elt tout oraé de mofa'ques deffinés 
par Jean de Vecchi, par Cetar Nebbia , & 
| par Je Chev. d’Arpin.Daas les grands, piliers 
du méme,le Chev.Bernin! fit les quatres tri. 


Ù 


bunes pour montrer les s. Reliqaes , qu'on 
y conferve dans des tabernacles : Dans cel- 
(le, qui eft audeffus de la ftatue de s. Vieror 


nIque a 
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nique, eft la s. Fave, la Lance, & un % 
parti de la Croix de Jefus Chrilt, & au-| 
deflus de celle de s. Helene , il y a beau-. 
coup d’ autres Reliques. Les huit colon: 
nes torfes de ces tribunes font remarqua- 
bles, parcequ’elles font, comme 01 le: 
eroit, du Temple de Salomon, Les quatre | 
ftatues de marbre, qui font dans les e 
des quatre grands piliers, hautes de 16,, 
pieds, 1° une reprefente s. Veronique faite- 
par Francois Mochi, l’autre, s.Helene faite: 
par Andre Bolgi, la troifieme, s André Si 
potre, de Francois da Quelnoy Flamand, &: 
s. Longin dans la quatrieme eft du mèmen) 
Bernini. Sous le piedeftal de chaque ftatue: 
ily a un autel avec des tableaux de mofai-. 
ques tirés des peintures d’André Sacchi, & | 
de la on defcend dans les grottes VWatica=: 
nes, c’eft-a-dire dans la vieille Eglife ,, 
dont ont conferve encore les plus infignes: 
monumens , & l'on y reyere de plus près; 
le fepulchre des ss.Apòtres , crigé par s.A». 
naclet Pape, appellé par les Ecrivains Ecm. 
clefiaftiques, enfemble avec celui de s.Paul,, 
les Trophées des Apòtres: c'eft pourquoii 
ii n'elt pas permis aux femmes d’y entrer , | 
excepte le lundi de la Pentecolte , & alorss 
il eft deffendu aux hommes . Le Le&eur 
pourra fe faire accompagner par un Glere: 
de la Sacriftie , qui avec un flambeau allu» 
mé lui faira obferver une grande partie du. 
vieux Temple, I | | 
Pourfuivant enfuite le. chemin danslan 
grande net , on arrive 4 la grande id O 
i O | 
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où on voit le majeftueux autel , av deflus 
du quel on conferve la Chaire dont s. Pier= 
re s’ eft fervi pour enfeigner aux premiers 
Fidels la Do&rine Evangelique , c’ eft une 
chaife de bois marquetée d’yvoire, elle a. 
été illuitrée par quantité de miracles, c° e it 
pourquoi elle a toujours été tenue avec, 
beaucoup de devotion. Elle eft rentermée 
dans une autre de metail doré , admirables. 
ment ornée d'Anges ,-& foutenue par qua. 
tre ftatues Neue de 12, pieds, qui repre=. 
fentent deux Do&eurs de l’Eglife Grecque,, 
& deux de la Latine, jettées en metail fe- 
lon le defflèin du Chev. Bernini par ordre. 
d’Alexandre VII, ces itatues font du poid 
de 216. mille livres, la facon a couté 107, 
mille ecus. Le fepulchre d’ Urbain VII., 

qui eft è gauche avec la ftatne de metail, 
& d'autres de mar bre, eft un ouvrage infi- 
gne du futdit Chev, Be rnini 5 & l’autre 2 
droite de Paul III. avec la celebre ftatne de 
metail, & lesdeux de marbre couchées, 
tut fait par Guillaume de la Porte fous las 
@ire&ion de Buonarroti. La ftatue de s.Do. 
minique dans la premiere niche fut taite, 
ar M. leGros, celle de s. Fraugois dans 
Piante eft de Charles Monaldi, celle de 
S.Benoit eft d’Antoine Montauti, & S.Elie 
dans la quatri&me niche, eft d* Augultins 
Cornacchini. La Statue de S.Bruno “CET la 
croix eft de M.Stots Francois ; celle de, 
S. Jofeph Calafance et d'Innocent Spiaac- 
ci ; celle de S, Jeròme Emilien, de Pierre 
Bracci ,& S.Cajetan eft du fufdit Charles 
Mo- 
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Monaldi, Eafuite S. Philippe Negi aim la 


graiude net, après la ftatue de S, Pierre en 
metal, ett de Jean Bap. M ni; S.Vin cent. 
de ps ett du fuldit*Pierre Bracci , 
S. Therele, de PAMBRE Valle; S.Pierre diff 
Alcantara Jo cit vis-@evis, ett DL Fran. 
qols Vergara E E (asta ; S.Geniliie sa Lele: 
lis ett de Pierre Pacilli ; sa Iguace ; de Jo=. 
feph Rufconi, & S. Frangois dc Pula: du. 
{ufdit Maini. S.Jean de Didi de l’autre co- 


té de la Croix, eit du fuldit VAC . Piero. 


re Nolulque, de Paul Campi; S. Norbert, de: 
Fraugois Gini Flamand; & S.Juliane Falfi 
conicri elt du tuldit Campi. Toutes ces ita». 
tues font de marbre , dont quelques unesì 
font hiutes de plus di 12. piiedsge 


Pour taire enfuite un tour dans les nefs lad. 
terales, & y oDierver tout avec methode ;.| 
il convient de retourner au pied de la Ba. . 
filique, & commencer par la Porte Saiate , || 
qui eft termée , au des de laquelle ona. 


yo: s. Pierre taliten mofaique du deffziu 


Cin is Pen li premiere chapelle de ce || 
cOté la, étoit autrefois dediée au s.Cruci-- 
fx; mais en 1749. les Chanoines y tran. A 
{porterent du choeur la celebre itatue de | 
la s. Vierge avec Jefus Chrift mort fur fon | 


fein, faite en marbre par Michel Ange 
Buonarroti qui avolt apsine atteint la” 25 
année de fon age, mais dans cette place 
elle n°cit pas bien vifible; les peintures de 


ia voute font de Lana po * S. Nicolas ell | 


mofaique dans la petite chapelle laterale 
eit de Chrittophari ; & le s.Grucifix è cOté 


"ni 


cit » 


| 
) 
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ft, comme onlecroit, de Pierre Caval. 
ini. Ily a è droite un Sarcophage antique 
e marbre , qui fervoit de Fonts baptif- 
maux; & la colonne, que l’ on voit entour= 
rée de grilles de ter, felon l’ancienne tra- 
dition , étoit dans le Temple de Salomon, 
furia quelle le Sauveur avoit coutiime de 
s'appuier, quand’ il prechoit dans le Teme 
ple. Les mofaiques, qui font fur le dome. 
avant cette chapelle , font de Chriftophari, 
faits fur les deffeins de Pierre de Cortone, 
& è raifon de fa mort ils furent achevés 
par: Cirus Ferri fon eleve. De la entrant 
dans la petite net., on voit fous l’arc le 
tombeau de Chriftine Alexandrine Reine 
de Suede, fait fur le deflein du Chev. Char- 
les Fontana ; la grande medaille, & les or- 
nemens de metail font de Jean Giardini , 
les bafreliefs, de M.Teudon, & les entans 
font de Laurent Ottone . 
°° Dans la feconde Chapelle on voit ut 
grand. tableau avec le martire de s, Seba-o 
itien peint par Dominiquin, & fait en mo- 
faique par Chriftophari, & les mofaiques 
du dome audevant furent faits fur les del. 
feins du fufdit Pierre de Cortone. Sous |’ 
arc de la netlatérale on voit a gauche le 
tombcau de la Conteffe Mathilde , tait par 
ordre d’Urbain VIII. fur le deffcin du Chevy, 
Bernini, qui fit la téte de la ftatue, laquel- 
le tut achevée par Louis fon frere., qui 
avec André Bolgi fit les deux entans fur 
l’urne : mais les bafreliets font d’ Etienne 
Speranza, & lesurmes, de Mathieu Bona= 
Uè FCE, 
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relli. Au devant il y a le tombeau d'In. 
nocent XII. avec trois ftatues de marbre 
faites par Philippe Valle Florentin , 
Dans la troifiéme chapelle ; où l’on cons 
ferve le très-iaint Sacrement de l’Euchari» 
ftie , il y a le rabléau de la s. Trinité peint 
par Pierre de Cortone, & le tabernacle tait 
de metail doré , & de pierres d’azur, avec 
deux Anges de metail egalement dores, eft 
“un ouvragé infigne du Chev. Bernini; mais: 
le tombeau de Sixte IV., qui eft fur le pa-| 
vé avec des bafreliets de metail, eft un ou- 
vrage tort eftimé d’ Antoine Pallajolo ; le 
tableau dans la petite chapelle a été peinti 
par le fufdit Chev, Bernini, quoique d’ au» 
tres le difent de Charles Pellegrini ; & les: 
deux colonnes femblables è celles des ta. 
bernaeles, ont été du Temple de Salomon, 
Les mofaiques du dome avant celle-là tu. 
rent faits des deffeins du fufdit Pierre de_s; 
ortones &Jle fepulchre de Gregoire XIII, | 
fous l’are avec trois figures eft un ouvrage! 
infigne de Camille Rufconi, mais Charles; 
Maratti en tournit le deflein', | 
Sur l’autel au devant de I’ arc on voit S.l 
Jeròme fait en mofaique du tableau cele-l 
bre, peint per Dominiquin, que nous a-| 
vous vu dans l’Eglife de S. Jerome de la, 
Charité auprès de la place Farnefe . A droi.. 
te on voit la chapelle de la S. Vierge taite 
par Gregoire XII_ fur le deffein de Buo-. 
narroti mais executé par Jacques de la Por. 
tes & parceque deffous l’autel on y confer. | 
ve le corps de S, Gregoire de Nazianze, on | 
l’ap» 
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l’appelle la chapelle Gregorienne. Les mos 
faiques du dòme furent tirés des deffeins de 
| Muziani. Le tableau fous l’arc, qui repte- 
| fente S. Bafile celebrant la Meffe grecque, 
fut fait en mofaique d’apres la peinture de 
M. Subleras Frangois. Où étoit S. Pierre , 
qui regoit les clets de Jefus Chrilt peint & 
frefque par le Chev. Baglioni, on y voit è» 
prefent le tombeau de Benoit XIV., la fta- 
tue du Pape, &la vertu a dfoite, font de 
Pierre Bracci, mais la repugnance avec le 
fantome font de Gafpar Sibilla. 

Entrant enfuite dans la croix , ornée, 
comme nous l’avons dit, de ftatues coloffa- 
les de marbre , il y a trois autels, tous or- 
nés de colonnes, & de mofaiques . Sur le 
premier on voit s. Vinceslas Duc de Bohe= 
me , retiré de la peinture d’Ange Carofelli; 
zuprès ily a le martire des ss, Proceffus, 
& Martinien , tiré de celle de Valentino 
Frangois, & fous l’autel il y a les corps de 
ces ss. Martirs 3 s. Erafme au troifiéme a, 
été tiré de la peinture de Nicolas Puffin, 
fournommé le Raphael de France, & les 
quatre colonnes rouges, que l’ on y voit, 
font de la fameufe place de Trajan. 

Suivant enfuite le tour, on voit fous l’arc 
a gauche la petite barque de s. Pierre, faite 
cen mofaique du tableau du Chev.Lantranc; 
mais s. Pierre, qui eft au devant, tut peint 
è frefque par André Camaffei:. Suit après la 
chapelle de s. Michel Archange, depuis peu 
mis en mofaique du celebre tableau de Gui- 
de Reni, qui eft dans l'Eglife des Gapucins, 

Ie Apres 
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Après vient la chapelle de s. Petronille ,| 
que l’on voit faite en mofaique du fameux 
tableau de Guercin, qui eft dans la Salle: 
Royale de la chapelle du Palais Quirinal, 
Sous cet autel on conferve le corps de cete 
te fainte Fille de s. Pierre . Les mofaiquesi 
du dòme turent tirés des deffeins de Nico-. 
las Ricciolini 5 mais s. Bernard dans 1° an: 
sle ef de Charles Pellegrini, s. Gregoire: 
eft de Romanelli ; celui è cOté eft d° André! 
Sacchi, & l’autre eft de Guidobalde Abba. 
tini; mais ceux , qui font dans les coins ;, 
font en partie de Venture Lambert , & 
partie du Chev. Benefiani. Le tableau dei 
l’autel fous l’arc, reprefentant s. Pierre, 
qui refufcite Tabite , fait en mofaique , eft 
de Placide Coftanzi, Le tombeau au devant: 
de Clement X.., eft du deffein de Mathias 
Roffi, mais la ftatue du Pape eft d’Hercule 
Ferrata , la Fidelité d'un còté eft de Jofeph 
Mazzoli, & la Clemence de l’ autre eft de 
Lazzare Morelli ; les bafrelief dans 1’ urnei 
eft de Leonard Reti , & le refte eft de Phi 
lippe Cercani . i 9 
Paffant enfuite è la partie oppofée , il v 
a è droite le tombeau d’Alexandre VIII. du 
deffein du Comte Sammartino, où l’on voit 
Ja ftatue du Pape jettée en metail par Jo- 
{feph Bertofi Certofi , & les deux ftatues la- 
terales furent faites en marbre par Angel 
Rofli , qui travailla parfaitement l’ouvrage 
du bafrelief, qui eft au pied . S. Pierre dans 
la chapelle au devant faît en mofaique de la 
la peinture de Francois Mancini; & le gran] 
bafre- 
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bafrelief dans la chapelle à c6té, qui res 
prefente s. Leon L, allant au deyant d’At 
tila Roi des Huns, eft une celebre fculpture 
d’ Algardi . Sous cet autel il y a le corps 
de ce méme s. Pontite, & fous le flivant, 
qui eft dedié è la s. Vierge, il y a lescorps 
des ss. Pontifes Leon II, Leon III, & Leona 
IV. Les ss.Docteurs taits en mofaique darnts 
les angles du dome, deux font d’André Sac- 
chi, & deux de Lanfrane , mais Romanelli 
a fait les coins, & Jacques Zoboli les An- 
i ges & les fimboles de la s. Vierge. Surla, 
petite porte laterale on voit le tombeau d’ 
Alexandre VII. placé avec grace , inven» 
tio: 1, & ouvrage du cifeau de ‘ Ber, rini; mais 

(da ftatue edl'ici charité elt de Mazzoli, & 
l’autre , de RUE Morelli. Le tableau au 
devant avec la chute de Simon le magicien 
‘elt une peinture fur la pierre,dite lavagne, ’ 
i faite par le Chev. Fransois Vanni . 
°° Dela paffant de l’autre còté de la croix, 
| on voit trois autels avec des tableaux faits 
‘auffi en mofaique . S. Thomas Apòtre fur 
le premier fut peint par Dominique Paffi- 
‘ignani, & fous l’autel on conferve le corps 
È de S. Bonitace IV.; les SS. Simon , «& e 
fur le fecond font d’ Antoine ire 3 
‘leurs corps font fousl’autel ; fur le segna 
‘me SS; Martial, & Valeria font d’Antoine 
Sparadino, & fous l’autel il ya le Corps 
de S. Leon IX. 

‘ Enfuite touraant è gauche , fuit la porte 

de la Sacriftie , dont nous parlerons après, 
‘pourfuivons maintenant le tours de la net 


- ti Denti late= 
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laterale. Les peintures è frefque fur lau 
dite porte font de Romanelli , & le ta- 


I 


bleau de l’autel vis-à-vis avec S. Pierre, $a- | 
phire, & Ananie tut fait en mofaique de | 


la peinture de Chriitophle Roncalli. S.Gre- 


| 


goire le Grand, qui montre un corporal | 


enfanglanté tait en molaique fur l’autel è 
droite, tut tiré de la peinture d’André Sac- 
chi, & le corps de ce S, Pape eit fous l’au- 
tel. Cette Chapelle s’appelle Clementine., 
parcequ’ elle tut erigé par Clement VIII, 
fur le deffein de Buonarroti, mais executé 
par Jacques de la Porte. Les peintures en 
mofaique du dème font de Chriftophle, & 
d’Antoine Roncalli de Pomarancie Freres: 
Et le tableau de la Transfisuration du Sau- 


veur fous l’arc fut fait en mofaique d’aprés. 


le fameux tableau de Raphael d’Urbin, qui 
elt è S. Pierre Montorio. Entrant enluite 
dans la petite net laterale , il y a è droite 
le tombeau de Leon XI., ouvrage infigne 
d’Algardi, excepté les ftatues laterales, qui 
ont été faites l’une par Hercule Ferrata, 
& 1 autre par Jofeph Peroni feseléves; & 
au devant il y a celut du Ven, Innocent XI. 
tait par Etienne Monot Bourguignon furle 
deffein de Charles Maratta . 

Dans la chapelle fuivante deftinée pour 
le chocur des Chanoines de cette Bafilique, 
il yale tableau de l’autel avec la Concew 
ption, s. Frangois d’Aflife, & s.Antoine, 
de Padoune mis en mofaique de la peinture 


de Pierre Bianchi, & fur le pavé on lit une | 


‘nfeription fepulchrale faite par Clement 
XI. pour 


' 
' 
z 
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XI. pour fon tombeau, qui eft {ous cette 
chapelle. Les mofaiques du dòme au de. 
ivant de celle-là vat été tirés des defleins 
ide Marc Antoine Frarcefchini , & Daniel, 
!'& Abacuc dais les angles font faits fur les 
pciatures de Charles Maratta; mais David, 
& Jonas fur celles de Cirus Ferri, achevés. 
ar le dit Maratta ; les coins fent de Ric- 
‘iciolini, & Francefchini. Sous 1’ arc d’ au- 
près on voitle fepulchre d’ Innocent VIII. 
‘avec la ftatue de metail couchée , & une 
‘autre affife, qui tient la fainte Lance, faiteg. 
‘par Antoine Pallajolo Florentin. 
| LaPrefentation de la s. Vierge au Tem- 
iple, que l'on voit en mofaique dans la 
| chapelle (uivante , tut tirée de la peinture 
de Romanelli, «& elle eft eftimée la meile 
leure, qu'il aittaite, & moi-méme j'en 
‘eu l’ebauche en grand. Les mofaiques du 
«déme font des delfzins de Charles Marat- 
ta. Suit après la porte, qui conduit à la 
partie fuperieure du Temple , & au dome, 
où il taudra neceffairemeat monter, fi on. 
‘veut connoitre la magnificence extraordi, 
imaire de cetedifice, & moater jufqu' a la 
boule, fi on veut obferver , qu’ elle a été 
la prefomption d’ un homme è porter une 
areille machine fur cette elevation . 
O. voit fur la fufdite porte le fepulchre 
' de Marie Clementine Reine d'Angleterre , 
fait fur le deffein de Philippe Barigioni, & 
‘orné avec des fculptures de Pierre Bracci ; 
‘mais le portrait tut mis en mofaique par 
Criitophari ; au devant on y fera celui du 
dn Koy 
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Roy Jacques fon epoux. Suit en dernier lie] 
la chapelle du baptéme ornée avec des ta-| 
bleaux en mofaique-: Celui du milicu avec 

s.Jean Bapt. fut tiré de la peinture de | 
Charles Maratta; celui a draite, de la pein-É 
ture de Jofeph Pafferi, & celui a gauche, de | 


celle d’André Procaccini. Benoit XIII. y 
fit les très-nobles Fonts baptifmaux avec |’ 
admirable baffin de porphire bien travail- 


lé , qui a fervi de couvercle au tombeau de | 


l Empereur Honorius II. Le mofaique du 
dome, qui eft devant, fut fait fur les del- 


feins de Francois Trevifani, & enfin tou=. 


‘ tes les voutes, & les deffous des arcs avec 
Je grandes voutes de la net du milieu, & 


de la croix, & de la tribune font toutestra- | 


vaillées en grotéfque avec des truits, des 
bafreliets mis en or, & tous les pilaftres, & 


les murs fontornés de marbres de differen. | 


tes couleurs, avec les enfans, & des me- 


dallions egalement de marbre , reprefen- | 


tans les Papes des premiers fiecles, fait fur 


les deffein du Chev. Bernini par ordre d' Lu | 


nocent X., & les colonnes, qui ornent les 
chapelles, fonr toutes de la vieille Eglife 
faite par le Grand Conftantin, excepté cel- 
les des arches des nets laterales . 

Le Souverain Pontife tait dans ce Tem- 
ple toutes les principales fonetions de, 
l'année , & le jour de fon ele&ion il y 


recoit |’ adoration publique du facré Golle- 


ge, & du Peuple Romain, & enfuite s’ y 
fait fon couronnement.Ce Temple fert aufli 
a la fepulture ordinaire des Papes; & quoi= 

que 
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«que leur tombeau foir deitiné pour une au” 
tre Eglife , il taut, qu'il refte ici enfeveli 
au moins un an, & on. n’y enterre point d° 
autres perfounes, exceptés des grands Prin 
ces » Or fortant par la petite porte laterale, 
qui elt fous le tombeau d’Alexandre VIL » 
indiquée par un fquellette en bronze doré , 

| quieleve un drap, on voit la forme d'uno 

| ancien temple attaché è la méme Bafilique, 
qui fert de 


Pour ne point embaraficr la tres-belle are 
chiteQure , que l’ on voit dans l’ exterieur 
de cette Bafilique , les fouverains Pontites. 
de méme que les architedtes ont toujours 
en egard de faire une Sacriftie convenabie, 

‘ & poar cela ils fe fervent de la trèsancien- 
ne chapelle ronde dejà confacrée è la 
s.Vierge , dite de la Fievre, que l’ona pei 
fauffement pour le Temple d’Apollon, puif- 


que 


s14 H USP TEM 
que l’admirable Obelifque, que nous avons 
vu au milieu de la grande place , étoit è 
gauche de cette chapelle, qui eft dans un 
terrein uni, au lieu que celui-là étoit entere 
ré jufqu’ au deflus de fa bale, ainfi elle pa- 
roit étre moins ancienne, d’autant plus qu' 
a [a droite il y avoit une autre chapelle, 
femblable dediée è s. Petroaille, abbatue 
pour faire place è |? Edifice de la nouvelle 
Bafilique . Il y a dans cette Sacriftie quatre 
autels, & differentes peintures . Celles de 
la premiere chapelle dediée è s. Clement 
font du Chev. Pierre Leon Ghezzi ; les hi- 
ftoires dans l’autre font de Francois Moran». 
zone ,s.Anne eft de Jean Francois Fattori 
eléve de Raphael ; la Pitié peinte fur une 
planche eft de Lorenzin de Bologne, & 
les deux tableaux de la chapelle è main 
gauche font de Muziani.Parmi les tableaux, 
qui font autour de la Sacriftie, les plus con. 
fiderables font ceux des ss. Pierre, & Paul, 
& s.Veronique peints par Hugues de Carpi 
fans y avoir emplosé de pinccaux, La fainte 
Vierge avec quelques Saints, & le Pape, 
Boniface VIII. , iut peinte par Jerome Ser- 
moneta . S.Antoine de Padoue eft de Ve» 
nulti. La RefureG@ion, & l’Afcenfion du 
Seigneur font de Zucchi; & le tombeau du 
Cardinal Barberini eit de Laurent Ottone. 
Oa y conferve un tres-grand nombre de re- 
liques , parmi lefquelles il y a un drap, 
dans lequel les Chretiens enveloppoient en 
cachette les corps de ss. Martirs tués dans 
ie Cirque de Neron, pour les porter i la 

fepul- 
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fepulture., Il y a des Archives avec d’'ane 
ciens manuferits , parmi lesquels un des 


| s.Hilaire, & un livre trés-ancien contenant 


les pfeaumes, & un autre d’hiftoires facrées, 
où il y a des très-belles mignatures faites 


| par Giotte , A” gauche vers la colonnade il 


yal 


366. Eglife de s. Marie in Campo Santo. 
Planc. 166. Liv. IX. 


La veneration,que les premiers Chretiens 
portoient au tombeau de ss.Apòtres, étoit 
fi grande, que les Nations les plus eloiguées 
s'efforcoient 2 |' envie d* avoir quelque lo- 
sement auprès de cet augufte Temple, où 
ils prioient continvellement, jour & nuit, 
fe fuccedant tour è tour les uns aux autres: 


| c'eft pourquoi on y bétit des Hofpices, & 
| des hopitaux , que lesSouverains ont cu 
i foin parla fuitte de rendre plus fpatieux 


& plus commodes . S. Helène ayant porte 


aRome beaucoup de terre des Saints Lieux 


de Jerufalem , & en ayant mis une grande 


partie auprès de cette Bafilique , la devo- 


tion des Pelerins s° augmenta tellement,, 
que ceux, qui mouroient 2 Rome, vou- 
loient tre enterrés la ; d’où cet endroit 
pris le nom de Campo Santo, c° eft-a- die 
re Champ Saint. Charles Magne venant 
enfuite a Rome , y batit une Eglife,, 
& la dedia au divin Sauveur, laquelle 
pour les fquellettes & les os du Cimetie- 
re tut appellec is OffiZus. Les Lombards 
y eurent du commencement une ecole, vu 

hofpi- 
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hofpice, mais ì prefent il y a une Confrai. 
rie d'Alemands, de Flamands , & de Suif- 
fes, qui en ont le foin, &il a plufieurs 
peintures, & des tombeaux de ces nations, 
Le tableau du maître autel eft-de Polidore 
de Caravaggio, & leslateraux font de Ja- 
cques d’ Haffel, le tombeau de cet artifte 
placé fur la droite elt de Frangois Fla- 
mand , ou Fiammingo . Le tableau de 
s, Erafimme eft d’ Hiacinthe Geminiani, & 
celui des trois Mages eft de Scarfellino, & 
les peintures & trefque dans la chapelle à 
iroite font du dit Polidore . $. Charles 
Borromée, & la fuite en Egypte font d’Hen- 
ri Fiammingo . S, Antoine de Padoue eft 
de Paul Albertoni, S, Jean Nepomucene etì 
d’ Tgnace Sterna ; & la Conception dans 
l’Oratoire elt de Louis Garzi. Maintenant 
“autour de l’ancien Cimetiere on a conftruit 

les chapelles pour les ftations de la Zia, 
Crueis, peintes par differents Peintres mo- 
dernes. Sortant enfuite par la porte late- 
rale, ily a au devant le 


367, Palais de la Sacrée Inquifiticn. 
. Planc.166, Liv. IX. 


Paul III. ayant établi !e Tribunal de la 
facrée Inquifitioa pour reprimer les here- 
fies , qui s’ étoient elevées dans ces tems là 
au defavantage de la Foi Catholique , après 
differens changemens de fituation , enfin s. 
Pie V. l’établit ici, & y conftruifit toutes les 
commodités neceffaires, tant pour les Mi- 
niftrzs, que pour les coupables, Dansla, 

peti- 


= 
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petite rue è droite de celui-ci on voit la 


368. Porte dei Chevauxlegers, © PESife 
: de s Marie des Pournaifes . 


° Cette porte s’appelloit anciennement de} 
Terrione , ou Boulevard, enfuite 1% Pofe- 
rula ; mais le quartier de la garde Pontifi- 
cale , appellée des Chevauxlegers, y ayant 
été affignée, elle en a pris ie nom. ù 

+ Hors de cette porte il y al’ Eglife de, 
s. Marie des Fournaifesavecle convert des 
PP. Trinitaires dechauffés , qui l’ont ornée 
de peintures,& de fculptures. Il y a encore 
}’ Eglife Paroiffiale de s.Ange, appellée 
comme l’autre, de la quantité des four 
neaux, qu'il y a la pour cuire les briques, 
& autres ouvrages d’ argile. On croit, que 
le chemin , qui eft la» eft 1’ ancienne voie 
Aurelienne , qui paffe devant la 


Porte Fabbrica . Pl.r7. Liv. È. 


De ce que les Tuiliers modernes établi= 
rent dans cette vallée la tabrique des bri« 
ques, des tniles, & autres ouvrages de ter« 
re graffe , on ouvrit ici cette porte, d’abord 
pour la commadité de batir la Ville Leoni- 
ne, & enfuite pour la nouvelle Bafilique 
Vaticane , d’où elle en pris le nom. Et 
trant donc par celle-la, & marchant par la 
ruc au devant, on arrive fur la place du 


369. Seminaire de s.Pierre au Vatican . 
Pl. 166. Liv. dl, 


Urbain VIII. établit en 1637. aupres de 
Egli» 
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1° Eglife de s. Magne |’ étade des fciences: 
pour les Clercs , qui fervent dans cette mé=j 
me Bafilique fous la conduite du Chapitre; 
enfuite ayant reconnu, que la diftance étoit 
trop grande, pour la plus grande commo-. 
dité de la Bafilique , le méme Chapitre l'é. 
tablit ici en 1729, & yentretient de trés. 
bons maltres , & plufieurs penfionnaires . | 
Ayant enfuite achevé leurs études, ils rc-| 
tournent a la Befilique en qualité de Clercs 
majeurs deftinés è la garde des chofes fa-. 
erées , jufqu' è ce qu? ils foient pourvus de È 
benefices . Au devant Il y a le 


870. Perit Palais du Cardinal Archiprétre , 
Planc.120, Liv.VI. 


Le palais, & larefidence du Cardinal. 

‘ Archiprétre étoit anciennement auprès de 
i da Bafitique Vaticane, de méme que les 
autres Cardinaux avoient la leur aupres de | 
l’Eglife de leur Titre, & on l’ appelloit l’ | 
Archipresbitere, bîti par Richard Cardinal 
de Conftance ? mais cet ufage ayant cellé, 
particulierement è& caufe de la fabrique du 
nouveau Temple , fon Alteffe Eminentifi= 
me le Cardinal Duc «d’Yorch a fait batir ici 
pour fa commodite ce petit palais, afind’ 
étre a portée pour ies facrées fon@ions de 
la méme Bafilique . I 
A’ còté du dit petit palais il ya l'étude, | 
où l’on travaille les peintures en mofaique | 
our le fervice de la dite Bafilique, & pour 
d’autres felon les occurrences; c’cit pour- 
quoi le LeQeur n’aura pas de deplaifir d’y 
entrer 
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entrer pour voir ce laborieux artifice , De 
> . è s ® 
-Pautre coté il y a |’ ancienne , mais petite 


| Eglife de S.Etienne des Huns.Pl.166. Liv.IX. 


On croit, que cette Eglife fut erigtes 
avec un hopital par S.Etienne Roi de Hone 
grie vers l’ an 987., lorfqu'après avoir été 
baptifé il vint è Rome pour vifiter le Sc= 
pulchre des SS. Apòtres, y faifant un ho» 
fpice pour les Pelerins de fa Nation, come 
me il avoit fait è Jerufalem , & è Conftan 
tinople . Mais dans la fuite l’hopital venant 
a manquer, Gregoire XIII. ceda |’ Eglife 
avec fes revenus au College Germanique , 
Hongrois de S. Apollinaire pour aider a |’ 
entretien des jeunes gens qu’ on y cleve. 
A” gauche du fufdit Seminaire, & precife- 
ment derriere la tribune de la grande Bafi- 
 lique Vaticane, ily al 


371. Eglife de S. Marthe . PI. Sufdite . 


Cette Eglife fut erigée fous le Pontificat 

| de Paul IIT, cn1537. avec un hopital pour 
les domeitiques du Pape; plufieurs Pontifs y 
ont enfuitte accordé les indulgences , que 
l’on gagne en vifitant S.Jean de Latran , 
PEfcalier Saint, & S. Jacques de Galice. 
La Sainte Titulaire fur le grand autel fut 

| peinte par le Chev, Baglioni, & les pein- 
tures de la voute , & l’Annonciation font 
de Vefpafien Strada , mais celles des còtés, 

1 & de la tacade font d’Hiacinthe Calandruc- 
ci. S.Jacques, & S.Antoine fur le premier 
 autel è droite, & S.Urfule auprés font de 
Lau 
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Lantrane ; S. Jerome de l’autre còté eft de 


èMuziani. Le Crucifix eft une {culpture d’. 


falgardi ; S. Pierre, & S. Antoine & coté de 
la Sacriftie font de Blaile Puccini. Mais 


comme la Cour Pont:ficale refide mainte». 


nant fur le mont Quirinal , celle a été de- 
puis peu cedée aux Religieux retormés de 
ia Merci. . . 
Pour ne pas laiffer entierement tant de 
chofes, qui ont été autour de ce lieu, je 
tapporterai feulement les principales. Il y 
avoltiei quatre celebres Monafteres de Re- 
THgienx, c'eft-à-dire un de S.Martin, l’autre 
de E, Etienne le Mineur, un de S, Etienne 
ie Majeur, & un autre des $S.Jean, & Pauli, 
tondés depuis plus de mille ans, afin que, 
deux è droite, & deux è sauche ils chan» 
taffent jour & nuit tour è tour les divinsote 


fices dans la Bafilique de S. Pierre, Il y a- | 
voit de plus dans le méme lieu des fonts. 


baptifmaux dediés & S, Jcan, & un Cime, . 


tiere , auprès du quel il y avoit treize cha- 


pelles, & une particulisre erigée par Pro-. 


e 


bus Prefet du Pretoire, où fut fa fepulture, | 
celebre pour la pile de marbre , qui fervit. 
après pour les fonts baptifmaux de la mé-. 
me Bafilique Vaticane . Il y avoit auffi au-. 


tour plufieurs petits Temples, mais main- 
tenant de tous ces pieux monumens il ne 
refte que la petite 


272. Eglife de'S. Eticame des Alores, 
PI16/ ME 100 


Saint Leon I, erigea cette Eglife, & A- 


lex gine 


| 


1 
Î 
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lexandre III. y ajouta eni1r;9. un hofpic e 
pour les Pellerins Abiflfiniens, Egyptienus, 
\Ethiopiens, & Indiens; mais comìne il n° 
‘(y avoit pas de revenus fuffifans pour les 
nourrir , Gregoire XIII. ordonna , qu’ ils 
feroient nourris aux trais du Palais Apofto= 
lique. z 
Avant de partir de ce lieu , je croirai fai» 
re plaifir è mon LeS®teur en lui raccontant, 
qu'en 1544. en creufant dans |’ Eglife de 
Sainte Petronille, qui étoit contigue è l’an- 
ciea Temple du Vatican, 0a y trouva un 
grand coffre de marbre , qu’ on crut étre ie 
tombeau de cette Sainte : O. y trouva en 
effet le cadavre d’ une femme, couvert de 
preticax habits d’or , qui étant brulés, don 
nerent quarante livres d’ or très-pur . Il y 
avoit de plus une lanterne marine faite de 
criftal de roche, & ornée d’or ; une quan» 
tité de vafes d’ or, de criftal, & d’agathe 
ingenicufement travaillés, & une quantite 
de bijoux differents liés de diverfes manie» 
res, & parini ceux-laà une eméraude avec 
le portrait de l'’Empereur Honorius, & plu» 
fieurs aiguilles de tete , colliers, & figures 
d'or ; il y avoit auffi deux petits coffres d° 
argent mis en pieces, & quelques me- 
dailles, & lames d’or, fur les quelles on» 
lifoit: Aferia Domina Noftra Florentiima. 
Stilico uinat } Domino Nofro Honorio. Do- 
mina Nofra Marie, Qa croit, que c’étoit 
la femine de l’ Empereur Othon IT. De là 
imarchant antour de la Bafilique, & laiffant 
a droite le Palais, & le Jardin du Pape, 
E Vu enfuie 
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enfuite pliant è gauche , on monte fur les 
naut de la colline, où on voit la 


373» Afonnoye Pontificale, 0° le Foursnéau . 


La Monnoye fut tranterée fur le haut de 
la Colline Vaticane , qui étoit auparavant, 
comme nous l’avons dit, au devant de E. 
life de S. Celfe aux banques ; precilement: 
aupres du petit arc, qui s'appelle encore la. 
vielle Monnoye . Elle eft admirable, pare. 
ceque par le moien de l’eau, & des machi= 
nesbien arrangées on peut dans trés-peu de: 
tems battre beaucoup de Monnoye, 

A’ coté il y a le Four du Palais , qui eit | 
fort fingulier , d’autant que le pain, qu'oni 

cuit, cit meilleur, que tout autre de Ro 
me. À peu de diftance on voit la | 


374. Porte Pertula . Plane. 18. Liv. I, | 


Cette porte eft fituée fur le plus haut del 
ta Colline Vaticane , Elle fervoit feule-! 
ment pour'la commodité de la Cour Pon.! 
tificale , parcequ' elle repond au jardin Pa.| 
pal, & non à la Ville. Elle a pris ce nomi 
de fon ancienne petiteffe, & fè confervei 
encore ; quoique Leon X. l’ait augmentée;| 
& ornée d’une bonne architeQure . Elle re.! 
fte encore termée,& n’eft d’aucun ufage.Au: 
près de celle-lì on voitles Toursavecles | 


375. Murs de la Ville Leonine. PI. faufaite 


Ls Pape S, Leon IV. environna le Vatil 
can de Murs, & de Tours, quand il appri! 
en 849, que les Sarazins avolent levé um 


uifi 
pù 


POXIR:NWE 2. SiR 


puiffante armée & étoient partis d’A trique 
dans le deffein d’affieger Rome.Ce foigneux 
'Pontite reftaura les anciens murs, & tortifia 
les portes par de nouvelles Tours, taifant 
venir des ouvriers de tout |’ Etat Ecclefia- 
Iftique: & comme la Bafilique Vaticane ; 
beaucoup d’Hofpices,& d’Hopitaux étoient 
expolés aux infultes des Nations barbares, 
‘parcequ'ils étoient hors de la Ville, & fans 
deffenfe, il commenga avec beaucoup de: 
courage 4 entourer tout ce vatte terrein de 
murs bien forts, fur lefquels il couroit lui- 
iméme avec beaucoup de vigilance , & de 
foin tantot d’un còté, tantot de l’autre,afin 
‘que l’ouvrage finit vite, & bien, fans que ni 
le troid, ni le vent, la pluie , ou Ie chaud 
iput l’ en detourner . Enfuite ayant detait 
Îes Sarazins far le rivage d’O.tie, il emplo» 
ia tous les prifonniers au travail de {ufdits 
murs, & cenquatre ans il acheva ce grand 
louvrage , tormant une nouwelle Ville, qui 
du nom de fon Fondateur, s’appelle Leoni- 
ne.Pour fa fabilité le mîme Pape ordonna, 
que tous les Evéques , les Prétres, les Dia.. 
icres, & les Clercs de l’Eglife Romaine,après 
avoir chanté les Litanies,& le plautier,tour. 
ineroient avec lui nuds pieds, la cendre» 
far la téte , autours des nouvezux murs eil 
chantant des hymnes, & des cantiques fpiri- 
tuels. Il voulut de plus, que les Cardinaux, 
(& les Evéques fiffent dg l'eau benite, & qu’. 
ils en afperfaffent les dits Muts. Le mé- 
me S. Pontite recita avec larmes, & foupirs 
trois oraifons fur cés mémes murs, l’une fur - 
al Vene t > ‘Ta 


| 
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la porte vers S.Pellerin , l’autre fur la por+ 
te da Chateau, & la troifiéme fur celle dus. 
Eiprit. Après quoi le Pape avec le Clergé , 
& les Baro1s Romains alla proceflionelle=i. 
ment a la Bafilique de S. Fierre en recitant| 
des prieres, & des louanges; enfuite il ces) 
lebra la Meffe folemnellement pour le faluti 
du Peuple, & la confervation de la Ville î 
ce qui arriva le 27. Juin de la huitiéme an 

née de fon Pontificat. De ces murailles il 
ne refte rien que les Tours avec quelques. 
morcesu, qui a été renouvellé par Nicolas. 
V., comme on le voit autoue du 


375. Jardin Pontifcal. P1.182. Liv.X. 


Le méme Nicolas V. forma un jardin dans 
cette vallée pour tè recreer, & fe repofsr del 
fes occupations ferieules; & Pie IV. y ajou- | 
ta une malfon magnifique avec une Nymphe 
ornée de colonines, & de ftatues ; mais ene | 
fuite Paul.V. l’orna de fontaines, & d’allées: 
charmantesi y taifant une noble entrée au 
pied de la montée, & àcòté de la grande | 
porte exterieure du ! 


377. Palais Apofolique du Vatican. . || 
OA I! 


Ilyena, quicroient, que ce grand Pa-. 
lais tut bàti fur celui,qui étoit dans les Jar=! 
dins de Neron,que le Grand Conftantin ce=| 
da au Pape $S. Silveftre . D' autres difent, | 
qu’ il fut fondé par Simmaque l'ape, & en=| 
fuite reftauré,, & augmenté par plufieursi 
Pontifes : Mais Eugene III. vers l'an 1145-| 

i le 
| 
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le rebatit a fonds avec tant de magnificence, 
qu’ Innocent IN, y lozea enfuite Pierre IF 
Koy d’Aragon. Boniface IX., comme nous 
l’avons dit , le deftina pour logement a fes, 
fucceffeurs. De la il a été tellement aug- 
menté, & orné de marbres, de peintures, 
& de ftatues ;, que l’ouvrage , que je donne 
au public, ne fuffiroit pas pour en faire le 
fimple detail. Je terai cependant mon pofw 
fible pour rapporter les chofes principales s. 
étant aifé de trouver le refte dans un tome; 
imprimé fous le nom de I*Abbé Taja. 

: L’ entrée principale de ce valte palais el 
fur la grande place è gauche de la Bafilique; 


de 


Les belles galleries peintes a trefque , les lo- 


; ges & la hauteur des batimens qui s'offrenta 
‘da vue, Invitent les curicux è le voir de plus 


près . Le Chev. Bernini au pied de la mer» 


: veillenfe ftatue du Grand Conftantin., faite 


par lui-xm?meg, comme nous l*avons dit, cus 


“vrit lrefcalier roial orné de deux rangs de 


colonnes, de grotefques de ftuc' taits admi» 


. rablement par-Algardi, afin de rendre noble 


Lentrée de la Salle roiale, ornée de mar. 
bres ;. de ftatues, & de-peintures confidera- 
bles, & ce fera par-celle-la, que nous com- 
mencerons le tour. La peinture au deflus de 
la porte par odonentre , eft de George Va. 
fari. Le combat naval eft de Thadée, & de 
Frideric Zuccheri, aidés par Live Agrefti. 
La Fol fur un char eft de Donat de Formel- 
do, & V’hiltoire au deffus de la porte fuivan- 
te eft du dit Agrefti. L'Empereur Frideric I., 
qui baife les picds d’Alexandre IN. et de, 
l Jon 
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Jofeph Salviati.Gregoire XI., qui d’Avignon 
rapporte le S.Siese a Rome , la detaite des 
Huguenots, & la ligue contre les Tures, font 
du fufdit Vafari. Les autres peintures dans 
les vuides, & les ftucs fur les frontifpices 
font d'autres auteurs ; mais les ftucs de la 
voute font de Pierrin de Vaga. 
Il y a deux chapelles, qui repondent è cet» 
te grande fale, & qu'on pourroit plutot ap. 
eller deux Egliles magnifiques. L’une s’ap= 
pelle Sixtine , parcequ’ elle a ète erigée par 
Sixte IV., & c'ettla , que le fouverain Pon- 
tire tait les fonttions publiques avec le Col- 
fege des Cardinaux , & où l’on fait auffi le 
fcrutin pour l’ele@ion d’un nouveau Souve» 
rain Pontife. Dans la fagade principale, ou 
pour mienx dire fur l’autel de cette grande 
chapelle le jugement univerfel eft peint è 
trelque d'une maniere furprenante,tant par la 
‘vate compofition, que par les contours du 
deffein fait par Buonarroti, qui a peint aufii 
la grande voute . Les peintures des còtes 
font de Mathieu de Leccio, & les autres, on 
les croit de Pierre Perufin, & d’ autres 
peintres de ces premiers tems , où la pein- 
ture commencoit è renaitre . 
L’autre chapelle fe nomme Pauline , par- 
cequ’ elle tut faite par Paul III. pour fervir 
2 | expofition du s. Sacrement dans les 49. 
heures, & pour les ton@ions du jeudi , & du 
Vendredi Saints.La voute fut peinte par Fri- 
deric Zuccheri ;3 mais le crucifiement des 
S. Pierre, & la Converfion de S.Paul fur les 


imurs des cOtés font de Buonarroti, & le fù 
| ite 
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fte eft de Laurenzin de Bologne . De là paf=. 
fant è la fale Ducale, & fuivant enfuite par. 
les appartemens ; les loges, & les galleries 
du premier, & du fecond etàge, on vott les. 
'admirables peintures de Pierre Perufin, de 
i Balthafar de Sienne 3 de Jules Romain, de 
| Pierrin de Vaga, & du grand Raphael d’Ur» 
bin, avec beaucoup d’autres ouvrages dignes. 
d’une obfervation particuliere, qui toutes fe= 
ront montrées par le Concierge, de mimrie, 
que le grand Arfenal, De là nous pafférons 
‘2 obferverla celebre 


Bibliotheque Varicane. PL61, Liv.IV. 


| Cette magnifique Bibliotheque fut come 
menc$c par Sixre IV. Savoneis , qui y mit 
les livres ,, qu'on apporta d’Avignon a Re« 
| me dans le tems de Martin V., & enfuite 
- Sixte V. l’aggrandit, & l’orna de peintures, 
 &elle aeté augmentée par d’ autres Papes 
d'un nombre furprenant de livres, & des 
manufcrits très-rares, & anciens cn toutes 
les langues, & de pluficurs Bibles hebrai» 
ques, Siriaques , Arabiques , & d’une, 
Grecque felon les 70. Interprétres, & de 
divers monumens ecrits fur des ecorces d° 
arbres appellés Papiri. Il y a la les anciens 
Puzillarj, exprinaés fur des petites planches;, 
un trìs-grand nombre de manufcrits avec 
des mignatures antiques , quelques uns de 
S. Thomas d’Aquin, de S. Charles Borro= 
mée, & l’ouvrage de Seprem Sacramentis 
compefé par Henri VIIT. Roi d'Angleterre, 
lors qu’ il étoit encore Gatholique ; pf 
i iii. 
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infinité d’autres raretés,qu’on voit dans cet-. 
te vaite Bibliotheque,lonsue de 400.pas,0r- 
née, & enrichie des depouilles d’ un grand 
nombre d’autres Bibliotheques d'Europe, & 
d’ailleurs encore ; de fagon qu’ aujourd’hui 
il n'y ena pas de pareille. Qa y vait une 
colonne d’albiître oriental tranfparente tra- 
vailife en ligne fpirale, & un farcophage 
rouge; de plus un petit coffre, ot |’ o: con- 
ferve un drap tifi d’une pierre appellée 
amianthe , dans lequel les Gentils briloient . 
les Cadavres. Ii y a encore un Afufesri fa- 
crè recueilli par Benoit XIV., & un autre 
par le Pape Regnant Clement XIV. Suit. 
après le 


375. Jordin de Belvedere. Pi 182. Liv.X. 


Nicolas V. avoit fait une maifon de plai- 
fance fur une pointe de la colline Vaticane 
fur le deffzin d’Antoine Pollajolo , eloignée 
du Palais de 500. pas, pour y aller jouir , 
dans fes heures de recreation, de l’agree- 
iment de la vafte campagne vers Ic Septen= 
trien, & dèslorselle fut appellée Belvede» 
re. Enfuite Innocent VIII, & Alexandre 
VI. en ayant augmenté les commodités, & 
les delices, le Pape Jules II. , afin de pou- 
voir y aller commodement fans fortir du 
Palais, y fit deux très-longs corridors fur 
le magnifique deffein de Bramant Lazzari, 
qui dans l’efpace, qui reftoit entre l'un, 
& l’ autre y forma une cour fi magnifique, 
& fl grande, qu'elle n’a pas fa pareille, Dans 
le corridor du premier étage ily plaga l’ar- 

fenal; 
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fenal; dans celui du fecond etage y placa la 
fufdite Bibliotéque 5 & dans le troifiéme, 
une Gallerie admirablement peinte avec 
des paifages è trelque . Pie IV. y ayant faie 
un nouvel appartement, il fut peint par 
Zuccheri, Poraranci, Baroccio , & autres, 
& on y conferve differents modeles de la, 
| Bafilique Vaticane, de la Sacriltie, & des 
| Palais Apoftoliques; & dans la grande niche 
du jardin il y a la pomme de piu de metail, 
au milieu de deux paons de méme maztiere, 
qui, comme nous l’ avons dit, étoit aue 
| trefois fur le Maufolée d’Adrien, & renter- 
moit fes cendres . Parmi les tontaines, qui 
ornent ces lieux de delices, on admire cel» 
le du Vaiffeau , taite par Clement IX., ous 
Vrage touten cuivre , & fait avec un artifie 
ce furprenant , puifque dans un méme tems 
il fait agir un jeu de 500. jets d'eau, for» 
imant les voiles», & imitant le bruit des 
i coups de canon , qui donneroit prèfque de 
O l’epouvante par le bruit, & le murmure de 
tant d’eau, que l’on voit fauter , & retentir 
en l’ air, de méme que les jets d’eauca= 
(chés, qui affaillifent è l’imprevà, & avec 
‘furie par les efcaliers ) & les portes de tout 
Cote, 
| Enfin onadmire uffi les ftatues placées. 
dans la cour voifine , appellée de Belvede= 
Te, & particulierement celle de Laocoonte 
rapportée par Pline, l’Apollon, & l’Anti- 
nous , & le merveilleux Trone, fur lequel 
Buonarroti taifoit fes études. Au refte en 
(paflant par la dite cour de belvedere , on 
| Pa Volt 


| 
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voit l’admirable baffin de porphire fur la 
fontaine. Sortant enfuite par la grande por- 
te, on voit è droite le quartier des foldats 
Suiffles, avec leur chapelle dediee è S. Seba= 
itien, & 2 gauche la petite Eglife de S.Pel 
lerin . De la marchant par le bourg pie, on 
voit l’ | 
379. Eglife de S. Anne des Polefreniers +. 


Comme la Confrairie des Paletreniers 
avoit anciennement une chapelle dediée è 
S. Aune dans le vieux Temple de S. Pierre, 
en étant privée dans le renouvellement du 
méme, elle bétit cette Eglife en 15 75. fur 
le deffein de Jacques Barofius, mais exe- 


cuté par Hiacinthe fon fils. Dernierement | 


ils yont faitun beau lambris peint ; mais 


les peintures au deffus des portes font d' | 


 Ignace Stern . 


380. ZEglife de S. Marie des Graces + 
°° Plhiar, Liv.VII: 


Cette Eglife fut erigée avec | hermitage 


en xe. par un hermite nommé Ulbentius 
5 


Roffi du pais de Cedraro en Calabre, qui 


Grant allé vifiter les SS. Lieux de Jeruta= | 
lem, & fonretour apporta avec folune pe- | 


tite image de la S.Vierge, que 1° on hono- 


re dans cette Eglife fous le titre de Notre | 


Dame des Graces. Elle a été renonvellée 
depuis en 1618. par le Cardinal Lanti, Elle 
continue d’étre deffervie par quelques her- 
mites mendians fans vocux » & fans profef= 
fion, & on les appeile de la 


N 


281. Por- 
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| 381. Porte Angelique. Pl.19, Lio, L 


Celle-ci eft une de celles, que fit S.Leon 
IV., & s’ appelloit la Porte de S. Pellerin , 
& par d’autres, de S. Pierre quoique l’ane 
cienne porte de S, Pierre étoit auprès de 
l’Eglife de S.Jean des Florentins, ou auprès 
du Pont Triomphal avant S. Leon, comme 
nous l’avons dit, en parlant du cet Pont Iù. 
Mais en 1563. elle fut renouvellée par Pie 
IV., &s’appella Angelique, non par rap= 
| port aux Anges, qui font gravés en marbre 
| fur les jambages lateraux, mais parceqae 
| ce Pape s’appelloit Ange avant, qu'il fut 
Pape . Da lè fans fortir par cette porte, en 


avancant fur les murs modernes de la Ville, 
Ù C) % iL) 
| onarrive È la 


| 352. Porre CaFello . Planc.ao. Liv.L 
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| re l’on penfe , que celle-ci ait été 
| fubitituge è la vorte S. Pierre, dont n0as 


Xx 2 avons 
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avons parlé, elle a cependant pris fon nom 
moderne de fon voifinage au Chateau S.An= 
ge, parceque c’eit pour la commoditè du 
meme, qu'elle a été ouverte , mais elle eft 
fans aucun orriement d’architeéture, En 
fortant par cette Porte, on voit une grande 
prairie , où en 1743. en ycreufant, on de- 
couvrit des murailles , dont la plus grande 
partie étoient de forme ovale , ce qui a fait 
croire , qu’ elles étoient des fouterrains du 
Cirque de Domitia, & de Do:nitien, Les 
prairies, que l’on voit plus loin, mainte- 
nant cultivées en vignes, étoient les cele- 
bres prairies Quintiennes , où , pendant 
que L. Quintius Gineinnatus fillonnoit la, 
terre avec une charue, il fut falué DIQ2» 
teur par les Legats Romains, qui avec un 
navire vinrent auprès du port voifin de 
petta pour ie conduire dans la Ville. Mar- 
chant enfuite par le premier chemin à gau» 
che , & paffant au de là du beau grand che- 
min couvert d’ arbres, qui eit au devant 
de ‘la dite Porte Augelique , on trouve la 
auprès la petite 3 
333. Eglife de S. Jean BaprtiHe des Spinelli, 
On ne feait rien de certain ni du nom , 
ni de la fondation de celle-ci . Elle ett ce- 


pendant paroiffiale fousla conduite du Cha- | 


pitre de S, Pierre au Vatican .. Enfuite pres 
nant le chemin, qui eft a droite, & mar- 


chant vers la Vallée Iefera, dite par cor. 


LI 


° ”* ° * % 
ruption, la Vallée d’Entfer, on arrive apres 
un non petit chemin & la 


284.Mat- 


N 
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384. Maifon de Plaifance Sacchetti . 
Pl,t83, Liv.X. 


Il elt vrai, que le chemin paroit trop 
long, & inutil pour aller trouver les ruines 
de cette magnifique maifon, erizée par le 
Cardinal Jules Sacchetti; mais comme e'efi 
le premier deffein d’Archite@ure, que Pier- 
re de Cortone ait fait, il merite ia peine, 
d’aller la voir, quoiqu’ elle foit prefque, 
ruinée . Ou s’appergoit par le peu, qui re- 
fte de la tagade , ce qu'elle a été, & fousle 
repos de l’efcalier ruiné, on voit une fone 
taine , qui s’ eft bien conferyée, ornée de 
colonnes doriques, difpofées en guife d'un 

ortique fpherique , comme j'en ai rappor 
| té le plan dans le dixieme livre des magni- 
. ficences de Rome , De là retouraant è las 
fufdite Eglife de S. Jean Bap. des Svinelli, 
& fuivant par fe chbemin è droite, on voit 
au pied de la montagne I* 


385. Eglife de S-Lazare, Pl.174. Lio.IX. 


Cette petite Eglife fut erigée vers l’anno 
1187. par un pauvre Frangois de Nation 
| vec les aumones, qu’ il avoit ramaffées, y 
ajoutant un hopital pour les pauvres lec- 
| preux, fous le titre de Saint Lazare men 
| diant, & encore du frere de S, Marie Mas* 
delaine penitente ; mais dans la fuite l ho- 
| pital de S.Gallican ayant été erigé dans le 
Traftevere pour les galcux, on y reunit les 
| Iepreux, la charge des ames reftant ici de- 
| pendante de la Bafilique_Vaticane avec une 
| Confrairie de Vignerons. Pouriuivant ea- 
Xx 3 fuite 
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fuite le chernin par le penchant du Mont, 
qu’ on appelloit anciennement in Cizzas , 
on trouve fur le haut 1° 


396.Eglife du S.Crucifix fur le Mont Marius. 
PI. 120. Liv.VL 


Cette petite Ezlife, ou chapelle fut eri* 


gée vers l’ an 1470. en l’ honneur de la S.. 


Croix par Pierre Mellini auprès d’ une de 


fes terres, & on yconferve le Corps de 


$S. Moderé Martir. On voit enfuite de l’au= 
tre còté du chemin, & furle haut du Montl” 


387. Eglife, do Convent de Notre Dame da 
Rofaire:. Pl.129. Liv. VII. : 


Jean Vi@oire de Roffi erigea cette Eglife 
vers l’an 1643., 3 la quelle on a reuniuns 


Convent de Dominiquains, qui fut renou- | 


vellé par Benoit XIII., qui aimant la Sain= 
te folitude , y alioit fouvent demeurer, s’ 
y entretenant religieufement, & fans COUf » 
precifement comme un de ces Religicux + 
Sur l’autre pointe du Mont 01 volt la 


3838. Maifon de Ploifanee Mellini. PI. fuft. 


Ce Mont n°a pas pris fon nom de Marius 
Conful, mais d’un autre Marius de la Fa= 
mille Mellini Romaine, qui erigea cette 
mai'oa fous le Poutificat de Sixte IV. fur 
le plus haut, & le plus charmant lieu de ce 
mont, qui s' appelloit M/o , & lui donna 
le nom moderne de Mont Marius . 

Du coté vers le ronent fur le fommet 
des vienes , il y a l’Eglife de S, Francois d’ 


Affi. 
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Affile, bétie par l’Abbé Neri avec le Cou- 
vent, qui eft habité par des Religieux de S. 
Jeròme,dits de S.Onuphre, qui ont la char- 
se des ames de cette contrée; & fur le pen- 
hant du mîme Mont vers levant, ily a la 
389, AMaifor de Plaifance Madane > 

_ Pl.184. Liv X, 
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Le Gardinal Jules de Medicis batit la 
très-noble. maifon de cette grande Campa- 
gne fur le deffein de Raphael d’Urbin,mais 
celui-ci étant mort, & l’ autre monté fur 
| le fiege de S. Pierre, elle refta impartaite 
| du còté du levant, où l'on voit le commen- 
| cement d’une Cour magnifique en forme de 
 theftre orné de colonnes. Dans lesloges, 
qui font de l’ autre còté vers la campagne, 
| il y a desftucstravailiés excellement par 
Jean d’ Udine avec des bafreliefs, & des 
i vues femblables è celles des anciens, qui 
| fe font vus dans les ruines du Coliflée,& ail 
leurs; & dans la falle il y a des peintures 
DO A 40° a fref= 


de 3 p % 
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mante delice ayant été enfuite donnée en 
reltitutioa de dote à Margherite d’ Autri» 
ghe, qui fe mariat è Octavius Farnefe, fut 
appellée Maifo1 de plaifance Madames ; 
mais maintenant le Roi des deux Siciles la 


pofi:de comme heritier de cette celebre. | 


Famille . D’ ici on jouit de la vue de toutes 
les prairies Quintiennes, & du cours du 
Tibre jufqu? au Pont Iole, & au deflus d’ 
nue loge des bofquers on decouvre admira, 
blement tout Rome . De là defcendantau 


bas, & fuivant le chemin par la grande rou- | 
te vers le Pont Mole, on voit è gauche des. 


vignes, & dans VPune l° r 
390. Eelife Ruinti . PI. $4. Lis. V. 
En 1500.0n decourrit cette Eglife par ha. 


zard.Oacroit,qu'elle a été bitie par les Chre. .! 


tiens au moins du tems de Conftantin,pout 
couferver la memoire de la Sainte Croix, 
qui apparut en l’air è ce pieux, & grand 
Empereur, lui promettant la ri&oire, qu 
il remporta là contre le Tyran Maxence, 
qui y fut noyé avec une grande partie de, 
fon armée ; d’où finirent les cruautés, & 
les perfecutions des Gentils contre les Chre- 
tiene, & commenga la paix de l’ Eglife de 
Jefus Chriît, dont le fiese tut fixé dans 
estte Metropole, où il fe conferve glorieu- 
fement jufqu’ aujourd’ hui, & s’ y confera 
verà maleré tous les efforts de Satan felon 
la promeffe dubon Pafteur: Perse inferi 
non prevulebunt adverfus cane, 

COUR= 


à frefque de Jules Romano. Cette chars| 


cd > 


O GIRSUIR, TE 
ET CHARMANTE DIGRESSION 


Pony trouver quelques Licux celebres dans 
Vos Villes, © Chaseaux de la Dependauce 
de Rome , 


RPS 


i\(Omme les Provinces, & [es Chase 
teaux des environs de Rome font 
fajj memorables dans 1’ hiftoire Ro« 
’——:&>|} maine, & lescontrées voifines 
{ont riches en monumens illuftres , & en 
memoires inconteftables de la magnificen» 
ce, & de la grande puiffance des anciens has 
bitans de ces contors ; & connoiflant d’ail- 
leurs la curiofité, & le bon gout de men 
Le&eur touchant les antiquités , je crois, 
qu’ il ne fera hors de propos de le conduire 
dans quelques chiteaux voifins, pour y ob« 
ferver les reftes eclatants des anciens habi- 
tants, de méme que les magnificences an- 
ciennes, & modernes qui s’ y trouvent., C* 
eft pourquoi pour fuivre notre methode or= 
dinaire , nous commencerons par la 


Sabine . Pl.81, Liv. V. 


Cette infigne , & celebre Province eft è 
coté de Rome vers le Levant, divifée d’un 
còté par le Fleuve Nera , de 1’ autre par le 
Tibre, & de ce cotè-ci par l’ Aniene, que 
nous appellons maintenant Teverone, fur 
lequel il y a quatre fameux Pouts, le Salz= 
ro, le Mammolo, le Nomentano, & le Lucas 

HO» 
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s9, memorables non pas par leur ftru@ure j | 
mais bien, comme nous le dirons dans peu | 


ar les slorieufes aftions des anciens Heros. 


S.Auguftin dit, que tes Sabins prirent leur | 
non d’un de leur Roi , cu Idole , appelié 


Sango « ou Sanco , ou mîme Sz50, dont la 
Province étendoit fes confins beaucoup au 
de li de ce qu'elle eft aujourd’ hui : c’ ef 
pourquoi il n’eft pas étonnant , fi ces Peu» 


ples firent front aux Romains dans des 


suerres Opiniatres. Ils avoient tant de ses | 


nie, & de talent, que Faunus Rol des Sax 


bins, & des Latins fut le premier, comme | 


l’ hittoire le rapporte , qui introduifit dans 


ces deux Provinces, & enfuite étendit dans 


toute |’ Italie le culte des faux D'eux , n'y 
ayant auparavant point , où très-peu de 
coanoiflanice de Religion, comme La@&an- 
ce l’afflure très clairement, & qui ajoute , 
que fa femme nommée Fauna , ou Faula, 
conferva fl exatfement la chafteté , que 
jamais elle ne connut d’ autre homme, que 
fon mari; c’ eft pourquoi Louis Vives la 
propofe comme un exemple celebre d’hon- 
neteté parmi les Gentils, auxquels cet exem= 
le tut fr memorable, qu’après fa mort ils lui 
crigerent un Temple, &unautel, & l’ho- 
norerent comme une Deefle, l’appellant la 
bonne Dzeeffe. Plutarque dit, que cette 
bonne Reine cut un fille nommée Draja, 
qui fuioit la vue des hommes avec tant de 
retenue, que jamais elle ne paraten public. 
Numa Pompilius egalement Roi des Sa 
bias, & enfuite auffi des Romains, Lac 
ui s 
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lui, qui introduifit l’ordre des Vierges Vem 
ftales pour conferver le feu perpetuel de- 
ivant la ftatue de Vefta , ou de Diane, & 
qui encore confiderant , que le foleil dans 
fon cours annuel parcouroit les douze fi- 
gnes du zodiaque , ajouta deux autres mois 
\&l’année, è feavoir, Janvier, & Fevrier, 
\tandis qu'auparavant , comme dit Tite Li- 
ve, on ne comptoit que dix mois, Il avoit 
tant de penetration, & de prudence, que 
pour contenir fous fon obeiffance des Peu- 
‘ ples auffi belliqueux, il tegnoit d’avoir des 
entretiens no&urnes avec la Desffe Egeria , 
| de qui il apprenoit le maniere de les bien 
gouverner , Il tut le premier, qui fit battre 
la monnoye, appeilée pour cela, Wezmzas: 
ce qui lui acquit tant d’ eftime dans toute 
1’ Italie, qu'il étoit honoré comme uns 
Dicu. Le nom des Sabins devint par la fi 
illuftre, que par honneurdes Confuls , & 
les Prefets de Rome , les Capitaines, & les 
Prefidents des Provinces, & les Empersurs 
i méme vouloient porter ce nom, 

Par la falubrité de l’air, & la fertilité des 
champs la Sabine fut peuplée au dela de 
toutes les autres Provinces, & devinat les 
| delices des Romains: mais enfiite ayant 
été ufurpée, & ravagée par les Nations bar- 
bares , {0us le Pontificat de s. Gregoire elle 
| fut donnée en bonne partie pour patrimoi= 
| ne è | Eglife Romaine : des Tyrans s’ en ée 
| tant faifis, Luitprand Roi des Lombards la 

rendit au Pape s.Zacharie; & ayaat été ene 
| vahie de nouveau , Chariesle grande après 
avolt 
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avoir defait lesTyrans, la donna è Adrien I, 
D’où elt venu, que |’ Evéque de Sabine, 
comme confervateur du patrimoine de l’E- 
glife, au deffaut du Pape , couronnoit lesi 
nouvel Empereur. | 

Le premier Cardinal Evéque de Sabine | 
int Jean Romain, dont on rapporte un eve.. 
mement terrible de la divine vangeance , 
pour avoir vers l’an 1050. detruit un autel 
d'une Eglife appartenante au Monaftere de 
Farfa en Sabine, emportant avec foi les pre- | 
tieufes reliques, qui y étoient, & ufurpant | 
quelques droits, qui appartenoient 2 lu mè» | 
me Abbave, qui avoit été fondée par Lau- | 
rent Evéque fon predeceffeur , qui 70. ans | 
avant avoit bati, & doté ce celebre Mona- | 
ftere, cu il avoit pris auffi l’habit religieux, 
après s'étre demis de fon Evéché, Sur A. | 
niene donc il y a en premier licu le 


Pont Salaro . Pl.3. Liv.I. & PI. 83. Liv.lV. 


A’ trois mille hors de la porte Salara, & 
peu eloigné du Tibre, on voit le Pont de 
mémé nom , par lequel on paffe en Sabine, 
Il tut detruit par Totila Roi des Goths, & 
enfuite retait par Narféz l'an 39. de l'Empi. 
re de Juftinien, comme on le voit par la 
celebre infeription, qu'il y a mife lui-mé» 
me, Plus haut vers le courant il y a le 


Pont Lamentazo. P1.8..Lio.V. 


A° la diftance de trois autres mille de la 
porte Pie fe trouve ce Pont, qui devroit 
s'appeller Nomentano , de la Ville de ce, | 

nom | 
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nom bftie par les premiers Rois d’Albas 
peu loin de l’Aniene . Il a été celebre non. 
tant par les evenemens profanes , que par 
‘heroique valenr d'un grand nombre de» 
Martirs, qui dans les premiers fiecles de 
l’Eglife ont rendue celebre cette route par 
Peffafion de leur fang > qui de cette meme 
Ville fut appellée Nomentana, fur laquel= 
le étoient les maifons de plaifance de Sene- 
ae , d’Ovide , de Quintius , & le tameux 
Suburbanum de Faonte Affranchi de Neron, 
dont can voît encore les ruines de méme que 
de pluficurs Temples , & d'autres illuftres 
bîtimens. Un peu plus loin étoit }’ancien= 
ne Suna, celebrée par Pline , & par Denis, 
Ià où nous voions maintenant le petit cha- 
teaux de Nerula, dont on voit encore l’an- 
cienne Tour, & Fortereffe bitie avec des 
murs très-forts felon la coutîime de ces 
teme-là . De la marchant plus avant vers 
le courant da méme flieuve Aniene, Of» 
voit le 

Pont Mammolo . PI. fefdite . 


A’quatre mille loin de la porte s.Laurent 
on voit ce Pont, qui, felon quelques-uns, 
‘fut fait par Alexandre Severe, Ou par Mam- 
‘mea fa mere, dont en derive aifement le 
inom, &repondàla voie Tiburtine . Mar- 
‘chant enfuite fur cette route, après la cele- 
I bre eau A/5zle , on trouve le 7 


Pont Lucano . PI. fufdite . 


Ce Pont fut refait, eu reftauré , comme 
ou 


5 
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on le voit fur une pierre de marbre, par; 
Tibere Plautius, qui fut peut étre celui, qui 
accompasna Claude dans fon entreprife. 
d'Aagleterre. De la paflant plus avant, &| 
& laiffant 4 droite la fameule maifon de 


plaifance Adrienne , on arrive à la 


Ville de Tivoli . 


dA 


Cette Ville et celebre, & ancienne, eloi- 


suée de Rome de 18. mille, appellée par 


les Latins 7:64, parcequ’elle fut bîtie par 
Tiburte, & quoiqu’ elle foit fur le haut ;. 
elle eft cependant arrofée par le fufdit A-- 
niene , maintenant appellé Teverone, Cet- 
F1 
pennin fur les confins du Royaume de Na- 
pies, & dans cette Ville elle eft d’une vue. 


te riviere prend fa fource au pied de l’Ap- 


Î 


furprenante, tombant du haut des rochers, | 


ell: brife tes oades avec tant de vehemence, 


qu’avec fes ecumes orgueilleufes , & fon. 
bruyant retantifiement, elle va fe cacher 


dans un creux profond, & enfuite après un 


long efpace elle fe fait revoir courant vers. 


Rome pour s’'unir au Tibre , 
Par le inoien de ces eaux “faricufes on 
fait travailler  plufieurs forges è rafiner le 


fer, & le cuivre, & des moulins è papiere. 


Sur le haut on voit le celebre Temple de 


ia Sibille Tiburtine. Outre la fufdite Maie 


fon de plaifance d’Adrien, renouvellée de 
nos jours par la très-noble Famille d’Efte, 
il y avoit encore celle de Fauftin Avocat 
du Fifque Imperial, & de L. Septimius; 
c'ett pourquoi il n’eft pas étonnant fi dans 

y . ces 
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escampagnes o trouve continuellement 
des ftatues, & des marbres de très-grand 
prix . Orlaifant ces contrées, & beaucoup 
d'autres chofes remarquables des endroits 
d'alentours, nous pafferons è la 


| 
Ville de PaleMrine + 


Hors de la Porte Majeur marchant psi 
la celebre voie Lavicaza , après la Zorpi- 
emattara, on voit & droite le très-anciell 
Fhatean , appellé la Colozza, & enfuite & 
gauche Zagarolo, & fur le mont la fameufe 
Prenefte, ville eloignés de 24. mille de Ro- 
‘ime , bîtie, felon lesPoétes, par Prenefte 
fils de Latin, & neveu d’ Uliffes, ou par 
‘Telesone fils de Vulcain, & on dit de plus, 
quelle fut ainfi appellée par l Oracle , des 
‘couronnes , dont les habitans étoient ornés 
Ja premiere fois, qu’ils fortirent en public, 
‘ou bien par la préeminence de fa fituation, 
qui 3 pour ainfi dire, preeît, Ou domine 
fur les autres montagnes . Le celebre Tem- 
ple de la Fortune ainée étoit fur celui-ci 4 
'& les Gentils y recouroient, non feulement 
| pour leurs pretenfions , & ele&ions d’ offi= 
| ces, charges, d’honneurs, qu'on tiroit au 
| fort, mais auffi pour leurs voiages, & pare 
‘ticulierement par mer. C’eft pourquoi les 
| Mariniers, & les voiageurs paffant par la 
mer Tirrene, & decouvrant ce Temple de 
| loin, avoient coutiîme de reconnoitre fpar 
| quelque demonftration de refpe& la ftatue 
| de cette Dceffè, pour en ebtenir une heu- 
| reufe navigation, 

Lu- 
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Lucius Silla reftaura ce Temple pour re. 
parerl’impieté commifft contre C. Marius 
le jeune , & autres de fes ennemis , qui s°' 
y étoient refugiés penfant, qu'il avoit pro- 
phané la fainteté de ce Temple. Et com. 
mne il vit, que la Ville étoit reftée fans Gi» 
toiens ; une partie y avant été tués dans le: 
Jong fiege, & les autres s'étant fauvés pour: 
eviter fa cruauté , il y envoia beaucoup de: 
monde de Rome pour l’habiter, & en fit 
une Colonie Romaine . 

Par rapport è la bonté de l’air, & l’agré=. 
ement du pais, cette Ville fut trequentée» 
pr Augulte, par Horace avec Mecene, par: 
Aulus Gellius, par Marc- Antoine Empe-. 
reur, & par beaucoup d’autres. Mais fur 
tout ileft a remarquer, que dans cette, 
Ville S. Asapite è l’age de 15, ans, aprées. 
differens tourmenss fouffrit le martire dans: 
le lieu meme, où eft aujourd’ hui |’ Eglife 
Gathedrale , Il'rette encore quelques indi- 
ces de ce Temple proche de cette Eglife, 
de meme que dans le palais, qui eft au dela. 
fus, 6ù l’on voit |’ admirable mofziques 
conni de toutes les nations . 

La ville, ou le chateau , qui eft farle. 
haut de la montagne, eft auffi remarquable, 
puilque c’eft une ancienne tradition, que 
S. Piere y demeura quelque tems, c’ eff 
pourquei on y bitit une Eglife en fon hone 
neur; il ya un beau tableau peint par Pier. 
re de Cortone : Et quoiqu’ il y ait peu d’ 
habitans, on l’appelle le chateau de S.Pier- 
re, & on y voitla fameufe tour, où le B. 

Japo« 
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Japocon fat emprifonné. Sur le penchant 
d’une Montagne voifine on volt |’ 


Ancien Tufeole, cujourd bui Ville de Frafcati. 


A? douze mille loin de Rome, marchant 
par la route a gauche hors de la porte s.Jean 
‘on trouve cette infizne Ville, batie fur une 
eminente Collie par Telegon fils d’ Ulf. 
fes , & de Circé pour y établir fa Cour, El. 
lc prit ce nom peutétre des Tolcans, qui 
dans la fuite l’aggrandirent ; oudes Grecs, 
qui le lui anront doané è caufe de la diffi- 
culté d’y monter. Elle étoit fi forte, que 

| Tarquin le fuperbe dernier Roi chaflé par 
les Romeins s’ y refugia ; ce qui occafionna 
la fanglante guerre entre les Latins, & les 
Romains, qui ne finit, que pas l’ entiere 
| deftru@ion de cette Ville, & de toutes fes 
| magnificences. Elle ne fut par pour cela 
| abandonnée dans la fuite , au contralre par 
i les foins des Romains elle fe releva avec 
| plus ‘de gloire ,. ils la rendirent pius cele- 
bre encore par les magnificences infignes , 
i dont on voit encore les ruines du còté de 
la Colline vers le nord; & le fameux T'u- 
{cul de M, Ciceron, où il entretenolt pat 
| forme d’amufement litteraire , une Accade- 
mie la plus floriffante de toute !" Zurope » 
& où concurroient les plus fcavans de Ro- 
me, & da Monde connù: € eft de la qu' 
‘ona appellées Tufculanes ces queftions , 
& ces difputes, qui nous reftent dans un pe= 
tit, mais pretieux volume, ecrit dans ceu 
‘| Heu de delices par le Prince de 1° eloquence 


NY Ro» 
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Romaine, Duins 1” autre còté de la Collins: 
vers le Levant, étoit fituée la fameufe mai- | 
fon de Plaifancee de Lucullus, & les mors! 
ceaux de pierres qu'on appergoit ont été. 
empinyces autrestois a former le tombceau: 


des Furi, & le Palais de Tarquin. 


Cette Ville infigne changea de nom, &. 
d’emplacement vers l’an 1191, quand elle» 
fut de nouveau detruite par les Romains 2) 
caufe des infolences, que fes Citoiens a-. 
voient taites au Siege A poftolique,ce Penple: 
mne fachant plus où fe retirer, defcendit dans 
le bas an devant de Rome, y conftruifant: 
des petites maifons, & des cabannes de bois: 


couvertes de branches, & de remcaux, & 


- 5 +44, “rr 


1 re 


crelt de la que cette nouvelle Ville a pris le: 
nom rural de Frafcati . Dans la fuite fa fa-. 
lubrité de l’air, & l’agréement de fa fitua=. 
tion ayant été reconnus, les Romains com-.| 
mencerent a y aller prendre le plaifir de la. 
campagne: C'eft pourquoi on y batit des; 
masnifigues maifons, & on y forma des: 


campagnes merveilleufes avec des fontaie 


mes très-delicieufes, & de très-charmantes: 


pra 


allées, parmi lefquelles on doit donner la. 


preference è celle de Belvedere, placée dea. 
vant la porte de cette Ville , faite par les. 
Cardinal Aldobrandini fur le deffein de Ja=. 
cques de la Porte, & celle de Mondragon 


taite par Paul V., avec celle qu'on appelle 


Taverna ; enfuite la Conti, la Rufina, fai=. 
te fur le defflein de Borromini ; la Boncom=. 
pagni , l' Odefchalchi, & beaucoup d’ au»: 
tres, qu'il eit plus alè de voir, que de rape 

por: 


ni 
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porter: Maisje ne puis cependant pas m° 
empecher de faire au moins mention des 
choles facrées du celebre Monaftere de 


i, 
di 


S. Marie de Grotta Ferrata . 


Au dixiéme fiecle de notre falut Agarene 
Arabe vint fubjuguer toute la Calabre, Il y 
exerga contre les Chretiens une cruelle per- 
fecutioa & lesMoines,& les Religieux furent 
l’obiet principal de fa barbare fareur ; c’eft 
| pourquoi tous les Monafteres, & les her- 
mitages de cette Province étant abandon* 
nés , s. Barthelemi Nilée difciple de s.Nil, 
moine de l’Ordre de S.Bafile choifit 60. de 
{es Moines du rit grec, & fuyant la cruauté 
du barbare Pirate, il s’ en vint dans le La- 
i tium pour fervir Dieu en paix. Arrivé avec 
| cette compagnie dans l’agreable champ pro- 
che du Tufcule, ce Saint comme par di- 
fpofition divine , fut conduit dans une 
igrotte fpatieufe , que l’on voit encore au- 
jourd'hui, où il fe retira avec fes Religieux; 
Dans le tems qu’ il dormoit avec {es Com- 
‘pagnons » la s. Vierge lui apparut, & lui 
‘dit, de s’arreter la , & d’y batir une Eglife 
‘en fon honneur. 

Il y avoit alors onze Comtes de erande 
authorité , & puiffance , qui dominoient 
dans le Tufcule:, lefquels ayant eu la meme. 
‘vifion, non feulement fournirént les fe- 
icours neceffaires pour la conftru@tion de l° 
Eglife, & du Monaftere, mais par une 
grande generofité ils la pourvurent de res 
‘venus pour l’entretien de cent Moines fous 
| > le 


le sournemeut da méme S. Barthelemi leut” 
premier Abbé, & Fondateur , qui com-. 
mengant fans delai & bitir ce anQuaire, y 
fit plufieurs miracles fignalés, & entre au 

tre celui ci: une des huit colonnes , qu’ ill 
avoit rctir'es des raines antiques, pour er. 
orner l'Eelife, comme on le voit encore , | 
La fi L) ; Di 2 bi I 
etant prete s tomber, il l’arreta en l’air | 
par le figne de la s.Croix. | 

La devotion des Fideles s’ accrut telle 

ment envers ce faint lieu, que les revenus.| 
s° augmenterent jufqu” a la fomme de 60, 
mille ecus annuels, avec 21. Eglifes, & | 
Monafteres dependans , enrichis , & doués.| 
de plufieuts privileges. Neammoins la fer- 
veur , & la devotion peu à peu venant è, 
manquer, & particulierement è l’ occafion 
du fchifme entre |’ Eglife Grecque, & las. 
Latine, en 1462, le 28. Aouft Pie II. redui.. 
fit ce Monaftere en Commende de Cardi..| 
nal, c’eft pourquoi pluficurs Cardinaux 
Commendataires ont reftauré, & orné V'E- | 
glile avec des marbres, des fculptures, &: 
des peintures infienes ; telles font celles de. 
la chapelle laterale , pcintes è frefque pari 
Dominiquin par commiffion du Cardinali] 
Faraefe , lorlqu’il étoit Commendataire: 
de cette Abbave , où ilya maintenant peu) 
de Moines; Or fans nous eloiguer de cette: 
contrée, nous pafferons è ces Ghateaux ,. 
que nous voions a gauche fervir comme de: 
couronne & ce fan@uaire , attendu que ces' 
lieux ont de quoy fatisfaire la curiofité des! 
YOyageurs » 3 | 


I 
5433 DIGKESSI-ON, ! 


Mari»! 


DIGRESSION. 549 


Marino Chateau de la Maifon Colonne . 


Hors de la mème porte S. Jean prenant 
la méme route, qui conduit droit au Ro= 
yaume de Naples, après 14, mille on trou» 
ve ce Chateau autretois appellé Mareno , 
parcequ' il avoit été biti , fur la Campagne 
de Cajus Marenus, ou bien de Lucius Mu» 
rena, qui avoit la une belle maifon de Came 
pagne. Oi le nomme encore Ferentino , 
celebre après la deftruftion d’Albalunga, 
par le co1cours des Peuples latins , qui y 
alloient pour confulter leurs affaires : C° elt 
pourquoi fes Gitoiens devoient étre bien 
fages, & leurs Ville fort grande , & magni» 
fique, puifque l'on en voit encore dans ces 
contrées diff:rentes ruines. 

Ce qu'il y a maintenant de curieux, c’eft 
un tableau de Guercin de Ceuto, qui repre- 
fente s. Barthelemi Apòtre , placé dans 
|’ Eslife Collegiale, & un aotre de la très- 
fainte Trinité peint par Guid: Reni, on 
peut voire encore dans l’ Eglife des augu- 
ftins, un tableau de s.Roch, qui paffz pour 
un chet d’ocuvre de peinture, De là fuivant 
par la mene route de Naples, on arrive è la 


Ville de Velletri. 


Sur la méme route è 24. mille Ioins 
de Rome on voir placée cette Ville infigne 
fur une colline, elle a été la Metropole, & 
la Capitale des Volfches, & fut illuftre par 
le berceau de la Famille O&avianeAuguflte; 
c'elt pourquei ORavian cut la fes Senese 

[oa 


s 
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de méme que Tibere, Nerva, Cajus Cali 
gula, & Othoa; on en voit encore aujourd* 
hui des velliges. Mais laiffunt les memoi» 
res prophanes , on croit, ques. Pierre ven 
nant la ee fois de Jerafalera a Rome, 
Qu bien s. Paul, paffant par cette Ville, ji 
publia les verités Evangeliques ;. que elques 
uns prefument avec lus de probabilit£ , 

que ce fut s, Clement natit de Velletri, led 


Velletriens lui ayant dedié après {on mar= 


Uunesie temple. le plus magnifique , qu’ ils 

avolent erizé & Mars dans leur Ville, c’cié 
aujourd° hui la IR elle eit la pres 
miere des quatre Evechéz "des Cardinzux P 
c'elt pourquoi elle appartient au Cardinal 
Doien du facré College; Eugene III. reunit 
a cette Eglile celle d’ Oftie , comme nous 
ie lnonoe . Dans cette Ville , le Palais Gi 
netti el remarquable, avec fon masnifique 
eicalier bati d’un très beau marbre blanc, & 
la ftatue de Bronze,que ci Peuple parrecone 
noiflance eriyca fur la place a Urbain VAL 


Chateaux de Corì, © de Cifferna . 


Peu eloisné de la, mais hors du chemin 
confulaire , il y a la très.amcienne Ville de 
Cori, batie felon quelques-uns par Darda- 
ne Troyen, &tutune de celles, qui s'op- 
poferent aux progrés des Romains, € "eft 
pourquoi elle fut detruite de maniere sei 
on nen volt, que les veftiges epars par ces 
contrées, & auprès de | Eglife paroifliale 
de s. Si gen les nobles raines d’un Temple 


d'Hercules : Relevée eafin de fes di 
& pla» 
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& placée fur le penchant d’une très agreas 
ble Colline , elle eft fous la juriMi&@ion du 
Senat, & du Peuple Romain. 

Le Chateau de Cifterna eft è huit mille a= 
près Velletri, & 30. loin de Rome ; il ett 
celebre dans l’hiftoire Ecclefiaftique , mais 
fous le nom des trois Tavernes , quoiques 
‘celles=ci aient été plus loin, & prés du fleu- 
ve Aflura , ce qui fait, qu’on dit encore 
aujourd’ hui les trois Tavernes fur la voice, 
Appia. Ge tut la que les Fideies de Rome, 
ayant appris l’arrive de s. Paul, allerent le 

‘recevoir, & lui taire honneur, comme il le 
dit lui.mèéme, & qu’ils le traiterent avec 
tant de charité , qu’ approchant de Rome, 
i Jes Gentils amis de cesChretiens allerent au- 
devant de lui . Or quittant ces contrées, 
nous irons obferver les anciens monumengs, 
qui fubfiftent encore dans la moderne 


“a Ville d’ Albano . 


Sortant par la porte s. Schaftien, & mar- 
i chant par la celebre voie Appia, après les 
i ruines du Cirque de Garacalla, & du fepul. 
chre de Metella , maintenant dit, téte de 
boeut, il ya è droite un chateau ruiné , & 
à gauche les ruines d’un temple, & enluite 
la maifon de Campagne dite des Frattoce 
o chie, a prefent pofledée par la Maifon Co- 
| lonne ; où étoit la delicieufe Campagne de 
| Claude Cefar , comme en font foi tant de, 
\raretés, qu'on y a trouvées, entre autres, 
le pretieux bafrelief d’Homere, qui et dans 
le palais de ces Scigneurs, Enfuite fuivant 


par 
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par le chemin è gauche , on retrouve las 
voie Appia, & peu après.la nouvelle Ville 
d’Albano , 


Afcanius fils d’Enée, comme nous l’avons 
dit, batit Albalunza pour ua foage, qu'il 


avoit eu, c'eft-à-dire, qu’ une Truye bian» 
che avoit produit là trente petits Cochons 


blancs, pour cela il voulut, que ta Ville | 


s’appella Alba, & il la nomma Longa, pare 


cequ’ il la bitit fur le fommet du Mont au= | 


tour du lac, occupant Caftel Guadolio, le 


Couvent des Recolets, & Pétandant jufqu? | 


à Palazzolo , la torma de figure loinguc, 
prefque circulaire, comme le temoignent 


les veftiges, qu'on y a trouvés dans le tems, 
d’Alexandre VII., de méme que les trois: 


maflies piramidales, que l’on voit far las 


voie Appia avant d’entrer dans la nouvelle | 


Ville, dans lefquelles, felon ?' hiftoire , on | 


avoit mis les 05 des trois braves Curiaces,. 

Cette infigne Ville avant été après detrui-. 
te par les Romains, on béitit la nouvelle, {l 
non pas deja tur le haut de la colline, où | 


étoit l’ancienne, mais fur le coté vers le 


couchant , precifement où étoit la fom.-. 


3 ja 
pieufe campagne du grand Pompée, dont | 


0.1 volt encore les ruines ; & le theatre de 


Domitien » deftiné aux jeux publics des bé- | 


tes feroces , de sladiatenrs, & de combats 


militaires ; & felon l’hiltoire, on y tenoit | 


encore des aflemblées litteraires de Poétes, 


d’Orateurs, & de Comediens, dont on voit | 
ecalement les ruines. Il y avoit la le Tems] 
S x : | 
pie de Venus, &-de la bonne Deeffe , lun 
tp 
d’un ll 
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d’un coté, & l’autre de l’autre vers l’egout 
fouterrein qui è deux mille de longueur & 
qui donne Piffue aux eaux de ce lac qu'on 
appelle a prefent le lac de Cattel Gandolf 
Cet Egout fut ouvert par les Romains avec 
des frais immenfes è caufe d’un oracle recu 


des augures,qu'ils n’ auroient jamais vaincu 


les Veyens , s’ ils n’avoient donné ifllicar 
Lac Albano . Il y avoit encore là la mai- 
fon de plaifance de Claude, tué par Milon, 
lorfqu? il reteurroit de la Riccio, deffendu 
enfuite par Ciceron , dont I" oraiion doane 
4 connoitre la magnificence de cette came 
pagne . L& eft è prefent la nouvelle Ville, 
& pour la falubrité de Î'air, 'agréement de 
la campagne, & les enviroa maritimes, il 
ya un très-grand nombre de maifons des 
piaifance de la premiere noblefie Romaine, 
qui y va jouir du plaifir de la campagne; de 


i A Ò 
| méme que pour le voifinage de 


Gafel-Gandolf, © Int Albano. 


De la fufdite Ville Albano on paffs 2 ce 
noble chateau par depx chemins , très-a. 


a greables, l'un au deffus de la colline , & 


l’autre au deffous, lun & l’autre font cou- 
verts d’arbres hauts & epais, de ‘agon que 
dans les chaleurs de 1’ ét4 on y jonit de la 
promenade fous une ombreufe iraicheur, ce 
qui les fait appeller les gallerieschampétres. 
: Gandolf Savelli alors Prince d’ Albano 
batit ce chateau pour jouir d’un cote du des 
licieux Lac, & de l'autre cote, de Rome 
avec toute la campagne julques è la mer; 


Me. 
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Méme Paul V. enchanté de certe charmante 


fituation, y bàtit un .palais pour fes recrea=. 
tions;& ayant été augmenté de commodités | 


par Urbain VIII., & achevé par Alexandre. 


VIIavec un jardin orné de belles fontainesy 
& d’alées fpacieufes & commodes, il com-.. 
menca è fe peupler de facon, que les | 


méme Pontife pour donner plus de com- 


modité è ce Peuple, & y faire les fon&tions.. 


facrées , y fit une Eglife fur le deffein du 


Chevy. Bernini. Enfuite d’ autres grands | 


| 
| 
| 


perfonages y firent de très-belles maifons | 


de plailance avec des jardins 
La haute montagne , qui elt vis-d-vis, & 


an deffus du Lac, quoiqu’ appuiée au cele». 
bre Chateau dit Xocca di Papa, prenoit: 
fon nom de l’ ancienne Ville d’Alba, & fe. 
nommoit Monte Albano, mais maintenant? 
on l’appelle Alonre Cavo . Et parceque les: 


memoires en font fort celebres dans |’ hi 


- 


ftoire Romaine, il nous fuffira d’ obferver 
la magnifique route, qui va jufqu' a fon. 
fommet, femblable è la voie Appia, avee 
les differentes ruines des Temples, & des: 


fepulchres, que l’ on y voit par tout, &| 
particulierement du fameux Temple deu. 


Jupiter Latial, placé {fur fon fommet, od. 


il ya maintenant un Couvent de Paffioni» - 


ftes. Il faut è prefent pafle: a l’ 


Ariccia Chateau tris-ancien . 


A” n demi mille d’Albano marchant & | 
gauche de la voie Appia , on voit ce beau | 


Chateau fitué fur un rocher , erigé , felon | 


Phi 
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l’ hiftoire, 50o., ans avant la guerre de 
Troyes par Archilous Siculus, qui l’appella 
Ermina ., Enfuite Orefte y ayant placé las 
ftatue de Diane Scitique, qu’ il avoit ap. 
portée avec lui de Tauricie, le Chateau 
tut appellé Arsizio, & fe vantoit d’ avoir 
été la patrie d’Accia mere d’O@avien Aus 
gufte, & de Turnus Erodinus? mais enfui- 
te il eutla honte d'’étre la fepulture de l’in- 
fame Simon le Magicen, qui tut porté la 
par fes partifans après fa honteufe chiîte 
dans Rome , pour le guerir de fes bleflu- 
res, & enfuite le tranfporter dans la Judée 
fa patrie; mais le malheureux mourut là de 
convulfions . C° eft pourquoi les premiers 
Chretiens y bàtirent une Eglife en l’hon- 
neur de s.Pierre avec un clocher fort elevé, 
qui auroit bien merité d’ étre confervé : 
mais fous le Pontificat d’ Alexandre VII. 


| <il fut abbàtu pour elargir la place. Qa cone 


ferve cependant un petit refte de la fepul. 
ture de Simon le magicen avec une inferi- 
ption mife la par Bernard Savelli alors 

Prince d’A/Zono, & Duc de l’Africcia . 
Maiatenant ce Chateau el un Fiet de la 
Famille Ghigi, &ilya de particulier un 
magnifique palais, & une Eglife taite par 
Alexandre VII. fur le deffcin du Chev. Ber- 
nini, ornée de très bonne peintures, parmi 
lesquelles eft l’ Affomption de la S. Vierge 
faite & frefque dans la tribune par le Bour= 
guignon. De là après un mille de bois epais 
{uit le Monaftere avec la magnifique Egli= 
fe de Notre Dame de Galloro faite par le 
Zz: meme 
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meme Alexandre VII, pour les Moines de 
Vallombreufe, & fuivant parle chemino 
couvert d’arbres, & enfuite montant fur le 
haut, on voit une delicieufe plaine, qui 
femble un agreable jardin partagé avec de 
tres-longues allées flanquées de verdures 
jufqu' è Gezfano : Mais laiffant ce chateau 
pour le retour, nous obferverons 


Nemi Chateau Delicieux . 


Il n°y a point dans toutle Lez/z4m de par- 
tie plus charmante , ni plus riante , entre- 
melée de champs très-tertiles, & de deli- 


cieufes collines , abondantes en fruits trés= 


delicats , & en vins exquis, comme celie- 
ci. Le bois, que l’on voit près du Lac s° 
appelloit anciennement Vficzins j; mais 
dans la fuite du mot latin Nemus , eit ve- 
nu par le vulgaire Newz. Dans ce lieu il y 
avoit le celebre Temple de Diane Tauri» 
que, qui ttoit fi frequenté par les Peuples 
Latins, qu'il tut enfuite peuplé, & qu'on 
y batit un chateau, dont il refte encore une 
tour ronde haute de 710, pieds, que quel- 
ques-uns croient étre du fufdit Temple. Le 
fameux Lac, que l’on voit ici, fut appel. 
lé par quelques-uns le miroir de Diane , 
parceque les Poètes racontoient fabuleufe- 
ment, que du fufdit fonte Albano cette 
Deeffe s° y-miroit, & d’autres l’appelloient 
le Lac Nemoreux Partemifiussmais aujourd' 
hui a caufe des deux Chateaux , qui le do- 
ininent, on le nomrme le Lac de Nemi, & de 


Ge 
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+ Genfano Chateau rrèssagreable . 


Oi ne peut pas deviner, fi le nom de ce 
fecond Chateau provient du fafdie Temple 
de Diane, laquelle étoit auffi appelléc» 
Cintia, dont on auroit changé le nom de 
Cintiano en celui de Geafaso . Mais l’ hi- 
ftoire porte, que quelques Peuples allant a 
ce Temple, & n°y trouvant pas a s’y re- 
pofer , charmés de l’agréement du lieu, oli. 
étoit la Campagne de Cefar , ils 5° y arrete- 
rent; & y firent peut-étre des habitations. 
Ge chatezu eit extrememant gracieux , non 
feulement pour la bonté de l’ air de fon 
climat, & vour l’ abondance de fes truits , 
& de fes vins exquis ; mais encore pour la 
beauté des chemins formés avec induitrie 
comma de longues, & verdoyantes allées 
de jardin. 

Le Lac a quatre mille de circomierence 
qui étoit habitée de tout còté , particulice 
rement vers le midi, où l’on decouvre en- 


i core de grandes, & admirables voutes, d' 


amples chemins fouterrains, de tres-10195 

ortiques, & des veftiges de Temples ma- 
gnifiques . Proche l’endroit, où s'ouvre le 
conduit profond du Lac, formé de gros 
quarrés de marbre, & où il court vers le 


| bas de la Reccia, ily avoitla fameufe cam» 
| pagne d° OAavica Augufte , maintenant 
| comme enfevelie ; il refte cependant enco» 
| re quelques debris, raerveilleux de pierres 


quarrés, & d’autres étonnantes ruines de 


ces delices Imperiales . Vers la partie du: 
oz 3 nord, 
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mord,où eit maintenant le Couvent des Ca p- 
puccins, 0.1 a decouvert divers acqueducs 
anciens, que l’on croit étre du tems d’Au- 
guite , ou de Tibere , & dans le fond de ce 
Lac 01 decourrit par les foins du Cardinal 
Pro'per Goloana fous le-Pontificat de Mar- 
un V., deux grands Navires; cn retira la, 
Ppouppe d’un de ces nayires, dont on admira 
la belle conttruétion. Sur quelques groffes 
pierres de pavé tirées da fond de l’eau, on 
lifoit le nom de Tibere ; d'où l*on conclut 
clairement, que fur ce Lac on faifoit des 
combats & des evolutions navales pour le 
divertifement de la nobleffe, & pourl'e- | 
xercice de la milice Romaine. De là nous | 


pafferons à 


Civitalavinia , aujourd bui Chateau. 


A” trois mille loin de Genfano, è droite 
de la voice Appia, on voit ce Chateay , qui 
malgré le tems deftru@eur , conferve le 
nom de cette ancienne Ville, mais noi pas 
fon ancienne fituation, dont on racconte 
tant, & de fi grandes chofes memorables, 
celtà dire, qu' Enée la bitit après avoir 
fait la paix avec le Roi Latin, lui donnant | 
le nom de fa femme, fille de celui-laà come 
me nous l’ avons dit dans la Prétace; & 
quoique dans la fuite elle fuccombat aufli 
à la violence des Romains dans l’aggrandif- 
fement de Rome, cependant le Senat ayant 
pardonné è tous ces Peuples, qui s’étoient 
revoltés, les Laviniens obtinrent les pri. 
vileses de la bourgeoifie Romaine , mais 4 

colle 
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condition que leur bois, & le Temple de 

Junon Sofpite, celebre par tout le Latium, 

deviendroicat egalement communs . Sette 

Ville infisne sut la Patrice d’Antonin les 

pisux , & de Milon, dont M. Tullius en- 
treprit la deffenfe , comme nous I’ avons 
deja dit ; Etil y eut là des peintures celea 
bres, une d’ Athlas, & l'autre d’Helene rap- 
portées par Pline « 


Anzio Ville tres-anciente . 


Marchant enfuite par la route {0us Aibao 
no è 4o. mille loin de Rome ; après le fa- 
meux bois, on trouve les ruines de cette 
Ville, poftée fur le rivage de la mer Thi 


renne, celebre chez les Gentils ; parceqa' 


on y confervoit avec une grande fuperiti= 
tion un livre, où l’on avoit ecrit quelques 
opinions de Pithagore . Elle prit ce non 
d'un des fils d’ Uliffe, & de Circée & quote 
que dans fon commencement elle’ a” eut 
point de port, parceque fes habitans étoient 
adonués è la magnificence, &- aux delices 
de la Ville ; cependant dans la fuite s'étant 
livrés è la navigation, ils devinrent fi ex- 
perts , & pradents , que par les incurfios, 
qu* ils faifoient fur les Grecs , amis des Ro. 
mains, ils furent repris par le Senat, d’aus 
tant plus qu’ ayant fur leur place le Tema 
ple de Gaftor, & de Pollux, & qui ils re 
doient tous les honneurs, coname # leurs 
Dieux Tutelaires, il ne leur convenoit pas 
d’aller infefter la Grece leur Patrie. Enfuite 
les Romains les ayant recherchés pour 

4z 4 pren= 
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prendre les armes contre Aniibal , iis tue 
rent deliyrés des impofitions publiques. 
Eile fut la Patrie de ces monftres Cajus Cas 


ligula, & Claude Neron ; Poppée femme. 


de ce dernier y étant accouchée d’une fille; 
il l’appella Augufte, & voyant, que lau 
Ville avoir été fouvent en proye aux  Cor- 
faires, il ordoana , qu'elle fut reftaurée, & 
ausmentée de fuperbes edifices avec uns 


magunifigue port, y employane les threfors, 


| 


no0a feulement de Rome, mais encore de 
tout i? Empire. C'e ici, où l’impie Ne- 
roa feretira , anrès svoir mis par amufe= 
ment le teu % Rome, & en attribua la faute 
aux Chretiens. Eufuite Adrien ajouta 4 la 
maguaificence de la Ville, & du Port lan 
gréement d'une maifoa de plaifance,® par 
la Anzio devint les delices des Romains . 
- Cette Ville tut aulli fameufe par deux 
graiids Temoles, Pun de la Fortune, & l’au- 
tre de Venns Anhrodifie , & d’' Efculape, 
pour la conitruftioa du quei tout l'Empire 
contribua pour tavorifer l’ambition de Gajus 
Caligula . Quatre mille après il y 2 


Neprune Chateau ancient 


Les Priuces de la maifon Colonne ont 
emplové ane partie des rnines de cette Vil 


le a batir [le chateau de Neptune, & ila 


pris ce nom parcequ' il tut erigé dans l’em. 
placement du fameux Temple de Neptune 
fait par Nama, celebre chez les Pogtes, où 
les voyageurs faifoient fouvent des facrifi- 
ces de boeufs, afin de l’engager è empecher 


le 
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de mugifement des ondes agitées par l' im. 
petuofité des vents, & de leur accorder un 
heureux voyage . 

Peu loin de Neptune ilvy a le flenve Aftu- 
ta, celebre auffi pour un chateau, dont il 
| ne reîte d’autre memolre, qu’une tour; au- 
rès de laquelle , feloa quelques-uns, mou- 
| rut M.Tullius Ciceron, qui voulant eviter 
les embuches de Marc Antoine, qu'il avoit 
dirrité par fon eloquence fatirique dans {es 
Philippines, il fut arreté la par Popilius, 
qui par une ingratitude horrible cut las 
cruauté de lui oter la vie, quoiqu' il eut 
été lui.méme prefervé de la mort par l’elo- 
quence de ce grand bomme. j 

Tunocent XÎI. refit le port au devant de 
l’ancien Anzio fur le deffein de Charles Fon. 
tana ;le Pontife y alla lui.mème en perion- 
ne paur faciliter l’ouvrage, & il tut recu, 
& traité parlestrès-nobles Familles Colon- 
ne, Borghefe, Pamphili, & Coftasuti, qui 
out là des magnifiques maifons avec des 
campagnes delicienfes , Benoit XI. y fut de 
méme pour y mettre la derniere main, & 
fut traité par la Famille Corfini, qui y a un 
palais fomptueux proche de celui du Cardi= 
nal Alexandre Albani, dignes d’ étre vus è 
De là retournant en arriere par le plaine 
de Rome on trouve. i 


Ardea Chateou Ruiné . 


Cet infigne chaveau, appelle aufli Trowes , 

° Vr) DI i x De 

eft eloigné de 20. mille de Rome, & î trois 
mille de la mer, Pline veut, qu’ il ait éte 
bari 
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bati par Danne mere de Perfée ; mais De- 


ins tire fon origine d’un fils d’Ulifle, & de 


Circée; & Ovide dit, qu'elle fut brulée par | 


Enée pour s’étre oppofée è {es entreprifes, | 
ce’ eft pourquoi c’elle-ci,qui fut fubititude è, 


celleia , en prit peut-étre le nom, & lay 
voie vers Rame tut appelicé Ardeatine , 
celebre dans les aftes des Martirs . De là 
aprés un autre Chateau ruiné , on voit fur 
ie rivage de la mer vers le couchant 


Prattica Chateau Ruiné . 


Perfonne ne peut dire avec affurance la 
raifon, pour laquelle ce celebre lieu porte 
ce nom. Quelques-uns croient, que c'etoit- 
la, qu’étoit Eaeurertto, ainfi nommé d’une 
plante de Laurier , trouvée là par le trere 
de Latin, qui le batit. Il fut eniuite appel 
Ié Lavineo de ia temme d’ Enée fille de La- 
tin. Mais pour que mon Ledteur en entene 
de l’ hiftoire, voici comme Denis d’ Halis 
carnaflé la rapporte , quoiqu’ Homere l’ ait 
cru tabuleufe . 

Après la tune/te deftruétion de Troyes, 
Enée avec fes Troyens avant navig* avec 
grand peril fur la mer Thirrene , étant ar- 
rivé à Laurento , il pritterre, & là furle 
rivage ayant planté fes tentes , tandis qu'il 
cherchoit de l’ eau pour eteindre la foif, 
dont il étoit tourmenté, il vit jaillir de, 
terre des ruiffeaux d’eau claire , & traiche, 
& en fi grande quantité, qu’ il fe delaltera 
agreablement avec tous fes compagnons , 
fit boire les animaux, qu’ ils avyoient as 

leur 
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leur fuite après quoy il ordonna, qu’ on 
apprétat le diner , mais n° y ayant aacune 


commodité , ils etendirent les nappes par 


terre, & n’ayant pas de plats faffilanament 


pour dreffer les mets, ils s'aviferent de les 


mettre Tur des croutes de pain, qu’ils man- 
gerent avec les viandes ; ce qui ayant été 
obfervé par Afcanius Fils'‘d’Enée, il s'ecria, 
qu'on avoit mangé les tables. A’ ces paro - 
les Enée fe rappella 1* oracle de Dodona ; 
c'elt-A.dire qu'il devoit naviger fi loin vers 
l’occident, qu'il arriveroit dans un licu ; 
où lui, & fes compagnoas mangeroient les 
tables . Enée fe rejouiffane de 1’ accom- 
plifement de cette predif@tion, fe leva 
promptement pour accomplir lernrefte de 
ce qui lui avoit été ordonné par le méme 
oracle s c° eft-A-+dire de faivre un animal è 
quatre pieds, & de bitir une Ville, où il 
s'artéteroit. Dans le méme tems tandis que 
les Prétres fe difpofoient è faire un facrifice 
felon l’ufage des Troyens, parut une 
Troye pleine, qui fuioit rapidement vers la 
Colline, & qui s’y arreta. Enée , quoiqu' 


‘ilvit, que cette nouvelle Ville feroit trop 


incommode , étant cloignée de trois mille 
de la mer, cependant pour ne pas manquer 
è l'Oracle, aprés avoir fait la paix avee 
Latin, & avoir epoufe Lavinia fa fille, 
comme nous l’avons deja dit, il y batit la 
premiere Ville, & lui donna le nom de fa 

nouvelle femmie . 
Le méme Denis continue è racconter unt 
evenement, qui arriva au sempre nomen 
e 
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de la conftru@®ion de cette nouvelle Ville, 
& comme il eit affez curieux , je ne veux 
pas le paffer. Pendant donc qu' ils travail. 
loient , le feu s'etant allumé de lui-mème , 
il parut un Loup, qui y fourniffoit du bois 
fec: & uneaigle, qui avec le battement 
des ailes, en excitoit les fammes ; Peadant 
que ces deux animaux continuolent cette 
operation, il furvintun Renard, qui plon- 
geant fa queue dansl’eau, s° efforcolt d’ c- 
teindre le ten, & quoiqu’ il continuat a fe 
fatizuer pour l’eteindre, ie travail du Loup, 
& de l’Aigle l’emportant, è la fin ils refte- 
rent viftorieux . Enée obferva attentive- 
inent ce debat, & en augurabien, c’eft-à 
dire, que fa race croitroit, & fe repandroit 
heureufement, mais qu'elle auroit des tra- 
vaux a effuier & de grande empechemens 
Ja furmonter . 

Ce petit Chateau eft donc fort celebre 
par ces faits hiitoriques & quoiqu’ il les ait 
accompagnéz de tables ingenieufes, neam- 


moins ils font dignes de quelque obferva= ; 


tion. De la approchant vers l’embouchure 
du Tibre fur la meme plage de la mer Thir- 
rene, on volt 


Ofiie Ville Fameufe, 


En fortant de la porte s. Paul, & prenant 
le chemin par la voice Oltienae, on arrive 
a cette Ville ruinée , mais celebre. Sur les 
embouchures du Tibre , où il fe jette dans 
la mer Thirrene, on voit les triftes reftes 
de cette illuttre Ville, limitrophe di La- 

tum, 
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tium, bétie par Ancus Martius III. Roi des 
Romains avec le fameux Temple d: Jupi 
ter Feretrien, Elle s°appelloit Ofiz, c'eltà 
dire Porre, parcegu elle fe fermoit AUX Cil= 
nemis de Rome, & s' onvroit & toutes les 
Nations amies;ou bien parcequ'elle donnoit 
entrée aux Heros, qui cordulfoieat à Rome 
les trophées des Provinces conquifes . Les 
Romazinsayant enfuite embraffé la Re .ligion 
Chretienne, Conftantin le Grand y batit une 
Eelite en D honncur des Andres s. Pierre 4 
& c.Paul, & de s.Jean Baptiite; mais après 
s.Aurea Vierge y ayant été Jettée dans les 
Tibre avec une pierre au col, le Peuple 
cut tant de devotion a cette Sziate, que res 
batiffane l’ Eglife, elle fut dediée en fon 
honneur, cette Egliie enfuite fut reftaurée 
par s. Leon III , & par s. Leon IV. , qui y 
alla procefionellement r &y communiai 
tous les foldats, & les capitaines de l’armé 
Chretienne, qui y étoient rangées contre les 
Sarazins ; ces Infidels, avec l’ aide du Scie 
gneur ; turent partie defaits par la tempere, 
partie mis en deroute , & faits prifoaniers, 
& enfuite conduits à Rome , comme nons 
’ avons dit, & emploiés è batir la Ville 
Leonine. Il y a eu proba iene un hofpis 


| ce auprès de l’ Eglife, où s.Auguftin fejoure 


na lors qu’aprés fa converfion. 1 voulut paf 
fer en Affrique avec fa mere s. Monique , 
qui ayant gagné fon fils & Dieu par fes lara 
mes, mourut a Ottie Oucana & fut enfe- 
velie dans cette méme Eglife, où le tom 
beau de cette pieufe mere ‘'eft refté avec fon 

Corps 
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Corps depuis l’ an 362. jufqu' è 1430. , que 
Martin V. le tranfporta èà Rome avec beau» 
coup de folemunité & le fit placer dans |’ E- 
glife de s Auguitin . 

Non feulement | Eglife d’Oftie et cele= 
bre dans les a&@es des Martirs, mais aufli la 
voice O:tienne ; car peu loin de cette Eglife 
on conferve la memoire des ss. Cyriaques 
Evéîque d’ Oîtie , de Maxime Prétre, & d’ 
Archelaus Diacre, qui fous Alexandre Sea 
vere fouffrirent le martire avec d’ autres 
compagnonsde l'un, & de l’autre féxe & 
repandirent glorieufernent leur fang pour 
Ja deffenfe de la toi Catholique, La memoi- 
re de taint Gallican, y eft celebre parmi 
les autres. Ce Saint étoit Capitaine , & ami 
intime du Grand Conftantin ; Il fut le pre» 


mier , qui bàtit une Eglife dans cette Ville, | 


& qui inftituat des prebendas pour l’entre- 
tien des Prétres & des Clercs, faifant.,méme 


dans fa maifon un grand hofpice pour les 
Pelerins, qui alors arrivoient lî de toutes. 


les nations, pour aller è Rome vifiter les. 
Bafiliques , & les Cirnetieres, & avec s.Hi - 


larien Moine d’Otftie il les fervoit avec tant.’ 


de charité , que tous ceux, qui venoient de 


Orient, & de I° Occident, étoient farpris 


de voir une fi arande humilité dans une, | 


perfonne fi aoble , & fi riche ; Le bruit 
d’une vertu fi magnamime s° étant repandu 
par tout, & Julien l’Apoltat {ucceffeur du 
ienx Conitantin ne pouvant fouffrir cela, 
ni le faire mourir 4 caufe de fa gtande no» 
bleffe, il le chaffla d’Oltie; IL s’en alla donc 
2 Alen 
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@ Alexandrine , & pratiquant encore là fa 
pieté, cette vertu exemplaire lui attira tant 
de haine , qu’après avoir eté tourmenté en 
differentes manicres , il y fouffrit glorieu= 
fement le martire, 

Gregoire IV. voiant, que l’eclat de cette 
Ville étoit tombé, en renouvella les murs, 
la repeupla, & y mit des Corfes pour l’ha= 
biter : Mais ces habitans manquant encore, 
Eugene III., afin de conferver le tres-an» 
cien titre Epifcopal de cette Ville, le reu- 
nit è celui de Velletri . Les Sarazins s' y 
montrant fouvent, Martin V. y fit de très 
hautes Tours avec plufieurstortifications » 
Il eft è remarquer qu’ayant été dans la fuite 
prife par le fameux corfaire Menald Guerre 
Navarrois,qui portoit la terreur dans toutes 
les mers d’alentour; le Pape Alexan:ire VI., 
y envoia Confolan , furnommé le grand 
Capitaine , qui ayant vaincu & fait prifon- 
nier Menald, le conduifit è Rome comme 
en triomphe lié fur un cheval maigre, & 
fans felle. La figure de ce cruel pirate in- 
fpiroit la terreur à ceux, qui le regardoient. 
Pour un fi heureux fuccés le méme Pontite 
fe porta peu de tems après & Oftie avec le. 
Duc de Valentinois , & plufieurs Cardinaux 
pour taire travailler a de nouvelles fortifi- 
cations,& rendre c: tte Ville plus fire, Jules 
II. y en ajouta d’ autres avec un large toffé; 
& s. Pie V. pour la deffenfe de ce rivage 
fit trois mille loin de la Ville une grande 
Tour fur le deffein de Buonarroti, qui 
maintenant è cafe du fable ,, que le Tibre 

y cha 


y charie, refte eloignée de la mer d'un des 


mi mille. Le peu de falubrité de fon air 
avant peu a peu diminué le nombre de fes 
habitzus, il n’ yrefte & prefent de fes an- 
cicnuee grandeurs, que quelques ruines, & 
ui Chateau, ou Roche pour la deffenfe de 
ce rivage, qui n’eit habité que par quelques 
ouvries des Saliaes voifines. De l’autre co- 
té du Tibre ily ale 


Port Romain, Ville detruite. 


Hors de la porte Portefe marchant 14.‘ 


mille, on arrive zu celebre, & magnifique 
Port Romain, maintenant detruit par le, 

ems, par l’ignorance, & par la neglicen. 
ce. L'Empereur Claude le placa fur l'em- 
boachure du Tibre, afin de rapprocher de 
plus près le commerce de la mer, & rendre 
‘Rome aboudante , en vivres, & en mare 
chandifes, & pour cela il devint l’entrepot 
de toutes le nations du monde. Il y fit une 
grande Tour fembiable è celle d’ Alexane 
drie , & &l’embouchure il dreffla un grand 
Golofle, qui reprefentoit Augulte, qui avoit 
eu deffein de taire ce grand ouvrage. Trajan 
x fit des portiques, & de grands magafins, 
& le Grand Conftantin pour faire un ram» 
part & Rome contre les incurfions des en» 


mernis | ausmenta confiderablement , & 
pour cela on I’ appella la Ville Conitanti» 
nienne. Le concours des peuples d’Affrique, 


d’Egypte, & de toutes les Provinces de, 


l* Empire Romain y étoit fi grand, que fon © 


port deyiut très-cclebre, &.la Ville tréeri. 
che , 
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che. Mais cette Ville s' étant depeuplée 
ipar la conftraftion de la Ville Leonine, 
's. Leon IV. y mit une Colonie de Corfes ; 
elle ett enfin devenue l’habitation des ber- 
igers, & des pecheurs, qui fur fes ruines 
iont conftruit quelques cabanes, & une pes 
ite Eglife dediée è s. Blaife . | 
Dans cette méme Ville ont f@uffert le 
(Martire S. Hiacinte, & les SS. Martial, Sa- 
turain, Epithete, Mapril, Felix, & fes 
ICompagnons, & aufli 50. Soldats. Ce tut 
‘encore au port Romain que debarqua fain- 
ite Nimphe Vierge de Palerme avec les. 
(Compagnons , qui aprés avoir  vifitté les 
(Gorps des faints Apotres fe retirerent dans 
une grotte du voifinage & y furent enfeve- 
lis après leur mort. Les fidels pour celebrer 
la memoire de ces picux folitaires bétirent 
rune Eglife fur cette grotte . Pluficurs autres. 
Saints ont encore illuftre ces contrées par 
leur gloricux martire ; Difons maintenant. 
un mot de la 


de 


Forell Blanche, aujourd’hui Civitavecebia. 


i Dans la voie Aurelia , cu felon d’ autres, 
for la vole Cornelia, hors de la porte S.Pan- 
crace, qui conduit de Rome au Port Tra- 
(jan, cu È Centur celle, que nous appel. 
Jons maintenant Cioiravecchia , il y avoit 
| un bois eloigné de dix mille de la Ville , 
‘qui , par l’horreur, que caufoient fes arbres 
epais, gros, & hauts, s'appelloit la Fo- 
reft noire, Il arriva en 160., que deux Saine 
Ites focurs , nommées l’une Rufine, & l’au». 
Di. Aga tre 
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tre feconde filles d’Afterius, & d’Aurelie,|' 
l’un & l’autre Chretiens, ayant été promis|t 
fes en mariage è deux jeunes hommes d?|! 
egale nobleffe, l’un nommé Armentarius ,|t 
& l'autre Varinus, elles les refuferent, par=|| 
ce qu’ils avoient renoncé è la toi. Ceux.| 
ci irritée, comme d’une grande injure faite| 
2 leur nobleffe, les denoncerent è Junius| 
Pretet de Rome, qui voiant l’inutilité de| 
{es difcours, & de fes careffes, les menaga 
de les faire tovrmenter 5 mais les menacesy 
& les reproches ne fuffifant pas, il fit bàtre 
cruellement Rufine en prefence de fa Soeurj, 
mais celle-ci fe voyant privée de l’occafioni 
de fuffrir pour Jefus Chrift, fe tournant 
vers le Juse , elle lui dit avec le reffentie] 
ment d’une generofité chretienne: Qzid e fl 
quod fororem honore , me afficis ignominia_,)) 
Jube ambas fimul cadì, que fimul Chriflum 
Deum confitemur. Ge qui remplit ls Juge del 
contufion, & ne fachant quel parti prens| 
dre, il les fit conduire dans une obfcure! 
prifon , mais qui è l’ inftant fut remplie dò 
une lumiere eclatante, & d’une odeur trése 
agreable. Ce Tiran au licu de s*appaifer;| 
s'irrita d’° avantage, & ordonna, que fans 
aucun delai les deux foeurs fuffent jettées 
dans un baia bouiliants n’en ayant recu aus: 
cun mal, illesfit jetterer dans le Tibre ? 
mais voyant, qu’elles en étoient encore 
forties faines, & fauves il les fit conduire 
dans la foreft noire pour y étre decapitées, 
& laiffer leurs corps fans fepulture pour étre 
da pature des bétes feroces, Mais Dieu, qui 
vout 
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vouloit honorer fes epoufes biensaimécs , 
clles apparurent toutes deux pleines de gloie 
re è Plautille Dame Romaine, Maitrefle de 
toute cette contrée, lui faifaut connoitre 
l’erreur du paganifme , qu elle n’avoit pas 
encore quitté , elles l'exhorterent d’enfeve 
lir leurs corps. Le Seigneur deignant ei 
ifuite d' operer plufieurs miracles en favenr 
‘deceux, qui alloient vifiter le fepulchre 
de ces deux foeurs, cette corntrée ne tut 
Bus appellée la toreft noire , mais la foreft 

bianche F 
A caufe du concours des Peuples, qui al- 
loient au fepulchre de ces faintes Martires, 
ion y fit des habitations, & il s'y forma une 
Ville peuplée , on y bétit une Eglife ma- 
| gnifique , qui fut fiege Epifcopal, qui pen- 
| dant long tems a tenu le fecond rang aprés 
\celui de Rome . Mais vers l’ an 900. tout 
| ce pais ayant été ravagé par les Sarazins, & 
la Ville, &l’Eglife reduites en defolation, 
|Calixte TI. en 1120. le reunit è celui des 
Porto, & les Corps des faintes Soeurs fu= 
I rent tranfportés , conme nous l’avons dit, 
| par Alexandre IV. dans celle de Latrano 
dans une chapelle voifine du Baptiftere, 
il ne relte plus la de toutes ces magnifie 
Icences, qu’une petite partie laterale de 1° 
‘ancienne tribune, où l’ on voit encore des 
‘images peiates, d’un còtè S. Seconde re= 
| prefentée comme couchée morte par terre» 
& de l’autre còte S.Rufine comme atten- 
dant le coup du Bourreau. Il y a beaucoup 
d’ autres monumens faerés fur cette voices: 
Aaa % Lire 
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Aurelia ; mais pour n° étre trop long dans 
des matieres , qui ne font pas de mon fujeta | 
nous irons obferver | 


Ceri , ou Core Ville trés-ancierne . 


Il n'y a certainement pas dans toute la 
campagne de Roine, ni dans les confins de 
ta Totcane d’endroit plus memorable , ni 
plus iourni d’anciennes eruditions, que ce | 
Chateau, appellé par Live, la Ville opu- | 
lente. Il eftà 17. mille de Rome, fitue fur | 
un rocher taillé pour ainfi dire perpendicu» 
lairement, plus par la mature, que par l’art, 
Oa y voit tout au toar des veitizes de Ther= 
mes» de Temples, de Portiques, & d° au- 
tres batimensmagnifiques, le tarmeux Tem- 
ple de Silvain ea eff peu eloigné. Mais ia 
memoire du martire de S,Felix I.ett beau= 
coup plus ilfuitre, & seit confervee par les 
Fideles dans une grotte fur les traces de la 
fufdite voie Anrelia , où fes Prétres enfeve- 
lirent fon corps, & d'où il fut enfuite trana | 
steré à Roine, & placé , comme nous l’a-r: 
vons dit, dans l’Eglife des SS, Cofme, &4l 
Damien. Et laiffunt à part tout autre lieu. | 
memorable pour ne pas allonger d’avantage 
cette courte digreffion, nousrechercherons ; 
les memoires du ‘& 


| 
| 
| 


I 


Vejo Ville très-ancienne. 


| Hors de la porte Angelique, marchant 


jufqu'au Poat Male,à gauche vers la Tolca- 


ne par la voie Caffia . là nous obferveronsa; 


«d'abord un Sartographe grofiier, fauflement® 


Mas | ditt 
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dit fe fepulchre de Neron; & un peu plus 
loin la premiere poite, qu'on appelle la 
Storta, auprès de laquelle il efk jufte d° 
obferver la Chapelle de S.Ignace de Lovoa 
la, erigée en memoire de ce que fefus Chrift 
lui apparut, pendant qu'il était !2 ea prie» 
re avec fes Compagnons, & lui dit, Ége 
propitius ero vobis Rowe . De la fuivant le 
chemin au bont de 12. mille loin de Ro- 
me, & un peu hors duchemin, on voit & 
droite au lien du trés ancien Vejo le Chas 
teau appellé 


Isle Fornefè . 


Prefque tous les Ecrivains, & Gceogra- 
phes, & particulieremcat les, modernes 
convieanent, que c'elt ici auprés, qu’étoit 
ce celebre Vejo, qui avec le courage de fes. 
habitans, laffa, pour ainfi dire, l’efprit 
martial des vaillans Romains, qui pour le 
prendre y emploirent le tems de dix ans 
continus . Vejo étoit fi magnifique, fi ri» 
che, & fi abondant, que les Romains, 
vovant leur Ville incendiée, & detruite » 
par lesGaulois , avoient deja refolu d'y 
établir leur Capitale , fi Cammille par un 
difcours eloquens ne les en cut detournés. 

Sur la plaine, où étoit cette infigne Vila 
le, on voit encore des reftes des merveil- 
leux murs, où en creufant on a trouvé des 
morceaux confiderables de marbre. Dans 
le bas de la vallée on voit l'endroit du 
fameux Cuniculus fait par le fufdit Cammil. 
le pour furprendre la Roche, & le lieu où 


cas 
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camperent les trois cent Fabicns, qui furent 
enfuite taillés en pieces par les Vejeens , 

Le Chateau moderne a pris le nom d° 
Tsle, parcequ' étant erisé fur la colline , il 
femble former un’ isle . Il étoit fi confide. 
rable dans les fiecles paffés , que les otages 
accordés pour la paix entre Henri V., & 
Pafqual IL y furent envoies : Depuis il as 

ris le nom de Farnefe , parcequ’ il a paf- 
fé 3 cette illuftre Famille; mais maintenant 
il appartientà la chambre Apoftolique . Je 
manquerois a mon Ledteur , fi après lui a- 
voir montré les magnificences anciennes , 
& moderaces de Rome, & de fes environs , 
je ne le conduifois pas à voirle 


Palgis de Caprarola 


Pourfuiyant donc le chemin jufqu' su” 


Chateau de Monterofi , enfuite laiffant è 
gauche la voie Caffia , qui conduit è Viter- 
be, & prenant celle , qui eft è droite , on 
arri» 


È 
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arrive è Caprarola, Chateau fitué fur une 


Colline loîn 40. mille de Rome , au fom» 


met de la quelle on voit ce magnifiquea 
Palais , admirable dans toutes fes para 
ties. Le Cardînal Alexandre Farnele ne» 
veu de Paul II. le bàtit pour fes recrea» 
tions, Jacques Barozius de Vignole en 
fit le plan de figure pentagone , & l'en 
toura de boulevards & de fofféz comme, 
une fortereffle. Un majeftueux efcalier a 
double pente douce conduit d’abord è une. 
belle & fpacieufe avanteour au tour de la 
quelle cn trouve un autre efcalier avec un 
pont levis pofé au haut du double perron , 
d’ où l’onentre dans la grende falle du Pa- 
lais; on appergoit enfuite un troifiemne efca= 
lier tait en limagon foutenà de colonnes 
doriques, & orné de baluitres, travaillé fi 
parfaitement, qu'il femble jetté en mou- 
fe, qui conduit aux loges, & aux appartemens 
du fecond étage : les chambres, & les fa- 
les du premier étage, & celles dufecond, 
les portiques, les loges, & lesefcaliers 
font tous è youte, enriches de très-beaux 
ftucs , & de peintures grotefques faites par 
le fameux Antoine Tempelta . Dans les 
enfoncemens des chambres, & desfalles il 
a differentes tables , peintes par Thadée, 
& Federic Zuccheri, propofées par Anni- 
bal Caro.Les mémes Zuecheri ont peint auf- 
fi quelques faits celebres des Farnefes , que 
le Cardinal Trajan Aquaviva a fait graver 
en cuivre, &imprimer de méme que les 
plans, & les elevations de ce bitiment pa 
ae 
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{atistaire la curiofité des amateurs des 
beanx arts. 

L’ agreement de deux jardins fecrets re- 
poad a la magnificence du Palais, & on y 
va par deux poatlevis; qui conduifent auf- 
fi a une jolie maifon de campagne avec de 
trés asrcales allées, des bolquets , & une 
diverfité de fontaines ornées de Aceurs, & 
de fculptures bizarress qui rendent ces 
delices coafiderabdles au de la de toutce 
gu’ on peut dire, Il appartient maintenant 
au Roi des deux Siciles, Comme il eit bien, 
tems, que je prenne congé de moa aimable 
Le&eur, je laiffe è fa difcretion de pafler 
au Couvent des Religieux Therefiens, qui 
eft è droite, pour obferver la belle archite- 
eture de l'Eglife , faite par le fufdit Vigno. 
le, de méme que les deux admirables ta- 
bleaux , l'un de Guide Reni, & I autre de 
Lantrane . Que fi, paffant par Viterbe, il 
vouloit aller voir la fameufe Campagne, 
Lanti, furnomméfe de 2ugzera, ilen re 
cevroit une très-grande fatisfa@ion. Du re- 
fte je lui fais mes excufes, & lui fouhaite 
une partaite fante, & toute prolperité , 
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Barbiers. 297 

des ss. Cofine;& Damien îa772- 
fevere . 334 
ds s. Coftance . 156 

de la s. Croix du Confervatoir, 
dit de Ze Scalette. 413 
de s. Croix de Jerafalem . 110 
de s, Croix des Lucquois. 205 
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du s.Crucifix fur le Mont Marius.;34 
de s. D:nis aux Quattres Fon» 
tales » 141 
de Domine quo Vadis . 36 
des ss. Dominique, & Sixte. 19; 
de s. Dorothée in Traffevere. 396 


de s. Elny des Forgerons . 312 
de s. Eloy des Orphevres . 460 
de l’ Entans Jefus. 139 
du s, Elprit des Napolitains. 459 
du s. Efprit ix Saffia . 481 
de s, Etienne, dit du Cacco. 248 
de s. Etienne des Huns-, 519 
de s, Etienne des Mores, . 520 


Debito Eoli- 
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‘ 
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de s. Etienne ir Pifeivola . 463 
de s. Etierine le Rond . $3 
de s, Euphemie. 212 
de s, Eulebe. IG 
de s. Euftache., 253 
de s, Francois è Ripa. 381 
de s. Francois d’Affife au Mont 
Marius. 534 

de s., Francois de Sales. 420 


de s.Frangois de Paul aux Monts.135 
de s. Francoife Romaine 2 Ca- 


po le Cale. 165 
de s. Francoife Romaine au 
Champ Weccino . 79 
de s. Galle. 363 
de s. George ix Velabro . 314 
de s. Ghrifogone iz Traffevere. 39% 
de s. Gilies sn Traffevere . 399 
de 5. Gregoire de la Divine, 
Pietà. 364 
de s. Gregoire le Grand au Mont 
Celius. 324 
de s. Gregoire a Ripetta. 229 
de s. Helene des Buffettiers.. 297 
de s. Homobon. 310 
de s, Jaques des Efpagnols, 286 
de s. Jaques des Incurables , 26 
de s. Jaques a !a Loscara . - 412 
de s, Jaques Scollacavalli. © —“‘487 
de s-Jean în Aino. 458 
de s. Jean Calibite . 365 
de s.Jean în Campo Martio. 180 
de s. Jean Decapité . 312 
de.s. Jean des Genols. . 376 
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Eglife de s. Jean de la Malva . 395 
—_—— de s, Jean Baptilte des Florenu 
tins. 467 
=_= de s, Jean Baptilte des Spinelli. 532 
meses de s, Jean l Evangalifte è Porte 
Latine, 2730 
sides Jean de la Piane. 249 
— des ss. Jean, & Paul. 90 
aride scansano 97 
——= de s. Jean des Maronites . "aa 
= de s, Jerome de la Charité, 45; 
m——— des. Jerdòine des Efclavons. |, 227 
n du Jefus. 54 
— de Jeflus, & Marie au Cours, 27 
—— de s, Ianace 43 
—_ de gs. IldeIphonfe , 165; 
_ de s, Jofe; ph a Capo le Cafe. 177 
———— de s. Jofeph a la Longara. 414 
— de s, Jofeph des Menufiers 73 
— de s, Ifidore , 164 
——ondetg, Iwos.. 230 
= de s. Julien de la Nation Fla. 
mande . 296 


—_ de s, Laurent au Champ Veccizo, 74 
—_ des. Laurent dans le Bourg. = 48% 


—— des. Laurent /7 Damafo . ° 443 
= des, Laurent hors des murs. 22t 
— de s, Laurent ix Forte. 217 
—— de s, Laurentin Lucine. 21 
——e des, Laurent ir Miraude . ri 
—— de s. Laurent iz Parifper ni. 218 
— de: s, Laurenzole . 21% 
de s, Lazare, 533 
= de s. Leonafd. 415 
Egli. 


Na 
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de s. Luce du Confalon. ° 462 
de s. Luce aux Boutiques obfcu- 

res. | 279 
de s. Luce ix Selci . 133 
de's. Luce, dite de lafinta , 20) 
de s. Louis des Francois. 2592 
de s. Micut. 44. 
de s. Marcel au Cours. 46 
de s. Marguerite . 290 
de s. Marie des Agonifans. 258 
de s. Marie des Anges . 149 
de s. Marie d’ 4r4 Celi . 58 
de s. Marie de l’Ame, 280 
de s. Marie ix Agziro. 236 
de s. Marie in Cucaberis. 432 
de s: Marie in Cawmpitelli . 304 


de s; Marie ix Campo Santo . SÌ; 
des. Marie î7 Campo Carleo. 212 


de s. Marie #2 Cappella . 373 
de s. Marie aux Cercles . 921 
de s. Marie de la Confolation. 310 
de s. Marie 2 Cofmedin , 357 


de s. Marie de Conftantinople. 181 
de s. Marie 72 Domrica, aujour- 
d’hui dite de la MWavicella . $9 
de s. Marie l’ Egyptienne , w6I | 
de s. Marie des Fournaifes . 517 
de s. Marie des Graces . 530 
de s Marie de Grozza Ferrata. 547 
de s. Marie de Grotta Pista . 438 
de s. Marie de Lorete, 200 
de s. Marie Liberatrice . 82 
de s. Marie Mas SRL auCours, 139 
de s. Marie Magde! laine è Mont 
Cavallo, 34. E gli. 


TI 
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Tela. .VL de 87 

de s. Marie Magdelaine des Cru- 
citers. | 233 
de s. Marie Majeur . 12I 
de s. Marie a la Minerva . 243 
de s. Marie des Miracles. 25 
de s. Marie 2 Monterone . 254 
de s. Marie in Monticelli . 430 
de s. Marie de Monferat. 457 
de s. Marie des Monts . 215 
de s. Marie du Mont Saint. 24 


d: s. Marie la Neuve. 


de s. Marie de 1’ Orzifon, & de ‘4 

la Mort . 453 
de s. Marie de l’ Orso . 370 
de s. Marie de la Paix. 277 
de s. Marie du Peuple . 19 
de s. Marie du Piazt9 . 432 
de s. Marie Porza Paradifi . 224 
de s. Marie ir Pofferala . 267 
de s. Marie du Prieuré . 3st 
de s. Marie ix Publicolis . 434 
de s; Marie de la Quercia + 45 1 


de e. Marie du Roiaire fur le 
Mont Marius. 


4. 
de s. Marie des fept douleurs . lan 
de s. Marie du Suffrasge. 464 
de s. Marie du Salut. 140 
de s. Marie de Za Scala . 298 
de s. Marie du Soleil . 359 
de s. Marie 12 Trafievere. 386 
de «. Marie 2 Trevi. 154 


de s. Marie de la Tranfpontine, 484 
de s Marie iz Wallicella dite \ a 

Neuve. 27 

| 


388 di” CA DI ESE 
Eglife de s. Marie de la ViQoire , 153 


rm de s. Marie des Vierges. 206 
—_ de s, Marie in Via. 40 
= des, Marie in Vie lata . 48 
—— de s, Marie de l’ Umilité . 206 
cm des ss. Marcellin & Pierre, 96) 
+ de s. Martin aux Monts. 131 | 
= de s. Martine au Champ Vaccino . 74 
= de s. Marthe au College Romain. 50 
=== des. Marthe au Vatican, 519 
= de s.-Mathieu ix Merulana . 96 
sen de s, Michel Archange , & de— - 
s. Magnus. 489 
= de la Mort. 453 
e de Ja Navicella. 69 
—— des ss. Nerée, & Archillée , 327 
——x Te s. Nicolas i# Arcione . 182 
——€6 de s. Nicolas iz Carcere. 309 
—— wde s, Nicolas è Cefarini . 296 
e de s. Nicolas desIncoronati., 460 
= de s., Nicolas des Lorrains. 281 
== de s° Nicolas de Partaits. 231 
———_——_ de s, Nicolas de Tolentin. 159 
——@y€du s. Nome de Marie , 200 
sides. Ouuphro, ° 418 
——_— de s, Pancrace. 406 
———— dé s. Pantaleon, 288 
e SEL 383 
——— " de s. Pallere, 381 
——w de s. Paul aux trois Fontaines . 329 
= de s. Paul hors des murs. 341 
—— de s, Paul è /2 Resola. 438 
= de s. Petrone de Bolonois. 451 
cz de S, Philippe Neri, 461 
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Eglife de s. Pierre îx Carcere . 
des ss, Pierre, & Marcellin. 
de s. Pierre ix Montorio . 
de s. Pierre, & Paul. 

de s. Pierre au Vatican, 
de s. Pierre in Visculis . 

de s. Praxcde , 

des Prétres de la Miffion. 
de s. Prifque . 

de s. Pudentiane. - 

de la Purificztion . 

des ss. Quatre Couronnés, 
des ss. Quirice , & Julitte , 
de Regina Celi . 

de s. Koch. 

de s. Romuald , 

de la Rotonde. 

des ss. Rufine , & Seconde, 
Ruinee . 

de s. Sabas Abbé. 

de s. Sabine . 

de s, Sauveur #7 Campo . 
des. Sauvevr de la Cour. 
de s. Sauveur des Cupelles . 
de s. Sauveur /2 Lauro . 


de s. Sauveur hors de la Portes. 
Paul. 

de s. Sauveur 77 Primicerio. 

de s. Sauveur 7 Vada . 

de s. Sebaftien hors des murs . 

de s. Sebaftien dit îx Pellara . 

des ss. Sebaftien , & Valentin. 

de s. Silveftre ix Capite 
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de s. Sauveur au Pont Rompu. g 


iP As Bed, dB. 


A 
Eglife de s. Silveltre è Mont Cavallo. 193 
— des ss. Simeon & Jude. 273 
de s- Simeon Protete , 26% 
de s. Sixte Pap=. 323 


de s. Stanislas des Polonois. 299 
des Stigmates de s. Francois. 2;0. 


du s. Suaire des Savojards. 295 
de s. Sufanne . 145 
de s. Theodore. 2 16 
de s. Thomas des Anglois. 458 
de s. Thomas d Cenci. 434. 
de s. Thomas #x formis. 59 
de s. Thomas dr Parione . 277 
de 1: s.Trinité dans la Rue Core 

dotti . 30 
de la s.Trinité fur le Mont Pin- 

cIUS + 166 


de la s. Trinité des Pelerins. 435 
des ss. Vincent & Anaftafe è la 


Regola . 429 
des ss. Vinceat,&Anzftafe a Trevi18s 
de s. Vital. 141 
desîss. Vite, & Modetfte . 117 


de s. Urbain ir Campo Carleo. 212 
de s. Urbain a la Caffarella. 337 
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de s. Urfule , * 304 . 
Zaée, quand il eft venu à Rome. 2° 
Elcalier Saint, 10% 
Extention de Rome Ancienne , 10 . 


F 
Fabrique de la Poudre 352. du Tabac 408. 


Faunus Roi des Sabins, 535 
Figuier Remzinale . 83 
Fontzine de la Barcaccia . 175 
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Fontaine de 1’ Eau Aigre. 17 
— del’ Eau Fekicer. 152 
— de |’ Eau Lancifiane , 416 
_ de la Nimphe Egeria . ©’ 335 
eee de s. Pierre in Mortorte . 402 
——- de la Place Navone . 285 
_—— de Trevi. 152 
Fo.ts Baptifmaux de s, Jean de Latran, 98 
Forum, 0u Place Boario. 315 
— de Nerva, SI 
— Romaine . 83 
Fourneau Pontifical . 522 
Pralieati Ville, 545 
G 
Genfano Chateau . 557 
Gouvernements des Rois, des Confuls, 
& des Empereurs . 8 
Grotta Ferrata , Chateau. 547 
H 


Hofpice Ecclefiaftique 423. pour les Here- 
tiques convertis a la Foi 485. de s. Mi. 
chel 378. des Pelerins 425. 


Hotpital de s. Antoine Abbé . 118 
des Bonsfreres . 265 
de la Confolation . ZII 
dus, Efprit in Safe . 480 

—_—6—_l__ es s Galle. 363 
m—————te=+w—Aet s, Gallican. 392 
— ne AES OUS, 416 
——rP— de s., Jaques des Incurables. 26 

—__——— de s. Jean des Genois., 376 

=—————__—_—_— le s. Jean de Latran . 94. 

m———— dc s. Marie de l’ Orzo. 296 

esse de s, Roch, 226 


Janus 
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Janus Quadritront . 313 
Jardin Colonne. * 202 
Jardins Farnefes. SI 
Jardin de Belvedere. 328 
"= Pontifical fur le Mont Quirinal. 188 
— Pontifical au Vatican. 524 


Isle Farnefe 573. Tiberine 367. 
E 


Lac Curfius. 82 
Latin Roy des Alborigenes, 2 
Loix faites par Romulus , 
Maifon , & Jardin Barberini 417, Giraud. 
407. Farnefe è la Longara, 410. 
Maiton du Coumun du Peuple 309. de Ju- 
les Cefar 79. de Pierretde Cortene Zio, 
des Prétres de la Miffion 234. de Raphael 
d’Urbin 269. de Scipion !’ Affricain 315. 
— de Thadée, & Federic Zucchari 165, du 
Vaiffeau. 404, 
Maifon de Plaifance Albani 163. Aldo« 
brandini 194, Altieri 117, Borghefe 170, 
Corfini hors de la Porte s. Pancrace 404. 
Ludovifi 163, Madame 435. Mattei[91. 
Medici 168. Mellini 34 Negroni 139. 
Pamphili 405. du Pape Jules 16. Patri- 
ce 155. de Pompée le Grand 171, Sace 
«Ghetti; 


Marino Chateau . 549 
Maufolé d’Augufte . 224 
Meta Sudante. 85 
Miroire de Diane , pourquoi dit enfi . 556 
Monaltere de s. Ambroife . 200 


Mo. , 
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Monaftere de s. Anne, 435 

de l’Annonciation . 214 
-_———_#—de s.MAlppollonie , 390 
——t_——_ —de s, Bernardin, 195 


——_-——- de s.Catherine desCordiers. 302 
———- dz s. Catherine de Sienne, 196 


n de s. Cecile . 374. 
AZ 11 s.Conception . 233 


———_—— des ss. Cofme , & Damien. 384 


—————— de |’ Entans Tefuse © 139 
———_——— du s. Efprit. ZII 
= de S. Gilles . 399 

———__—_—__2 de l’ Incarnation dit les 
Barbarines, 144 


e des. doleph 2 Capo le Cafe. 177 
——_ de s. Laurent in Pezijperza. » 18 


== de s,sLuce ix Selci. ‘133 
——_—_———- de s. Marie Magdelaine, 34 
= de s. Marie Magdelaine È 
Mont Cavallo. 139 
an dega: Masio Ues Sept dou- 
leurs . 408 


———s@@tdetzMianie des Vierges. 206 
————_ de s..Maric de 1’ L'milité . 206 


——_—- de s. Marguerite . 390 
——_——— de s. Marte, MELO 
| des Philippines. 136 
T_——__——- de la Purification . 113 
- de Regina Cali. 413 


e des ss. Rufine, & Seconde , 29I 


_—=_——» de s. Silveltre jr Capire . 34 


G Cc Mo» 
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Monaftere de la Tour de Specchi . 304 


des Turquines. 137 
-—_= —= des (Jrlulines. 28 
Mounoyc Pontificale , $22 


Moat Caprino 69. Cavi 554. de la Pieté 427. 
Tettaccio 352. ù 


Montemagnanapoli. 194 
Moulins a Papier , & a Bled, 407 
Mur Tortu . | 179 
Murs de la Ville Leonins. $22 
Naumachie de Do:ritien. 174 
Navali Auciens. 354 
Nemi Chateau. $56 
Neptune Chatean . 560 
Noviciat des Peres Jefuites. 143 


O 
Obelifque d’Ausufte au Champ deMars232. 
Egiptien fur la Place de s. Jean de La= 
tran 94. Egiptien dans la Place Navo- 
ne 28;. Egiptien fur la Place du Peur 
ple 23. Egiptien dansla Place de s. Pier- 
re au Vatican 491. 
Oratoire du Pere Caravite . 45 
—— —+ de s, Catherine de Sienne. 252 
e du s, Crucifix de si Marcel. 47 


= des Cinq Playes. 461 
——ta de la Pieté, & Confulat des | 
| Florentins. 470. 
Ordre, & la fuite des Triomphans. 472 
Oîtie Ville. a 564 
Palais Albani. 1420 
——_——— Albriei. 272 


Pan 
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TABL E, 


Palais Altemps. 


ITTTTÀ 


Altieri. 
Apoftolique fur le Quirinal, 
Apoftolique au Vatican, 
d’Afti. i 

Barberini . 
Boccapaduli, 
Bolognetti, 

Bonelli. 

Borghefe . 

Caffarelli, 

du Capitole , 

de Caprarola . 

du Cardinal Archiprétre . 
de Carolis . 

Carpegna, 

Cavalieri, 

chel. 

Cefarini. 

de la Chambre Apoftolique . 
de la Chancellerie Apoftolique . 
Colonna . 

de la Confulte, 

Corfini, 

Co/taguti. 

d’ Efpagne, 

Farnefe 

Fiano . 

de Florence, 

Gabbrielli . 

Ghigi au Conrs. 

Ghigi 27/2 Lonsara. 
Giraud . 

——— de Grillo . 
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396 Tea DI. 
Palais Imperial. 


E 321 
elio 258 
= Lancellotti 287 
e Lan, * 254. 9A 
nesr*. d-llatran® 106 
se Madame 7 Te se 
sai M:icicotti. jo 
tr Malin: . 289 
ssssMattel. 299 
gres Mati . 205 
e "Nardini, 276 
er Dieicalchi, 207 
e Orfini. 307 
n Paluzzi. 303 
ce Pamphili au Cours. SI. 53 
ce Pumphili dans la Place Navone, 285 
conc) Patrizi e 258 
ses Bic. 438 
ea (de Pilates 361 
— de la Reine de Pologne . 165, 
se Rofpigliofi, | 191 
i Rufpoli. 21 
Sa eChotti. 466 
sr de la Sacrée Inquifition , 516 
Crescent Salviati . | i 4135 
——_ Santacroce . 43I 
n Santoboni . 287 
ne SCAPPUCCÌ . 266 
— Sciarra . 41 
—__ Serlupi, 303 

Storza Cefarini, 464 
e SONNO ant . 297 
—— Spada au Cours ; 29 


sanre Spada après la Place Farnefe . 451. 
Pa 
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Palais Stoppani . »95 
———s Strozzi. - 251 
=—" Teutonique , 453 
—_ de Venife . 53 
————— Verofpi, 35 
Paleitrine Ville, 43 
Pantheon , aujourd'hi |’ Eglife de da 
Rotonde . 238 
Paffage de la Barque . . 470 
Piramide de Cajus Ceftius . 344 


Place Barberini 158. place Colonne 36. d’ 
Efpagne 175. Farnefe 444. juive 453. de 
l’Horologe de l’ Eglife Neuve 273. Mon. 
tanara 308. Navone 282. du Pceuple 22, 
de s. Pierre au Vatican 490. de Pietra 42. 
de la Rotonde 238. de “Sciarra 4T.des 
Thermes 147. 

Pont s.Ange 47;. Ceftius , dit de s, Barthe- 
lemi 369. Lamentano 540. Lucano s41 
Mammolo 541. Molle 14. Quattro Capi 
365. Rompu 362.Sixte 395.Sublicius 355. 
Triompal 471. 


Port de Kipagrande . 3fo 
——— de Ripetta . 226 
——— ywRomain, Ville detruite . 568 
Porte Angelique , 531 
— Caftello . RI 
—_—— Cavallegieri, 517 
—— du s. Elprit A 416 
—__ labbrica , 517 
——— sz, Jean. 109 
e latine. 339 
= S. Laurent, 220 
= Majeure. TIò 


Por. 
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Porte s. Pancrace . 493 
-—— s. Paul. . 345 
——6 Pertufe . 522 
——— du Peuple, 17 
= Pie, 154 
n Pinciane. 169 
— Portefe , 350 
—————6— Salara. 160 
s. Sebaftien . 331 
Settimiane . 397 
Portique d’ Odltavie. 263 
Portiques des Septi , 2% 
Pratica Chateau. 562 
Premiere Imprimerie , où elle étoit , 289 
FPrifon Mamertine, & Tulliane, 72 
Prifons Neuves. 461 
Rae 

Roche de Pape , Chateau. 554 
Tarpea, pourquoi dite ainfi, 69 

Pome , comme elle eft a- prelent, 12 


Rue du Babouin 173. du Cours 23. Pie, 
fur le Quirinal 190, de Ripetta 223. de 
la Suburra 217. 


Ruines du Palais Imperial . 2 
-——@ dansla Pente du MontAventin. 356 

= du Pont Rompu. 362 
+ du Pont Trionphal. 471 
= des Thermes de Diocletien. 147 

S 

Sabine , Province ancienne . 437 
Sacri!tie de s, Pierre au Vatican. 513. 
Saline ‘Neuve. 356 
Seminaire de s. Pierre au Vatican. 517 
n ROMALI 44, 2:7 


Se= 


Te Mhae E. 199 


Secretairerie du Senat . 74 
Sepulchre de Cajus Ceftius . 344 
m___—_——m de Gecile M:tella . 336 
——— d Numa Pompilius. 422 
Settizone de Septimius Severe . 323 
Statue de s. André Apòtre. 16 
T 
Tabolarius ancien . 73 
Temple de Bacchus. 156 
——————€ de Rellone . 393 
de la Bonne Deeff=. 351 
——___——— de la Charité Komaine . 309 
——_—< de la Concorde. 72 
——= de Dite, & Proferpine . 229 
—_——— de Faunus & de Diane . 347 
——___——— de Fauftine . Da 76 
—_—_— d° Hercules Aventin. };0 
gr — d' Ilis, & Serîipis. 248 
we =_.de Jupiter Capitolin,. 59 
—____ de Jupiter Stator, 82 
—_— de Jupiter Tonant ; 72 
= de Mars. 332 
—— de Minerva Medica . 114 
———— de Quirinus , 190 
———__ de la Paix. 79 
parere Pallas. 213 
——__—— de la Padeur. 358 


——_— de Romulus, & Remus . 77 316 
*—_ de Saturne, 


m———€ de Venus, & Cupidon A a, 

de Velta. 369 
Theatre d’ Aliberti. 174. 
———— ld’ Argentine, 297 
_—_——_—_—_ de Balbo, 


609 | CIT AB LU 
Theatre Ca'ttrenfe. ì J08 I10 


i des Entretiens Spintrifele » 420 
——_—_—2 P l;Marcel, aujourd’hui Palais 


Ty 


Orfini ; 307 
sz de Pompée. 438 
= de T'erainona, 270 
= de la Valle. 255 
- Thermes d’ Antonin Caracalla . 328 
| ——————— ie Conftantin le Grand, 192 
——_—_——— de Decius. 2 
(gente de Dioclcetien . 147 
ge de Marc Agrippa. sal 250 2;2 
——————— de Neron. 0° ngi * 
n de Novatusy. e. 
pre ce ‘Olimpiades A 218 
—__—— de Paul Emilius.o 194 
ape ga CO 133 
== de Trajal, 131 
Tiber, fa DSS: 13 
lPoli Ville. - 542 


Tour de Conti 214. de Mecenate 1 19. des 


Milices .197. Pignattara 114, de la Téte 


de Boeut 336. 


Triclinium de s. Leon. 109 
Trophéc de Marius. - ge IE 
3 a, V . 
Vejo Ville ancienne Sai -  qpa 
Velabro ce que c° eftoit . — - 194 
Veftibule de la Maifon de Neron . e 79 
Vigne du Pape Jules. 16 
Ville Leonine. 522 


Voie Appia 319. 331. Aurelia 406. Flami- 
pie. 15. Neuve 138. Sacrée. ji 
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